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quelconque  but  commercial. 
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les  autres  pays.  La  durée  légale  des  droits  d'auteur  d'un  livre  varie  d'un  pays  à  l'autre.  Nous  ne  sommes  donc  pas  en  mesure  de  répertorier 
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En  favorisant  la  recherche  et  l'accès  à  un  nombre  croissant  de  livres  disponibles  dans  de  nombreuses  langues,  dont  le  français,  Google  souhaite 
contribuer  à  promouvoir  la  diversité  culturelle  grâce  à  Google  Recherche  de  Livres.  En  effet,  le  Programme  Google  Recherche  de  Livres  permet 
aux  internautes  de  découvrir  le  patrimoine  littéraire  mondial,  tout  en  aidant  les  auteurs  et  les  éditeurs  à  élargir  leur  public.  Vous  pouvez  effectuer 
des  recherches  en  ligne  dans  le  texte  intégral  de  cet  ouvrage  à  l'adressefhttp:  //book  s  .google .  coïrïl 


L 


I 
I 

t. 

\ 
\ 


ANNUÂIKE 


ONOllE  POUTlOllE 


ET    DE 

I.A    STATISTIQUE 


^l  POLIT  II 


—  -^    /'* 


A.N.M  AIKi: 


poniE  POLITiOIlË 


LA    STATISTÏUL'E 


^(TiLLLraa.  jostn  ciunn.  w  nam 


1881 


pJkm   M.  lÊAKUtCK    ni.OCK 


'  ttlKAlRF.S 


•       »   # 


SACNt-îDI^^^S.  —  I]IPR!MERIE  CH.  LAMBERT. 


OHIE  POLITIQUE 

i   STATISTIQUE 
1881 


PARI  ri 

''     '",     LlBHAiHKS 


5 

I 


( 


JBmii  fur  ta  rTf-^iUorn  4*t  ri 
■  iit»*T  imigalits  dn  csad 
••rteiUM.  1  n<l.  n^llii 

•eMNM.  t  •«!.>«.  PIH » 

i^M.  Pli T. r: K 

Cal^Dktauf^faBimifBaMMfBi.pu'J.-B.SiT.  6ihl.aT«t4MN 

«en.  UonicldeH.  Jmyfcttm—  I  «al  a-U  Fiô..  1  fr. 
£^  rfjijrlutcnl  BufWqw  d<*  jatni*>  (1"  <t  1*  put>«| .  inrH.  i 

•■•(   ï>oI    ûv8    Pm U 

Woltmriti,  4atlt  n  Êti  traroiê*!,  par  11.  A.  ItocLLm.  I  ml.  k 

prii  - 7K 

PAUoioriAU  -ir  ta  KÛ>f«  «<ni«ii9w.  pir  Mtuuw  Cumu 

.      .    ,^    p^ j 

mornM  par  U—  Rom.  I  ml.  i»l3.    )  H 
BMoira  ebrifét  de  la  lêgUlatùm  iw  Im  proprirli  lilltrutn  ■! 

ITM,  pwM   Miuicat.  Br.  »8.  ["ni. 1 

iHOl  fUr  ruoitomie  nrnlt  dt  F  Jngltttrrt.  tC  rÊ-tatl  et  A4 
iMiil*.  par  <ja  Lïnaen.del'lul!lot.  S^  M..  <  ml.  ■»«.  Piii.afi 
raUMldeta  naptoalioa  à  vaprw  du  Skont  tt  4r  tn  afIlmA 

T«M  I-.  («'  ■-  Alwrt  Baeirra.Tia.  t  toi.  nui,  Vnt... 1 

S'Mof'V  da  bangtitt  tu  Frana,  pu  M .  Alph .  Coriiou  Bli.  ^4 

Usa.  iiK  an  pnrirail  (le  La*.  I  to..  îd-H.  Cni '^ 

£a  SHM««n  mMBiain  en  /Wf,  par  H.  Enils  île  Lira 

■•la*  |r»d  ia-g.  Prit 

l^MMttoiu  BCMW//U  d<  i»iniMaft'jn<  A  iTnuefynnnfltl  ( 

f    fvEafMaUicmT.  1  «oT.  iv4.  Prâ 

\Jê*  drtat  (MA-fMftouf  iMoriqiàt  tt  fraitqit,  par  H. 

'     aoeiM  alsKlra  4  ml.  gr.  io-S.  Prix 

£m  mn^wlf»  gtntrttme  tontUiréi  tpécialrmmi  corn 

MMMdeorMit.pirlil.Paal  Acma.liDl   io.K.  Pm • 

£t  HnMallUné  au  troii  barbarltna  en  an  Mal  mot,  —  LM 

k  H.  JoHpIi  Oanier.  br.OM.Pm 1 

MAMraliMA'aHfvfidrStmKifn',  parll.D'A'iisn..t»4.PrâbJ 
'nblt  drt  i.vliT  il.i  irvfdnl  ,lr^  n-ilrt  d»  /anBK  Or-Ail^ei  "  "  " 

...  -...l'i.HFna.Br.in-lDlH.Pri] 

M    iXi.ii«.''llfra-B"prt- , 

iD>i.  Ja4.  Prix    In 


■^^sRsn 

j^  '  '-^-j-- ,     ^_i 

■*  '  " 

«.  '.^r:,^!""*^,  ~ 

■M. 

m 

^ 

^  sfi 

rs 

~H3 

i,::::: 

Êu!£ 

J 

igj 

'■■<■■ 

ï.iM    m 

S 

M>>i.Cta. 

SI.» 

^  > 

•J 

â 

■4Mi«^>^;:^ 

l«Hl>ttr.. 

uja 

=*-»2 

ta 

î5 

g 

^ 

MMtw'^; 

iM.ai 

».ial     m 

**« 

?S 

te 

Zm 

MH»ilL>J.t. 

M» 

t*,m 

^ 

■llrif 

îSji» 

••.M 

ni 

Sr~" 

r* 

'ai 

»Mi 

t^ 

*M 

t.»i 

M 

Mi;»* 

BK 

fc'ST;:": 

lÉtlrai 

'.Ml 

«Isîi 

(^ 

'jS 

iît::::::::: 

'.S 

"s 

*»;S! 

*'i 

1« 

uSi'dM'^.' 

ns.LM 

n;9» 

«f^Dtat. 

t7a>7 

iiiu; 

s's 

MS 

s'.uu 

son 

•S 

IIIÎuKî^j: 

«II». 

i;»il; 

^ 

«,i3î          ïli 

«!« 

jim.isi 

ÎUmuh^ 

Su:«S  i':Si 

^ 

l'iwS         É 

I§ 

«»• 

10  iS' 

a*.-»,", 

|,.j,,j.ii      7.,.;      a:,|    |,3.i      ^,^1       j,>j 

gaati 

;:■!   .      ■■.!  :..   .,.,. 

■  -I    '.^'.l 

iriiVA'i'i::: 

lai'.f*    «loâ 

».. 

IW.IM     t.uu 

Ut     i>!mi 

±-::-:.: 

KHI  AS 

a  ,;:ïï 

aw 

?'i 

.    Sliïi'i 

S,«  iS 

m      LD.SJS 

SIB 

fcîK::::::,; 

«M, uni    u.atB 

Kî  'll;!ïï 

ï!î 

'iiïïl 

A    t<ni.%>....  W.I<<».fM|Hii,E>«g|<l 

.f.i  WT.o.r 

lii^  '  j 

pïïSiMsn  CknmtE  1878.  3 

:nt  de  la  population  de  la  frange 

rufPÀTT  l'a5xé£  1878. 

le  tableau  qai  précède,  les  relefét  de  l'eut 
'année  1878  se  réMimeot  par  '279,650  maria- 
7  naissances,  43/273  morUiés.  et  83V,  1 76  décès. 
,  le  nombre  des  mariages  était  de  278,01)  k. 
laissantes  de  044»576,  et  on  avait  compté 
l-nés  et  801 ,956  décès, 
ilte  qae  le  nombre  des  mariages  est  resté  com- 
Dt  presque  stalionnaire,  mais  que  le  nombre 
le  des  naissances  a  éprouvé  une  nouvelle  dimi- 
comme  d'un  autre  côté,  il  y  a  eu  une  augmeo- 
;  sensible  dans  le  nombre  des  décès,  l'accroisse- 
tre  population  qui  avait  été  en  1877  de  142,0*22, 
,n  1878  que  de  98,141  babitauU. 
.  années  qui  nous  occupent  offrant,  à  certains 

caractère  exceptionnel,  nous  croyons  devoir 
;es  indications  en  comparant,  à  10  années  d'm- 

période  quinquennale  qui  s'arrête   à   1878, 
iode  1864-18G8. 

bord  quel  a  été  pour  ces  deux  périodes  succès- 
port  des  mariages  à  la  populaiion. 


ane. 


nne. 


Premiàre  période. 

&Iariai;e^ 

f'opuiatioa 

Muriage?, 

pour 

njojeuoe. 

100  luliil 

37,865,818 

290,579 

0.79 

38,011,368 

299, 2i2 

0.79 

38,167,064 

3<»3,634 

0.80 

38,188,749 

3<H),333 

0.79 

38,329,617 

301,325 

0.78 

"38~il2,5i3~ 

300,803 

0.79 

Deuxième  péri 

ode. 

36,459,749 

:;o3,ii3 

0.83 

36,638,163 

3lM),427 

0.82 

36,905,788 

291,393 

0.82 

36,977,098 

278,094 

0.75 

37,119,740 

279,650 

0.76 

36,820,104" 

290,535 

0.7H 

HaUVBHENT  DE 

h  lumUn,  d'après  c«la,  t\ae  rien 
|irD|iurliûn  (1e<  mamKCs,  toulefoii 


changé  dini 
.  que  eetle  proportion  rcMail  à  peu  près  coostan 


(iO,7l)  rtnn»la  première  période, ..  ^ 

Daratint  de  1r  ivcondi:  une  Bugmentation  notable  qnl 
l'flit  pie  maintenue  ei  i  faît  place  dans  les  deux  dernièi 
inntet  li  une  dlminulion  inquiétante,  dnni  on  n'avait  [ 
trniiTé  d'exemple  jusqn'alori,  el  qui  tient  sans  doult 
l'élal  de  cHm  iniluilrialln  qui  a  marqué  ces  dernières  ■ 
oMi  el  dnnt  on  pnrDlt  Hrt  sorti  en  ISSO. 
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883,3(8  G7.G2i  7.11 

B  rtlBiîve  lies  enfant»  naturels  reiiori  ile 
n  observera  i|u'aprèE  uToir  éié  iriia 
876.  elle  ne  ne  se  maiotieni  pas  bu 
1  1877  el  1&7S.  Toutefoi*  les  àùtCm  nc- 
tilement  inférieurs  à  ceux  des  tinncrs 
»  première  |iériode. 
(£s  de  l'état  eivÙ  français,  les  mort-nès 
atéfiorie  apécîale  qu'on  a  eu  loin  île  ne 
ïux  naiasaucei,  ni  aux  déeès.  Il  faut 
r«nM  les  mort-nfe  propremenl  dit?,  e'esl- 
I*  qui  sont  mort»  avant  ou  pendant  l'ac- 
it  ennfnndus  »tea  leH  enfants  qiit,  quoique 
mt  élè  piésenlfg  sans  vie  è  l'orUcier  de 
t  iiue  leur  niissanee  fdt  dMarée. 
I  lefnwt  qu'il  faut  apiirécier  les  comparai- 
'tf  entre  les  deux  ptriudrs. 

PrctttiO'e  période. 


186G.. 

47,7m        I 

1,006,268 

1,053,9W 

)8S7.. 

46,. ra        1 

!  ,007.755 

1. 054.328 

1868.. 

i6,390 

9i8.no 

MovEnne.. 

46,83î       1 

1 ,001,857 

1,0(8,789 

Deux 

«m  s  période. 

U.6(3 

999,265 

1875.. 

43,834 

950,975 

994.809 

1876.. 

(4,680 

966,683 

1.011,361 

1877.. 

43,387 

9U.576 

987,963       . 

1878.. 

(î,373 

937,317 

980,590       . 

Moyenne.. 

43,967 

950,8(0 

994,797       J 

Bien  que 

les  différencM  Eoienl 

peu  lensibles, 

conclure  île 

tes  ranporU 

.,  que.  COI 

Time  celui  des 

naturels,  le  nombre  rebtïr  des  : 

nort-nés  est  en 

diminnlTon. 

La  ditnmi 

ilion  a  porté 

principalemenl  sur  les  n 

illfgitinieg, 

el   comnie  ■ 

c-esl  pan 

ni   ces   dernier! 

compte   le  plus  de  viclimes   (connues   ou  inco 
t'avorleraenl  et  de  l'inranlicide,  ou  pourrait  ci 
que  ces  crimes  eux-m^mes  terdraienl  i  décrolln 
combien  échappent  i  la  répression  I 

Jusqu'ici,  nous  avons  considéré  les  n 
ensemble  sans  indiquer  les  senea.  1t  nous  suHlra  i 
à  ce  propos,  que  dans  les  naissances  d'enfanta  nég  vi 
il  ;  a  actuellement  104.5  ([ar(ona  ponr  100  filles,  loni 
dans  la  pi^riode  I8G4-1869,  ce  rapport  était  de  lOâ.'i 
qu'il  s'était  maintenu  pendant  In  premîËre  moitié  du  àità 
à  106.   La  prépnndérance  masculine  s'atténuerait  doa 
anez  aensihtcment. 

Dfms  les  enfants  léirilîmes,  la  proportion  desgarçnnsci 
de  104.7  pour  100  fille",  elle  descend  b  102  pour  les  ta 
ranlsnntnreh.  Mois  c'est  dans  1e«  morl-néa  surtout  que  le 
partons  dominent.  Pour  100  lilles  qui  meurent  eu  naii 
tant  on  ne  compte  pas  moins  de  147  garsons. 

Arrivons  maintenant  aux  dùcis  : 

'é  période. 


1804... 


9ÎI,8S7 


i.ia 

3.43 


^^^6^^- 8S(,5;3 

Tl 

1     ^^V/'.y/..'.'.' '.'.'.'.           m.nsa 

\                ii-ïciina....           aii.ca 

■ 

DtuxUma  rériode. 

■ 

IDTS 8«.oi;î 

t«7o m,m 

t8j7 801,95(1 

lî    1 

S         1 

Moîcnne..,.               890,395 

lll  eu  maiiifesle  que  la  dcoxiÈme  pfrîoile  rst  plus  favo-            H 
bée  que  In  première  sotia  le  rapport  Oc  In  morlalilË,  et          ^ 
411  éç^tT^l.  les  annéei  1874  et  1ST7  ^e  Tonl  prineipalc'       ^M 

iÂltnaiK,  fourrait  arriver  k  atrénucr  dnns  ane  c«mine        ^M 

^Kfimancrs  de  la  ri'.AN 

.             ■ 

^H           Budget    <le    ISSl. 

1 

^HiitiH33el30<k'cem1>r«  ISSO  ont» 
^■bnfgïHe  l'année  ISSI  : 

iiiii  êiabti  les          H 

^^K,....   a.m,so8,7Ki  isi.ïw.uikj 

».ji.t,5n.78y     ^B 

^Him. ,.           7nfiTi 

727.973      ^^Ê 

^Rtc  rSnimf  fommaice.  |iiiia  l'<<tni  iléialllè  Jcs  df-     ^H 

En  prArues  et  ilc»  ai-|jvii3cs  pn^iiimitcs  Ui 

ibudgctiotil       ^H 

FINA1KXS  DE  U  FI 
BËSCHB    SOMMAIBB. 


HiniiUra  dt 


dru  alTairefl  ^trsngèru    . .  ^ . , . . . 

—  dennlérieoreldMcnlMs »t,i 

—  desfinaDl^« '•'^•i 

—  dus  po>l«  si  des  lélégraphei KM 

de  la  gnerre 570,1 

—  dal'iiiilniclwnpiiblïqiiaetdMbciDi-  i 

art» 7U 

~        d«  l'agricoitiire  si  du  CDiDmerce 35,1 

—  des  Iritini  publics 579,t 

Tolil  général  des  dépenses 3,il3J 

Rtceita. 

Contribatiant  direclss Ua,i 

j      BnregJitrsineDl,  Umbreet  domaines. BTS.Ï 

PradniU  dsi  far«t> Sg,) 

DaBues  et  ssli SOSli 

CsnlribnUau  isdireetss HS.J 

I      PwlH  et  télégripbu 137i 

I      PrAlèremenla  sur  les  annéDs  1877,  1878, 1879.  80 J 

ProduilB  dite™'.". '.'.l!'.'.'.*.'.'.'.'.'.!-",'".^'. '.'.!'.  Si'jl 

Total  général  des  recette! 1.7634 

^^^Uflurcns  oitraordinaires tMJ 

^^L                                            ED9«iDhle 3,ai(j 

^^^B  DÉPENSES   DÉTAILLÉES    PAR  CHAPITRE.. 

AdmlnlilraUi»)  centrale ) 

I       Conseil  fl'Ëlat 1,1 

I      tlounettrilmnaui. ili 

Frais  de  jnstice W, 

W[iupsei  diturww ( 

Tolal _  3^,\ 

1    Ad minisIraUnn  rentrais 

I  ^l'^'li'nienU  '!"''  'ijiiats  da  serilce  eiliiriSDi 

I  IM{igiiHM  TarUMoi 

Tolal... 


t  mlni'lé''»  lie  l'Inim-i 

"',I:ÏÏ:IS!           M 

a.m,7n                ^M 

15, 087. MO                    .'^H 

TolBl 

6I).3Î1,7*7                      i^H 

1.83.1, Ml                      ^H 
ll,.-!97,9Jfi                      ^H 

S3,36S,S6(1          ^^^^M 

Te* 

ToWlgénér»! 

Benim  dut  CvUt: 

n  DDJln  «Iholiijne 

descmiMmmfitlioliqiiM. 
Tolfll 

RiOtPlTOl.*!!»»  : 

Lt  luboii  Mirvicu. 

14068CIS.13          ^^^M 
2S,<I06.0H           ^^^^H 

i.b54|rioo           ^^^H 
7.8ta,7nQ           ^^H 

lâ,G31,6(HI                  ^^M 

i8.^9..(.o  r     ^H 

In  )  dlnn  litre» 

F^^^E" 

'^■^^;;; 

mt,    donuin».    Bt    Um- 

Scienca  M  Leiirt.,. 

m  eantrile 

iruti  do  llmtnictian  pnbliqii« 
10  ïoiiériBnrB  et  aMei|inï(nînl 
Elanlisasmenli  KJculinqu» 
.Aoshiïf---' — ■--  -'- 


IS,7.W,Sfl3 
II.UJl.SO') 
W.  "SI  .843 


_îo)o!.  —  Haras 

—  iBcIinlHe.  —  EtablrsBSmsnts  tbar- 
Sanieel  sioitair^.  —  S«caDn  au 
SïIut-DdtningDa  otanlrns 


erilb  BL  paliû>  MlÏDnai 


Tulal.. 
Travaux  txlraoTxl'Hifi 


HioiPiTiiutiON  : 

Serrlcfl  Of  dinairo 83, 3!) 

Traïaai  BilfiorliDairos 57.% 

ToUlséDérai lil,3E 

Dépenses  sur  ressonrcos  eilraordiaBires t38,M 

Ensemble BTB.BB 

RËCETTBS   DETAILLEES    PAR   CHAPITRE 

Contribution  tonclère 17i,3C 

_         personnellB  et  mobilière 61,71 

—  dog  portes  et  [eoêtres 41,511 

-  des  patentes i(10,« 

Tais  de  prainier  avertissement  (poiiton) Bi 

—    snr  ios  biens  de  maïnmorle 5,3< 

Redevances  îles  mines i,l( 

Dndt  do  Ttiridration  de<  poids  et  mesarex i,OC 

—  de  visite  des  phnnnacies  et  Diagaiins  de 
droinerles 9E 

Contrtbolion  snr  les  ïoitnrsî  et  les  ehevani. .   .  9,i!3 

Taie  sur  io!  hlllardi  publias  el  priiés 1,(X 

—  ear  les  cercles,  sociélâs  et  lieu  de  réu- 

nioD l,3t 

Total  *<«,« 


Droits  d'onreRistremonl,  dn  grelTe,  d'hypolbè- 

qoei  et  perceptions  djiorses 533,51 

Eroili  de  Umhre iiO,U 
■lenns  dn  domaine  anlrei  que  le  domaine  fo- 
restier    Î,W 

ReConvremeoLs  de  rentes  et  iû^anc«s s 

Aiiénalianii  d'nbjets  mobiliers 7,S' 

Ali6flalians  d'immenbtes 3,  S 

SncciHsleiis  on  désbérenre,  fipavee  et  bieua  ta- 

Total '  "fl7B,a 


PrAdnitdMcoiipeideboi; W,S1 

Proflnits  dlieri 5,BE 

Cun  tribu  lions  des  communes  et  ét«blis.<"'inBnl) 

publies  nonr  Trusda  réitie  de  lenn  bots I.lt 

Valeur  des  bois  cèiis  directement  aui  arFO- 

naoïdola  guerre  et  de  U  marine 9^ 

Total 3»,ie 


PniAilGES  Dl  LA  PIU?iCB.  |3 


lits  de      (  MarchaBdÛM  direnes f90.M7.nno 

UMi    i    {  Socre*  coloniaai t7,Xài,am 

MiaCioB.  I     —       ëtrangm il,(»li,(iiir) 

;  de  doDanes  à  l'eiportation 349. (nh) 

de  «tatiiitiqne fi.ff79jliin 

de  Dariftatioii 7,ti.'lii.iNHi 

et  produits  diren  de  doaaoM 3,57U,UuD 

le  consommatiun  des  seU  peirae  dao«  le 

a  des  douanes 17.971  .nni> 

ToUI 3fl3.3iH.ilni) 

r*atrib««laB«     laJIrvcfra. 

»nr  les  boisson» 3riO,KriH.nnu 

e  consommation  des  sels  peigne  horx  da 

I  des  douanes li.HdO.noi) 

nr  le  sucre  indigène W»,i«»i.fiiiO 

nr  les  allamettes 16.315. imn) 

or  le  papier IS^Sfiri.mHi 

or  rhnîle  minérale .lK9.(ini) 

*entrre  sur  les  antres  huiles 3.R96.(MN) 

ur  la  stéarine  et  les  boa^ 7.8i7,0(iil 

e    consommation  des  Tïnaigres  et  de 

e  acétîqoe 3,095.0110 

!  fabrication  sor  la  dynamite 37O,O0ij 

des  <leaz  dixièmes  da  prix  de  transport 
lyageurs  et  des  marchandises  par  che- 

de  fer  en  grande  ritesse 72,983,000 

des  deux  dixi^roes  dn  prix  de  transport 
ova^enrs  et  dett  marchandises  par  an- 

îitares  pabliqiics 6,3ir»,0(K) 

livers  et  recettes  à  difTérenls  litres 4i,nri7,«NM> 

de  la  vente  des  tabacs S^'.ilT.JKN» 

de  la  rente  des  pondres  à  fen 13,5U.«nn» 

Total 9(w7fiU">HM) 

Postfis  et  télégraphes. 

Prodnil*  <•■  PoMlea, 

de  la  taxe  des  lettres,  jouroanx  et  im- 

js,  etc KW.ifil  ,<KM> 

perçus  sur  les  envois  d'arjrent 3,W^  JHm» 

ts  diverses  et  accidentelles 37,Jhn) 

Total 4IO,VJ:>.rH7> 

Pro4niU  d««  Téltff raphea. 

î5  dc55  boréaux  télppraphiaaes  en  Francp.  2.1,7J>fi,<M¥) 

encaissées  par  divers  oflices  élraoKors.  4,7k«>,(mm> 

es  diverses  et  accidentelles 9:23, (HN) 

>nrsement8  par  les  compagnies  de  chemins 
er,  des  frais  de  surveillance  do  |pur  ser- 

télégraphiquo 590,000 

Total ^7,008,0CH) 


/ 


14  FINANCES  DE   LA  FRANCE. 

RÉCAPITDLATEON  ". 

Postes 1 10, 492,000 

Télégraphes 27,008,000 

Total  général 137,500,000 

Prélèvement  aur  les  niiiiéea  1877,  1878  el  1879  : 

Dégrèvements  sar  les  sncres  (loi  da  19  jaillet 
1880 59,609,400 

Pégrôvements  sur  les  vins,  cidres,  poirés  et 
hydromels  (même  loi) 21,000,000 

Total 80,609,400  '' 

Divers  revoiins. 

a   ,' 

Impôt  de  3  0/0  snr  le  revenn  des  valeurs  mobi- 
lières          37,798,000 

Produits  universitaires 4,571,310 

—       des  amendes  et  condamnations  judi- 
ciaires    8,233,296 

Produits  et  revenus  de  l'Algérie 28,723,500 

Retenues  et  autres  produits  affectés  au  service 
des  pensions  civiles , . . .         19,635,000  - 

Total 98,961,106 

Proilulu  divora  da  Badge*  (principaux  articles). 


Bénéfices  de  l'exploitation  des  chemins  do  fer 
de  l'état 3,277,262 

Produit  de  la  rente  de  l'Inde 1 ,040,000 

Contingent  à  verser  au  Trésor  par  la  Cochin- 
chine 2,200,000 

Produit  des  chancelleries  diplomatiques  et  con- 
sulaires    1 ,250,000 

Taxe  des  brevets  d'invention 1 ,831 ,495 

Pensions  et  trousseaux  des  écoles  du  gouverne- 
ment   2,239,931 

Produits  de  l'exploitation  des  établissements 
régis  ou  affermes  par  l'Etat 2,266,400 

Revenus  des  lazarets  et  établissements  sani- 
taires   948,000 

Droits  do  visite  du  bétail  importé  en  France. . .  200,000 

Retenue  de  5  0/0  sur  la  solde  des  offfciers  de 
l'armée  do  terre  et  des  sapeurs-pompiers  de 
la  ville  do  Paris 4,708,945 

Retenues  [)onr  cause  de  cumul  des  fonction- 
naires députés 463,321 

Portion  des  dépenses  de  la  garde  de  Paris, 
remboursée  à  l'Etal  par  la  ville  de  Paris. . . .  3,176,929 

Versements  dos  engagements  conditionnels  d'un 
an 7,125,000 


\ 


D  TÂw  pablM  par  Is  décrM  du 


il«>  tOectaiti  i  la  nuoiirKtDre 
ivaï]  des  déMniu  dULi  1»  aieLïBi 


lébels  DOD  comprû  di 

tioD  d»  flnBDcei 

fa  proienaDt  dea  priti  Mis  i 


!S    s™    RESSOLTICBS     SPÉCIALES 
RECETTES    CORRELATIVES, 
Dêpsnias, 


aTflrlÎKaeniejiL  et  do 

.._   ..  -  Cadaslft... 

Et  nim-nlenn  snr  coi 


5tr.,3i(l 
iTl,56«,936 


«uses  de  llnstrnctioii  prïm! 

.  IT  les  tonds  dépirlernooLaDi 

Dôpenees  de  l'instrocLlnn  girima 

-"^T  tua  prodails  epocioai  des  i 


Coutrfile  et 
ContrdLe  et 
Fraie  de  imi 


'ceill.deBGhem.diiferi 

rieillanoB  des  iramwiys 

ïll.  dB9  soc.  et  élablissem,  dl 
Tolal,. 


lelUri- 


Purtloo  d 


utable  sur  les  fonda  bti^cû 
m  il  68!  ani  conLribDt.  oirMi 
cil  déparlBuaiilanj 


Pradniti    dfiBn  sptdaai    appllcai>le.i 


RemboDnemsDt  de>  trais  de  cootrA 
de  mntAWnatt  du  chnmini  de  Ct 
ei  en  Algérie 


par   lu  Iribm   dei  dé- 

pemet  r^ultanl  de  la  eonilatiitlon  et 
'*  '- '-'nlion  de  1»  priipriélé  indi- 


-  Produit  lin  Iraiail  dm 
Tulat,,,, 


CAISSE   D'AMORTISSEMENT 


CAISSE  DES  DÉrOTS  ET  Cn^SIG MATIONS. 

do  Rapport  ta.it  ao  Sénal  at  i  la  Chambre  des  ddpulè*    i 
.  coDiDiiisioa  de  eirrvaiUupOË  de  lu  caisse  d'amori' 
:at  et  de  la  caisse  des  CDnsïgpatiQDii,) 

Ce  rapport  comprend,  nuire  lee  opéralions  des  deux 
(aines  pendant  l'année  1870,  cellei  des  services  spéciaux 
tonliès  Bucr.essîvement  par  In  loi  à  la  caisse  des  dépti 
CMiirgnaTions,  sayoir  : 

La  cause  dei  telrailei  paur  [a  vieillesse. 

La  caisse  d'auursnces  en  cas  de  décè!i  et  en  css  d'aï 


El  enlln  la  caisse  pour  la  coiistruclion  rie^i  ^c 

L'n  cbapilre  spécial   sera  cuiisncré  à  chucir 

imtKirlinls  seriices;  il  est  appuyé  de  lablenv 

nanl  le  iléuil  des  epératiuns  efTecluéca  par  la  cii 


le  compte  de  ces  dhïrscB  inslîluiions.  (Nous  ne  ilanned 
qna  Im  tableaux  qui  prùenlent  un  inlér£t  particulier.fl 
I.  Caisse  d'amorti  s  seketct.  —  Oepiiis  la  lai  du  1 1  fl 
lembrc  18TI,^ui  a  suspendu  le  service  de  l'amortid 
menl,  celle  caisse  n'a  plus  qu'une  existence  nominalM 
eti  rfduile  aujouril'hui.  an  point  de  vue  de  l'nmorlùd 
ment  spécial  de  la  délie  inscrite,  il  annuler  uniquenfl 
les  lenlei  acquises  avec  les  Tonds  iléposés  k  la  cal>»efl 
ntrvUt  pour  la  vieillesse  el  qui  sont  rayées  ilu  gnH 
lim,  en  exécution  de  la  loi  du  2S  mai  tBâ3,  au  Tur  fl 
BMiare  de  l'inscription  des  renies  Tiagèrea  des  dd 

Ainsi  snbanlonnée  au  développement  de  l'insiitulioM 
hi  oiwedes  retraites,  l'action  de  l'amortissement  ne  an 
nU. aujourd'hui  déterminer  qu'une  dimiaulion  inientia 
'  de  In  dette  inscrite.  ■ 

En  efTet,  celte  sorte  d'amortissement  limité  n'a  pon 
pour  l'année  1873  que  sur  877,315  Tr.  de  renies  perpélin 
lei  au  capital  de  17,557.233  Trancs.  J 

Si  l'on  songe  que  ta  dette  cansoliilée  se  décomposait! 
31  décembre  1879,  en  745,934,700  rmncs  de  renies  J 
4  1/2,  4  el  3  p.  100,  représentant  un  capital  de  19  i3 
liardt  S44,794,169  Tranes,  on  comprendra  l'inslgnifiad 
du  chilTre  de  l'a morliase ment  elTeclif  de  1870.  ^ 

Sans  doute,  lei  pouvoirs  publics  n'ont  pas  échappé  îM 
'préoccopation  de  l'antorlissement  du  la  dette,  qui  ■ 
raaxillsice  indispensable  du  crédit  ;  de  1870  à  1879,  pifl 
de  1,500  millions  ont  été  remboursés  i  U  llanqtie  ■ 
France,  et  la  loi  du  31  mai  1875  a  autorisi  les  meanj 
nécessaires  pour  reconstituer,  dans  une  période  d«  39  ■■ 
le  capital  réalisé  par  l'empruni  Morgan. Enlln,ineBsien 
'  vons  pas  besoin  de  vous  rappeler  les  e (Torts  en 
is  Tnits  pour  amortir,  dans  un  temps  ili^lermia 
les  que  le  compte  de  liquidation  de  1873  à  IM 
1  le  budget  îles  dépensas  sur  ressources  exlraordinalfl 
n  1879  ont  mises  A  la  disposition  dii  gouvernement,  ifl 
!r  lei  dommages  de  la  Ruerre,  «oit  pour  nssun 
de  grands  travaux  |iiiMics,  soit  enlln  pour  Ta9 
IX  dûpenaes  exlraordinsiriis  nécessaires  pOUt  la  M 
'  m  de  DOlrc  armeiiienl  national.  I 


Sr  GBMICUTIWIS, 
1^  l'émission  d'anmiiléi  et  d'oMîgsiions 
Igré  la  créalian  des  rEnlcs  3  p.  100  anair- 

5  ans  (loi  do  11  juia  1878).  anctme  mouii^ 
lé  prise  ponr  dimînaer  la  délie  consolidi-'', 
I,  iDeii!ieDrs.  à  nous  auxquels  la  loi  a  eandi 
caisse  d'à  mon  isse  ment,  qu'il  aiiparlipnl, 
os  budgete  prisenleni  de  nolBlil»  e%té- 
',  d'appeler  Tolre  attention  sur  cvlle  im- 
n  et  de  vous  demander  si  fËtat  ne  serait 
e  aujourd'hui  de  fonmir  i  la  caisse  d'aroor- 
propres,  deslinfes  i  tDin:  tonc- 
imaalËre  rfUcaee  ce  mécanisme  li  important 
inie  financier. 

DÉPÔTS  ET  COSSIGMTIOSS.  —  Tancljs 
d'amorlissemenlToil  depuis  plusieurs  an nvcs 
cessiiement  «on  fonctionnement  normal,  les 
de  la  caisse  des  consignations  prennent,  bu 
iqne  jour,  de  nouveaux  dëTeloppemenlt. 
suivant  voua  fera  reconnaître  l'sugmenla- 
lèalisèe  pendant  l'année  1879. 
ictïT  et  pas^f,  dégagé  du  solde  reprénenlalir 

'él*ve,  en  effet,  an  31  décem- 

1.959.854.445  17 

t  soldes  arrêt É>  d'après 
la  date  correspandnnte 

lanlA 1.817.957.831  47 

Ile  en  faveur  de  1879 

ALionde 141.8SC.QI3  70 

ont  judittaires  et  adminittralives,  —  La 
■il  1BI6.  en  créant  la  caisse  des  dépôts  et 
,  l'a  instilnée  unique  déposilaire  lùgalu  des 
de  tDuto  nature,  et  l'ordonnance  du  3  juil- 
Iu8  pour  l'eiéculion  de  ladite  loi,  contient 
ton  tria  délailtée  des  divers  cei  de  consignn- 
par  le»  lois  en  vigueur  ti  Mlle  époque. 
ment  i  l'ordonnance  de  1816,  el  jusqu'en 
rs  loi«,  ordonnances  et  décrets  ont  aussi 
angcnenlé  le  nombre  des  cas  où  il  ;  n  lieu 


Lé»  opérntionB  de  u 


laUdd 
ubmK 


Les  consigna  lions   judiciaires  el   : 

produit  une  somme  de 

Les  rtmbourscnieiitB  se  ionl  élevés 

D'où  un  excédant  de  recette  de 

Le  solde  créancier  de  ce  service,  i|ui  était,  au  3! 
eembre  1S78,  de  21iO, 630,371  francs,  se  trouve  ainsi  i 
i  297,647.500  francs,  réparli  sur  plus  de  !50,000  ce 
tieuliers,  s'aptillqiiant  iiux  coiisIgnalinnB  faites  i 
[>Dur  141,tiE1,384  francs,  et  à  celles  reçues  dans  l( 
parlements,  pour  1ââ,g86,tî4  fruncs. 

C'est  la  première  fois  que  noua  avons  constaté  nn  écart 
aussi  considérable  (plus  de  14  millions),  entre  les  fonds 
consignés  dans  lus  dcpattemenli  et  ceux  réalisés  à  Pnris. 
Cette  situation  eal  le  résiliât  des  efforts  pcrsévéninta  fli 
l'admlBistratioa  de  la  caisse  pour  obtenir  une  npplicnl' 
plus  rigoureuse  des  dispotilioni  de  l'article  439  du  c 

lommeroe,  rela tires  au  dépSl  dea  fonds  provenant  lU 
railliles.  ^ 

Sauf  les  titres  de  rente  résuMant  de  la  ci 
]i?rels  de  caisse  d'épargne,  atti'inls  par  la  preseriplioA 
trentenaire,  et  les  cautionnements,  soit  de  eureocliËrti. 
lit  d'adjudication  de  travaux,  lesquels  peuvent  être  foup- 
■  en  rentes  sur  l'État,  la  caisse  des  dépôts  n'a  admis,, 
jusqu'en  1S75,  que  des  consignations  efTecluées  en  num^ 
e.  Ce  n'est  que  par  exception,  et  dans  des  cas  ipé' 
w  fort  rares,  qu'elfe  a  reçu  des  titres  ou  des  valeur*. 
a  loi  du  2rt  juillet  ISTâ,  due  i  l'initiative  parlemen- 
taire, est  venue  combler  une  véritable  lacune  en  celU 
matière. 

Motivée  par  Is  place,  loujours  plus  considérable,  que 
tiennent  aujourd'bui  dans  la  fortune  poblique  les  valeun 
mobilières,  cette  toi  a  appela  la  caisse  des  depuis  i  nct- 
'  '  les  consignations  de  titres  on  de  valeurs  mobillirei 
unie  espèce,  prescrites  soit  par  une  disposition  de  loi 
Mr  un  règleiqcnt,  soit  par  une  décision  judiciaire  on 
administrative,  ai  ainsi  étendu  d'une  niaaière  notable  le 
ewcle  des  opérilians  de  la  caisse. 


^Ba  ralcnii  dciiuis  la  mise  en  ligueur  de  la  loi  du  ?8  jiitïtS 
^B  1875  ;  il  semble  même  i'accenlwr  dnns  les  (|{|iarle-l 
^KnU,  au  grani)  avaolape  de  pravet  intérêts  que  II  tl 
^■faUl^lloD  uouvelle  a  voulu  sa ovt panier.  I 

^BSn  fait,  depuis  le  1"  jaimer  1876,  jpur  de  la  mÎEe  )  J 
^■Ëcution  de  la  loi,  ?5?,95â  litres  soiil  etilrèa  dans  I»  n 
^■rlefeuille  de  la  caisse  pour  un  capital  de  190,831,460    * 
^Hnti  -,  les  resliiutions  opérées  ont  porl£  »ur  127,509  va- 
^Brs  diverses,  repréaentanl  101,l86,gd4  rraiics;  et,  le 
^^He  créancier,  au  31  décembre  1870,  eit  encore  do 
^^fe,i46  titres,   dont   le   capital   représenlntif  s'flève  h 
^h644,605  francs. 

^^n.a  caisse,  pour  les  droits  de  pardc  ùréh  par  le  dVret 
^Blemenliiire  du  15  décembre  1875,  a  encaissé  369.07(1 
^Kia»*,  Mlle  tomme  ne  représente  pas  un  bénillee,  mais 
^|k  ert  sNiBunle  pour  couvrir  les  dépenses  d'installa- 
^n  etfatemion  de  ce  noaicau  service. 
^^^fpdtt  provisoires.  —  Lei  dépdls  temporaires  de  cnu- 
^BonrnHOt  versas  pour  les  roumitures  Tailes  ï  l'armée, 
^^h  mAnufactnres  de  tabac  et  anx  chemins  de  Tur  de 
^Hlal,  se  sont  élevés  il  11,689,557  francs  en  1879;  il 
^^Me,  au  31  décembre,  un  disponible  de  641,494  Francs, 
^Hurlie  ajanl  été  [tendant  la  même  pérlodede  11,S9Q,3S0 

^^hipâls  volontaires.  —  Au  31  décembre  1878,  le  soldai 

^H^U  Mrricc  âlait  de  14,022,844  francs  ;  il  est  descendu 

^nO  millions  (>96,Ë92  francs  an  31  décembre  dernier. 

^^Bte  dinâiDlion  est  due  aux  mesures  prises  par  la  corn- , 

^^psïan  de  surveillance,  poor  obéir  a 

^^ptor  tt  pour  ntëniiger  ses  ressource 

^■Le  tau  de  l'intérél  a  été  abaissé  à  1  p.  100  el  (e  déttfl 

HB-Kinboiiraenienl  prolongé  de  5  à  15  jours. 

V     La  commission  de  surveillanee  ne  peut  que  se  félIcitCFfl 
des  rtsulmti  qu'elle  a  obtenus  ;  en  rendant  la  diiipnnihi-  F 
lit*  det  capitaux  plus  difficile,  elle  les  a  éloignes  de  m 
cait^ri.  ela  ainsi  anéié  l'afOuence  de  dépâisi   ' 

fie»  mumenla  de  crise,  pouvaient  créer  pour  elle  tt  pop] 
^Trésor  de  sérieux  embarras. 

!e  Hiiers  dtablissemenls  fnibUes.  ~L 


èpattemei 


blutemenl*  pnliKcs  oui  lit  aulaiïici,  psr  TotH 
do  3  joiUei  tS16.  à  tener  des  fonds  â  la  caïue  des  dip 
et  eonsi cations,  soit  ï  Paris,  soil  dans  les  dèpattemei 
Cette  Tacullè  a  i\i  étendue  aux  colonies  par  lei  H 
dea  22  mai  \6BÎ  et  6  août  1S63. 

L'intérêt  alloué  est  de  3  (i.  100  sor  to 
est  restée  eu  dépôt  pcndaut  trunle  jours. 

Les  principaux  comptes  sont  les  8ui«anls  :  I' 
écoJcï  normales,  prisons,  feru] es-écoles,  c 
en  numéraire  des  caissiers  de  caisses  d'épargne,  hospi 
(fonds  appartenant  aux  malades),  caisse  des  aacîi 
élèrei  des  écoles  de  tDaisIrance,  caisse  de  retraite*  pi 
les  pasteurs  de  régllse  rélormée  de  France,  fonds  ta 
mon  de  garantie  pour  rexploilation  des  forêts  de  cb£n 
liège  de  l'Algérie,  veriemeaU  des  en  m  mu  nés,  chefs-lit 
de  canton,  pour  abonnemenL  au  Journal  oiticiei,  ml 
générale  d'entretien  pour  l'uniforme  des  préjmsés  taci 
tiers,  œuvre  de  l'inilruelion  des  Alaicieni-Lorrah 
œuvre  des  orphelines  de  la  guerre,  versement  de  gara 
lie  effectués  par  les  sociétés  de  tir,  exposition  périt 
nenie  de  l'Algérie  ei  des  colonies,  etc. 

En  Algérie,  les  ciimmunes,  les  bospiccs,  les  bureaux 
bieuraisance,  les  syndicats,  au  lieu  de  placer  leurs  foi 
au  Trésor  public,  tea  versent  à  la  caisse  des  dépAls 
consigna  lions. 

Le  solde,  au  31  décembre  1879,  s'élive  à  23,gi7.i 
francs,  présentant,  sur  lea  opèralioD»  de  l'année  demie 
une  augmeniation  de  3  millions  Tl'2,iTi.  francs  proveni 
de  1G6  nouveuui  comptes. 

DipOu  des  intiituleuTi  primaires,  —  Les  ancien) 
caisses  d'épargne  des  instituteurs  communaux,  deveni 
sans  ubJL'l  par  suite  de  la  loi  du  9  juin  IKâS,  ont  cessé 
fonclionNer  le  31  décembre  suivant.  Un  rèfilcmenl  U'adi 
nitlration  publiiiue,  du  S  aoill  m55,  a  charité  la  cai 
des  dipdls  de  rembourser  aux  ajants  droit  les  sonui 
versées  à  ces  élabliseemeols. 

A  la  Un  de  l'année  IKÎS,  le  payement  d'ut 
4U,3o'J  francs,  attribuée  à  709  parlies  ii 
réduit  le  solde  à  3,4^1,489  frunus,  qui 
7,60&  i(   ■  - 
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Caisses  d'épargne.  ^  Au  'M  décembre  187s,  k-  solii- 
créancier  des   cdisses   d'éparpne  était 
de l.WC  î    '.   ;- 

Il  est,  au  31  décembre  tbT'.t,  de 1.1i>7.il'«  '"^i 

Soii  une  aii{;;mentatioD  de 1 1"  'jV'.  r  • 

qu'il  faul  allrtbuLT,  tant  à  l'élévaliuii  dus  ^«llall-i'.^  i;  •  .in 
Mroliaaent  du  l'épargne  et  de  la  |irévuyaiice  \t\u>  <!•  \t. - 
lo|i|»ée  chaque  jour  dans  la  classe  uuvrii'ii*. 

Cet  état  de  cbuses  crée  pour  la  calfer  de  réellrs  itiiii 
ealtés  par  suile  de  l'impossibilité  où  elle  est  de  t^ull^lI, 
en  dehors   du   compte  courant  du   Trésor,   l'uilL-rti  a 
4  p.  lUO  qu'en  vertu  de  la  loi  du  31  mars  1837,  U  i.i.>m- 
est  obligée  de  servir  aux  caisses  d'épar(,'ne. 

Nous  avons  sollicité  depuis  longtemps  l'abaissi-iiH-iit  ilu 
taux  de  cet  intérêt;  les  pouvoirs  publics  paraihM-nt  u%i>ii 
reconnu  T utilité  de  cette  sai^e  mesure;  et  le  1*'  juilM 
dernier,  la  Cliambre  des  députés  a  vuté  le  projet  tU-  l<*( 
portant  création  d'une  caisse  d'épargne  postale,  qui  iic 
lionne  plus  que  3  p.  100  aux  dc|K>saiits. 

Le  projet  a  été  renvoyé  au  Sénat  le  3  juillet,  et  ((-iit- 
hauie  assemblée  va  être  appelée  prochainement  à  dêli liv- 
rer sur  la  loi  votée  par  la  Chambre  des  députés. 

D'un  autre  cûlé,  un  second  projet  dû  à  l'initiative  )>'ii  I 
taire  propose  d'élever  jusqu'à  3,000  francs  les  dépôts  ii 
caisses  d*épargne,  avec  certaines  facilités  accordée^  .■■> 
gouvernement  pour  le  remboursement  en  cas  de  nricvi l'- 
impérieuse; c'est  l'assimilation,  par  le  maximum  «lis 
dépôts,  des  anciennes  caisses  d'épargne  avec  la  nuuMii<- 
Ciiisse  d'épargne  postale. 

Sociétés  de  secours  mutuels.  —  Celte  ins^litutiun.  m 
utile  aux  classes  laborieu>es,  est  en  voie  do  pleine  pn»^ 
riié,  et  nous  sommes  heureux  de  voir  s'augmenter  c\ïa'\u 
jour  les  opérations  qui  concernent  cet  imporlanl  ser\i( 

Trois  comptes  distincts  sont  ouverts  à  ces  insiitution^  ; 
leur  compte  de  versement  pour  fonds  de  retiaiteb,  k-ii[.<> 
compte  de  dépôts,  et  enfin  le  compte  de  donaiiun  de 
10,000,000  de  francs. 

Le  solde  créditeur  du  premier  de  ces  compte^,  au 
31  décembre  1879,  était  de  19,980,730  francs,  soii  uuc 


r 


BD^mun talion  de  733,500  rrancs  sur  l'année  jiTécédentè. 

L'actir  réel  de  ces  sociélés  est  de  35,141,134  franst.  Le 
nombre  des  pensiona  constituées  s'élève  à  10,7DQ  pour 
745,826  francs  de  renie  viugère  représentant  un  capital 
de  15,160,404  francs. 

Le  eomple  des  dépâU  comprend  le  placement  de  fond* 
de  réserve  que  \e»  sociétés  de  secours  mutuels  ont  la 
focuKé  d'eireciuer  i  h  came,  à  l'intérêt  de  4  1/3  p.  100 
dans  les  conditions  prévues  par  le  décret  du  20  mars  1Sâ2. 
Au  31  décembre  dernier,  les  1,099  comptes  courante- 
ouverts  k  ees  établissements  présentaient  un  sûlde  de. 
9.013,426  francs.  C'est  une  augmentation  de  1  million' 
161,337  francs  sur  les  opérations  de  l'année  1878. 

Le  fonils  de  dotation  de  10  millions  affecté  par  le  décret  ' 
du  37  mars  185!  i  l'encouragemeat  des  lociétés  de  secours  ' 
mutuels  a  été  conné  i  la  caisse  des  dépâts  par  le  décret 
du  j8  novembre  1853;  celle  dotation  a  été  convertie  w. 
une  renie  3  p.  100  de  500,000  francs.  Ce  compte  le 
balanfail  au  3 1  décembre  dernier  par  un  solde  d'înlérSU  ' 
rie  453,447  francs,  après  prélèvement  d'une  somma  ds' 
443,219  francs  distribuée  par  le  ministre  de  l'intérieuP 
à  1,040  sociétés  appronvées,  soit  à  liire  de  subveolioa^ , 
soit  en  payement  d'imprimés,  de  médailles,  eic. 

Fonds  de  retraite  et  peiuions  diverses.  —  Par  suite 
des  dispositions  de  la  lui  du  9  juin  l\Sà3  qui  a  supprimé, 
à  partir  du  1"  janvier  1854,  vingt-iiualre  caisses  de  le- 
Iraite,  la  caisse  des  dépâts  ne  gère  plus  aciuellemeal 
que  celles  des  administrations  désignées  ci -a  près  : 

Assistance  publique  de  Paris, 

Imprimerie  nationale, 

Préfecture  de  police. 

Préfecture  de  la  Seine. 

Mnnt-de-Piété  de  Paris, 

Octroi  de  Paris, 

Opéra  (Théâtre  national  de  I'), 

Préfectures  et  sous- pré l'eclures, 

Mairies,  ociruis  el  autres  étaUlisBemimls  publics. 

Elle  est,  en  outre,  chargée  du  service  des  pensiou 
ecclésiastiques  accordées  en  vertu  du  décret  du  23  Juin 
iB53.  (Voy.  plui  loin.) 


rei  et  tous-iirL'Fcciuiii,  e&[  ïilrtisâ 

II,  nu  31  (IJccmLrti  I87Q,  un  tuldc 
tnMi  ;  les  renies  i|UÎ  lui  ïp^iar- 
,330,619  franci,  e(  le  nombre  d<s 
fu  de  16G,'  en  lilTll,  s'é1êvr,.aii 
année,  19,701. 

l'Dominyue.  —  L'ipJeii.niii  ila 
ùxét,  far  orOunnimce  lu^ale  ilu 
Diniue  lie  UU  milliona  du  friincF, 
lea  é(;aui(,  le  prcmitr  éthé-dnl  la 
9  sicoutlu  arilonnance  du  1"  sep- 
jiRËe  a  JaslLlué  une  camuiUs^oii 
niner  les  rècla.i:atiiJns  Jus  ajiilens 
inU  cause,  et  de  Qxei'  les  baies  et 
«n  de  rbdcmnlié. 
iibicaux  da  liquidslian  ilrc^fs  pr 
pceoiier  cio^uiÈme  a  été  inia  tn 
re  Ib26  et  pojé  tur  urdoiiuanie^ 
je.  Les  quatre  autrii  tluquièmcs 
te  KOotetneminl  trunfjîs  iiilur- 
9  CD  ilale  (lu  1'^  lËMÎtr  m»,  le 
Je  frirnca  teslaul  dii  l'ut  ridujt  k 


\.i  ilcrniëre 
le  3i  jiiiU. 
po rieurs  d  ^ 
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et  ilci  inlêtôls  (le  retard  ir.ii  à  sa  fliargo  ; 

aunuilf,  celle  de   ISliT,   misu  un   iiaycmL'ui 

lel  1S7S,  est  en  grande  partie  distribuée  aux 

cerliUuts,  dan)  les  titres  sont  retirés  au  Tur  i 

des  payeuieuts,  pour  être  annules  conrornifment  ï  l'i 

donninee  da  26  mai  1S40. 

Les  opérations  relatites  ï  l'indemnité  de  Ssint- 
mini^e  sunt  constatées  dans  les  écritures  de  ' 
coin  pie»  ci- a  près  : 

l»  Indemnité  de  Sïint-DominRuc  :  Treiiiier  cinqujè| 

2°  Indemnité  de  Sainl-Domingae  :  Son  compte  du 
gements  pour  l'inden 

3b  indeinoilé  de  Sainl-Dommgne  ;  Quatre  dernjed 
quièmes. 

Le  pretnier  compte,  qui  d 
rltlons,  comprend   les  son 

30,000,000  de  Traites  versés  par  le  gouverneiiieiit  h;|| 
Binai  que  les  InlërAta  j  afférents. 

Le  deuxiènie  compte,  actuellement  soldé,  èiai 
de  k  part  revenant  i  l'indt'tnnité  de  SamlD 
dans  les  envois  de  traites  effectuées  par  le  gouverM 
d'Hafti  en  rembouriem 'dI  de  sa  double  dette.  V 
débité  du  montant  de  cbaque  annuité,  ai 

La  dernière  opératioti  de  cette  natu 
30  inillel  1B7B. 

Enfin,  te  dernier  compte  est  celui  des  paiement^ 
tués  par  la  caisse  des  dèpdls  p<iur  les  qua 
cinquièmes.  Le  montant  total  de  chuque  annuité  ya 
en  recette  ;  la  dépense  comprend  les  pajremrnts  fam 
porteur!  de  litres  de  l'indemnité  de  Sauit-DumiiiH 
Tur  et  i  mesure  qu'ils  se  présentent  i  Paris  ou  dattîl| 
départements. 

U  leur  a  été  pajA,  dans   le   cours  de  l'année   ISTI^J 
111,644  francs;  il  resta  encore  à  acquitter  u 
de  l,5T9,n3  francs. 

Emprunt  i'Haili.  —  L'emprunt  d'Haïti  a  été  cou 
tracté  en  IS'IS,  mais  la  caisse  des  dépûts  n'a  été  chargi 
4cE  opéra tiouijrelalivu  que  postérieurement  à  la  £4)111^ 
■'"■    '-'--     ■'      '"-'       I  aertice  qui  compren  '  " 


IrSitM,  l'niporliiiseaient  iliis  lilres  c 
cou|>(ins,  lui  »  élt  confia  i  la  dcmanile  ilu 
ilTiiireB  êlrangËres,  nu  mois  de  itui  lK5â, 
cuiiriirine  de  la  cammiuioa  de  survrillsncu. 
iilKnt  hsltien  ut  libère  au  moyen  do  Iraitec 
i-viTipt-dix  jour*  de  vui\  turdfs  siiiisanE 
iCalsns  ou  éii'inçêre»,  an  prolll  da  niinislru 
lie  FranU!  ;  elle»  parviennent  â  la  caisse  dei 
'imerm*iiiaire  du  diiparlement  des  affaires 

Éuhêaiiee,  l'encsisaemcnl  a  lieu  par  les  loins 
i'|ia;eurs  généraux  tt  des  eoniuta;  lei  Iré- 
n  généraux  portent  Ive  recollet  elTecluéi:> 
rèdiL  de  la  caisse  des  dépâti  ;  les  consula  lui 
le  uonCant  de  leurs  recuuvre menti,  iléduc- 
;  fraii,  au  mojen  d'effets  tm  Paiia.  En  cas 
lEnt.  fe«  traite»  lont  protestées. 
délais  que  nèeesBÎtent  ces  opérations  el  lo 
lé  parfois  par  le  fouverntmeni  hafiien  au 
■a  dette,  dix-huit  lira^'es,  elFeclaés  à  di-s 

Bégatîers,  ont  iirrmiK  d'amortir  7,630  obltpa- 
francset  derjduire  leur  nombre  ilell,fi33 
consUté  au  Ifrace  du  13  avril  IS80. 
iinplojéaii  raciiuitletnenldcsannuiliisétluea 
qni  ont  étt  désignées  pnr  lo  sort  ponr  élre 
■  -,  en  1879,  i  1,024,871  friinei;.  et  prè- 
31  dÉccinbte,  un  solde  Créancier  do 
ixqueU  il  ;  a  lieu  d'ujoulcr  une  traite 
anei  i  encaisser  en  leSO. 
de  eanaui.  —  H  ne  reste  ouvert  a  U 
eal  eomple;  c'eal  celui  de  la  compagnie  du 
el  de  sei  em lira nchemc dis.  Il  est  crédité, 
■e  dernier,  de  15,61 1  francs. 
nraordinn'Te.  —  Le  reliiiuat  de  ce  compte, 
ratié  depuis  1870,  s'élève  â  Bl.MTfraaci, 
'  i|H)«itton  des  dnnalaires. 

'     rentes.  —  On 


m  ce  litre,  les  comptes  uniquement  constl- 
dont  les  arrérage.':  sont  immi^dialement 
[lïjuinenls  effectués  aur  lu  demunde  de^ 


f.  pour  les  majoralB, 
.    lions,  dnlnlions,  clc. 

I       CeadâpâlE,  cdnrondus  dnns  le  principe  Bvi 
\  éalilliBemcnU  publics,  «n  onl  éré  dëlaclifa  en  tflSfl 
[  suite  de  l'importiincc  ([u'iU  nvnienl  ticquise.  M 

Le  snifte  en  nurnérairr  (ie  ce  rnmple  E'flevait,  kW 
;   (le  rnnnie  1878,  à   910,782  franei, 
bre  IS:!),  ï  1^8,950  rrtinci. 

Ce  compte  poseède,  en  outre,  52  si 
de  France,  333  obligations  des  cbemins  de  fer  da  S 
20e,2!a  franc?  de  renie. 

Ùgirn  d'ftonnfur.  — La  cBisse  des  dépÂlsrlec 
Uons  a  ttà  eliarg^e  par  l'article  1 10  de  la  loi  do  ' 
181G,  do  service  de  la  Lfpion  d'honnenr,  précéJen 
flOnllt  ï  l'ancienne  eaisse  d 'amortisse ment. 

Elle  reçoit  en  eomple  cooranl  les 
1 1s  Légion  d'honneur  el  paye,  â  I 
de  12,6U  légionnaires  et  médailléB  miliinlreB. 

Ce  service  prËsenUit,  au  31  décembre  1S70,  i 
crfanoier  de  5,38G,CÎ7  francs. 

La  loi  do  5  mai  I8G9  o  ncccrd£  aux  anciens  i; 
de  la  Républlqoe  el  de  l'Empire,  ne  jouissanl  p 
pension  niililaire,  une  rente  viagère  de  250  francs  pfl 
par  trimeslre,  cl  e'csl  la  caisse  ijui  est  cbsrgéc  d(j| 
lus  avances  nécessaires  pour  ce  service.  , 

Le  nombre  des  anciens  militairee  a.vant  droit  é 
renie  Était,  en  ISCn,  de  4?,(i00  ;  nu  31  dfeembr^ 
il  est  encore  de  7,000  environ. 

Les  payements  de  ces  BrrfraijeB  font  assor£s  p 
avances  failes  par  la  caisse  des  dipûls  nu  taux 
rcmbonriés  au  moyen  d'one  nniiiiilé  portée 
qni  est  aojnurri'hni  de  3,008,000  fr.mcs. 

An  :il  décembre  187!),  la  iiomme  due  à  1 
dépfilÈ  s'éloMil  â  34.829,830  fr.  82. 
Vm  somme  de  2,^:3,203  franc:  n  éti',  i\am  \t\ 
1   de  celle  année,  appliquée  â  l'amorti 
contractée  par  la  Légion  d'iioniicnr. 

Stnien  mitiiairn.  —  Aux  termes  de  l'untonl 
bUD'osi  leil  la  caisse  d»  dépote  C'I  cbariiéc  de] 


fond»   lie  masse  ilea   mitliaircs  (|tii, 
r  libËralion,   sodI  un   <!ongê  ilJini 
|nti  du  car|t». 

p  éli  dtlivrc,  en  1S79,  17,989  munilitE  par  I«b  corjig 
a  été  pajé,  loil  aqx  eaMats  libéréa,  *ait  t 
i  hiriiien,  une  nomme  de  a04. 123  Tr.  10. 
^  31  ilècciiibre  1S79,  le  solde  île  te  compte  a'ële«ai[ 
D0,5ïlfr.  81. 

erséta,  en  IS79,  pour  «uRcesstons  d'ofS- 
|et  de  loldats,  se  sont  é\e\éeA  i  ?20,!3â  Tranu. 

it  an  compte  de  maMC  de  lu  deuxième  porlion  dn  j 
ni,  il  £tait  ï  31, Ul  francs  |>rès  intégralement  f 

I  condiiionnelt  d'un  an.'~  La  loi  dnfl 

EÛlet  1873,  «ur  le  recruiemeni  de  l'armée,  a  nilmït  | 

~    s  c3t£|zoriet  de  jeunes  grn>  h  snuKCiire  dta  ei 

Is  Gonditionnets  d'un  an,  et  indiqué  lus  condil 

Bleiioelles  ces  ent^lfemeDts  devaient  £lre  cnnli 

r  l'arlicle  4  du  dâcret  du  1"  septembre  1871, 1 
.1  condilionuel  d'un  an  donne  lieu  ni 
■  d'une  «omme  fixée  par  le  ministre  de  la  perrc  ; 
ments  sont  efTeclués  à  la  caisse  des  dé|iâls. 
mut:  à  verser  en  1S79  a  été  maintenue  â  1.500 
1  (.ruduit  10,711.500  frauus.  Celle  somme,  pour 
ijiif*,  a  è\i  rembuursêe  à  !05  ennaiii''a  ;  le  solde 
II',  «'élevant  à  '2,823,875  l'rancs,  est  destiné  i 
1  i(c>  remboarsementg  éyenluels  au  pralii  des 
l'fi  ïurïls  d'appel. 

'  fondaiioni  tniliiairei.  —  La  caisse  dei 
,iL'[>i>silnirH  de  renies  et  de  viileiirs  provenant 
'.  s..^*  faits  aux  armées  de  torre  pi  dû  mer. 


e.  —  beijuis  ij^'ellc  a  ùlé  inililuée  ;>ar  la  loi 
IbJO,  la  caïise  da  retraites  pour  lu  vieillesse  a 
ricon   de   500,1X10  dêposaDts   un 


J2!i0,0fl0,000  de  francs  fraclionnte  en  pris  i 
|ile  ïm[!mf  nls. 

Quonl  uox  op^rnlions  propres  h  l'cjierBwe  1870,  al 
accuaenl  4ûri.487  versemcnis  ayant  produit  3S,030,e(' 
6b  c.  FOit,  par  comparniBon  avec  I8TS,  ane  augincoH 
tion  (je  4,53  puur  100  sur  le  nombre  lolnl  des  vcr^ 
ment)!,  a  ûe  l^fiS  |>our  100  sur  lee  eommes  dépotJM.  < 
Sans  daule,  l'acccsiion  des  cliemiiiB  de  fer  de  i'tH  ' 
l'augmcnlalion  du  |icrsonnet  de  quelques  aalrea  « 
gaie),  celle  des  renies  demandât!  par  les  sociélér-jj 
Eeuours  rouiuclt,  lémoignent  que  le  diveloppemenl  H 
lier  el  normal  de  l'inslitulion  se  poursnil  sa      ■  ■  -■ 
lion  el  mime  s'accélère;  mais  ces  Tails  particalJewfl 
suntsenl  pas  pour  expliquer  l' accroissement  énorme  ai 
Ulè  celle  année,  comoie  les  précédentes,  sur  le 
des  Bommcî  versées,  li  fnul  clierchcr  aulre  pari,  i 
h-dire  dans  les  bénéfices  exagérés  que  procure 
HnlB  dirccla  un  tarif  mal  pondéré,  la  cause  < 
Hression  qui  tend  â  compromeltrc  ^ravemenl  la  £ltusS{i 
I  llnineiére  de  la  caisse  des  reiraites. 

En  elTet,  tandis  que  la  caisse  aonslilue  co 

ux   déposants,  des   rentes  viagères  calculés 
les  placements  qu'elle  a  eiTeclués  en  rcntea  fi 
0Huetles  pendant  ces  ilemicres  années,  ne  lui 
n  intérêt  : 


Va'-''-  Si 

14,338. 000        ^^H 

L'imporluncc  ât%  perles 
9té  par  les  uliiiïreh  snivai 

*unlBa'0|.<.illon. 

qn-clle  a  s 
its: 

liS.SQÏ 

tu;  (15 

373:675 
717, -M 

Totam  pour  5  am.Éas. 

i.  dépôts  en  a  déji  signalé  l'urgence 
M  te  iDÎnisIre  de  l'agriculture  et  da 
ni  'les  execnicen  ISIS.  1877  el  1878;  il 
le  tarif  ù  4  1/3  p.  100  d'abord,  puis  à 
^  si  les  drconslances  éconninii)ues 
lr«B  terme*,  it  retenir  â  ce  principe 
l'intérêt  k  servir  par  l'inslilulion  doil 
Bur  ce»"'  <ï°''"«  peutene-même  sn  [-ro- 
en  rentes  des  Tnnds  déposés.  Il 
kuter  à  Vappni  de  la  réduction  d'inlêrët 
g  que  le  Urif  4  l/î  p.  100  ajnnl  été 
nliquÉ  de  1853  ii  1872.  raccroissemenl 
^r-setnenU  elTeciufis  n'a  pas  été  moins 
■ette  période  que  sons  l'cBipirê  du  tarif 
;  e»  1873. 

du  reste,  n  est  pas  nouvelle  pour  vous, 
'faction  da  tMif  ï  4  1/2  p.  100  proposée 
e  loin's"*  de  ragricnilnre  et  du  com- 
e  nouvcan  souraiBe  en  1878  aux  déli- 
(ovoirs  publics  ;  nous  n'avons  pas  besoin 
elle  grave  question,  renvovée  à  la  eom- 
gei  de  1881,  a  été  adoptée  par  elle  dans 
ayaicnl  déjà  servi  de  base  aux  projets 
:Ue  est  en  ce  moment  pendante  devant 
i  déimlés. 
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cet  établissement  ne  paraît  pas,  Jusqu'à  ce  jour,  avuir 
élé  bien  comprise  du  public. 

Le  eolde.  au  31  dÉrtmbre,  est  resté  débiteur  d'une  J 
somme  de  9-22  fr.  S!  ;  d'un  autre  côté,  le  puriefeuille  m 
oonlBnant  qu'une  inscription  de  renie  An  2,2T7  TruM 
ayant  caùlé  50.448  fmncs,  ii  en  résulte  que  les  ressourt) 
■ont  insollîwntes  pour  couvrir  les  cliarges  rÉBollanl  <h 
■tsuranees  contractées. 

La  caisse  d'asBorances  en  casd'sccidenlsse  trou 
une  situalion  plus  favorable.  En  1379,  elle  a  re( 
eoliialion-!  montant  à  I0,9l4  Trancs. 

Depuis  Eon  origine,  \eî  rucuUi's  luLale;  se  sont  èle*él 
k 83.S''" 

El  les  dé|)eiise<i  à 50.6 

Ce  qui  laisse  un  disponible  de 31. B 

auquel  il  y  a  lieu  d'ajouter.  Il  litre  de  réserve,  un  capïl 
de  3.l86,'i72  Tranca  en  re.nles  sur  l'Ëtal, 

Caisse  de  la  dulalion  de  l'armée.  —  La  loi  du  l""  L 
vrier  ISQS,  en  supprimant  l'exonération  par  l'État, 
pnleté  à  la  caisse  de  la  itotation  de  l'arRiée  la  plus  gra 
part  de  ses  altributmns.  Néanmoins,  cet  étRhlis^emenl 
resté  chargé  de  payer  aux  militaires  liés  au  service  d 
les  conditions  de  la  loi  dn  26  avril  1SS5,  les  complémt 
de  prime  qui,  au  31  décembre  IS68,  n'étaient  pas  en( 
■rriTés  i  échéance.  Ces  compléments  s'élevaient  alor^ 
104  millions;  presque  tous  ont  été  payés  avant- 
31  ihars  1876;  mnis,  la  délibération  d'un  certain 
de  militaires  ayant  été  retardée  par  suite  de  con 
tiniis  correctionnelles,  il  reste  environ  500  paycmentt 
cette  catégorie  à  effectuer. 

D'un  autre  côté,  la  caisse  «ntitinue  à  rembourser  t 
Boomips  diii-ç  ain  siicLfs-uins  de  militaires  drcéilia,! 
dispunts  au  MiMqm'.  ni  AIl'i'iii:  ou  [lenilant  la  a 

Sans  rei'ourir  h  l'aliénaliun  parlirlle  de  l'inscription < 
r.-flle  de  39e,004  fiaiic»  qu'elle  p.Ksédp.  la  raisse  a  pi 
meare  pmer  â  de  nnmbruus  militaires  et  â  leurs  hiri' 
IDC  de  301,600  francs,  et  conserve  i 


tt  ituiD^riire  i 

te  ranliaiirsements  futurs, 

faut?  dts  offrandes  nariona/ei.  —  Le  détrel  ilir 
18  juin  1^0  {arl.  3)  a  créé  la  caisse  dca  offrandes  nalio- 
Mes  en  favenr  des  arrafcs  de  terre  et  de  mer. 

Elle  1  1^1^  dÉtlarèe  d'ulililé  pnblinne  el  peu!  rerevoir 
■ta  dons  t\  lep,  confarmément  aux  Ni  et  rèplements. 

Les  ;itlriliutiaiis  de  la  came  îles  oiïr^ndes  nationales 
Mt  Jlé  aa^menties  par  la  loi  do  37  norembrc  IS73,  qui  a 
|Orli  i  GOn  francs,  an  mojen  d'allocations  sD|>pl£nien- 
bires,  les  pensions  des  sous-aflïciers,  caporaux,  brlga- 
4m  et  îoldals  des  armées  de  terre  el  de  mer  admit  à 
breUsile  puni-  blessures  reçues  devant  l'ennemi,  el  des 
«niiaires  mutilés  qui  rcceTaîeot  nn  auppldmcnt  de  pen- 
m  de  rancienne  lisie  civile  impériale. 
La  caiFse  a  payé,  en  1879,  nne  somme  de  l,919,13î 
fîmes  à  \k,hii  penEionn aires  et  distribué  i  130 soldais 
tt,t9!  francs  sous  forme  de  secours  pertnanenls  et 
jKnlpeti.  An  31  décembre,  it  Ini  restait  un  lolde  disp- 
ute de  rnS.SSG  francs  qui  la  met  à  même  de  faire  face 
iléus  les  besoins. 

Caitce  des  chemim  vicinaux.  —  La  caisse  des  ohe- 
i^tvieiDaux  a  élt  instituée  perla  loi  du  11  juillet  1SG8, 
r  faire  aux  rooimunes,  pendant  dix  ans,  des  atanccs 
'   :iit  «'éteTer  jusqu'à  200  millions  de  francs  et  rem- 
■blet  par  le  puyemenl  de  trenle  annuités  de  4  p.  100 
tu  et  afiiorli»icnient  eomprt?). 
:   prfte   également,  conlonDénieDt    aux   arlicles  5 
t  ladite  loi,  aux  dépaitcmenis  qui  se  substiliienl  à 
X  dont  la  cantine  est  d'un  produit 
ir  6  30,000  Trancs. 

)l  du  ï5  juillet  1S73  a  prorogé  de  cinq  nnnéea  la 

bde  dk  ans  fixée  pour  les  prêts  de  la  cni»e  des 

B-jux  par  la  loi  de  1868,  el  réparti  â  raison 

_        isrie  francs  par  snnée,  la  somme  de  140  mil- 

hb^nts  restante  prêter  de  1S74  ï  1BS3. 

■ra.la  caisse  des  chemins  vicinaux  amis  19,362.700 

'b  disposition  de  7,123  emprunteurs. 

enls  se  sont  élevés  à  3,5(10,001)  francs, 
iB  opéralions  de  1" 


I 
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La  dotation  de  ?00  millions  de  TranCE,  insliinfe  iiftrîi 
lui  du  11  juillet  18G8,  a  été  augmentie  ie  300  milliom 
de  francs  par  U  loi  du  10  avril  ISÎD, 

Cei  300  millions  de  francs  Gont  pa|sbles,  à  parti 
da  1879,  en  douie  anniiités  (|m,  avec  ce  qui  reste  i  pigia 
sur  la  dotation  de  I8G8,  s'élèvent  à  30  millians  de  fraiu 
ohacuuB,  à  l'exception  de  la  dernière  qui  sera  de  3G  loJf 
lions  de  francs. 

La  loi  de  IStiS  avait  pour  ohjet  l'achèvement  deo  cM 
mina  vicinaui  ordinaires  classé;  dans  le  réseau  eubvea 
lionne,  sauf  pour  les  départemi'nls  dont  le  produit  A 
uenlima  est  inférieur  â  !G,00D  francs,  et  qui  pouvaieil 
emprunter  pour  leurs  chemins  de  grande  et  de  moyeun 


La  loi  de  1879  s  ahrogé  ces  dispoE'ions.  pt  la  caim 
prête  déêorm» il  aux  départements  et  aux  commune!  peH 
i«  chemins  de  loutei  calégorics.  J 

Les  paiements  ont  commencé  le  b  décembre  1379.    J 

Un  crédit  extraordlnairt:  de  89,000.000  de  francaJ 
été,  en  outre,  ouvert  au  ministère  de  l'intérieur  et  M 
cultes  par  Ja  loi  du  11  mors  18S0.  1 

Celte  somme  de  80,000,000  de  francs  a  été  veraée  «o§ 
le  litre  de  «  Subvention  estraordinaire  »  à  U  '  ^  '_ 
chemins  vicinaux,  pour  âlre  répartie  anx  di'-partemea 
ei  nux  communes  suivant  les  insiruclions  du  minial^ 
de  l'intérieur.     . 

Rlle  doit  ûlre  employée,  ju«qu'à  concurrence  i 
17,350,000  Trancs,  pour  pourvoir,  pendant  les  sd  ' 
I8B0,  lâSI  et  1882,  i  l'achèvement  des  opérslioni  el. 
pées  par  loi  du  il  juillet  1308,  avec  prélèvemenli  p 
l'établissement  de  la  carie  de  France  et  pour  indeni 
aux  anciens  aKents-vojers  de  l'Alsace -Lorraine. 

Les  67,750,000  francs  restant  sont  arfeclés  a 
ment  de  subventions  aux  communes  et  aux  déparlen 
et  i  celui  des  frais  d'administration  relatifs  k  l'exéculj 
de  U  loi.  Les  premiërea  opérations  de  ce  service  i 
commencé  le  15  mai  1880.  • 

Coine  pour  la  eotutnetinn  des  écoles.  —  La  eitMri 
pour  ta  nonstruclion  des  écoles  a  cté  créée  sous  ta  garw); 
lie  de  l'Etat  par  la  loi  du  1"juin  WS;  administrée  pat 
|s  CBi»te  des  dépôts,  elle  a  éis  chargée  de  verser,  penJaiB 


ïlMirtrr<Ie1?T8,  aux  caoïmuD»  #>i|.Tié» 


i.  60,000,000  à 
I  d'aviDcen. 

ax  termes  de  cette  loi,  U  caisse  pourvoit  au  pajercenl 
es  subventions  et  de  ces  avances  avec  des  fonds  mis 
dJaposïtiDn  par  le  Trésor,  moyennaot  un  înti^rfl  de 
lOO;  le*  Eabveaiiona  lui  sont  remboursées,  en  cnpital 
itérEu,  par  l'inscriptiaD  au  budget  de  l'instnirlion 
ique  de  quinze  annuités  de  5,0ti0,000  de  Francs  cha- 
t,  )  partir  de  I87S,  Buceesilvemenl  ordannuncèes  k 
proHL  Elle  a  déjà  refU  cellet  de  ISTS.  IK7<I  et  ISSO. 
'est  i  l'aide  de  celte  dDlation  i[ue  la  caisse  doit  sulivc- 
i  ses  dipensea  compiÉmentaires  d'inlérèl  et  d'amor- 
nDeal  el  à  ses  divers  trais  de  gestion, 
et  avances  aux  nommunes,  faites  pour  31  ans  a<i  pins, 
ont,  en  verln  de  la  même  lai.  remboursées  aa  mojen 
li2  versemenls  «rmestriels  de  i  fr.  50  ;>our  chaque 
frtncï  empruntés. 

"arliole  5  de  la  loi  <lii  9  août  1870.  relative  i  l'jtablis- 
Mides  écoles  normales  primaires,  a  admis  les  dép^r- 
PDtt  à  participer  à  l'avaiice  de  60,000,000  de  franco 
irdAe  par  la  loi  àa  !■■  juin  !B7B  et  aux  mêmes  condi- 

e  fODtlionnement  de  ta  caisse  ne  data  que  île  1879; 

BDe  soinine  île  4,300,465  francs  a  été  allouée  b  titre 
nbventinn  el  des  avances  s'élevani  à  1 1 ,471,5fl0  francs, 
|ti  conseil  lies  ï  1,018  communes.  Ces  chillres  démon - 
l  l'importance  que  los  conseils  municipaux  attschenl 

qui  se  fapiwrte  â  l'instruclion  primaire, 
4ÏI   In    loi   de    1878   a  paru   encore   msutîtsanle  cl 

■UBvelle  loi  itii  3  jnllet  187^  a  transformé  la 
m  four  la  ootistruclion  des  écoles  en  une  cni^e  des 
«miltonaux,  collèges  communans  et  écoles  primaires; 
liifre  des  subventions  a  accorder  et  de^  avances  i 
iCBtir  R  été  considérablement  augmenté,  en  même 
^  qtie  le  versement  Irimeslriel  deaiinc  A  amorlir  tes__ 
le»  a  éi6  réduit  à  ■_'  p.  loo  di 
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un  60  semestres.  La  date  de  la  iirouulgïliun  île  la  aou-H 
\e\le  lui  est  encore  trop  récente  pour  que  dous  puissioDi 
prier  uujourd'hui  ilea  réjullaU  déjà  obtenus;  i 
Glmm  rapport  entrera  dans  tous  les  dêveloppementï  qd 
comporte  celte  nouvelle  législation. 

IV.  Emploi  des  posds.  ~  l"  PrSls aux dépaHùm 
et  aux  cuiamunas.  —  Lt»  emprunts  con^eu  ' 
aux  ilépurlemenls  et  aux  eommunes  n'ont  pas  dépaiM 
chiCrid  de  0,670,679  fr,  somme  inrérieure  de471,0â6ij 
aux  prêta  eousentis  en  1S7S. 

Cette  siluiitîua  tient  au  taux  (l'intérêt  qui  n'est  pliw 
harmonie  avec  le  prix  du  loyer  des  capitaux  sur  le  ml 
ebé  public,  à  la  durée  des  prêts  maintenus  liuns  dealiuti 
trop  restreintes,  et  surtout  i  la  concurrence  qui  a 
riile  à  la  caisse  par  diverses  institutions  de  crédit. 

Pour  conjurer  ce  danger  et  rendre  une  nouielle  SI 
vite  aux  upéraliuns  de  prêts,  les  seules  réellement  (N 
duclivi:s  pour  la  Caisse,  la  commission  de  suneillanM 
abaissé,  au  mois  d'atril  dernier,  le  tanx 
4  p.  100  et  a  étendu  ï  iSf  ans  et  exceplionnellen 
20  ans  la  période  d'amortissement  de  ces  emprunts.  I 
elTets  de  ces  nouvelles  mesures  se  sont  déjà  fait  si 
dans  ses  dernières  sèaaces,  la  commission  a  : 
divers  pril«  il  plusieurs  communes  et  dépLirlemenlt  JU 
une  somme  <|ui  dépasse  4,000,000  de  l'raiics. 

2."  Placemenls.  —  ladép  end  animent  des  a>ances  ■ 
uat  Été  failes  aux  départements,  communes  et  èIuIiImI 
menls,  et  qui  ont  nécessité  un  emploi  il 
I39,47S,430  francs,  la  caisse  a  placé  dans  le  cuuriut  ij 
l'année  dernière  les  sommes  suivantes  : 

Achat  de  rentes  3  p.  100  pour  le  cumplc  de  la  ti 
des  caisses  d'épargne ■i.hà'ifl.'q 

Acliat  de  rentes  'i  p.  lUU  pour  le  comi^ie 
di's  fonda  de  relcaites.des  sociétés  de  secours 
mutuel 7o7,'J6fl 

Bons  du  Trésor  4  p.  lOU  pour  le  compte 
des  caisse*  d'épargne 8U,OÙO,I)W 

Au  Trésor  public  Tonds  nati  iiniplojéa  des 

CAisacs  d'éparpne til,51ip,3lÇ 

1^  Ensemble JHMtjgj 


I  Fonds  propres  i  la  caisse  des  dépOts       433,GI 
l'FvodBile»  caisses  d'ép.iri:ae l,t67,tl!j,US4 

■  Fonds  de  la  réierre  des  cuisses  d'ùpar~ 
3O.SÎ0.!i57 

iTotal  général  de  remploi  de»  ronds..,     1.631,&jl,749 
^]>rafUi  et  perlen.  ~  BiiUficei.  —  En  IST8,  l«  compte 

■  profita  et  peiles,  dégagé  des  frais  d'adminlsIralioD  et 
^  )a  laïaiian  allouée  aux  préposés  de  la  caisse,  aiici- 

^U  le  chiffre  de  5,370,305  ftancs  ;  il  s'flùTC  en  lS7â,  ï 
yS&.Gài  tfanes,  soit  300,000  Tranes  environ  de  moins 
)  l'année  précédente.  Ce  oblITre  est  enenre  con&idé- 
iUt  et  dépasse  de  ploi  de  2  millioDs  de  francs  Is 
Ejenoe  des  bénéilcc!  réallséi  de  ISIS  à  IB7S. 


f/T'ci 


iri'eiercice!87S 9,010 


idMàM 

i 


du  conseil  d'admiDisira^on,  8  : 

l£iir  g^Dérai,  prèsldenl  da  conauï]  d 

„ «tion:  3  Eou»-directenrB  1  1  cuïïSlei  „. 

Il|;teberbrie<li*ieian IIB.OOO    i 

-  in.l.— Chef*,Boo5-chetaBlcou)niiB,30î; 
b  de  buteaa  (de  6,U00i  S.OOO);  ISsoub- 
-    '-  ••ureaa  (Oo  *,BO0  i  B.llOO  fr.)l  *» 

■BHBBu>k'"'l'SOO&  4,000  fr.) 9S9,S0U    > 

E  (!»■  3.  — Agents  de  comploir  ci  gens  de 
I      «errii^e.  17  : 
b«SBnl>decuniplDir)37gun3  da  eervîeo  (sur- 

■aeadepciDeJ «9,(00    , 

~   ".  *.  —  IndomoiliB  et  abonnenieiUB  : 

pgnuHl^  allmée  eu  cnksiee  g^m-rnli  inden 

Eaitt  de  responsubllili!  du   ralsslL-r  gtoériij 

— " — mt  dû  aecrétaipe  da  H  oDwtnisejoti  4i 
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Bnrveillance  ;   abonnemcm    de    l'ngcat   de 

cbange;  conseils  judiciaires  do  l'adminitilral. 

Chap.  5.  —  Indumnlté  ponp  Itbïiox  cxlraor- 

diâ&ireii  et  travaux  du  dimanche;  Indernoi- 

téeï  des  agents  I 


Hun  uni  des  dût;«iiseB  du  pei'eo 


Solde  nirl'Biercice  1878 

Cbap.  G.  —  D^pQDEes  ordiuaïres  : 

Fournitures  de  tiureaa;  Impressions,  lillingi-a- 
plileB  et  bïbliolhèquo ;  chauffage;  éclairage; 
b&Umenls  et  mobilier;  Habillement  des  agents 
de  comptnir  et  des  gens  de  aenïce  ;  Fraia  de 
veilles  et  de  râudeadc  noil;  munuoa  dèpeusca 


—  Indemiiilâs  aux  employés  auxiliaires.  IKJI 

Montant  dès  dépenses l,UOti 

tioai  reprodaieons  quelques-uns  des  étals  annil 
rapport  el  qui  paraissent  offrir  uii  intérêt  partiofl 


partioM 

1 


Administrationi. 

Imprimerie  natlumle St6,17fi  É9  SUf 

Ueiroi  do  Parlt 687,939  »  7M, 

Prèrecinnd<ilaSeina ],lU,lt<S3ï  1,383, 

FrélacRire  de  palica 1. 841,64'!  83  1,174, 

Prérscloces  at  sDas-préfecl. . .  3,  J58,M3  48  3,707, 

Utliies.  Dctroie,  bispicea....  l,t79,9Hl  32  3,333, 


10,157,718  19    13 ,889.331 17 


Kl.  de  b  Seine.  i.OU,(ieu  38 
JOt-da  polioo.,  3.I(I7,7SU  1. 
tnamo^^rél..  t,96U,G71  OS 


3,790  11    3,471,3(3» 


relBTS.      Î90.87e  01 


ragoa  do  peu 

ODS,  pendiiDI  l'uuiièa  1879,  a 

A  déduire  le  mo 

rteBpBDdaDt 

UDntsntneld<:9 

Asluiiurlesao 

dea  m6lïDl  à  pnjer  tui  31  dé- 

A  déduire  le  cio 
H.  le  CBissIcr 

lanl  des  payemeols  faits  par 
général  et  les  irésorîers  géùé- 

Beatei  à  payer 

in31  décembre  1879 

Bésumé  du  Journal. 

Solde  111 31  dlcembrc  1379 3,5ïi,7i7j 

Siaumi  général  dtt  opiraliona  d^uii  U  li^  Janvier  ii 


Solde  dea  fonda  do 


libre  1S7S 3,534,717  M 


ibies    m,73i,7iOOS  3i,308,U6  El    91,IU3,1UI 

llièrsa ....      5,OI9,9Sfi  IS  1,333,5»  06      7,SE 

U,G3i,gsa39  8,675,894  77    3%'MOXO', 

9l>,U)5,eia  10  09,363,035  67  lt9,T68,6St' 


Prod. 

ytc.  ou  bt^néS. 
Ponds  de  raillliea 

linDDBin.     do 


coinpi.  et  niilr.      6,WU,371  PO      l,6tt7,767  K      g,H7S,i 
Ctutionn.  d'idjDd. 
Dl  d'entre pr,  du 
nniul 35,l».91857    ÎS,3UÎ,I8I1S    B7.U7, 


*'« 


!(,3(lS,3fi5  71       Î,7M,035  3i      6,(»0.1(ll  ï. 


■    tl,SÎMû3tl    IS,7B9,071îf 

i,s»a,35iî5    i.is7.Ktîm 

S0,977.990ô5    13.053.718  83 


990,630.371  M 

Idé- 

1879  H7,(U7,5D9  lE 

tntïiilïreB..  ' 


66.H3,î3a  70 
3,1196.773  34 
34.031,708  3? 


65,483,098  (4  456,113.» 


et  de  concordats 

!  comptables  et  aotreg 

l'idjndicsuirea  cl  d'entre- 


Ï7, 393, 370  86 
l,837,3;t!i  18 
6.397, M3  78 


del'*nii«ulS7D...     18,043.364  M    3l,04;,tli 
.131.817,380  95    90,705,491 


dêe.(879.-Dfii'-    3t!,set,<l33  (I 


f  Teri-irr^E-dul-'iao 

GaplIunxrèBËrTëa  nprèa 
décès  dnl-'jiiiiT.  BU 
31dAcombrel879... 


Tl,SâS  33         41,710  01       tlfi,6034 

î,5Si,777  5î    î,5Si,T77lJi 


3B,5I)5  n  3.U3  lis.»!)  ^ 
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BMPI.OI  DES  FONDS  EN  RENTES. 

8  p.  100.  Coût. 

Rentes  achetées  da  1er  janv.  an  31  dé- 
cembre 1879 »  » 

ÂQtérieiireineiit 2,277    i    50,488  30 

Total  au  31  décembre  1879 2,277    »  ^074^30 

BiSDMÉ. 

Solde  débiteur  au  31  novembre  1878. . .         666  14         » 
Recettes  en  1879 76,476  35         » 

Net 75,810  21    75,810  21 

Payements  etremboarsements  effectués 

enl879 76,733  03         » 

Sommes  payées  pour  achats  de  rentes.         »  » 

Ensemble 76, 733  03    76,733  03 

Solde  débitear  au  31  décembre  1879 922  82 

Ilésamé  des  opérations  de  la  ealsso  d^assaranees  ea  eaa 
d^aeeidonto  au  SI  déeembro  1899. 

CotisalIoDs.  Total 

mil  mil  — —  des  cotisations 

de  S  francs.       de  6  francs.       de  3  francs.  reçues. 

Nomb.  Somm.  Nomb.  Somm.  Momb.  Somm.  Nomb.  Som. 

Paris....        178      1,448       78         390  62         166  308      1,994 
Départe  - 

ments...        87S     4,676       661      3,16S  868      1,089  1,686      8,920 

^^Ê^m^a^mm        ^^^*.^_^^  m^m^—m^—t  ■  i  -  s*^^^^^  ^i-  -         ^i^— ^^_^m         «m^^^^m^ 

T.  da  i'an. 

1879...        760      6,024        729      8,616        416      1,246      1,894    10,914 
Antérlen- 

rement.    8,2CS    42,120    4,973    24,880    1,879      8,637    12,114    72,637 

^^^^■^-^  a^^^^^M^  ^__VHas  ^BM^H^BM^  ^_i^^HM^  ^^^m^^^  WB^^^^^^  ^^■■■^■^^1» 

T.  génér. 
au  31  déc. 
1879....     6,011   48,144    6,702    28,828    2,294      6,882    14,008    83,651 

Intérêts  Sabven-  Dons           Ârré-  Total 

•            de          tlons           ot              rages  général 

retard,  de  l'État,  legs.  do  rentes.  des  reciMics. 

Paris »               »               »  135,902    »  137,896    » 

Départements.....      »              »              »                 »  8,920    » 

Tôt.  de  rann.  1879      »  •  »  135,902    >»        146,816    • 

Antérieurement...     »  35    2,100,000    1,000       764,462  26    3,128,099  60 

Total  général  an  81 
dieembre  1879..    •  88    2,100,000    1,000    1,090,864  26    3,274,916  fO 


COMMERCE  DE  LA  FRANCE  ES  1S79. 

Commerce  général.  —  Commerce  spitial.  —  U  d'M 
ft»  HD)  ulililé  d'ex|illquer  ces  deux  exprusiDDi  : 

A  rtmporialion,  le  commerce  eéRéral  se  compose  de 
tontes  les  marcliandises  i(ui  arrivent  de  l'êtran^r,  da 
tu»  colonies  et  de  la  grande  giéche,  piir  terre  ou  par  mer, 
balpourliconiuimmatian  que  paar  l'cntrcpûi,  lelrantil, 
U  Tempo r talion  ou  les  admission»  temporaires.  Le  cmn*  ' 
menu  ipéeial  comprend  les  maKhandisea  qniltoDi  laistéM  , 
lu  dùpotition  des  importateurs,  c'est-à-dire  la  tolalUfi- 
de*  imrchandises  exemptes  de  ilroils,  et,  quand  il  s'agit  de  • 
mirehandiscïtarifées,  les  quantités  soumises  auxdroits(l),| 

A  l'tTporUition,  le  commerce  général  se  compose  ihj 
toutii  le»  marchandises  françaises  ou  étrangères  qui  so^-< 
tent  de  France.  Le  commerce  s|iécial  comprend  la  tolalU  ■ 
de*  marchandises  nationales  exportées  et  les  miirchindîiei  ^ 
ilrangires  qui  sontreiiTojiéea  à  l'étranger  après  avairél(.l 
■dmiaes  en  franchise  ou  Dationalisées  par  le  paiement  det^ 
Aoiti  d'entrée  (2). 

Cbutjjïca tient  des  marchandises.  ~  Les  marchandisM!^ 

wot  classées  dans  les  étals  de  commerce   d'après  leur  " 

I  leur  analogie,  et  selon  la  méthode  adoptés 

'  {lonr  le  tarif  général  des  douanes.  Elles  sont  divisées  en  * 

'    vingt-sept  cba  pli  Tes,  répartis  dans  quatre  grandes  sectioni  - 

Xatiiret  animales.  —  Animaux  vivants;  prodoitt  et| 
dépouilles  d'animaux;  pécbes;  substances  propres  k  !•.> 
mideeine  et  h  la  parfumerie;  matières  dures  a  tailler. 

Matières  rifgAalai.  — Farineux  alimentaires;  Fruits  tt 
Krilnes;  denrées  coloniales  de  consommation;  sucs  végé- 
taux; espèces  médicinales;  boiscommun:i;  boisexoUqueiJ' 
'    IhlItSt  liges  ullilamenls  n  ouvrer;   teintures  et  lanini;  ' 
I   produits  et  déchets  divers. 


IlltfMlqiilDllHIt.irshiniIlHigilrilleiduii 


I      t'abricaiion.  —  Prodoil»  cbiiniques;  Icinlares  préps-;! 

I   rtt»;  cwifofs;  composilions  liivertes;  boissons;  vilrifl-  • 

I    n{i''ni::  I1l«;  Lissua;  [tH[iier  et  ses  appIicullouB ;  ouvngei 

m  III  iii.-['.'4  liiïerBes. 

1  >'-  ■'■aUi-ter  néeeuairet  i  VindHSirii  ne  rormeat  une 

'  -<  nr-iLslmcte  qu'à  l'importa  lion.  ElJes  sont  répartii-i 

I  rriieri]ijsob;e{s  mamifat,iMréi.  On  comprend  nolamuienl 
Bt  l'npMtation  dans  les  produits  msiiuracluréB  :  lus  pro- 
Viiils  ebimîqaes,  les  tcialores  préparées,  les  coulears  et 
FJbIIIi.  Un  tableau  soua  le  titre  de  Bésumé  par  eîaise  da 
r  wiarchandisis  et  par  nalwe  de  produits,  indiqutt  i:oni- 
[  iM[iI  te  rail  ta  i^parlilion  eiitre  tes  différent  groupes 
pimr  chaque  cbopitre,  a  l'importation  el  â  ['«xparla- 
kfn. 

^Mf»\itd«prùt>enanceeldeiiellinalion.~iainu'en  I3<i9 

^■âr  les  [nrporialioas  et  lei  expottatious  par  mer,  on  con- 

Hpnil,  dam  tous  le»  cai,  cooime  pays  de  prorenante 

^^Hi  iToti  le  navire  avait  été  expédié  en  dernier  lien  pour 

^Hpnuce,  «I  comme  paijs  de  deslinalion  celui  dans 

^^pcl  le  rendait  le  navire  exportateur. 

^^faali,  à  partir  du  1°' janvier  1870,  le  commerce  a  été 

^Hm  i  taire  connaitre  k  provenance  on  la  destjaaiion 

^Hjte  de*  inardiandises  qui  n'ont  pas  été  prisea  i  terre  ou 

^^■se  doiTCot  pas  être  miset  à  terre  dans  les  porta  inler- 

^Hll^re»,  e'est-Mire  qui,  pour  l'importation  ou  l'exput' 

^Bm,  donnent  lieu  à  dea  connaissements  direcli.  Ainsi, 

^PnqiK  Ik  commerce  s'est  coororraf  à  eello  recommanda- 

'Uni,  un  riic  figurer  au  uompleilu  Brésil  lei  sucres  impor- 

là  fk  cet  Ëiat  par  des  narirea  qui  ont  fïit  escale  en 

Itr^lciFiTi!.  De  même  on  présente  dans  le  compte  des 

Eij|>-[nis  les  marchandises  expédiées  de  France  i  ta 

''■•Im.idiin  apparente  de  l'Ao^Icterre,  m,iis  ijui  doivent 

'lri-i[in>li<irdécs  pour  les  Ëtats-Uais  à  l'arrivée  dans  les 

Ou  ajrit  de  même  depuis  1857  pour  le  commerce  par 
I  KTTf ,  loules  les  fois  qu'il  est  possible  de  connailre  le  point 
I  tOeciif  du  départ  des  marcbatidises  ou  leur  desiinatm^^ 


nOHHBHCE    Di 

tftttt.  Elles  sont  alarE^  porlûtj  au  uoin|ite  du  puja  d'cid 
elles  provicDuenl  réellement  ou  i  lu  destination  duquel 
ellei  sont  réellement  expédiées. 

Foieufî-  —  Les  marchanilisea  taxées  od  unlorem  sont 
let  seules  dont  la  Talcur  soit  constatiie  d'après  les  décla- 
ntioBS  Faites  par  les imponateuri  etrecues  par  la  douane. 
Elles  sont  désignées  par  une  note  dans  les  tableaux  de 
développe  ment. 

lea  marchandises  taxées  au  ]jai(ls,  au  nombre  ou  i 
te,  des  taux  d'évaluation,  qui  restaient  invariables 
«valent  été  déterminés  en  1826  par  une  vomoiission  spé- 
'  avaient  été  eanclionnés  par  une  ordonnance  do 
1827.  Les  valeurs  ainsi  calculées  étaient  appelée! 
MleuTiofUciellet. 

Depuis  IS4T,  les  bases  d'éialualton  sont  délerminéei 
année,  avec  le  concours  des  chambres  de  cein- 

: ,  ;iar  une  commission  instituée  prés  du  dé[iartetnenl 

âe  ragriculture  et  du  commerce.  On  leur  donne  le  nom 
devolêuri  actuelles,  et  elles  ont  pour  objet  de  faire  eou- 
Dlttre,  aussi  approximalivemenl  que  pssihle,  le  prix  j 
'HiD^n  de  chaque  catégorie  de  produits  pendant  l'année  à 
laquelle  elles  se  rapportent 

Four  l'Algérie,  les  valeurs  ofticielles  ont  été  cansertéu 
joiqD'en  1873.  A  partir  de  IST^,  on  a  fait  usage  des  valean 
utoelles  applicables  aux  marebandises  similaires  impor- 
tée! en  France. 

Nwnéraire.  —  Les  quantités  de  numéraire  reprises  aux 
états  de  commerce  représentent  seulement  celles  qui  ont 
itk  déclarées  à  l'importation  ou  i  l'exportation.  Elle«  ne 
comprennent  ni  le  numéraire  que  les  vojageurs  ont 
apporté  ou  emporté  avec  eux,  ni  eelui  qui.  par  des  motib 
quelconques,  a  été  soustrait  â  la  vérirication  de  la  douane. 

Séiamé  nna'iflique- —  Le  mouvement  du  conicnerce 
général  de  la  France  avec  ses  colonies  et  les  puissances 
^lcangèreseitévalué(l),  pour  1870  (importnlions  et  expor- 
lalions  réunies  des  marchandises  de  toute  sorte),  â  une 
loouae  totale  de  9,819  millions  :  c'est  une  augmentation 


|>,  lOO^surlamojenneile  la  période 'luinqueDiiule  : 

ieure  i  im. 

i  l'imporlation,  lea  valenra  ont  atlfint  le  chilTrr 

fT9  milIrODS.  Elles  ont  Hé  siipérieures  de  im  uuIIk 

mUm  de  l'année  précÉdealB  et  de  880  millions  à 

itenne  qDiaqiieaaale. 

1   l'eiporlatiOD,   le   montant   àes    valeurs   a  éiè 

lîOiiulïïoas;  il  est  en  augmentation  de  168  millionF^ 

(iiiiïre  de  187â  et  en  diminution  de  218  milUoiii  sui 

tpoie  quiaquennale. 

h*r  le  commerce  spécial,  les  évalualiona  te 

(bniniËre  auiïanle: 

^MitlODS  et  eiportMiou»  réania 7.S37  milliiiDs. 

IthlBreB  de  1878  Étsienl  de 7.3E6 

DtSéraace  en  plus  pour  1870 171  mimant. 

DMBlesehiffres  dn  commerce  «péciol  de  1879,  lesim- 
mions  sont  compriEes  pour  4,595  mitlious  (1),  les 
^rlaliODi  pour  3.231  milliona  (1)  :  il  en  résulte,  rel'i- 
meoX  àl'année  137S,  une  augmenta  lion  de  41U  mil- 
Btpour  les  oiarchandist»  importées  et  de  51  milliuns 
■t  les  mirebandisea  exportées. 
U  réiumé  ci-après  présente,  en  millions  et  cenlaines 
n/Ut  franca,  le  inouietnent,  pendant  les  trois  dernières 
iNdes  qniDqnennales  (186^  à  lË6t),  1870  à  1S74  et 
151  1879).  ia  commerce  ijénéral  et  du  commerce  spé- 
11e  la  France,  ainsi  que  les  importations  et  leseK|>or- 
iw  da  numéraire  : 
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Jotnt  supprimé  les  Uxei  d'eatrêe  suri . 
IÇiIes  importalenn  lea  ont  àéc\»rét»  «n  [oulïifr  '  i 

eonstiDinalion,  sans  disliaction  enire  cvlleï  qui 
I  rester  à  l'Intérieut  el  oeWes  qui  defadenl  revenir 
nger.    Le  commerce  spéciol  d'impotlalton,   qu< 

ces  déclarations,  t'est  trouTé  de  11  aaile  gruui 
lions  qui,  jDsqu'à  1860.  n'étaient  relevée»  igu'an 
Bù  d'enlcepôl  uu  de  tranait,  el  il  en  a  èlé  ite  méaie 
commerce  spéciat  d'ex  perla  lion. 
1  lieu  également  de  remarquer  que  beaucoup  de 
■ong  qui,  jusqu'en  1860,  élaienl  on  pruliibées  à 
oln  ou  Triiipécs  de  droits  praliibitirs,  ont  pu,  en 
a  traitas,  ■^ir^  importées  pour  noire  ciinEomma- 
ndîs  qne  préeédemaienl  nos  exportations  d'objets 
3  représentaient  l'excédant  de  la  produclion  Hur 
Di  de  la  consommation  ialérieure,  une  parlie  de 
rtaiions  n'a  élé,  depuis  1860,  que  l'éqniviilent  des 
-dises  étrangères  qui  remplaçaient  noi  produits 
B  marché. 

i'U  s'agit  de  comparer  les  années  antérieures  et 
M  (KietÉrieures  à  tS60,  non  pas  seulement  qnant 

déelarés,  mais  au  point  de  Tiie  soit  des  quantités 
sandises  étrang&res  nécessaires  à  notre  con: 
■oit  de  l'cxcéd^inl  de  la  produclion  francaisi 
H  de  la  coDSommalion  intérieure,  11  faut,  dansjl 


a  'iiâitm  iet  brosqnei  variations  auxquelles  l'ftat  dci 
recolles  donne  lieu  :  i 

Marchaodisïs  étrangères  oécesiaires  à  11  eonsomiDatiaB  j 
française.. 2,549, 10:t,4 là  tt.  .;| 

(Excêdanl  dei  importstions  sur  lea 
eiporlalions  de  ma  rehaa dises  simi- 
laires. —  ComiDerce  spécial  d'ioipor- 
UtiOB.) 

Excédant  de  la  production  fran- 
çaise sur  les  besoins  de  la  coatomma- 
tiDD  inlériflore 2,(R8,854,417 

(Excédant  <lei  uporlations  sur  les 
importations  de  marchandises  simi- 
laire». —  Commerce  spécial  d'expor- 
UlioM.) 

RiiultaU  d'apréi  le  modedc  Iranipori.  —  Le  lablclBi^ 
indique  l'imporlance  comparatire  en  valeurs  à  i'imporU* 
lion  comme  à  l'exporlalion  du  commerce  p 

La   valeur   totale   des   Iransporls   par   r 
I   0,716  millions  (importatioDs  et  ex  perla  lions  rËuniei). 

Le  pavillon  franfsis  est  compris  dans  ce  diiffre  paii 
I   &,4Q6  millioDa  sulidiviséB  comme  suit  : 

fl»igitloa  avec  les  CDioniea  et  pQBsessinn': 

tranijiilses  et  grande  pËcba 

Ntiigatlun  avec  l'é Iran Ber 

ToWl a. (M 

I.i  part  de  lu  n^arino  AlrangËra  n  éK  do 

Les  tableaux  donnent  la  décomposilion  de  notre  Cl 
merce  d'après  la  nature  des  produits. 
L'iiii|)D nation  oITro  les  résuttals  ci-après 

HalIti'SE  aéceesali'fls  h  i'ïiirlustrle 9 

Objeia  de  consomuiaiioa,  naturels  gI  fahriq ,      i,9Ki 

Totonx S,S79 

fourlH  nuitièi»  nèocBHÎrH  1  l'industrie,  eu  d 


nr  1879.  53 

I  à  CMB  de  1878,  éê  fi8  bûIUmi  as  corn- 
et de  51  millioat  a«  eommeree  epéciiL 
i  de  coMoaunatieB,  ulereli  ob  febriqsét, 
f ioD  de  432  Biillioot  an  eoaimeree  géBéral, 
Dt  aa  commerce  tpèeiaL 
ioDs  se  décoDpOMDt  de  la  ounièie  lai- 


CMil 

ttilllMa. 

areU M34         1,648 

factarés 2,13e        1,883 

Totaux 4,270        3,231 

S  temporairts.  —  Lei  marcliaodîtet  autret 
importées  temporairement  à  charge  de 
it  mises  en  œuvre  en  1879,  représtatant 
81  millions  de  francs, 
écomposition  comparée  aux  deux  années 


IMPOaTATlOXS  nMTOU 

ères 'premières  mite» 
antaelles  exprimées 
•n  des  matièrM. 

jacs. 

•n  cnttrs. 

en  millions.] 

1877.        1878. 

32.2      40.4 
8.8       5.4 
3.5       4.1 
3.4       3.0 

2.0  1.4 
4.7        3.9 

4.1  1.6 
0.2       0.2 
1.1        1.4 
0.5       0.8 
1.0       1.9 
0.5       1.1 
1.3       0.8 
0.4        0.4 
0.1        0.1 
0.2        0.2 
0.1        0.1 
3.7        3.3 

67.3      70.1 

187». 

U.8 
11.4 
4.5 
2.5 
1.5 
3.5 
2.5 
0.2 
1.7 
1.6 
1.5 
0.9 
0.9 

o..-> 

0.3 
0.2 
O.i 
2.i 

81.0 

ur  ou  mélangéu 

uses  de  toute  s<)i-te. . . . 

iuage 

naonlage 

f 

es  au  bois 

au  coke 

graines  grasses: 

ifv- 

brication  du  chuculat. . . 
premières 

Totaux 
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Produits  manufacturés  réexportés. 

Farine  de  froment 33.4  41.6     < 

Oavrage  en  fonte  moulée  et  autres  pro« 

dui  ts  provenant  de  fonte  brnte 20 . 0  18.3     i 

Machines  et  mécaniques,  bâtiments  de 

mer  et  wagons 9.8  11.4      i 

Tissas  de  laine  teints  ou  imprimés 9.1  Cl      i 

Ouvrag.  prov.  de  fer  en  barres  au  bois..  0.4  0.5 

—                   —              au  coke.  4.8  5.4 

Bougies 7.2  6.2 

Cuivre  laminé  et  ouvrages  en  cuivre. ...  8.9  3.4 

Ouvrages  provenant  de  ferrailles 3.1  5.2 

Ouvrages  provenant  de  tôle 3.5  5.1 

Huiles  brutes  de  graines  grasses 3.3  3.7 

Huile  épurée  de  graines  grasses 0.6  0.9 

Chocolat 1.3  i.8 

Ouvrages  pro venan  t  d'acier 1.1  1.0 

Huile  d'olive  épurée  . .'. 1.5  0.9 

Acide  stéarique  en  masse  et  ouvré  (bou- 
gies non  comprises) 0.4  0.6 

Huile  brute  d'arachides 0.1  0.1 

Aniline 0.5  0.5 

Autres  produits 6.3  4.9 

Totaux 115.3    117.1   "ïï 

Pêche  de  la  morue,  —  Les  navires  armés  pour  la  pé 
de  la  morue  ont  rapporté,  en  1879,  438,101  quint 
métriques  de  morues  vertes  et  sèches,  d'huile,  de  draci 
de    rognes  et   d'issues.    C'est  une   augmentation 
25,529  quintaux  sur  Tannée  1878. 

Les  exportations  de  morues  sèches  sous  bénéfice 
primes  ont  été  de  43,562  quintadx  métriques,  au  1 
de  34,477  quintaux  en  1878. 

PÈCHE  DE  LÀ  MORUE. 

Retours. 

[Quantités  exprimées  en  quintaux  métriques.] 

1877.  1878.  187 

Morues  vertes 294,071  36,693  359, 

—      s^dJL^s 41, 5W  340,886  40, 

Huile 18,827  19,818  21, 

Draches 878  982  4, 

Rogues 3,052  3,052  4, 

Issues 9,673  11,141  10, 

Totaux 368,646     412,572     438, 


■«r 


i,ui  n»  MT 

<,m  i,u7  i,uw 

tr M  •  • 

S,ttO  B,»ll  ï,t.1rt 

*»  i.wr  ï.BS'j 

U,SH  t7.(flT  M.Wr. 

fe  pajs  o'EDrDpe >  •  ■ 

~    qote.LenalK  Barbarie.       3.168  7,I3T  t.tH 

d-*mérii|ue 3M  I3S  *t« 

Touai f7,i3S  34,iT7  il.iiit 

a  nXtvii  ci-iprèi,  foDroii  pir  le  minialjre  àt  l'igti- 
'e  et  du  commerce,  «tonnenl  quelques  liéliili  pour 
I  dernières  apnées  : 
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«09 

sel 

583 

GIS 

685 

M» 

BIT 

(l)7U 

lî.lH 

M,037 
II.TOn 

i;j,0M 

l3.Si7 
M^^ 

«,W9 
IÏ.B8 

gue: 
333.697 

it3,»a 

667.73:, 

M3.a.--1 

Mt.lJil 

Tolam.. . . 

BT7,«i 

Imp, 

ADDiU. 

'-"""" 

il. 

83,fioa 

b 

iM7go«l.ll 

«*.ab.L.Pl.r-. 

rillUMtefl. 
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pAu.  —  Lf  poidt  UUI  it*  minkandim  de  tant» 
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Nantes 604,987  565,293 

DuDkerqne 569,402  528,522 

Rouen 554,553  501,397 

Boulogne 209,152  409,557 

Nice 162,434  178,415 

Cette 219,028  177,569 

Saint-Ouen 35,690  139,303 

Dieppe • 140,261  137,877 

Paris 131,990  131,936 

Ij&  Rochelle 74,733  115,747 

Fécamp 87,065  115,343 

Lorient 64,670  79,560 

Rayonne 58, 747  61 ,  85i 

Granville 33,620  34,344 

'     Lyon 21,194  20,828 

Caen 9,583  13,436 

Antres  entrepôts 864,356  878, 783 


Totaux 15,637,532       15,504,669 

Marchandise»  entreposées. 
1°  [Valeurs  actuelles  exprimées  en  millions.] 

Désignation  des  marchandises.  1878.  1879. 

Cacao,  café  et  poivre 188.8  204.6 

Céréales 174.3  134.7 

Sucres  coloniaux 47.6  42.9 

Huiles  d'olive  et  de  graines  grasses..  26. 1  33.2 

Tabacs  en  feuilles 20.1  23.7 

Sucres  étrangers 13.1  12.6 

Houille  crue 10.3  10.9 

Fruits  de  table. 2.5  7.4 

Huiles  et  essences  de  pétrole 6.2  5.2 

Fonte,  fer  et  acier 5.0  4.7 

Sucre  raffiné 2.2  2.9 

Coton  en  laine 0.1  1.4 

Riz 1.2  0.9 

Graines  oléagineuses. 0.6  0.4 

Rois  exotiques 0.3  0.3 

Sel  de  marais 0.2  0.2 

Autres  marchandises 72.3  73.2 


Totaux. 570.9       559.2 


E5r  1879. 

2»  [Quantités  exprimées  en  qniotaux  métriqut's. 

D6sin*tien  des  marchiadifa*.  1*74.  HT<t. 

Houille  crue n,K3i)/»Ki  ri.tM,.*)::! 

Céréales rf,:i79.0l7  4.iy:i.0-»i 

Cacao,  caft}  et  poivre I , lilTi, i( I  1 , 1:Î2. -.' '•  7 

Sucres  cuioniaux Di:t,K(iK  h'ti.'.o^i 

Funie,  fer  et  acior .V.iri,«iîi|  i*71  ,^''^ 

Huiles  d'uiive  et  de  ai:  gra>s.  ![î7ri,7U5  .'tii.'i,  (>'-' 

Huiles  et  csscoces  de  pi'-i:  oie. .  171, 7'.i'J  :ii m • . V '•  -' 

Tabacs  en  feuilles :il S,  t.VJ  i.'tr. . <• .  '. 

Sucres  étranjçers 2U.;i-Jl  Si'.»,»!' 

Sels  de  marais iW,  la'i  1  T.» »,  J^  • 

Fruits  de  taille ■"•«i.ri-J.'i  *.*;,:•: 

Sucre  raffiné 3l,77il  ^:,s.'. 

Riz 21, .191  -I  »,••;. 

Graines  oléagineuses 22, 433  H . <.'< >•  • 

Coton  en  laine G4!  s.T^'^ 

Bois  exotiques 8,357  h.ovt 

Autres  marchandise*: 538,2Gr>  732J*>i. 


Totaux 15,637,533    15, 504,  «'•<'.'. 


Transit.  —  Les  marchandises  étrangères  expé<)i(  rs  m 
transit  par  la  France,  en  1879,  ont  eu  un  poids  total  \W 
2,773,575  quintaux  métriques;  c*est  une  augmentation  <!• 
687,230  quintaux  métriques  sur  lb7{:i. 

Sous  le  rapport  de  la  valeur,  les  opérations  de  tiMn  :t 
représentent  644  millions.  L'augmentation  sur  lb7^  «-♦ 
de  56  millions,  et  s'applique  aux  céréales,  au  coton  tt  .ii.\ 
tissus  de  laine. 

Les  tissus  de  soie  continuent  à  fipurer  au  premitT  r.mL' 
avec  un  chiffre  de  154  millions.  Ce  cliifTre  était  de  !.')()  Hui- 
lions Tannée  précédente.  Viennent  ensuite  les  tissii*^  de 
coton,  avec  61  millions;  les  soies,  avec  47  millions;  1rs 
tissus  delaine>avec  41  millions  ;  les  céréales,  avec  'M)  mil- 
lions; les  ouvrages  en  peau  ou  en  cuir,  avec  24  milll(>n^; 
rorfèvrerie  et  la  bijouterie,  avec  23  millions;  lesnaitcN  uu 
tresses,  avec  13  millions  ;  les  fils  et  les  fromages,  avec 
chacun  12  millions,  etc. 

En  ajoutant  aux  chiffres  des  opérations  du  transit  pro- 
prement dit  les  chiffres  des  va^ic))Bndi8es  qui  ont  été  rcex- 


/" 
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portées  après  avoir  été  placéi 
aifin  temporaire,  on  obtient  : 


t    FRANCE 

lOua  le  régime  del'adl 


Comme  paj)  deproveoaiice  des  marchandise 
soui  le  rapport  des  valeurs,  la  Suisse,  l'Italie,  l'ÀIlca 
l'Angleterre,  la  Belgique  et  le  Mexique  Qgurenl  Bl 
miers  rangs. 

LespaysdedestiaDlion  s«  classant  dans  l'ordmii 
l'Angleterre,  U  Suisse,  les  ^^tals<Unls,  l'Ilulie,  f&f^ 
la  Belgique,  la  Turquie,  l'Allemagne,  etc. 


^lE!::; 


S!iË;i:v^i^ii^ 


s  DE  rBOVE:<AIICK 


.«Gr.ïïïïï;!*. 

'^1'^; 

110  do  ta  Biiiilon 

«•tHiao ,.. 

Ciil    anel.  en  AmStiquo 

Pi-.i,  (nm.  dooi  L'LhI* 
l'olMIl.    IDgUiKl    «nu 

^1.  bon.  en  Ab.^«i«. 
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RÉSUMÉ  PAR  NATURE  DE  PRODUIT. 

Importations, 
[Valeurs  actuelles  exprimées  en  millions.] 

1877.  1878. 

OOMVBRCB   GÉNÉBAL. 

Matières  nécessaires  à  l'industrie.    2,514,4  2,536,2    2 

Objets  de  consommation  naturels.    1,229,5  1,722,1    2 

—  —         fabriqués.       826,0  830,6 

Totaux 4,569,9  5,088,9  1 

COMMBBGB   SPÉCIAL. 

Matières  nécessaires  à  rindustrie.    2,261,5  2,289,5 

Objets  de  consommation  naturels.    1 ,037,8  1 , 492,6 

—  —         fabriqués.       370,5  394,1 

Totaux 3,669,8  4,176,2  7 

Sœportations, 
[Yalenrs  actuelles  exprimées  en  millions.] 

1877.  1878. 
OOKMBBGB  OÉMÉBÂI.. 

iProdaits  naturels S,193,9  1,997,8    2 

Objets  manufacturés 2,176,9  2,113,9    2 

Totaux 4,370,8  4,111,7    4 

COMMBBGB    SP£CIAL. 

Produits  naturels 1,781,9  1,560,7    1 

Objets  manufacturés 1,654,4  1,618,9    1 

Totaux 3,436,3  3,179,7    3 

Commerce  spécial. 


V^porlatloaa    par    nalare     de 
■■•rehandUe. 

[Valeurt  en  miUion$  de  franet.  ] 

Céréales 

857.4 
816.4 
J88.7 
tfl.l 
104.4 
196.0 
175.8 
145  5 
120.7 
101.1 
9S.1 

Soie  et  bourre  de  soie... 

Laines  en  masse 

Boii  communs.. ....•••• 

Colon  en  laine 

BesUauz ..- 

Peaux  brutes  et  pelleter. 
Houille  crue  et  earbonis. 
Vins 

Café 

Grainet  oiéaginenses. . . . 

BxporlaSiona    par    nala 
marchandisa. 

[Valeurs  en  viillions  de  fr 


Tissus  de  laine 

Vins 

Tissus  de  soie  et  de  fleuret 

Soies 

Tablett.,bimbel.,  mereer. 

Peaux  ouvrées 

Laines 

Eauz-de-Tie  et  esprits... 

Sucre  raffiné 

Peaux  tann.,corro7.,mar. 
Fromagei  et  bearrt 


r«H|-»iij>^^ 
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DROITS  PERÇUS  PAR  L'aDMINISTRITIOX  DES  DOUAXES. 

1<»7:.  !»-«.  I<r79. 

Droits  d'entrée 269,0I6,2m  276.531,915  293,221,410 

Droits  de  sortie 256.757  2-25,584  251,018 

Droits  de  statistique.  5.905,193  6.110,772  6,2SS,7S2 
Droits  de  Ti3vi{;ati<Mi.  5,239,183  5,9t:»3.728  7.033,201 
Droits  et  produits  ac- 
cessoires   3,377,349  3.696,410  3,566,853 

Totaux....    273,795,017    292.498.409    310,360,996 
Taxe  de  consomma- 
lion  sur  les  sels...      23.833, 5«'.0      21,22G,0iS      17,999,872 

Totaux  généraux.    297,628,577    313,724,457    328,360,868 

Détail  des  droits  d'entrée. 
[Valeurs  exprimées  «d  millions.] 

Désignation  des  marchandises. 

Café 

Sucre  des  colonies  francises  (1) . . . . 

Sucre  étranger  (1) 

Huiles  et  essences  de  pétrole  et  de 

schiste 

C^l'rëales 

Cacao 

Vins 

Houille  crue  et  carbonisée 

Tissus  de  coton 

Tissus  do  laine 

Poivre  et  piment 

Fils  de  coton 

Macliincs  et  mécaniques 

(1)  En  outre,  il  a  été  perçu  sur  les  sacrés  iDdi^ëoes  (7  compris  les  pla- 
co-c.O,  98.4  niiilioDt  en  1877;  114.6  en  1R7«<;  127.5  en  1870. 

Vulci,  an  ^urphi»,  nn  aperça  do  l'cn.^emble  des  opérations  dont  lessueiet 
do  toute  origine  ont  été  l'oljct  : 

Tonnes  de  l.QOO  kilo^. 
Siirres  50iiml?  nu  p;iypm(n(i  f.lransiTS...       101 ,7f.9        7R,027        71,463 

i\o»  driilK  (y  comiiri-  lo.'"'Co:ciiii-.\x  .. .        83,070        SR,604         87,9)1 

.«-ucres  rafnnés).  fludigL-nf». . .      271, SUS      319.778      S16,179 

Tothi.x 456,t07      486,409-     47B,B6S 

Sncroi  rafllnés  exportés  et  représentant  en 
sucres  bmts 196,949     216,081      197,684 

Sont  restés  h  la  consommation  Intérieure.      lS9,t58     170,187      178,018 


1877. 

1878. 

1879. 

74.8 

84.6 

88.9 

34.2 

37.7 

39.3 

43.7 

37.3 

33.6 

21.9 

16.5 

19.6 

1.8 

8.7 

13.7 

9.9 

10.5 

10.4 

2.7 

5.7 

10.3 

9.0 

.   9.3 

10.1 

9.5 

9.8 

9.0 

6.9 

6.9 

6.8 

5.5 

5.9 

5.7 

3.7 

4.0 

3.3 

2.6 

2.9 

3.0 

prtgOï,  mûBli- 

BèeselcocoDB Î59,«H,3M 

loirre  4e  fuie  ea  muK. U.SIS.OM 

Colon SOi.Wi.ï» 

Iwns  en  Buuse 388.71T,56i 

Uiil«ll«,eiièl[iDpeeI  peigné.  119,013,111 

Chun.tei]lâ,enèUiii|HielpeiE.  n,I.M,799 
Ime  et  TégÈt.  fllanunleia  non 

dinamiDÈs,  bcnison  ppl(n>^-  n.0j.1.3SI 

PeiDi  brutes lii3.HH3,(37 

^GnisBes  (saiftirulet  aaind.).  tl,6fili,»IIU 

I      les It. «01,313 

3Î, 793,311 

39,058,131 


CI3  C011IEHCE  DF.  LA    FIHVCF, 

Fruits  oliïirlDcui (lluU'l!^l  .  7,7i7,ICl 
Graiaea  ol^agiue  us .  i'ie  iUetle, 

da  colu  et  darldn  .  1G,338,U1 
Graines  oté^lneDsts  df  Lin,  de 

Daielle.   de    mouiardu   ut 

»ulro« 70,7W,337 

«rainfs  i  enBemeDCQr 5,60j.lS7 

flommBB  pureî  f  ïotiqDC? 7,110,315 

Bois  h  conilrairo i7fl,019,9Gl 

Merrdns 39,S3I,«Ô7 

Bois  eiotiqaes K,98i,7S6 

Satno 4,693,034 

Indigo 33.Sîi,î53 

Cuirre  pur  oa  alUi,  brut 31, 4X1,913 

rIoiDb  (niritsl  bral) 18,970,8% 

Elainbrol                S,06i,851 

21nc  do  i»  fiiBion   14,463,3M 

Unruhan diluas  diier.^ea  nuD  dc- 

Doramiius  ci-dessus 330,671 ,918 

Tolaui....  i,8fi4,lS3,Sl3 
îe  partie.  —  Frineipalea  marchanditei  larifli' 


DfatguHoii  d»  nitdasdliH. 
FilE  et  liasoi  de  laina,  coton, 

lin,  chïUT,  ellis9.de sDie(l). 
Autres  Bis  et   tison   (poil, 

«i-i".  etc.) 

Vaches,  taureaui,  bounlions, 
eènlïses.TOUu 

Mliers,  brebis,  moutoDS  et 
Bgneani  

Clioïauï 

Mnk'W  et  mules. 

Kmniasc* 

Doiiire  de  sois  fllèô  (dcurui), 
('cruu  iiasiunie 

Ilcun^es    Cil'iniulea    (sm'tus 

lll^,(l'.iïrB,U!C.').--.!.-.i.' 

illil-ati !" !'. 

Uitùll«  croc  ei  carltonisce 


ÏU,gil,SI)T        680,649,«I9 


97,î36,ïffl 
33,!tl3,IM» 


39,SS1        414,364,159 


■ir  1879.  r,7 

l,fll9.flM  7.K7i».*.Ml 

110,701,140  SS7,A'.n)..V.s 

lm-de-vied«  tonte  lort»....        lt,789,C79  9h,yjr»,\\ù 
Mroin.  «-  Boateillei  pleines 

et  Tides 1.445,717  13,Of7/..»i 

Gvton,  papier  blanc,  d'enve- 
loppe et  pdnt  pour  tenture.          8,€9I,8B5  S3. Hl,  i: 

Feanx  pré|»rôe» 33,081,378  9r»J  :<:....*'• 

Onmge  en  peanz  on  en  cuir..          3,885,981  14K.*2.'>-'.  I  '.* 

Orférrarieetbijoaterie 5,439,150  49,t'.is.K|s 

OBYiages  en  métaux 10,li0,7C4  dljlii.s.'i 

nUetterieet  bimbeloterie...          3,416,018  21,Nr.'..:.j . 

■nrcerie  et  boutons 4,065,879  lii,2U.2<M) 

Owrages  en  bois  et  meubles 

detoatesorte 6,£»5,341  30,()Ci,7:.4i 

Bmlnllements  et  pièces  de  lin- 

gerleconsues 2,723,849  67,7i.'i,:),?'j 

Murchandises  non  dénommés 

Gi-deesQa. 385,298,762  302,3X7, iTs 

Totaux 1,491,355,477    2,135,78S,JIM 

3e  partie.  —  MarOiandiêes  fnaintenuei  pour  Uur  chiffre 
brvt  à  fimportation  et  à  reœporiation. 

V  SaCnOH.   —  MAB0B&1IMIE8  IXIMrnBI  Dl  OBOITS  S'UTBliF 

(eommerei  spéeiiJ). 

DédgnïtioD  des  marchandise!.                Importatk».  Exporta  on. 

Gibier,  Tolailles  et  tortues 5, 293 ,048  4 ,  (N i.'i ,  :>  j  i 

Beurre  frais  ou  fondu 14, a'ÎO, 538  15, iUl  ,{M) 

OEufs  de  YOlailIe  et  de  gibier 10,101,684  32,tiio,r.r>j 

inandes  fralclies  de  boucherie.  — 

(Gibier,  Tolailles  et  tortues.) 18,131,303  8,r)<)7,(;T'.) 

Engrais.  —  Résidu  de  noir  animal .           701 ,366  :2n ; .  i>:;:i 

Engrais.  —  Autres 4,187,227  3,t(KM.{4 

Poissons  d*eau  douce 4 ,  5W)  ,077  «s .  '.  'V.» 

Huîtres  fraîches,  moules  et  autres 

coquillages  pleins 1,524,09()  1,:2-2:>.'.M:; 

Fruits.  —  Autres  indigènes 9,238,478  li»,!»'.tJ,7\»7 

Bois  à  briiler  et  charbon  de  bois. .       2, 731 , 397  7C.  1 ,  '. i  is 

Son 8,464,924  W.j!., 

Tourteaux  de  graines  oléagineuses  *='" 

et  pulpes  de  betteraves 4,271,233  ll,.it'. 

Chaux 4,898,172  2,77 

Toiles,  briques  et  carr.  de  terres. .       3, 384, 804  3, f 

Payes  et  autres  matériaux 5,543.n^ 


(')S  LE   COMMERCE  DE  LA  FRA>'CE. 

Bitume  solide  pur,  mastic  bitu- 
mineux, bitume  fluide 9,016,271  2,116,î 

Succin  et  autres  pierres  et  terres .  984 ,  519  1 ,  338 ,  i 

Cendres  et  regrets  d'orfèvre 1 ,  590 ,  852  229 ,  l 

Minerais  de  toute  sorte 28,622,745  7,497,( 

Livres,  gravures,  lithographies  et 

cartes  géographiques 11,818,696  24,703,i 

Ouvrages  de  mode  et  fleurs  artific.  239,503  30,113,1 

Instruments  d'optique,  de  chimie, 

de  calcul,  et  de  chirurgie 1,003,304  6,811,: 

Objets  de  collection 9,022,574  12,345,! 

Marchandises  non  dénommées  ci- 
dessus 25,165,337  40,415,! 

Totaux 185,431,168  224,387,1 

Se  giCTiOM.— MÂBGBÀMDiSEs  TABiPiiBS  ▲  L'BMTBfiE  (eommerce  8p6e] 

Désignation  An  marchandises.  Importation.  Exportât! 

Bourre  salé 1,924,449  52,798,1 

PoisKons  do  mer,  morues,  stockfish 

<;t  autres 29,930,124  3,723, ( 

PoiHHons  marines  ou  k  l'huile 2,761,988  34,255,^ 

Ilo^^iicH  do  morue  et  de  maquereau, 

f',niiHHe8  do  baleines,  morues  et 

"utros 7,145,967  203,1 

Fruits  HCCH  et  tapés  autres  que  les 

mini  lis.  —  Fruits  confits  et  con- 

«'MV(^« 11,394,982  0,962, 

Ihiilc  (l*..|ivo 42,003,280  5,lKK>.: 

DrIllnH 8,371,165  16,381, 

M.irbri'H  bruts,  èquarris  et  sciés. . .  3,358,039  370, 

LitlniMirs 561,282  7,441, 

l'incfliiino  c<mimuneet  fine 1,783,048  11,280, 

Vi-tn-rli!,  goboUïtcrio  et  cristaux 

hliiiirM  i?t  rolori's 3,119,7t>2  l'.>,278, 

lii'ji rmiH'iils  d<;  niiisique 228,125  9,9St, 

Aiiiib"*  dlvorsos  do  Tindustrio  pa- 

ri!«i«'tiiii» •  t».Ï.V», 

iiir< 'liiniliM'!*  ni»n  dônomnu'»cs  ci- 

l'I.M.ns 8,599,676  il.. ^"2. 

i.  . 

'hi                       Totnux 121,181,827  182,74  J. 

'tîi'O     Ueport  delà  iTc section..  18."i,4.11,llKS  225, 3sr, 

.■!g6i  

:!le  ifoUiux  de  ta  y  partie. . .,  306,612,993  44^7,129, 


In|i*riK> ),8fit,IH,1,ri« 

~     nrtie i,(9i,3M,477      î,l3Iî,:s»,aD0 

ni'punla 3Ca.6l3.395      _i07.l39,*03 

Toiaoï. 3,6aa,i5a,na    3,iti,w3,~in 

Développement,  par  etpéce,  det  imporjatlota 
el  exporlalCon)  de  fîlt  tl  ISsiiia. 

teinte 38,033,311  a!6,7(5,38a 

FIKntiss'ia  de  laine .,  f9,T3t,ïia  35i.9Sl>.l^l 

rt  iIsBua  de  loun 97,194,ï!ia  65,S3t.i67 

IlsnisdelineldeFhanvre  ï3,S7t,180  31,109,376 

rt  liasuB  de  joie 3.681.137  S.WQ.flOt 

TotaDi lU,atI,i07  «80,ai»,fU9 

XULE'D    COMrtBtTIF  DES   rnpOIlTlTlOKS  ET  DES  EXPCRTATIOKS 

DE  cËBËiLES  (grulDs  el  farines) 

Pendant  la  qunlre  péi-iadee  diceniialea  IStO  it  I8t9, 

tm  à  1859, 1860  à  1869  et  ISTO  à  (S79. 


I 


H}alS(9.     (8,300,(XIO  13.300,000    36,000.000 

»M«W9.   81,700,00(1  *ri.iiOo,o(io  3a'3i»,ooa 

UIOIMAO.  I1(,1N)0,IM)0  41,400,000    70,5W,{I1U 

m  .tsT'J,  2M.IXIO,(IÛ0  BS.giKI.OOO  191,100,000 

I.-.  ,..l..(»ic).,  ■»■...  ar(.,  ..b  ,1  ..rr..! 

Il)  .  IM'>.      a,30O,OnO  4.100,000  •  I 

ii.K.'i.    a,mn,ooa  ii,6oa,oaa         <        s, 100,001 

"  ■  (-.'.'J.     27,700.000  3S,300.000  •  7,600,0f 

-■■     l-:'i.    M.«M.OOI)  fi9,SûO,0«O    1(1,100,000 


68  LE   COMMERCE  DE  L\  FRANCE. 

Bitume  solide  pur,  mastic  bitu- 
mineux, bitume  fluide 9,016,271  2,116,806 

Succin  et  autres  pierres  et  terres .  984 ,  519  1 ,  338 ,  808 

Cendres  et  regrets  d'orfèvre 1 ,  590 ,  852  229 ,  488 

Minerais  de  toute  sorte 28,622,745  7,497,045 

Livres,  gravures,  lithographies  et 

cartes  géographiques 11,818,696  24,703,189 

Ouvrages  de  mode  et  fleurs  artific.  239,503  30,113,891 

Instruments  d'optique,  de  chimie, 

de  calcul,  et  de  chirurgie 1,003,304  6,811,777 

Objets  de  collection 9,022,574  12,345,585 

Marchandises  non  dénommées  ci- 

dessns. 25,165,337  40,415,740 

Totaux 185,431,168  224,387,931 

Se  gECTioM.— MÂBGBAiiDiSEs  TABiPiiss  ▲  L'BNTBfiB  (eommerce  spécial). 

Désignation  an  marchandises.  Importation.  Exportation. 

Benrresalé 1,924,449  52,798,998 

Poissons  de  mer,  morues,  stockfish 

et  autres 29,930,124  3,723,072 

Poissons  marines  ou  k  l'huile 2,761,988  34,255,466 

Rogues  de  morue  et  de  maquereau, 

graisses  de  baleines,  morues  et 

autres 7,145,967  203,917 

Fruits  secs  et  tapés  autres  que  les 

raisins.  —  Fruits  confits  et  con- 

serves 11,394,982  9,962,584 

Huile  d'olive 42,003,280  5,000,678 

Drilles 8,371,165  16,381,930 

Marbres  bruts,  èquarris  et  sciés. . .  3,358,039  370,914 

Liqueurs 561,282  7,441,416 

Porcelaine  commune  et  fine 1,783,048  11,280,535 

Verrerie,  gobeleterie  et  cristaux 

blancs  et  colorés 3,119,702  10,278,a9 

Instruments  de  musique 228,125  9,984,613 

Articles  diverses  de  l'industrie  pa- 
risienne   »  6,156,782 

^an.'handises  non  dénommées  ci- 

^^ussus 8,599,676  14,002,097 

ilic                       Totaux 121,181,827  18"2,741,474 

Sucre     Report  de  la  Irc  section..  185,431,168  224,387,931 

digoL  

Houille  c^otaux  do  la  3*  partie. . . ,  306,612^995  407,129,408 


T«IBUX 

l,ta5,7Ktl,9UU 

(07,119,  m 

3,111,903.117 

fl  expcrtatim 

apice,  de)  Inpo 
1  de  flli  cl  liiiut 

"""""" 

comii 

m  srtoiii.. 

8i,7îl,îl(l 

9T,W*,Si» 

e         Î3,ï7i,t80 

docown 

iBllneUerhsnT 
as  Joie 

cs.sai.MT 

'3;970!6W 

ToltDi,... 

«t,8il,ÎU7 

i»0,U9,Sl9 

ln>AUTv  BEs  im 

-ORT.mfS  ET  DE» 

EJPOKTATLOMS 

SB  cBkëales  (grains  ei  furlnes] 


i8,300,ooo  H.3on,ooo  ïe.000,000         . 

«1,700,000  (K,S00,D0a    3e'fiK),000 

H»,»no,oon  «,(00,000  to.soimioo 

35o,<na,aoa  5s,9ou,odo  i9i.ioa,u]«i 

du  (•■lcl>,  ■»!■•,  or*.,  »■>  tl  urn-U). 

»,9()0.0OÛ      (,IOO,0(W  .  1,!KH1,0( 

a.Doo.ooo  ti,aoo,ooo  •        s.ioo.nt 

«7.700,000  35.30O.0Ofl  .  7.WW,(N 

(IS.BOO,OUa  69,!00.(IOO    ie.4O»,0DO 


10  MOLVEME.NT   DE   LA   NAVIGATION 

LE  COMMERCE  EN  1880. 

Les  importations  se  sont  élevées,  da  !«'  janvier  au 
31  décembre  1880,  à  4,907,547,000  francs,  et  les  exporta- 
tions à  3,400,639,000  francs. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  : 

Importation*  1880.  1879. 

Objets  d'alimentation 1,983,324,000  1,838,790,000 

Produits  naturels  et  matières 

nécessaires  à  l'industrie. . . .  2,224,010,000  2,112,846,000 

Objets  fabriqués 448,347,000  416,128,000 

Autres  marchandises 251,866,000  227,471,000 

Totaux 4,907,547,000    4,595,235,000 

Exportation. 

Objets  fabriqués 1,850,664,000    1,718,818,000 

Produits  naturels,  objets  d'ali- 
mentation et  matières  néces- 
saires &  l'industrie 1,366,793,000    1,337,341,000 

Autres  marchandises 183,182,000       175,200,000 

Totaux 3,400,639,000    3,231,329,000 


MOUVEMENT  DE  LA  NAVIGATION  EN  1879. 

(colonies     françaises,     grande     pêche  y     ÉTRANGER.) 

Navires  chargés j  à  voiles  et  à  vapeur  réunis. 

.  NaTlres.  Tonnag, 
Navires  français  : 

Navigation  avec  l'Algérie 2,303     1,403 

—       avec  les  colonies  et  les  autres  pos- 
sessions françaises 641         S38 

Grande  Pèche 1,114         122 

Totaux 4,058      1,763 

Navigation  avec  l'étrançîer  : 

Europe  et  bassin  de  la  Méditerranée 11,254      2,815 

Longs  cours , 1,124      1,113 

Totaux 12,378     3,928 

Ensemble 16,436     5,691 


lelu  HédilerrBDèe.. 

cl  élranfera  rtunia. . , 
Navirei  c/iargci,  à 

'Algério , 

Unes , 

lec  l'itranger  : 
delaMsdiieiTanée.. 

EoBemble 

igws; 

de  U  Hédilsirnt  ie... 

Taïuim 
Bl  élriiDBerB  rènuia.. 
yaui«j  chart/éa,  d 
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MOUVEMENT  DE   LA   NAVIGATION 


Navires  étrangers  : 

Europe  et  bassin  de  la  Méditerranée i7,312  6,â00 

Longs  cours 899  i,247 

Totaux i8,2iT  7,447 

Navires  français  et  étrangers  réunis 2o,254  il  ,879 


KAVIOATION  DE  CGNCLRRENCE. 

Tonnage  des  navires   chargés. 

ENTRÉE  ET  SOBTIB   RÉUNIES. 

Pays  de  proTeDanea  et  de  destination.  Navirei. 

jMerBaltiqae  et  mer  Blanche. |^j;:»«»j,'^;; 

Urnoir jK^ts! 

S"Wo llïJ^î^rs: 

«o-*»" lat;: 


Russie.! 


»«■«-"" lat»: 

Grande-Bretagne 'f^^i.s. 

Malte  et  Gibraltar iSm! 

*«-«8''e IS^..;: 

Pays-Bas jFranvais.. 

'  I  Etrangers . 

Belgique iFranï«i5.. 

"^     (Etrangers. 

Portugal  (y  compris  Madère,  etc.) ....  jE[rangJ^rs: 

Espagne  (Canaries  et  Baléares) ISug^-v  ' 

*«"<=•'«' JS^.: 

i»»"» fc'^:;: 

Grèce   .                              .  ^Français. . 

^^^^^ (Etranger:;. 

Tarq.iio FrançAlH.. 

Egypte  ..  JFrançais.. 


Tonn. 
33,068 
328,202 

136,047 
523,953 

36,801 
428,653 

45,221 
123,362 

479 
28,978 

994,299 
4,739,993 

1,286 
6,627 

79,000 
55i,140 

1,370 
104,892 

0,249 
57,077 

23,746 

3U,115 

453,931 
5J7,068 

2,905 
138,077 

421,304 

548,724 

5,638 
2a,780 

215,461 
247,732 

198,791 
48,872 


•I 


H   Re  Kiurice , 

■es  pays  d'Afriqni 


Trtpftlî«l  Maroc Ir.""' — 

in  cap  de  BDDng-Espénuce.  pysacuia 

mmptit  le  Sénégal (Etrangen 

do  eomie-Ejpèriiice. . . 


ElnàFigor. 


Es(]av, 


ino,7ig  I 
aa.«9  i 


•■(ElMUKera..  l.M»  1 


■ranBern. . 

»iiesdevooéa.i. ]ITh^:^:: 

lAllantiqae Ip^SV' 

jFrantais. 


'PMifiitue g" 


uais... 

;oita-nica  a  UondiirM. . .  !  ^^■'.!?î.'_l-  ■ 

!«n«»elle-Gren>i1e 

Vteéluéla 

BrMI il^?.ll: 

UpabliqoeAr^mli» jl^n^i,%:: 

|qMlt„. E™îC-s" 

«(te.-Pérflu) lEÎ?a,^l,U:: 


2,*S0 
156,433 
EU, 330 


i 


7  MMrVLMKXT    !»E    LV    WV:.,  •  Ti(^\    E>'    l.>7".'. 

Bolivie  UUuuPéro-.,) .ESgm;  !  siïw 

PI,.-!,-                                                      NFrançais...  1G,066 

^°"* iElrangers..  129,648 

Colonies  anglaises  do  Nord )l7r^^^irs'.  '.  â\m 

Antilles,  Guyane,  etc |^-„Ç^^^^^  tf^ 

Haïti  et  République  dominicaine IeS'i^'.'.  el;^ 

Colonies  espagnoles  d'Amérique )Spe'r;;  !  J;^ 

Saint-Thomas JE^n^re.'.'  46,774 

Colonies  hollandaises  d'Amérique. . . .  igiraSei-s*  784 

Ile  de  la  Réunion lE^SngSi;:  4;448 

Guyane  française ÎE^^n^re;.*  '. 

m,„  ».  .                                                ^Français...  50,866 

Maitmiqae lEtradgers..  iT,*» 

^     .  ,                                        ««       sFrançais...  34,M7 

Guadeloupe /Etraiïgers..  I6;4a9 

.,   .  .  ^Français...     1,403,600  -i 

Aïg^"^ ^Etrangers..  53.611.; 

c«:«#¥«„:-                           \Français...  36,438  i 

"^     Lrte                                   SFn.nçai8...  «.9»   ■ 

"'"™* (Etrangers..  34,1» 

MayotU,e.No,8i-Bé jK^-;:  "'f  " 

Établissements  français  dans  l'Inde. . .  j  Etrangère".  !  *  »  J*   ■ 

r^»u:^f.hî^^                                        (Français...  10,087 

Cochinchme JEtrangere..  6,^ 


EFFECTIF  DE  LA  MARINE  MARCBAKDE  AU  31  DÉCEKDPB  1879. 

Navires  D  .rt  laTÎrei 

h  Toiles  et  i  Tapeurs  rôunis.  à  vapeur. 

Ëqui-  Mëcani- 

Clai-semeDl  Nombre  page  dans  Nomb. 

par                     de  Ton-  propre-  et       de 

catégories  de  tonn.  navires.  nage,  meot  dit.  chaoff.  nav. 
Nav.  au-dessous 

de  30  tonneaux.  10,685  87,137  43,856  233    152 

de  30  à  50 1,120  42,556  G.Ù'Ù'J  143      68 

de  50  à  60 329  17,857  2,Si3  45     21 


PHHP 

mm 

838  BS,eig 

G.B78      l«0 

Si    t.m 

1       JtlOll'itDj!!'." 

SïS  111 ,G60 

n,(XIO      130 

3S      ,1.970 

1    j.ïi".  .m... 

399    9S,7(I5 

0.0(16      IBS 

a-    7,113 

Î19    88,113 

a,974     asi 

34    0.ni9 

166    74,089 

5,339      17» 

ït    10,783 

1,*3S      1S9 

aa  ii,33a 
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^H|,  —  Triieaux  de  l'asitutiil/ie  yéniirale  et  des  sections. 

im 
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Btrlf.  ICos>  1 

.™u.  .l.pr=J«,l 

—  Au  21  juillet  1879,  le  cunaeil  d'Ëlat  était  déjà  uil 

l'examen  de 468  doi 

d'alTairus  iiilmiiiistrBliveB. 

Du  21  juillet  isld  au  15  noùl  ISSO,  il 

eu  a  reçu 4,446 

Total 4,'J14 

plus  24,932  doEsiera  de  peusioiia. 

Travaux  de  l'assemblée  générale.  —  Sur  le  noi 
de  4,914  uCIciires,  l,uy3  ont  été  soumises  s  l'asieq 
générale  a|iréB  avoir  été  préalablement  étudiées,  soi 
une  section  seule,  soit  par  des  seclIonB  réunies,  loi 
l'imporlance  de  l'uniiiTe  l'exigeait  on  que  l'aflaire  inlt 
sait  des  mmisliires  resaorlissiint  à  des  sections  diOëre 
U  ;ihdemblée  générale  leur  a  consacré  63  séances. 

Les  1,093  alTaires  se  décomiiDsent  comme  suit  ; 

12  prujels  de  loi  d'inléiét  général  ; 

75  projets  de  loi  d'intérêt  local; 

àl  projets  de  décrels  portant  règlement  d'admini 
lion  publique  ou  modiliaut  des  règlements  exislanti  : 

949  aOaires  diverses. 

Au  nombre  des  alTaires  soumises  au  conseil  il'Ët 
assemblée  générale,  je  citerai,  parmi  les  plus  impart 
et  celles  qui  ont  occupé  plusieurs  de  ses  séances  : 

1°  Sur  le  rapport  de  commitsions  prises  dant  k 
dit  coweil  :  3  projets  de  décrets  concernant  les  régla 
intérieurs  du  conseil  d'Ëlat; 

2°  Sur  le  rapport  de  sections  réuniei  :  Projeta  < 
cnncernanl  la  rédaction  des  actes  de  l'état  civil,  du 
tamenis  et  des  procurations  des  marins  et  milllain 
campagne  (législation  el  flnances]  ;  —  projet  da  loi  r 
au  partage  des  terres  vaines  et  vagues  de  l'ineimM 
TJnce  de  Itiutagne  (légiilation  et  travaux  publiei] 
plusieurs  projets  de  loi  et  do  décret  cuncerninl  dei 
gements  de  circonscription  de  commune!'  et  OxsUoa 
jurisprudence  en  celte  mallère  (intérieur  el  légiiti 
—  projet  de  lui  sur  les  hospices  carilonaux  (Inlérie 
législalion)  ;  —  projel  de  loi  relatir  i  la  création 
saine  d'épargne  postale  (liiinnccs  el  léglslstioB' 
TilM  VI  et  eliiiiitee  â  du  Titre  VII  dn  prqjat  4^  J^' 


^EÏmedcB  eaux  (Iravaux  pablics  et  Ifgïslatj'aD);  —  (Snr 
^MemandedtiGouYerTiFnieTit,  lesdisimsilion»  duTiIr«  VI 
^pnx  utiles)  et  celles  du  chapitre  5  (purification  des  cours 
^fcan,  UHiniueDienl  des  villes  et  utilisatian  îles  «aux 
^koDt)  da  Titre  VII  (eaax  nnisiblei)  ont  été  di^lachéea 
HJ'enienble  du  projet  de  loi  pour  devenir  deux  projeU 
^■loi  distioots  et  eireBOumiies  d'nrgence  auxr.homhr^s); 
^■.projet  de  décret  appliqaant  aux  colonies  la  léginlalion 
^■iKpolitaine  sur  la  presse  (finances  et  jêfi;islalionl  ;  — 
^Bjet  lie  loi  tendant  à  l'ëlablissernent  d'une  taxe  de 
^Kjage  dans  les  «illes  d'Alger  et  d'Oran  (intérieur  et 
HhMcs); — projeide  décret  relatif  A  l'enseignement  dh- 
^Memental  el  cammanal  d'agricalture  (Trataux  publics 
^Hnlirienr);  —  projet  de  décret  portant  concession  de 
^Kploilalion  de  la  glace  du  lac  de  Sjlans  (Ain)  (travaux 
^ftlJM  et  Dnancea  ;  —  projet  de  décret  avant  paar  objet 
^RuodiBerle  décret  de  186!  aor  la  cnmptahilltè  publique, 
^BÉtÎTeiDent  aux  adjudications  et  fournitures  du  service 
^B  ponta  et  chaussées  (travaux  pnhiirs  et  finances). 
^■fenorohre  des  affaires  souralses  à  l'assemblée  générale 
^Bdu  aeetïons  réunies  a  été  de  21. 
^B*  Sitr  le  roppari  de  chacune  àes  4  aeciions  adminis- 
^■tt.  —  Section  de  l^gistalion  de  la  justice  el  des 
mmairei  itrangéree  :  Projet  de  lai  relatif  à  l'élection  des 
gïesi  roDsoIaires  ;  —  projet  de  loi  et  de  décret  relatifs  à 
(les  d^limilationi  de  cantons;  —  projet  de  décret  pour  l'ou- 
mlure  d'un  crédit  extraordinaire  au  mini&lère  desalTairea 
«Iran^êres  en  dehors  de  la  session  parlementaire;  —  des 
,'  '  :-  <1l'  décret  portant  règlement  d'administration  pu- 
'  '  «"Dcernanl  des  modincationsan  décret  de  1SD8, 
.iii\  audiences  de  vacations;  la  liquidation  des 
.  .  I.  -  ,  ili^^  modifications  k  l'ordonnance  du  5  août  1S44, 
ituLiiid  .ins,  membres  de  la  chambre  des  mises  en  accusa- 
liiin;  U  lixation  des  émoluments  attribués  aax  grefQen 
«lu  inliunaax  de  commerce;  —  projet  de  décret  ayant 
IHiur  objet  de  rcmûdier  aux  lenteurs  de  pracedure  en 
ualiÊre  de  liq  ai  dation  et  de  partage;  —  projet  de  décret 
leuibitt  à  allouer  aux  grefQere  des  tribunaux  correclion- 
Bd*  el  de  timple  police  une  rétribntion  de  ï>  ceolimes  pur 
Udu  du  bordereau  d'envoi  conieoiiut  les  énonciatlons 


des  exlrsiu  de  iod«  les  jugemenU  portani  condamnation 
pécuniaire;  —  enfin  plusieurs  affaires  de  nalurolisation 
e)Li;e|)tionneUe  et  île  nombreuses  demandes  d'ailditioii,  de 
subslîtulion  et  de  chiingeinent  de  noms,  i,  plusieurs  des- 
quelles le  conseil  d'Ëiat  a  dû  répondre  par  des  aviB  de 

Le  nombre  des  aHaires  soumises  â  l'assemblée  génénle: 
par  la  section  de  législation,  et  qu'elle  a  élaborées  Haie,, 
a  été  de  74. 

Section  da  l'iniéTieur  et  des  cultes,  do  VintineÈieth. 
publique  et  des  beaax-arls  :  Des  projels  de  lai  d'iatiièti 
\fK»\  et  des  projets  de  dûvrel  pour  des  créations  '  ' 
délîmi talions  de  eommuoes,  pour  des  emprunts 
impositions;  —  des  projeta  de  décret  portant  règlement 
d'adminietrïtiau  publique  el  concernant  :  l'organisatiew 
de  rÉ);iise  de  la  confeesion  d'Aogsbourg;  les  éleetioniuti 
conseil  surpériear  de  l'instruction  publique  el  aux  conn  "' 
académiques;  les  opérations  élecloralea  dans  les  Ëgli 
rérorméesdeFrancu;  l'exécution  de  laloidu  ]:>  martlSSUi 
pour  subventions  aux chetnins vicinaux;  la  réorganlsntiSKi 
du  flonieil  acadÉmique  d'Alger;  un  prélèvement,  pour  tSB^ 
de  lasomnje  de  3,(130,000  rranci  sur  la  subvention  veriH 
i  la  caisse  des  cbemins  vicinaux,  en  exécution  de  la  l^ 
du  12  mars  IBBO;  les  droits  à  percevoir  des  èlèvet  af> 
pharmacie  aspirant  au  cerliflcal  de  lalidalion  de  stie«;j 
enfin,  le»  conditions  dans  lesquelles  pourroni  être  décerqtt^ 
par  l'école  de  médecine  et  de  pliarmacie  d'Alger,  lu  cer- 
tificats d'aptitude  permettant  d'exerrcer  la  médecine  »> 
territoire  Indigène;  —  pluiiiears  recours  pour  abuij  -a 
douie  brefs  ou  bulles  ;  —  des  affaires  d'annulation  ou  d^ 
suspension  de  délibérations  prises  par  les  conseils  géafe 
raux  en  violation  de  la  loi  de  1871 ,  d'expropriation  pojiB 
cause  d'utilité  publiqne  ;  de  création  d'bospicea  ;  de  diam 
et  legs;  de  suppression  de  vicariats;  de  reconnaissut^ 
commeétab1isseuiantsd'utilitépubli(|uedesaciétés  divenil 
(sciences,  lettres,  aria,  etc...);  —  enlln,  deux  questioM 
posées  par  le  ministre  de  l'intérieur  et  des  cultes,  relitlr 
vement  1°  à  la  revendication,  par  les  bureaux  de  bienbi" 
tance,  du  droit  de  s'attribuer  le  montant  des  quèlct  tt' 
M)u°cri;>!ion°  recueillies  pur  des  comité  librei  dans  l'iliU^ 


obre  iICE  atTaires  soumisea  à  l'assemblée  générale 
elioo  (lel'iiitérieur  a  éléde  3âO. 
rfjon  dw  /înances,  de*  potUs  et  Ulégraphti,  du  ta 
re,  dt  ta  marine  et  des  cohnia  .-  Deux  prajeU  île 
'  ihnt  portanl  ouverture  de  crédits  extraorilinairea,  en 
i'.k;,,.r»  ,\,-s  Chambres  au  ministère  de  la  marine;  — 
!  -  lui  concernant  :  la  llxalion  dn  crédit  supplé- 
jinur  rinsCTipIion  àet  pengiona  uitiles  de  l'axer- 
:,  1,1  respoasnbililË  dee  cammuiies  de  l'Algérie 
,..  >::ril  des  armes,  des  miinitionB  el  effets  [lourlea 
li^Liàdul^  l'ïisunl  partie  de  l'armée  territoriale  :  le  déclaS' 
n'iuint  ite  la  partie  Est  dea  anciennes  for tili cations  de 
liTinkeuiue,  le  déclassemeol  de  la  place  d'Embrun; 
^:i  surtaxes  d'eclroi;  le  rcngagamenl  des  se us-of liciers 
iinoililR'aiion  de  la  loi  du  22  juin  1S7S);  des  règlements 
ij'udniidi.'iration  pnbtiqne  el  des  décrets  régi emenla ires 
tûiK'ern^nl  les  distilleries  agricoles  et  industrielles;  le  pro- 
grumtiic  d'examen  des  engagés  conditionnels  d'un  an; 
l'étal  des  officiers  de  réserie  et  de  l'armée  lerritarijle;  le 
rr'^ime  ilisciplinniredesélablisGementi  pénitentiaires  aux 
iulunii's  (suppression  des  peines  corpurelles);  la  fabrjcatiua 
Je>  mutinuies  (loi  du  3t  juillet  1879};  In  nËgocialion  en 
trtacc  de»  valeutsélrangèrei;  l'appoiition  et  l'oblilêra- 
i.'uti  <ks  limbres-niohiles  sur  les  elTets  et  Tactures  venant . 
ûr  lï'ir.)nj.'er  el  recoutréi  par  la  poste  en  France;  les 
iiTi'iiiiun^  dans  lesqui-'lles  les  efliciers  ou  foncllonDairea 
".ilii.iirt'S  soDt  assujettis  an  logement  des  troupes;  les 
l'-»iTuir5  extraordinaires  des  goUTernears  des  colonies; 
liu^-nieniHlion  du  nombre  des  membres  desconseil^tgèné- 
I  Miu  ilfr  Antilles  etile  la  Biiunion  ;  la  composition  du  con- 
;  en  matière  d'inslruction  publique  aux  An- 
t  à  1b  Ri^unton  ;  l'admission  iiar  la  Banque  in 
,  gn  garantie  d'avance,  des'  obligations  émiie^j 
lilles  et  les  déparlemenls;  l'application  aux 
1  de*  Antilliis  et  de  la  Réo:iion  du  déiTet  du 
.  appareils  k  vapeur  et  l'applica- 
h  lUtb'nliine,  i  la  Réonlon  el  &  la  Guadeloupe  de 
t_j85ti  sur  les  appareils  et  bateaux  ii 


L  D'iTAT. 

rupe[ir|  l'organisation  desévËchée  ilanales  colonies  {iq! 
mtian,  en  ce  qui  concerne  tes  affaires  d'inslruction  fl 
"".  ,  des  dis|iosiliooa  de  l'arlicle  13  (iu  décrelî 
3  [évrier  1851);  la  siippression  de  l'enlrepât  réelj 
douanes  i  Saint-Denis  (Ile  de  la  Réunion)  ;  -^  d«ax  tt 
ments  de  pilotage  ;  —  des  affaires  de  cais 
et  de  secours;  de  concessions  de  lais  de  me 
nombre  d'annulations  ou  de  suspensions  de  délibéra^ 
de  conseils  généraux  en  matière  d'octrois;  —  enfli 
questions  posées  par  les  minislres  de  la  guerre  el 
marine  :  droits  du  ministre  de  la  guerre  à  l'étçard  Ê 
orflcier  en  non  aclirilé  depuis  plus  de  trois  ans  et  au  H 
duquel  un  conseil  d'enquête  a  déclaré  qu'il  n';  availB 
lieu  de  le  mettre  en  réforme  comme  reconc 
tible  d'être  rappelé  i  l'activité  ;  —  réglemE 
d'uue  créance  du  Crédit  foncier  colonial  arrétË  p 
conseil  privé  de  lu  Martinique,  en  exécution  d'ui 
sion  du  conseil  d'État  au  contentieux  (renvoi  â  la  secttM 

Le  nombre  des  affaires  soumises  à  l'^semblée  géni 
par  la  section  des  tin  an  ces  a  été  de  358. 

Seetion  des  travaux  pubfici,  de  Cagrieulture  al'fl 
towmerct:  Des  projets deloî concernant  :  l'établisi 
de  ubemins  de  fer  eu  Algérie;  ta  police  des clietuinii  dftS 
(modillcaiian  de  la  loi  du  là  juillet  1S45};  —  des  pra^ 
de  règlement  d'administratioi  publique  concei 
«ppareiii  â  vapeur;  la  pèche  lliiviale  ;  la  polici 
mins  de  fer  (dérogaliuns  aux  articles  18  et  20deratil 
nanca  du  la  novembre  1846;  le  travail  des  enfanta  a 
lesétablissements  dangereux  ou  inaalubree;  l'organiïù 
dn  corps  des  ponts  et  chaussées  et  des  min< 
tion  des  attributions  entre  les  autorités  appelées  à  al 
en  matière  de  transaction  sur  délits  foresiii 
tion  de  plusieurs  articles  de  la  loi  du  Iti  si 
aux  propriétés  privée'^  qui  acquerront  une  plus-valannl 
tuile  de  l'exécution,  par  l't'lat  des  travaux  de  défen^ 
la  plage d'Aroachon;  du  nombreuses  affaires  di 
de  carriâres  ;  de  cbemini  de  fer  d'intérêt  général  et  I 
lérét  local  (déclaration  d'utilité  publique  ou  eoncciilf 
travaux  complémentaires,  foroiea  il  auivre  pour  le  C) 
it  de  la  garantie  d'intérêt,  etc.,  etc.J  ;  it  ta 


n;s  (étAblïsgfment,  modiflcution  de  tracé,  cb»npenieDt 

Je  loncessioonairw,  elc);  de  mines  (eonnessions.  rénnion 
ri«  cnriMUions  el  rfjet  de  demandes  eii  caneosion)  :  d'amé- 
lionliAn  ite  rÏTières:  de  roates;  de  canaux;  (te  panls; 
de  (wris;  de  caisses  d'épargne;  de  rbambres  Je  corotnerce  ; 
de  MidJléB  d'aesurnnres  et  antres  (aindiGcnliondes  étalais, 
(Ularigalious,  Iraturarmations  dans  le»  (ermei  de  la  toi 
de  1867). 

Le  nombre  dei  afTairei  loumises  à  l'asBemblée  générale 
p«r  la  section  îles  Iraïaux  |>ub<ics  a  été  de  338. 

L'iEsemblée  générale,  autre  les  sITuireE  ci-dpssni  men- 
«onnées,  a  dèlihiSré  ITT  notes  el  avis  deilinés  à  motiver 
Hit  des  modiflcatioris  apportées  par  le  conseil  d'Ëtnt  aux 
projets  présentés  par  le  Gouvernement,  soit  le  rejet  de 
qnelqnes-uns  de  ces  projets. 

Seciions  Téunies.  —  Le  nombre  des  séances  teones  par 
dei  sections  réunies  s'est  élevé  i  46;  ces  sionces  ont  été 
consacrées  i  l'enamen  de  28  DlfaîreB.  Sept  de  cesaOaices 
n'ont  pas  été  portées  devant  l'assemblée  générale,  soit 
parce   que  les  sections  ont  statné  seules,  soit  parce  qne 
l'examen  n'en  eut  pas  terminé.  Ces  7  affaires  sont  les  sui- 
vantes :  projet  de  loi  sur  l'avancement  dans  rarmée(non 
terminé,  —  finances  el  législation):  —  projet  de  loi  sur 
le  régime  des  eaux  (non  terminé;  reste  b  examiner  les 
titre»  I.  Il,  III.  IV  el  V,  el  le  titre  VU,  moins  le  chapitre  5 
—  traraux  pnbllcs  el  lépislation);  —  projet  de  loi  sur  la 
police  de  la  pharmacie  (législation  et  travanx  publics);  — 
me  sITaire  de  règlement  d'octroi  (terminé  ;  —  Snances  et 
htérienr]  ;  —   trois  questions  résolues  par  trois  avis  : 
---,  relative  â  l'immalrieulalion,  sor  les  sommiers 
[,  des  terrains  acquis  ponr  l'exécution  de  tra^ 
k  publies  (ariiele  23  de  la  loi  du  29  décembre  1873) 
kacts  et  Iraïaux  publics);  —  question  relative  â  une 
|«irince  imposée  i  la  ville  de  Lunéville  pour  te  passage 
M  eondutle  d'eau  soas  le  chemin  de  Ter  de  Paris  A 
MeMrl{lr3Tanx  publics  et  finances);  —  question  rela- 
_•  ï  lu  compSience  respective  du  préfet  de  police  et  du 
lifst  de  1*  Seine  en  ce  qui  concerne  le»  carre» poadan ces 
"re  lu  lignes  de  l'iimwajt  et  d'omnibus  i  Paris  (ira- 
it pab'ka  etîntéricurl. 


ape  j 

s  A  M 

la-  ■ 

du  ■ 

ces  ■ 

à 


Seèiîon  àe  îigistation,  àt  iajUsnct'el  des  â^Tiv! 
étrangères,  —  L'wiposé  e^iÉral  vient  d'indiquer  le» 
siïaircs  imporlaoEes  exatninèeE  en  séances  île  eeclians 
réunies  pur  la  aecUon  de  législation,  de  la  justice  et  du 
alTaires  étrangères  ou  [loriées  par  elle  à  l'assemblée  géné- 
rale du  conseil  d'Ëlal. 

La  section  a  été  saisie,  en  outre,  pendant  l'année  qo! 
vieni  de  s'écoulDr  (IH7U-18S0],  de  8UI  afTaiics.  Trenl»-  ■ 
clnii  de  ces  séances  ont  Été  consacrés  à  lenr  examen. 

Ces  affaires  se  divisent  en  projets  de  loi  et  |iro]e(s  dt   ' 

I  plus  nombreuses  cmbraiaent  les  changements  dï  ! 

it  les  naturalisations,  cliangements  de  nom  par  addi- 

lu  substitution,  naturalisations  dites  exceptionnellei  ' 

\  ordinaire! ou algéricimes,  suivant qu'ellessontdetnandéef 

sprÈs  un  an  ou  trois  ans  de  domicile  an  après  trois  anoéeit 

r   de  simple  résidence. 

'       Les  autres  se  composent  de  projets  de  décret  ou  de  l<y 
pins  importants.  Tels  sont  ceux  relatir»  :  à  des  change^ 
s  de  limite  de  canton;  à  des  cbangemenls  de  cher» 
le  justice  de  paix;  A  des  créatîuus  ou  i  des  réunioiHi 
immunes;  à  des  créations  de  tribunaux  civilsou  eot^ 
I  sulairesi  â  des  augmenta  lions  du  nombre  des  juges  éH^ 
I  les  tribunaux  de  comoierce;  au  règlement  des  nudieBCff 
I  vacations  dans  les  cours  et  tribunaux  ;  à  la  compOE4lid6 
a  cbambres  de  mise  en  accusation  ;  k  l'exécution  dw 
[  jupemenis  criminels  portant  condamnations  an  proOl  di-  ] 
[  l'État;  à  des  amélioratiuns  à  iatrodoire  dans  la  liquld|>  J 
n  des  faillites  et  dans  les  llquidalions  judiciaires  en  gÂ^l 
I  aérai;  à  des  crédits  extraordinaires  demandés,  peadant'J 
'  is  Cbambres,  par  le  Gouvernemenl.  J 

it  de  signaler  comme  a  jant  été  l'objet  des  plu  9 
l  longues  études.  les  projets  snivanla  :  révision  des  taiib  1 
I  des  tribunaux  de  commerce;  mode  d'élection  des  jilgei  1 
I  des  tribunaux  de  commerce;  modidcatlons  ii  la  loi  dv  J 
I  sa  juillet  1S67  sur  les  sociétés  (projet  retiré)  ;  administra-  A 
1  tien  légale  du  père  sur  les  Iiicns  [lersonnels  de  Mt 
[  enfanls. 

Les  sCTaires  parlées  par  la  section  de  législation,  agis- 
|_^ant  seule  ou  de  concert  avi'c  une  nuire  section,  à  l'aiseiO': 


se  nombre,  2117  dussiers  étaient  arrivés  anlètien-'i 
ju  b  aoat  1879  «(  s'étaient  accnmiiléa  par  siii 
nplion  des  [ravanx  du  coDSEil.  La  section  recoil. 
,  des  lieux  uiiDitlères  avec  lesquels  elle  curresiiond, 
res  en  moifGnne  par  semaine. 
irrièié  s'était  uccm  encore  penilant  les  vacanctii, 
renlrée  d'oslobte  1879,  la  section  avilit  plus  de 

août  1880,  il  ne  reste  plu;  que  103  dossiers  qui 
■I  élre,  pour  lii  plujiiirl,  examinés  par  lu  secliun 

«n'oD  a  tenu  97  séances. 

lendamment  des  alTaîres  examinées  en  seclians 
DU  portées  à  l'assemblée  générale,  dont  te  compte 
rieède,  je  signalerai  parmi  celles  que  la  secliuu  a 
iei  «euie  :  un  projet  de  décret  portant  règlement 
lUIntion  publique  pour  les  élections  du  colle  israé- 
tjet  qui  a  été  retiré  par  le  Gouvernement;  — 
an  contre  des  décisions  de  conseils  de  préfecture 
t  à  des  communes  rauioriialion  de  plaider;  — 
«tt  relatifs  i  des  crèaiions  de  succursales.  Ces 
notaient  pas  auparavant  soumis  à  l'examen  du 


j/^taient 


^L  des  flna 

^K         oonccrD 


pour  objet  de  rRmener  I'Iiie- 
Iruction  des  afTaireg  à  la  ngoureuse  observation  des  dU- 
pOELlions  légntes  dont  peu  ê  peu  certains  établiBsemenls 
cherchaient  i  E'aftïanchîr  ;  433  décrets  dÉcUratifs  d'ati' 
lité  pubU:iue,  dont  an  grand  nombre  a  pour  objet  la  créi- 
tion  d'écoles  nouvelles  et  témoigne  du  léle  que  mfttentf 
les  communeB  i  développer  et  &  améliorer  les  établiis 
ments  d'instruction;  — 3!1  projetsd'alîénationoad'iicqut< 
Bïtian  de  biens  par  les  e< 
alTaires  d'octrois  qui,  malheureasement,  sont  loujaim 
envoyées  un  peu  tardivement,  alors  quels  plupart  d'ei 
elles  nécessitent  un  examen  approfondi. 
'  Enfln,  la  section  a  été  appelée  à  donner  son  avis 
diverses  questions  i  mporlantes  soulevées  psr  H.leminislra 
de  l'intérieur  et  des  cultes  et  qui  n'ont  pu 
Boumiaesi  l'assemblée  Générale;  ellee  sont  r< 
capacité  civile  des  Tabriques,  cures  et  autres  ëlabliscB- 
incnts  ecelési astiques  en  ce  qui  concerne  les  iibértilitb 
qui  lotir  sont  faltr 

Section  des  finances,  des  postes  et  lélégraphfs,  de  la^ 
guerre,  de  la  marine  et  des  colonies.  —  La  section  du, 
finances  a,  dans  l'année  qui  vient  de  a'éeouler,  exatnin^- 
21,999  afTaires,  dont  494  alTaires  diverses  et  32,505  dos- 
siers de  pension.  Son  ordre  du  jour  n'est  plus  chargé  que 
de  4  afTaires  diverses  dont  l'examen  a  déjà  occupé  pln- 
sleurs  de  ses  séances,  mais  qui  ne  pourront  Être  terminèei 
et  portées  devant  l'assemblée  (çenirale  que  dans  1 
rant  de  l'année  13ga-18Sl,eI  46S  pensions  dont  l'ei 
pourra  être  épuisé  pendant  les  vacations. 

Sur  le  nombre  ci-dessus  indiqué  de  22,999  nlTair> 
minées,  2,034   dossiers  dont  '15   d'afTalres  diven 
1,959  de  pensions  étaient  arrivés  antérieurenienl  au  moîi 
d'août  1879. 

La  section  des  Qnances  a  tenu  94  séances. 

Outre  les  affaires  examinées  en  sections  réunie»   r 
portées   devant   rassemblée  générale  et   dont  j'ai  déjil 
rendu  compte,  je  dois  citer  parmi  celles  que  la 
'      ~  s  a  examinées  seules  :  les  projets  de  décrel 

la  répartition  des  crédits  d'inacrlptioii  des  pen- 
ciïiles  pour  les  années  1879  cl  1880;  —  des  projclï- 


pour  des  ouTertnres  de~<!ré3[fs~  lesqnelg,  rig\t- 
lirement,  lui  sont  (oujaurs  eommuDiquSa  par  les  f  ee- 
(ions  compélenles;  —  un  grand  nombre  d'avis  inlertocu- 
laircs  en  maliêreE  d'oclroii  et  <ie  pensions,  1  ta  motièrs 
ded^cbarge  de  re«|ionMbilLl£ et  15  en  rèponseè  desifueB- 
lions  posées  à  la  section  par  les  minislres  de  la  Rurrreet 
de  li  marine  et  dont  loici  les  principales  :  Majoration 
ipéeiale  pour  les  pensions  des  f;end armes  (loi  du 
I8»ril  1S79);  Indemnité  de  rengagement  (apidication  de 
la  loi  du  22  juin  IST3  sur  le;  aous-omciers);  situation  au 
pcHDt  de  Tue  de  la  retraite,  du  sous-oHIcier  cassé  ou  réin- 
tégré; —  majoration  des  pensions  au  proQt  des  veuves  de 
gendarmes:  —  droits  des  héritiers  sur  les  indetanil6ii  (le 
reogagement  ;  —  mise  hors  cadre  de  certaines  catégories 
d'officiers;  —  entreprise  Codillol,  transformation  en 
neifiêanonjme;  —  compétence,  compoiitiou  des  conseils 
*t  révision  (loi  du  37  juillet  I8T2);  —  composition  des 
eonteils  de  régïmrnt; —  mariage  sans  |iermission  d'un 
officier:  ses  conséquences  quant  i  In  pension;  —  rem- 
bonraement  de  retenues,  inititiiteur  étranger  (loi  du 
Sjoin  1853). 

Stetion  da  Iravaux  publics,  de  i'agriaiiiuTe  et  du 
eommerce.  —  La  seetion  des  travaux  publics,  de  l'agrï- 
cnilnre  et  du  commerce  avait  à  son  rôle  D3  affaires  â  la 
Bn  de  juillet  1379. 

Elle  s.  jusqu'au  10  août  1880,  leou  73  séances  et  exa- 
luné  758  affaires  dont  33S,  ainsi  que  je  l'ai  indiqué  plus 
ImuI.  oDt  Élë  portées  clevant  l'assemblée  générale  Parmi 
lu  370  qu'elle  a  délibérées  seule,  je  citerai  :  des  affaires 
4«  chemin  de  fer  d'intérêt  général  ou  local;  detramwnjs; 
lie  Mnani  d'irrigation  ou  de  navigntiouj  de  règlements 
de  carrières  :  ^  un  crédit  extraordinaire  pour  les  études 
ilu  chemin  do  fer  Iranssaharien  ;  — -des  travaux  de  déri- 
filion  (dérivation  des  eanx  de  l'Oued  Uokl.i  pour  les 
hesoins  de  la  ville  d'AI(;er)et  deeursge;  — un  projetde 
Ibruinles  d'engagement  à  l'usaire  des  caui  ;  ~  rétablisse- 
ment dr  grues  et  autres  ouvrages  destinés  â  l'outillage 
ilciports;  — des  affaires  de  mines;  de  priF 
itylements  d'eau:  de  remises  de  dùliets  envers  CËial; 
1  de  reetiflcations  do  roules  nfliioiiale»n| 


départeméàlales;  de  caisses  d'épargne;  3 
•ce;  àt  dé  friche  m  eo  II  ;  de  soutces 
-  rétablissement  d'uu  port  par  la  commug 
Seine-Pari, 

EdQd,  la  seclion  a  été  appelée  à  duaner  son  S' 

des  questions  soumiees  par  H.  le  ministre  des  Ir4 

publics  et  concernant  natamme 

.    ferrées  élablies  sur  les  quais  des  purta  et  les  rorme^^ 

lesquelles  leur  établisseiuent  et  leur  exploilation  d< 

l'impulatioD  des  dépensi 
l'établissement  de  vuies  ferrées  sur  les  quais  des  pon 
Granville  et  de  Trousille;  —  la  cession,  par  u 
gnle  de  cheoiia  de  fer,  de  la  mitoyeuuelé  du  w 
tured'une  gare. 

U,  —  Secii'ondu  conlenli'eux  etconseild'Èiat  sla^ 
au  etmlentieui:.  —  Parmi  les  alTaireB  b( 
dietion  conLenlieuse  du  conseil  d'ËIal,  il  convient  du 
linguer,  d'après  leur  importance  et  d'aprës  la  proti 

dont  elles  sont  l'objet,  deun  grandes  CB ~ 

—  l"  les  affaires  ordinaires  qui       '  ' 
linn  du  eonlentieux  et  jugées,  aur  soa  rapport,  parl'^ 
lilée  da  conieil  d'Ëlat  statuant  au  conieniieux  en  ai 
I  publique;  —  i°  les  affaires  so 

lu  conleoiieux  seule.  Celle  dernièrâjl 
gorie  d'alTaires  comprend  principalement  les  pourvo^ 
matière  d'élections  départ emen  laies  e 
oontribolions  directes  et  de  Uu 
■ont  introduits  sans  le  ministère  d' 

Au  l'T  août  1879,  lorsque  la  section  des  conimUf 
commencé  de  fonctionner  après  la  réortianisation  du 
seil  d'Ëlat,  le  conseil  était  saisi  de  l,4Q3  pourvoisu 
plgs  des  deux  tiers  (976)  exigeaient  l'examen  si 
la  Boetion  et  de  l'assemblée  publique  dn  eonteaUe 
isitût  J  l'œuvre,  mais  il  n'a  po  jngerdafl 
\  15  aaat  1879  que  56  affaires.  D'un  aulre  edlè,  \SS^ 

ont  été  introduits  pendant  les  v 
[  L'année  judiciaire  lfc79-18S0  s'Mt  alviM  ouverte  pi 
soda  1,â3âaffaires(dout  1,034  ordinairos  et  SDlfl 
■H). 
xXs^fi&iilion  de  ces  affaires  «l  des  pour 


éié  It r— - 

audience  publique.  Cf$  171  séances,  qui 
i3  aiaemblêes  géni^rales  auxquelles  [uns 
1  conseil  ODE  pris  pan,  se  liicampuscni 

publiques,  ;f  comiim  les  dèlibÉrêi,  dans 
Taires  ont  ilê  jugées  ; 
le  seciiun  dans  lesquelles  la  seclion  du 
igé  806  affaires  sammxireg  el  a  préparé 

le  rapport  des  511  alTaîres  jugées  m\ 
ie.  Elle  a  en  outre  préparé  le  rii|>parL  da 
g  qui  seront  portées  aux  audiencesde  ren- 
as  de  1,300  décisioQsrelativesâ  l'iiieiruc- 

rnières  décisions,  je  croît  devoir  signaler 
ition  du  coDlentienx  l'eat  vue  dans  ta  né- 
e,  afin  d'otilenir  le  rétablissement  il  bref 
I  qui  ataieoi  ^té  canununiqDéB  à  divem 
iniilériels,  depuis  un  temps  excédant  par- 
is. L'auleur  dn  rapport  Tait  des  vœux  de 
rver,  dans  les  mimsières,  les  délais  Jmpar- 


es  affaires  qui  ont  Été  jugées  dans  celte 
judiciaire  s'élève  donc,  ainsi  qu'il  résullc 
essus,à  1, 333  aCTalres,  dont  527  ordinaires 

les  pourvois  introduits  pendant  la  même 
ant  les  vacances  qui  l'ont  précédée,  s'éle- 
I  en  résulte  que  le  conseil  d'Ëlal  a  jugé, 

mois  de  l'année  judiciaire,  49  affaires  de 
Mt  entré  peadant  los  douze  mois  curres- 

il  Bsi  à  remarquer  qae  l'excédant  parte 
Driea  affaires  jugées  en  audience  publique 
e  la  »«clîon  du  conieuiieux. 

affaires  de  cette  nature,  introduites  en 
iTenl  à  449,  el  les  affaires  jiigéeK  a  027;  il 
ixcédant  de  78  pour  les  affaires  les  plus 
~  ir  Slûlït  un  umumneuDenl  de  réduuiiju 


de  l'arriéré.  Se  l'elcédant  total  aur  loaltt  les  ^turcs 
d'atTflireg  n'eal  que  de  49,  e'ent  un»,  eo  raison  de l'actitilé 
déployée  pour  lejugementd^Bairiiireïordina'    "  "—-'-■ 

des  affaires  sommaires  s'eBl  -"-  ""    ' 

U'ailleurB  presque  sèpligeabli 
moyenne  des  aCTa' 
tieiix  peut  juger  i 


dr^B  affaires  ordinaires,  l'arriéri  . 
:st  accru  de  29.  Ce  diilTre  est  J 
able,  puisqu'il  est  inférieut  à  1*9 
lairea  que  la  section  du  coolcs>1 


STATISTIQUE  DE  LA  JUSTICE  CIllMISELLE 

roun  l'ahhék  1S78. 
(Exlrail  du  Sapport  an  Fi'èsident  de  U  République.) 

L'atnnislte  du  2  aTrtI  a'élendant  indélîtiiment  snr 
passé,  il  est  dilHcLle  de  déurminer  d'une  manii^rc  précù 
le  nombre  total  de  uindanmations  qu'elle  a  effacées;  nt 
las  relevés  qui  ont  èié  transmis  A  cette  époque  pir^ 
ehcrs  des  parquets  permettent  de  Taire  r.onnallrc.  en  ei  ~ 
coucerne  la  période  du  16  mai  au  (4  décembre  18T7, 
l'amnistie  s'est  appliquée  b  2,G9I  conilainDaliona  et  qt 
a  provoqué  la  suspension  de  130  poursuites  commeni 

L'article  3  de  la  même  loi,  qui  a  aulnrisé  la  tvstitutio^ 
des  amende!  acquittées  par  suite  de  condai 


les  Taita  prévus  par  l'arliele  1",  a  produit  uni- 
diminniion  danii  le  chiiïre  des  amendes  réellement 
par  le  Trésor  pendant  l'année  de  ce  compte  (âSl,3tZ  It, 
de  moins  qu'en  1877). 

CoDBs  d'assisks.  —  En  1878,  les 
86  département!  ont  tenu  35S  «essions,  qui  ont  eiubrat*^ 
2,49S  jours.  Il  y  a  eu  34  lecEiona  dans  le  département  ài 
la  Seine,  2  sessions  extraordtnairca  dans  les  Bonchei- 
du-Rbflne  et  une  session  supplémenlaire  dans  le  Nord, 
BtaÛne,  ta  Charente -Inférieure  et  le  Puy-de-Déme.  D) 
I    le«  Bisses- AI  pi- s,  I»  Savoie,  In  Loiére  et  1rs  Deni-Sévmj 

I   in  contraire, il  n'irB'UlueSseaninDB, 

Pyrénées  il  n'y  en  a  eu  que  •!. 

A  l'ouverture  dus  cessions  d'assises,  1,351  jurés  a'( 
pas  répondu  !i  l'appel.  Parmi  etii,  31  ont  été  eondamnl 


rés  a-on  J 
Ddamnlw 


n  rormfe  par  30.  \et 
l  lenrs  molift  d'excuse,  ont  ropporli;  Ira 
le  (ondamnalion  ;  VLi  jurés  sppclé»  ëtnieiil  dôci' 
f»;  pour  39  la  cita  lion  él  ait  irrègulière;  19  «e  trouvaieni 
M  dei  eu  d'incapacité  légale  (12  faillis  non  rébybililés 
7  Kprn  de  jnelicc)  ;  9ï  ne  pODTaient  élre  jurés  (9  âgéi 
moins  de  trente  ans,  0  étrangers,  G  illellrés  et  68  do- 
iciliés  hors  du  dépaitemcnl)  ;  H  exerçaient  des  tonc- 
t  inconipalibleE  avec  celles  de  juré;  enfin  t,001  ont 
fe  diipenaés  du  service  (716  malades,  29  septuagénaires, 
"  *nts  d'inSrinit^a,  90  abseati  de  leur  domicile, 
appelés  pendant  l'année  courante  ou  l'année 
Ile,  26  empécbéa  par  un  service  public,  13  ayant 
a  pour  vivre  de  leur  travail  manuel  et  journalier,  et 
IR  par  des  atTsirca  personnelles  ou  des  maladica 

Outre  Ici  1,321  jurés  excusés  pour  toute  la  session  ou 
njés  de  la  liste  générale,  IGS  autres  ont  été  aulorieéâ  à 
le  pas  siéger  durant  une  partie  de  la  session  seuleicent 
M  pour  divers  motib, 

Pendant  ta  période  quinquennale  1S74  à  1878,  le  Doœ- 
br«  total  des  affaires  criminelles  déréré«s  ao  jurj  a  suivi 
■n  moDïement  do  décroissance  «lui  ne  s'est  pas  inler- 
mnipu.  Entre  les  deux  années  exlrémes,  l'écart  est  de 
I»  p.  100  :  3,363  en  1878  au  lieu  de  4,08i  en  1874.  Les 
tliilTrfs  intermédiaires  avaient  élé  de  3,730  en  1875,  de 
3,'.'.'.;  en  1876  et  de  3,485  en  1877. 

Leï  accusations  de  crimes  contre  les  personnes  et  l'or- 
ttt  {lulihc  n'avaient  pas  participé,  jusqu'en  1876,  à  ce 
rtnillal  ;  leur  nombre  s'accroissait  chaque  année  : 
1.731  en  1874,  1.765  en  1875  et  1,849  en  1876;  mais 
1877  une  réaction  s'est  produite,  et  o 


plDI  (iU 


1,653;. 


1,614. 


ions  de  crimes  contre  les  propriétés,  la 
r-'i"<^iinn  est  d'on  quart  en  cinq  ans  :  !,353  en  1874; 
•..TA  en  1875;  1,844  en  1870;  1,832  en  1877,  et 
:,Til  m  1878.  te  tableau  qui  suit  permet,  du  reste,  de 
niti>  !•  marche  de  rhnque  espèce  parljculière  d'accnsa- 
tin  évnot  les  (ûnq  années  ci.dee9us  : 


Coupa  et  bleseureB  grava 
Hèbellïon  el  liolsncea  ei 


Faux  lémoigDsgas. . 


Fau£s«  œoaDaie... 


BanquïroutGB  frauduleui 
ADlrca  erlmca  CDDire  lei 


83  j      sn      87  S 


S37      308      Î76      «* 


fi  1,3^  1.Ï5I  1,369  l,Ut 
7      178      16*      15»      IKF 

,.        "-        -9        59       fit 

I.        99        ^ 


Parmi  les  crimes  conlre  les  personnes,  oa  remarqua 

le  dimïauiioa  de  <|aelquc  iiapartsnce  ii  l'égard  dce  troit. 

ordres  de  fuiis  qui  avaient  présent É,  jusqu'ici, un  n»"-":— ^ 

I   ment  régulier  el  permaneni;  il  s'agit  des  cria 

I  l'enfïnt,  l'avortement  et  l'inrantlcïde,  des  violer 

itre  des  ascendants,  entiti  des  viuls  et  niieutalt  i 

ur;  pour  ces  derniers  la  réduction  est  mfniBde 

^14  p.  100.  Les  crimes  de  meurtre  et  du  coups  et  ble»- 

Urei  ajMt  accaaioniié  II  morl  sani  intention  de  la  don- 

ir  ont  subi,  au  contraire,  une  regrettable  augmentation 

'0  p,  100  'Ip  1RT7  i  1S73.  Quant  aux  crimes  coiiLrs. 


ftoftiHi»,  les  Tols,  seuls,  duanenl, 

1" " 

i 


inférieur  à  celui  de  1877  (1,118  au  lieu  Je  l,3(i9J; 

•censalioDs  de  ribrioalion  au  émissions  de  Tau^rBe 

!,  de  banqueroute  fraudul  euee,  de  faux  et  d'incen- 

!,  aulité  plus  BombreUïfs.  Il  nt  difficile  de  lirerqud- 

conduaion  certaine  de  ta  vatiatioss  en  sens  eon- 

suol  pai  asieï  caraclérisliqueEponr  qu'on 

7  puiier  dei  iadications  précises,  relativemenl  à  la 

générale  de  la  criminalité. 

Lei  accnïéi  Iraduils,  en  1S7)J,  devant  le  jury,  6laieDt 

in  nombre  de  ^,122,   dont    l,7!^7  avaient  ï   répondre 

tf'atteniats  contre  l'ordre  public  on  les  personnes,  et 

!,43ô  de  crimes  contre  les  propriétés. 

Uaiis  ECS  relalions  aveo  h  populalion,  le  nombre  total 

â-dessus,  4,322,  donne  un  seciigé  pour  8,741  habitants  ou 

11  «censés  sur  100,000  âmes.  Mais  cetto  dernière  propor- 

■ioi  Tarie  beaucoup  d'un  déparlenent  i  Tïnlre.  Elle  ei>t 

de  4  eeiilemenl  dans  les  UairieB.Pjrénées,  l'Allier  et  la 

Uauie-Loire,  el  de  6  dans  la  Hajenne,  l'Ijidre,  Miiine-e(- 

Loir«,  iei  Vospes,  Eure-eULoir,  les  Deux-SËvres  et  les 

I    :  -ilu-N'ord, tandis  qu'elles'élèveâ  IGdans  la  Gironde, 

Im.i.c  el  Seiue-et-Uise ,  à  17  dans  la  Cbareate  et 

^  'I, relise,  â  IS  dans  le  Gersel  les  Alpeâ-Maritimee, 

yi  'J.m^  \i  Coite  et  le  Calvadoi,  ï  lï  dans  l'Enie,  l 

':'i  Uriï  la  Seioe,  enlln  à  28  dans  les  Bouclies-da'RbÛne. 

U  <i<:»rUé  de  la  population  n'est  pas  en  rapport  abiolu 

itec  celte  de  la  crimiDinatilê,  car  parmi  les  départe- 

oeiiUi  riui  comptent  de  17  à  2â  accusés  pour  100,000  ha- 

en   trouve   plnsieurs  qui  ii'onl  pas  300,000 

I,  qiuntl  parmi  oeux  qui  donnent  4  à  6  aeeusés  seule-    ] 

l  pour  100,000  babitanla,  on  en  voit  llgurer  qui  ont    i 

d«  500,000  11  G00,000  âmes.  J 

'tkâ  quelques  détails  ;  J 


nea 84      Kl      R3 

ne» 16      18      17      17      15 

I  de  seiïe  ans 1  1  t  1  1 

Seize  è,  vingt  et  un  sn 15  15  17  16  i7 

Kqgi  al  nnù  quarante  ans.  BV  55  53  5t  B3 

QusroiilB  ïsolxutilean!!.,.  34  23  ii  i3  ii 

Fins  danoixnnle  ans 6  G  5  G  [S 

Èlal  civil  : 

Célibataires Si  55  55  !i5  5i 

Kariisajant  des  enfants..  39  29  %l  »<  30 

—  sans  entais 9  9  8  lU  9 

TeufB  ayamdes  enfanle . ,.  G  G  6  5  5 

—  sanaenfantB 2        12        2       3 

Degrc  d'insiruclion  : 

Complilement  illettrés....      3.>      3i      31      .11      30 

Saehant  lire  et  écrire G2      G4      GG      65      OS 

Ayant  rc^u  une  InBlruclloD 

Bupërienra 3(345 

Origine  : 
Appartenant  aa  déparlcm' 

parl'origine 61      39      GO      58      50 

Appanenaol  au  dèpsrteœ' 

par  le  dotniidle 22      21      24      24      23 

Ëtrangera  sa  département 

OD  Bans  domicile 47      17      16      IS      IS 

Domictla  : 
Domiciliés  dans  des  coin- 

niunes  rurales 48      46      4G      45      48      ' 

DomiellléB  dans  des  com- 

muneïDrbainefl 44      4fi      4B      47      44 

Sans  domicile  Hue S       S        8        8       S 

Profitiion  ; 
Occupa   au  travaux  des 

Champs 37      3G      36      3i      37      1 

Outriere  des  dlvurses  in- 
dustrie       30      29      39      2(1      20      : 

Cemmarçinte,  jiâ|;ociani9, 

commlii.etc 14      10      15      Ij      14 

DomeBtlqnes  attachés  t,  la 

nenosne T        7        7        7        7 

Midai  profesNonB  11- 

G        6        7        7        G 

I),  ragabouds. 


^hiiODK  d'une  année  â  l'autre  ne  peuvent  suggérer  aucune 
^Wlexion  imporlante  ;  en  elTet,  chaque  classe  d'accuxés 
^Balribue  ira  mouvement  de  la  criminalité  dans  une  pro- 
^brtîAn  presque  immuable,  saur  celle  des  accoséa  illelirés, 
^■u  conlinne  i  pré.^enter  une  rëductïoD  qui  s'explique 
^Er  le  dév«l0[>pcnienl  de  l'inslruGlion  primaire. 
^K  Jiaia  il  est  nécessaire  de  compléter  ces  indications  par 
Htatres  reaseignemeals  relalifs  h  la  nature  des  crimes 
^EnniB  de  pièréreoce  par  ctiacune  lie  ces  catégories 
^Eëuieés,  et  voici  ce  que  la  statistique  nous  apprend  à  cet 
Krd 

^FSar  100  hommes  qui  ont  comparu,  en  1878,  devant  le 
Brj.  41  seulement  étaient  poursuivis  pour  des  crimes 
BnUe  les  perasonnes;  les  remreiea  donnent  une  propoi^ 
^Eo  correspondante  i  50  p.  100,  A  cause  des  accusalinns 
^Dnfanlieide  et  d'avortemenl.  Lc«  Tcmmea  auxquelles  ces 
^bix  espËcesde  crimes  sont  imputées,  ajanl,  en  général, 
^C  viagt-el-un  k  quarante  ans,  il  s'ensuit  que  la  propor- 
^ton  des  hommes  de  cet  jlge  est  iarérieute  de  cinq  cen- 
Kaiecâ  celle  des  remmes. 

H^i  ce  qui  concerne  l'élnt  civil,  il  existe  des  différences 
^^ez  notables.  Sur  106  accusés  de  crimes  contre  les  per- 
^Cnaes,  on  ne  compte  que  49  célibataires,  tandis  que  ce 
^USre  proportionne!  s'élève  1  58  p.  100  quand  il  s'a{.-it 
^E  eriœes  contre  let  propriétés.  L'écart  qui  n'est  q<ic  de 
^nstfe  centièmes  pour  les  accusés  mariés  (41  p.  lOU  au 
HwdeSTp.  100),  estdemoiliépanrlesTeursClOp.  100 
^Ketués  de  crimes  contre  les  personnes  ei  5  p.  100  accusés 
^b  erimes  contre  les  piopriëtés). 
^FCertaîns  crimes,  comme  les  faux,  la  rabrication  de 
|taBK  monnaie,  etc.,  exigent  de  la  pari  de  leurs  auteurs 
Kne  certaine  instruction  ;  de  sorte  que  le  nombre  des  indi- 
'  Ttdns  sachanl  lire  et  écrire  est  de  74  sur  100  accusés  de 
crimes  contre  les  propriétés,  quandil  n'est  que  de  05  p.  lUO 
m  matière  de  crimes  contre  les  personnes. 

Les  |>rnfe!sions  exercées  par  le<  nccusés  ne  paraisseai 
Y»*  mai  influence  sur  U  nature  des  crimes  ce 
culiivsteurs  ne  li^'urenl  que  pour  li-s  trois  dix 
Im  nuuitvc  total  des  accusé»  de  crimes  contre  Imj 


paraisBeni 
nmis.  Le*  J 
ïmes  daa^^l 


tôëftàtë 

.es,  landis  qu'ils  rorwent  prë»  de  In  moitié  de  celai 
accusés  de  crimes  contre  les  personnes;  pour  les 
,  au  contraire,  I»  proporlioa  de  c 
OTit  élé  poursuivis  pour  des  crimes  contre  les  propriéléi 
est  presque  trois  fois  plus  forle  que  celle  que  l'on  obtient 
pour  ceux  qui  avaient  à  répondre  d'attentats  contre  leg 
personnes. 

On  peut  Taire  la  même  observation  i  l'égard  du  doml^ 
cile.  Les  habilanls  des  villes  commettent  plus  de  crioMi; 
contre  les  propriâtÉs  que  ceux  des  campagnes.  Sur 
1O0  accusés  on  compte  56  des  premiers  et  41  des  seconds. 
Pour  les  crimes  contre  les  personnes,  le  rapport  est  eiç 
sens  inferse  :  37  accusas  sur  100  ilomiciliés  dans  Ici 
centres  urbains  et  63  sur  100  qui  demeuraient  dansdet^' 
communes  rarales. 

Résultai  des  aceasationt.  —  Prises  dans  leur  en- 
semble, les  sept  dixièmes  de  celles-ci,  3,395  ou  71  p.  100' 
ont  élé  admises;  228  (7  p .  100)  ont  été  Également  bccubO^ 
lies,  mais  en  partie  seulement  et  avec  des  modiGcalioH 
qui  conservaient  aux  faits  le  caractère  de  crime;  dut 
ISG  (â  p.  100]  les  réponses  du  jury  ne  laissaient  plni 
subsister  que  de  simples  délits  ;  eniin  559  (17  p.  i00){iltt 
Été  complètement  rRJetées, 

ShI'on  tient  compte  de  la  nature  des  accusalious,  0 
remarque  que  le  jur;  repousse  plus  facilement  celles  qni 
reposent  sur  des  crimes  contre  les  personnes  que  celltc 
qui  ont  pour  bases  des  crimes  contre  les  propriétés.  U 
est  vrai  qu'un  grand  nombre  de  ces  dernières  coucernnt 
des  accusés  récidivisles.  Le  tableau  suivant  indique  \t 
nombre  proportionnnei  des  acquittements  et  celui  dM 
eondamn  allons.  ' 


Nontbrti 


f  100  a. 


L'ordre  public •  • . 

EnBemble.. 


en  raisantalislracEion  des  crimes  CD  aire  l'ardre 
loal  le  nombre  réel  est  trop  faible  pour  que  la 
E>n  ci-dessns  puisse  Sire  prise  eu  sérieuse  consîilf- 
i'ml  à  l'égard  des  rois  d'abord,  par  la  raison 
plDs  haot,  que  le  jiirj  exerce  sa  BévérKé,  c'est 
i  l'égard  des  crimes  contre  les  mœurE.  Celle  ré- 
Énergique,  si  elle  est  soulenue.  ne  puurra  man- 
roir  pour  effet  d'aecenlucr  encore  le  mouvement 
liseance  qui  a  été  signalé  dam  le  nombre  îles 
ms  de  cette  nature. 

ponses  du  jnry  aux  questions  qui  lui  avaient  été 
A  entraîné  les  décisions  suivantes  : 

302 


mil» 
loal.. 
lUont 

1 

ïi^'de^lVc'Jni 

l'en 

M^eciionc'm/œdù 

ani  travEnifc 
uux  iravmi  fo 
ftlarecloalod. 
à  pins  d'an  on 
È  nn  on  ou  moi 
k  l-Kmende  sen 

irc^B 
rcés 

Îil»rpélnll6 

d'en 

G  celle  peina 

Total 

I  T90  accusés  condamnés  aux  travaux  forcis  i 
i35,  les  deux  tiers,  l'ont  été  pour  buit  années 
I,  e'est-â'djre  qu'iiux  termes  de  la  loi  do  30  mai 
Mront  tenus  de  rérider  pendant  toute  leur  vie 
alonie  pénale  dû  ilâ  auront  subi  leur  peine*. 
18,  eommc  en  1S77  et  en  IH7B,  le  nombre  pro- 
i  des  acquittements  prononcés  par  tes  présidents 
t  d'sHlses,  en  exécution  des  verdicts  (lu  jurj,  n 
p.  100;  il  n'avait  été  que  de  30  p,  100  er  ■'"■ 
"  — '-  -'  ï'élctali  â  34  p,  100  avant  la 


Cette  mojenne  d«  ï\  \i.  100  a  été  iJépaude  dans  les 
douze  ressorts  luivants:  Agcn,  23  p.  100;  Bourges  el 
NîmïB,  !i  p.  100;  AJx,  Bordeaux  el  Pau,  ib  p.  100; - 
Besancon,  26  p.  100  ;  Riom,  !S  p.  100  ;  Basiia  et  HodI-J 
pellier,  29  p.   100;  Poîliera,   30   p.   100,   et  ToulouM,! 


33  p.  100. 


retranche  dltJ 
nombre  total   des  accusés  traduits  aux  assises  :   4,1!^^ 
ceux  qui  ont  été  acquittés  purement  et 
vertu  de  l'article  6I>  du  Code  pénal  ;  921,  : 
qni  n'ont  été  condaoïnéa  que  pour  de  simples  dèli 
il  en  reste  3,116  qui  ont  été  déclarés  coupables  d 
el  pour  lesquels  le  jur;f   avait  la  faculté  d'admi 
circonstances  atténuantes  ;  il  en  a  usé  en  faveur  de  2iM6j 
les  I rota  quarts,  75  p.  100.  La  proportion  avait  été  44 
74  p.  100  de  1877,  de  72  p.  100  en  1876  et  de  73  p.  10^ 
année  moyenne,  de  1871  à  18T6. 

Cet  examep,  pour  Être  complet,  doit  s'étendre  i  cbaquR 

espèce  de  crimes.  En  adoptant  l'ordre  suivi  dans  le  tahleig 

donné  pins  baut,  voici  tes  chiffres  proportionnels  qol 

donne  la  slaltsilque  : 

Accusas  de  crimes  eu 


TouslQiacûuEèBdecr 
Tuua  Jan  Bccuaés  sans 
admiasiDOB  de 
do  calpsbtiilë. 


ènuïntesBur  100  dèclaraltiq 


rapprociieinent  des  deux  (ableanx  moi 
:s  dei  acquitlementa  et  ceux  des  admissions  i 
stances  stiénuaiilei  marcbent  parait  élément.  Q 
remarque  nne  seule  différence,  qui  f.e  produit  en  matlAH 
de  faux  et  de  crimes  contre  les  personnes;  les  accasés  A 
ces  dernières  infractious  sont  moins  souveni  acquittés  41 


s  ftequctTimanl 

es;  la  raison  en  esl  racifi;  i 
'  «  Icg  penoaneg  figurent 
capitales  (asEnssinal,  infanli- 
iiile,  e[D|)oiaonDemcnt,  etc.);  or,  le  jurj,  [lonr 
eine  de  tnorl,  ee  laiise  parfois  enlralaer  i  dé- 
iteneeite  r.ïrconstaDcetaltéiiuanCeE.  En  matière 
le,  par  exemple,  les  circonslances  atténuantes 
gle,  et  tes  niagislrata,  de  leur  câté,  abaissent 
Ljours  la  peine  de  deux  degrés. 
i  n'est  pas  le  seul  dam  tans  les  auteurs,  déclarés 
BîeDl  prolité,  en  IS78,  dO'bénélicc  des  cîreons- 
aiiantes;  il  en  u  i':té  ainsi  pour  eeuit  d'incendie 
ibilé  et  de  banqueroute  Traudaleuse.  M  y  a  eu 
de  eonps  et  blessures  ayant  occasionné  la  mort 
Jon  de  la  donaer  30  admissions  de  circonstances 
t  sur  100  condamnations,  d'abus  de  confiance 
,  de  rabrioation  de  hnsse  monnaie  8S  p.  100, 
d'édiUce  non  liabilè  ou  d'autres  objets  â7 

I  dei  2,346  cas  ità  le  jnry  iTalt  déclaré  l'eu's- 
oirconstarces  allénnanlea,  la  peine  encourue 
■ils  reconnus  constants  étant  la  réclusion,  les 
lises  n'avaient  â  prononcer  contre  les  eoupables 
risonaeinent;  mais  i  l'égard  des  l,5S2  autres 
lur  lalilude  était  plus  graode,  i 
un  dej-ré  pour  554  (un  peu  ] 
t  pouvoir  d'atténuation  en  la 
it  pour  1,0'^S  (Sa  p.   100).  Le 
.  associés  aux  vues  du  jury  i 

»  hommes,  le  chiiïre  proportion 
esl  nm  de  19  p.  100,  il  est  de 
i- 

id  de  '26  p.  100  à  l'égard  des  enfiints  de  a 
■  PS,  i  21  p,  100  pour  ceux  qui  ont  de  seize  i 
I  ans,  el  h  CO  p,  100  pour  les  accusés  dgés  de 
iS  iiusranlesnj;  mais  il  remonte  n  22  p,  100 
qui  ont  de  quarante  a  soixanleans  été  27 p.  1" 
tuséi  qni  ont  dépassé  ce  dernier  lige. 


UUMi  qni  ont 


iS       ■  ICSncR  CBiKtltM. 

EdQo,  il  s'accroîl  ayec  le  degré  d'in 
18  p.  11)0  seulfœenL  pour  les  accuBéa  entièrement  illettrl 
il  est  de  1i  p.  100  pour  ceux  qui  savent  lire  et  écrif 
cl  il  atteint  34  p.  100  h  l'égard  dea  accusés  qui  ont  raj 
une  inBlrucliOD  supérieure. 

Cm  résultats  sont  les  mâmea  tous  les  ans;  ils  M 
donc  dusÂ  des  causes  immuables,  que  l'on  peut  réinid 
.  :  les  femmea  sont  généralement  accueési  de  erîn 
rou vent  devant  le  jury  une  indulgence  pnur  ainai  dj 
«jsiématique,  comme  l'avorieneni  ei  l'inranticide,  tial 
'  que  le*  bDmmes  sani  le  plus  souveni  des  récidivisies  foi 
tuivis  pour  des  vols  on  des  altentaia  à  la  pudeur,  et  i 
'  été  établi  plus  haut  que  ees  deux  espèces  de  crimes  ■■ 
(i*èreffleni  réprimées.  1 

En  ce  qui  concerne  le  nombre  des  oequtitemeuts  im 
proche  de  l'âge  des  aceusés,  on  doit  chercher  la  caose  ■ 
verdicts  négatifa  moinsdans  la  nature  même  des  aeenl 
lions  que  dans  cette  circonetanec  que  la  résistance  mofl 
le  parait  pas  toujours  parvenue  ii  son  plein  déTeM 
pemenl  dans  la  jeunesse,  semble  parfois  aussi  sendH 
I  Dent  affaiblie  dans  la  vieillesse.  Il  scmbleiait  qu'en  th 
'  de  ee  principe  le  jury  devrait  être  pins  sévère  pour  I 
accusés  instruits  que  pour  ceux  qui  sont  ignorants,  ctl 
a  pn  remarquer  qu'il  en  est  autrement.  Cela  lient  61 
que  lea  accusés  illettrés  commettent  des  crimes  ctm 
les  personnes,  aggravés  souvent  par  les  eireonalaneMl 
la  perpélratioD,  tandis  que  les  accusés  qui  ont  reçu  Û 
tCerlaine  instruction  sont  pour  la  plupart  des  fansssïrM 
'  iM  banqueroutiers;  or,  il  est  constaté  Que  les  prenM 
«ont  acquittés  30  rois  sur  100,  et  les  seconds  53  fl 
inr  IDO.  (Il  semble  utile  de  faire  remarquer  que  le  M 
n'acqnilte  pas  précisément  par  une  indulgence  pureiH 
wntimentaie,  ni  même  par  aucune  sorte  d'indulgeH 
mais  le  plus  souvent  parce  que  la  preuve  du  crime  mÏ 
-parait  pas  Taite.  —  U.  B.)  j 

IlrèiuUe  du  rapprochement  des  divers  tableaudM 
Wmple  que  532  accusés  jugés  contradictoire  ment  pttl 
^oara  irassises  pour  des  crimes  capitaux,  367  (38  p.  Ifl 
'-^télé  déclarés  coupables  par  le  jury.  Parmi  eui,  15  ■ 
un  4e  leiie  ans  ont  été  envayéi  en  eorretteatt-d 


Iér£t  de  dire  que  19  eondanuiË»  i  mon  étHient 

mes  de  la  loi  du  23  janvier  1S74,  le»  cours 
eu*enl,  aprèa  déliliéralioa  mentionnée  dans 
iotenir,  réduire  et  mEme  Bupiirimer  la  aurveil- 
haBie  police  pour  les  accusés  condamaés  à  des 
ictivei  ou  JuramaDles  temporaires.  En  1S7S, 
,t  i  ie  prononcer  sur  ce  point  dans  1,502  cas. 
ecusés,  13  p.  100,  elles  ont  laissé  subsister  lu 
ime  flxje  par  la  loi:  vingt  aD&;  elles  l'ont 
jr  556  (37  p,  100)  et  elles  ont  dispensé  coni- 
le  celle  peine  accessoire  7â8  accusés,  loit  la 
p.  100.  Usis  celle  dernière  proportion  varie 
nivant  la  nature  des  crimes;  Je  72  p.  100  en 
crimes  contre  les  personnes,  elle  n'est  que  île  * 
en  matière  de  crimes  contre  les  proprièléii; 
Tet  parmi  tes  accusés  de  ces  derniers  crimes 
t  le  plus  grand  nombre  de  malraiteuri  endur- 
treux  pour  la  eociélâ. 

}73.  le  nombre  des  accusés  Jugés  par  contu- 
ssé  de  décroître;  après  avoir  été  de  475  pca- 
nnée,  il  n'est  plus,  en  1S7S,  que  de  315,  plus 
moini.  Des  vols  étaient  imputés  â  97  d'entre 
IX  i  IG,  des  banqueroutes  frauduleuses  k  50,  ' 
des  attentats  i  la  pudeur  à  il,  des  i 


et  101  en  1B78.  Ces  derniers  ont  Été,  U  acqnitUI 
77  coridamnés,  savcir  :  l  aux  Lravaux  forcés  &  I  . 
:uîiê,  14  aux  travaux  forcés  à  temps,  17  à  la  reclnsini 
45  à  l'emprisoniiemenl. 

L'écart  entre  l'arrêt  par  contumace  et  l'atrEl  o 
dictoire  n'avait  pas  dépassé  douze  mois  pour  33;  il  ■ 
d'un  à  cinq  ans  pour  39,  de  cinq  à  dix  ans  pour  13  M 
plus  de  dix  ans  pour  II. 

Le  jury  n'a  eu  i  statuer,  en  1378,  que  sur  5  d 
politiques  un  de  presse  :  3  d'outrages  i  la  religiou  « 
liquB,  1  d'excitation  il  la  liainc  et  au  mépris  des  citllj| 
les  uns  contre  les  autres  et  !  d'attaques  c( 
de  la  propriété  et  provocation  il  l'assassinat.  Ces  5  A 
étaient  imputés  à  6  prévenus  qui  ont  été  condamné*  I) 
an  ou  moins  d'emprisonnement. 

TribdnjIui  coRRGCTlD^^ELS.  —  Pendant  l'année  t^ 
les  tribunaux  de  première  instance  ont  jugé,  soit  ci 
dictairement,  soit  par  défaut,   163,729  aifaires  c 
tionnelles,  ou  1,969  de  moins  qu'en  1877  et  5,t 
moina  qu'en  1376    La  nouvelle  réduction  de  1318it| 
produite  uniquement  parmi  les  délits  C' 
au  lieu  de  144,375;  le  nombre  des  ci 
au  foreilières  est  resté  à  peu  prËs  le  mime  ;  !0,8! 
lien  dB  20,323.  Le  tablcaa  ci-aprËs  permet  de  si 
mouvement  des  infractions  les  plus  graves  et  les  pluifl 
quenles,  qui  ont  été  jugées  pendant  les  cinq  années  U 
à  1878.  ^ 
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1        En  suivant  l'ordre  du  tableau,  iIïqs  la  comparaison  de     | 

B    uniiveti  chilTree, 

lei  rails 

les  plus 

saillanUbunUeun-d.      M 

■         L»  loi  du  33  janvier  1874 

.  a  piavoqué  un 

e  sensible  ré-        1 

1     t«irtion  dans  le  nombre  des  accusés  ou  prévenus  placéi.^^ 

.  Mt  ion; 

rii 

■ 

3,631  en  1874  à  2,621  en  1878;  mais  elle  semblés' 
'autre  pari,  pour  cfTet  d'augmenter  les  cas  d'Iafni 
Il  ban  de  surveillance  :  3,73S  en  1874et  4,467  ci 
On  conslûte  aussi  en  matière  de  tagabaadage  u 
scoroisBement,  cnaiB  lise  trouve  compensé  par  une 
dimlnatîDn  du  nombre  des  alTaires  de  oiendlcilé,  qidÂI 
un  caraclère  analogue. 

Par  conLre.les  délits  contre  l'autorité  ou  la  re)f|| 
ont  suivi,  depuis  trois  ans  une  marche  décroissant^ 
n'est  pas  sans  importance  ;  leur  nombre  est  deaceodq 
18,102  en   1875  à  14,2'J3  en  1878  ;  In  difTérence  et 
cinquième.  Un  mouvement  semblable  est  révélé  pi 
délits  contre  les  mœurs,  comme  il  l'a  été  pour  les  i 
de  même  nature.  L'abaissement  du  nombre  des  a 
de  dîfi'amation  et  de  vol,  en  IS7S,  serait  plus  appn 
s'il  De  se  bornait  i  ramener  le  chilTre  an  ni 
de  1875  ;  il  n'est  donc  pas  permis  d'y  voir 
réelle  à  la  diminution. 

En  matière  politique  et  de  presse,  les  résultats  si 
vent  nécessairement  moditlés  :  à  la  période  d'agita^ 
causée  par  les  éleelîons  de  1877  a  succédé  un  tnf 
calme  pendant  laquelle  les  procès  politiques  ont  été  hq 
coap  plus  rares;  aussi  le  nombre  des  infraclioi 
Il  de  2,000  en  1877  à  463  en  1878;  qnantau  délit 8|i 
de  colportage  d'imprimés  sans  autorisation,  s'il  se  el 
en  1878  par  89  au  lieu  de  953  en  1S77,  c'est, 
la  loi  du  9  mars  1878  qu'il  faut  l'attribuer. 

11  a  été  jugé  4,333  délits  de  chasse  de  pi 
qu'en  1877.  Ici  deux  causes  peuvent  être  invoquées  ;j 
redoublement  d'activité  et  de  surveillance  de  la  part  Â 
gendarmerie  el,  ponr  un  certain  nombre  de  départeml  ' 
la  qnanlilé  considérable  de  neige  tombée  en  déeui 
1877  et  en  janvier  1878,  circonstance  qui  a  favorii^ 
brBOOnage. 
En  1878,  le  nombre  des  alTaires  d'oiivirturc . 
'  riiaiion,  de  enrés  ou  cabarets  n'est  plus  que  de  l,fl 
après  aïo|r  été  de  1,987  en  1877,  L'élévnlii  '  "'* 
nier  cblITre  élait  due  aux  nombreuses  poursuites  exer^ 
n  des  élections  générâtes. 
"  ""'',  on  relève  pour  les  dillls  il'iï 


e  I  occasion  des  électii 
De  lB75là  1878,  o 


n  1878. 

(ienûàM  réddif»)  ue  rédietkm  de  plat  du  tiim 
{S»518  CB  1818  M  lie«  de  5,523  en  1875)  ec  poor  let  ron- 
triTeatioM  de  aéiM  etpèée  eeoaexet  à  d'iutrn  délits 
ne  dnintioii  do  qvart  (8,575  m  lieo  de  11,473).  On 
vem  flm  lein  qu'il  en  cet  de  même  poer  les  aiïairrs 
de  eetle  natire  jngéei  per  les  tribunaux  de  sin.;  le 
pottee. 

Le  eUflire  des  eoBtraventioiis  luz  lois  sur  let  forris 
Jegifies  1878  (6,108)  temblenit  indiquer  une  reeruilfs- 
eenee  de erimintlité  en  milière  forestière;  mais  il  u\-i\ 
est  rien,  ear  si,  de  part  et  d*autre,  on  réunit  aux  afraireH 
Jugées  celles  qui  ont  été  l'objet  de  tranuetion  aTant  jn^*.^- 
ment  (20,318  en  1877  et  19,731  en  1878),  on  constate. 
an  eootraire,  qui!  a  été  commit  moins  d'infractiont  [>en- 
dant  cette  dernière  année  que  durant  la  précédente. 

Près  des  neuf  dixièmes  des  affaires  correctionnelles, 
145,921  ou  89  p.  100.  ont  été  jugées  à  la  requête  du  mi- 
nistère public  :  36,082  (0,25)  en  Tenu  de  la  loi  du 
20  mai  1863  sur  les  flagranU  délite,  79,703  (0,51)  sur 
citation  directe  ordinaire  et  30,136  (0,21)  après  avoir  été 
tomnises  à  l'instruction. 

Les  administrations  publiques  en  ont  introduit  11,U41 
ou  7  p.  100  et  les  parties  civiles  5,867  ou  4  p.  100. 

n  est  évident  que  le  résultat  des  préventions  varie  sui- 
vant  la  qualité  de  la  partie  qui  a  pris  l'initiative  de  la 
poursuite  et  qu'on  ne  peut  demander  aux  parties  civiles 
la  même  réserve  qo*au  ministère  publie  ou  aux  adminis- 
trations fiscales;  aussi  échouent-elles  278  fois  sur  1,000, 
quand  les  membres  du  parquet  et  les  administrations  ne 
voient  prononcer  des  acquittements  complète  que  dans  '^(; 
et  25  cas  sur  1,000, 

Cette  proportion  de  26  sur  1,000  pour  les  afTaires 
dans  lesquelles  les  poursuites  do  ministère  public  ti'o'.i 
pas  abouti  ne  parait  pas  devoir  être  dépassée,  car  elle 
te  reproduit  depuis  trois  ans  et  elle  succède  à  dis  pro}^  r- 
tions  bien  plus  élevées  :  33  p.-  100  de  1871  à  l^TJ; 
37  p.  100  de  1866 à  1870;  46  p.  100  de  liiiil  à  IhlO; 
57  p.  100  de  1856  à  18C0,  et  72  p.  100  de  1851  à  183Ô. 

Dans  les  163,729  affaires  jugées  en  1878  par  les  trihu- 
lanx  correctionnels,  on  comptait  192,433  prévenus,  du  ni 


Eï^tMlimei  C^p.  100)  er27.094  reiDmeBC14  pn 
(MU   proponiun  esl,  à  une  unUè  piês  en  m   ' 
hUil»  à  celle  i[u'on  obiient  pour  les  accutèi. 

B  pri'TCDus  lie  délits  communs,  les  dcnls  dont  l'Aj 
loanu  d'une  manière  précise,  ne  sont  pas  classé»  ji 
ffioiks  de  dix  années,  comme  le  sont  les  accnsés,  pii4 
ue  leur  nombre  coDsidérable  et  le  pea  de  pravilé  Mm 
lupart  dea  infractions  qui  leur  eoni  imputées  r 
M*  iiibdivlsions  moins  nécessaires.  La  statistique  s( 
m  ce  qui  les  concerne,  aux  trois  catégories  suivanUi  ^ 


Jos.        S,337  un    i  p.  0/0         Si9 
....      ÎIUIS  ou  44  p.  0,0      2,703  ou  It  p.l 
3a...    116,000  on  83  p.  U/O    30,3S4  ou  S5  p.  f 

Pour  les  bomiDes,  tes  cbilTres  proportionnels  de  in 

liaient  sbsolnnieni  identiques  j  pour  les  femmu,  il  ^ 

'    e  lépère  dilTérence;  on  relevait  3  mineurtal 

.ur  100  au  lieu  de  4,  et  8G  majeures  de  Tingtfl 

H)  uu  sur  100  au  lieu  de  8â.  ' 

Des  6,236  prévenus  igh  de  moins  de  seiie  ans,  I 

'   t  p.  100.  ont  été  JDgés  correntionnellemcnl  pir  apri| 

m  de  l'article  (B  du  Code  pénal,  c'est-à-dire  pooif 

Mimes  n'entraînant  pas  de  peines  perpétuelles  et 

s  complicité  avec  des  individus  majeurs  de  sein  U 
^esi  !■  proportion  ordinajro- 
Les  m,433  prévenus  jugés  en  1878  ont  été  : 
IO,14T(U,Oa)acquiilés. 
1,710  (0,01)  mineurs  de  16  ans,  remis  à  leurs  pan 
(art.  (tO  du  Code  pénal}. 

';,379  (0,01)  mineurs  de  16  ans,  envoyés  e< 
(art.  66  du  Code  pénal). 
6,503  (0,04)  condamnés  à  pXoi  d'un  an  d'empmoD 

1U0.44I  (0.i>î)  condamnés  b  un  an  ou  moins. 
^^THt,î53  (0,37)  condamnés  i  l'amende  snuleiiiant. 
plalgi^  la  diminution  du  nombre  total  des  préveni 
Mer  chiffre  est  supérieur  de  I.Xbï  à  celui  de  lA 
:  l'accrolssemeni  signalé  dans  les  pounDilH; 
Mr*  lie  clias'c 


»iiquee  aux  prévenus  poursuivis  pour  ivresse  ei 
ombre  de  ceux-ci  a  diminué  depuis  lb75. 
nstances  atténuantes.  —  Devant  le  jury,  les  cir- 
ées atténuantes  sont  admises  dans  la  proportion 

100;  elles  ne  le  sont  que  59  fois  sur  100  devant 
nmt  oerinclionneU  en  matière  de  délits  eommuns 
teation  faite,  dans  le  ealeol,  des  préveoM  cm- 

en  vertu  de  lois  spéeialei  qui  ne  permettent  pas 
r  l'article  463  do  Gode  pénal.  L'application  de  cet 
ions  est  surtout  fréquente  en  matière  de  mendicité 
vagabondage  (94  et  97  p.  100)  ;  elle  a  pour  but, 
ispèee,  de  dispenser  les  condamnés  de  la  peine 
ire  de  la  surveillance;  mais  en  matière  de  vol,  où 
hiffre  par  88  p.  100,  on  ne  peut  Texpliquer  que  par 
l'importance  du  préjudice  causé  par  la  plupart  des 
u  parTindulgenee  du  juge. 
ûi  de  police  eorrectionnelle,  —  Les  appels  inter- 
ntre  les  jugements  rendus  par  les  tribunaux  cor- 
lels  ont  été  un  peu  plus  fréquents  depuis  1876  ;  leur 
!  n*a  pas  diminué  avec  celui  des  afTaires,  il  s'est 
raire,  élevé  de  7,123  en  1876  à  7,579  en  1877  et 
I  en  1878  ;  mais  leur  rapport  à  celui  des  jugements 
t  pas  50  p.  1,000,  il  n'est  que  de  47  p.  1,000. 
des  trois  quarts  des  jugements  attaqués  (5,609  ou 

10^  ont  AtA  r^nflrm^ft  nar  Us  nnnni  d*annftl  &.n  1 R7S  : 


lioré  par  les  décisions  dii  scconit  ilegré  de  juridicdon. 

Des  RÉciuiTKs.  —  De  1876  à  1877,  malgré  la  diminu- 
tion du  nombre  des  accusés  et  des  priienns  condamnii 
par  les  coara  (l'aesises  cl  i«s  tribunaux  correclîannel),  an 
avait  constaté  une  augmentation  des  récidives;  de  lB77i  'i 
18TS,  il  y  a  eu  réJuclion  de  part  et  d'autre.  Hais  il  ne  ■ 
raal  pas  ee  bSter  d'en  conclure  qu'il  y  a  une  améliantioa 
réelle^  les  indications  suivantes  vont  le  démonlrer. 

parnu  les  3,320  accusés  déclarés  coupables  par  le  jory^  J 
1,614  ou49|>.  iOO  avaient  déjà  été  frappés  de  condamna-i'] 
tions  devant  la  justice  criminelle  ou  correctionnelle;  la. 
proportion  n'avait  été  que  ie  AS  p.  100  en  1877  et  de 
i7p.  100  en  1M7S.  i 

Ils  avaient  précédemment  subi  :  20  (ï  p.  tOO},  les  tra- 
vaux forcés  ;  78  (â  p.  100),  ta  réclusion  ;  578  (36  p.  100), 
un  emprisonnement  de  plus  d'un  an;  815  (JD  p.  100),  uu 
emprifionaemenl  d'un  an  au  moins,  et  111  (7  p.  100),  de* 
peines  pécuniaires. 

Les  crimes  qui  leur  étaient  imputés,  en  1878,  conaii-  ' 
taient  pour  489  (les  troi«  dixièmes)  en  atlenlats  canlra  i 
les  personnes  et  pour  1.125  (70  p.  100)  en  crimes  conM? 
les  propriétés.  Si  l'on  compara  le  nombre  des  récidiTJstMl 
à  celui  des  accusés  condamnés  pour  faits  de  même  natura,  ' 

70  repris  de  justice  sur  100  accusés  condamnés  peuri 
vol  i|ualiBé;  48  pour  fubricutian  de  fausse  monnaie  ;  434} 
pour  loeendie;  45  pour  assassinat;  44  pour  vol  damet->  J 
tique  ;  40  pour  faux  ;  'iS  pour  viol  on  attentai  à  la  pudeur  j^ 
37  pour  banqueroute  fraudulbuse;  36  pour  meurtre;  33  J 
pour  coups  et  blessures  ayant  occasionné  In  mort  uni  ■ 
intention  delà  donner;  BO  pour  abus  de  conllunee;  SJl 
pourcoupB  à  des  ascendants.  ^ 

Les  1,614  nccuséa  eu  récidive  condamnés  do  nouTeMi  I 
en  1S7S  l'ont  élé:  19  i  mort,  78  aux  travaux  roreé»)^ 
perpéluilé,  MJ6  aux  (ravaiit  furrés  A  lempa,  407  A  ta  re-^ 
oliuion  el  604  4  t'empriiijancmenl.  Ainsi  63  sur  100  ont^ 
a  prononcer  contre  eux  dea  peines  aflliclives  ou  infb-  j 

!B  et  37  sur  lUO  des  peines  CQrreciio  un  elles.  Pgiir>^ 

cméssans  aniècédents  judielairei,  la  proportion  ett  : 
B  seu  inverse  :   40  p.  100  dans  le  premier  eu  ç 


s 


E.t  1878.  h  h 

fiOp.  100  dans  le  lecond.  La  réciiliveest  donc  pour  li* 
jory  une  niion  poar  ne  pat  admettre  des  cirronHianct 
itténnantei. 

En  matière  correctiAonelle,  la  récidive  rfstr  fixt'-  i 
40  p.  100  en  1878  comme  en  1877;  le  cliiiïre  m-l  dcv  ;-r>- 
Tenns  récidivistes  condamnés  est  cependant  un  peu  in>iiis 
fort  :  69,556  an  lien  de  71,015.  Les  femmes  réciilixis'rs 
forment  les  trois  dixièmes  (G.910  ou  31  p.  1(N)'  <li]  n-  m 
bre  total  de  celles  qui  ont  été  condamnées  en  IhTS  iMUir 
des  délits  communs;  la  proportion  correspondante  lirs 
hommes  s'élève  à  46  p.  ICK).  En  matière  criminelle,  rcllc- 
ei  est  plus  considérable  :  5*2  p.  100,  et  la  première  plus 
fuble  :  22  p.  100. 

La  répartition  proportionnelle  des  prévenus  récidivistes 
en  égard  aux  peines  quMIs  avaient  antérieurement  siiiiics. 
se  fait  absolument  de  la  même  façon  en  1878qu*cn  l^^7  : 
travaux  forcés,  1  p.  100(499);  réclusion,  2p.  100  l,M'.''  ; 
plus  d'an  an  d'emprisonnement,  19  p.  100(13,415);  iiu.m 
au  moins,  64  p.  100(44,544;;  amende  seulement,  14  p.  H  <) 
(9,849).  Les  trois  premières  catégories,  constituant  l'en- 
semble des  prévenus  en  état  de  récidive  légale,  sont  sur- 
tout intéressantes  à  suivre;  or,  elles  ne  participent  (|iie 
pour  52  à  la  réduction  de  1,480  indiquée  ci-dessus  (i;<:is 
le  nombre  total  des  prévenus  récidivistes  ;  il  est  vrai  r|'i ni 
1877,  elles  avaient  donné,  comparativement  à  1^T•  ,  wn 
accroissement  de  1,260.  L'examen  qui  va  être  fait  tout  ;i 
l'heure  de  la  récidive  dans  ses  rapports  avec  le  rA'/init; 
pénitentiaire  donnera  la  preuve  que  cette  classe  de  repu-  •!<' 
justice  tend  à  devenir  de  jour  en  jour  plus  comparte  p:iriiii 
les  prévenus  qui  comparaissent  chaque  année  devunt  1rs 
juridictions  criminelle  et  correctionnelle. 

Près  des   neuf  dixièmes   des   prévenus   récidiviste^, 
61,499  ou  88  p.  100,  étaient  poursuivis  en  1878  pour  : 

lofracUons  au  ban  de  suiveillance 4,  t(jS  ou  iix) 

Ivresse :i,sil  7s 

Yagabondage 7,-Jl(»  —  75 

Mendicité V,3-2r.  -  'S 

Yol lf),*.>-îi  -  '•" 

Escroquerie i,3i)l  —  '*'■'» 

Hébellion  et  outrages  à  des  fonctionnaires  ...  6,810  -  'i  « 


Sslitsdo  cba£se 

rècldiviBtea  Eur  lOO  pr£' 

Les  [ribunaux   correctionnel  a  ont  prononcé  I' 
seulement  contre   l'I,225  réïidivisteï,  ua   an  ai 
contre  52,43S,  les  trois  quarts  ;  na  an  à  cinq  ans  conlif 
4,321  et  plus  de  cinq  ans  contre  72. 

Ainsi,  la  répression  n'a  pas  été  au  ._  ... 

prisonnement  pour  10,270  des  1!),163  prcveniis  en  éia 
de  récidive  légale  et  le  maNioium  correelionnËl  n'i  El 
dépassé  que  pour  72  des  4,893  qui  ont  été  condatnnii  i 
plus  d'un  an;  et  cependant  on  remarque  parmi  ( 
lâ,lG3  récidivistes,  4,532  voleurs,  3,188  individus  enè 
de  rupture  de  ban,  1,713  vagabonds,  4(iG  escrocs,  eU 
(L'auteur  du  rapport  en  conclut  que  les  punitions  ne  mM 
pas  assez  fortes.] 

Sur  100  hommes  sortis,  en  1876,  des  diverses  maito 
centrales,  40  ont  été  repris  et  condamnés  de  nouveau,  ti 
dans  le  cours  de  l'année  de  leur  libératioa,  soit  pendu 
le»  deux  années  suivantes.  Pour  les  femmes,  la  proporti 
est  de  26  p.  100.  En  ce  qui  concerue  ces  derniiiî 
l'aecroissenent  de  la  récidive  après  la  libération  est  il 
dubitible,  puJsqu'en  IS67  el  en  1876  le  chilTre  n'ava 
que  de  22  p.  lÙO.  Hais,  pour  les  buromes,  tout  en  r 
naissant  que  l'État  ne  s'est  pas  aggravé,  au  moii 
apparence,  puisque  le  rapport  de  40  p.  100  n'a  pas  vu 
depuis  quatre  ans,  on  ne  peut  s'empêcher  de  redoiif 
pour  l'avenir  une  progression  ascendante  ;  le  tableau  R 
vant  juatifle  celte  apprébecslon. 

Hommes. 


^ 


•           t,31(  3fl7        l,tlS 

■  ■  l.WC 

1,131     i^m     a,;ia 


•t  iodifidu*  \ihirt*  et  rrprlt  «a  tSlû  n'p<i 

"\UÎ  (18  p.  JOOJ;  le  racine  (hirrr,  pour 

1.ÏM  (19  p.  tOO}clMlairf*  1878il'r'inl 

V  "K)-  I'  ^'  P'o*  lue  probiMï  que  lun<|ue 

~.  ce  dernier  aooibre  celui   iIm  IIMréi  qui 

rondamots  en  \STJ  ri  en  1880,  on  ion  une 

au  de  reehalei  pluf  uiniid arable  encart  <fiie  ci^llu 

«  r«le>^e  pour  let  libér'i  de  1876  r«|im  ic\'Ma, 

KDr  sortie  jusqu'il!  Jl  décembre  1878. 

Pour  Iesfemn>e9,  il  n'en  est  pai  de  même  et  le  aotiibre 
te  celles  qui  tout  tibérèu  et  repiïiti  dan*  U  mftme  tnnce 


1.139  .         117        lU       fU 

........        l.ilO       j_         .  MB        IIH 

FLun....        S,6«3        IJU       134        30U        063 

Malgré  les  divergence!  de  rfsnilali,  en  'eanl  an  sf «c 
éa  condamnés,  il  reile  un  Tail  acquîi,  indiicalible.  c  e^t 
que  les  rtchnles  le  produisent  surldul  dani  leipreniiiTi 
■lois  qai  BuivenI  la  sorlie  de  prison  ;  de  là  celte  cud<'Iu~ 
«an  que  la  dilllcalté  du  reclassement  dei  libèréi  dan-  hi 
taeiélé  etl  la  principale  cause  de  l'accroissemeat  de  U 

£a  ce  qa!  louche  les  jeunei  détenui,  lei  csnitilaiiuii^ 
tant  beaDCOop  plus  salisfaiiantes  que  celles  qaUoneerninl 
les  adulte»;  en  rdct,  le  nombre  praporKonnel  de  eux 
qui,  libérés  en  \èl6,  ont  été  reprit  de  1B76  k  1B7K  <:e 
dépasu  pas  17  p.  100  pour  les  garcoiis  et  7  p,  100  pour 
les  fille*.  Mais  il  eonvienl  de  (tire,  d'une  pari  quu  les 
chiffrer  sur  lesquels  on  opËre  sont  rclaliiement  peu  èlu- 
Tés,  et  d'autre  partque  lei  enranis  qui  fanlpceuïe  d'amen- 
dement et  de  repentir  joaissent  de  la  libiraliou  prépara' 
toire,  et  enfla  que  le  patrona|;e  das  jeunes  libérés  est  orga- 
nisé depois  plus  longleraps  et  sur  une  vasie  éobelle  que 
celai  des  libérés  majeurs. 


it  deEceadu  !i 
k  401,179  en  1817  et  à  380.128  en  187, 

Parmi  ces  dernières,  175,459  (4G  p.  100)  inléresBaiBDÏ 
U  Eûrelè  et  la  Iranquillilé  pabllques;  36,724  (10  p.  lOOJ 
OoneeroaJeiitlapropreléËt  la  salubrité;  50,763  (13  p.  309. 
portaient  alteinleaux  lois  sur  la  police  rurale,  et  117,1^ 
(31p.  100)  GODstIluaient  des  inrra::lians  à  divers  ré 
ineata,  nataminenl  â  ceux  qui  s'appliquent  au  roulage. 

De  1S75  à  1873,  le  nombre  des  aCTalrea  de  bruila  el 
papes  nociornes  a  déi:ru  de  25  p.  100  (24,S?S  en  187S»I 
lieu  de  32,9!S  en  1875),  et  celui  des  conlravenllonsi  11 
loi  sur  l'ivresse  de  27  p.  100  (59,779  au  lieu  de  81,486) 
Si  ces  rédactions  ne  sont  pas  dues  à  un  ralenlissemen^ 
danslasurveillanceexercéeparlesagentsde  la  police  m 
nicipale,  elles  ne  peuvenlqu'Elreravorablemenlaccoeilliei. 

Les  380,128  contraventions  de  1878  Étaient  impuléw 
i  459,708  inculpés.  Les  tribunaux  de  simple  poli 
déclarés  ineompélenlE  i  l'égard  de  557  d'entre  c 
ont  Bcquillé  17,008  (4  p.  100),  condamné  406,580 
(83  p.  100]  à  une  amende  de  1  ï  15  Trancs,  el  ils  ont  pro- 
noncé contre  les  35,563  autres  (8  p.  100)  un  emprisunne- 
ment  d'un  à  cinq  jours. 

Moins  d'un  cinquième  des  jugements  rendus,  69,030 
(18  p.  lOOJ,  étaient  susceptiblea  d'appel.  Les  parliei  n' 
ont  attaqué  que  391  on  6  sur  1,000,  qui  <m(  été  suivi 
58  p.  100  de  conllrmalion  et  42  p.  100  d'inUrnalion. 

Ontre  les  330,128  coniravenlions  jugées,  il  en  a  i 
conitalè8,Xl  qui  ont  été  laissées  sans  suite  ;  4,154  pu 
que  leurs  auteurs  n'ont  pu  Ëlro  découverts,  2,063  parca' 
que  le»  faits  n'ont  pas  paru,  après  examen  prévus  par  It 
loi,  et  2,744  pour  divers  autre»  motifs. 

En  dehors  de  leun  attributions  de  simple  polici 
jagei  de  paix  ont  eu  i  procéder,  en  1878,  soit  eo  c 
iUgrant  délit,  soit  en  vertu  de  commissions  rogatoirw, 
soit  enHn  sur  la  demande  du  miniitére  public,  "  "' 
Tormation»  au  criminel  dans  le  cours  desquelles  île  ont 
entendu  140,612  témoins. 


32  de  l'autre,  (D[tun  procâi-verbal  pour  qualro 
m  pour  six  maires  ou  adjolnu,  Les  procureurs 
ibiique  ont  reçu,  en  1878,  do  leurs  autre*  auxi- 
direclemenl,  &i,4SQ  plaintes,  dènoncialioni  ou 
banx  qu'il  faut  njoulvr,  avvc  ceux  qui  pri- 
■,541  restant  de  l'anaée  antérieure,  pour  avoir 
lolal  des  afTuirea  donl  le  ministère  public  a  eu 
r  en  1818,  ï'esl-à-dire  362,348. 

toutes  les  alTaires.  358,889,  ont  reçu  une  pre- 
ction  dans  l'annie  du  compte.  Elles  ont  ilb  : 
ï.  100)  renvoyées  devant  la  jurldicliOD  deaimple 
jTOS  (12  p.  tOQ)  communiquées  i  l'iDstruction  ; 
.3  p.  100}  portées  directement  à  l'audience  car- 
te et  llb.Wà  (49  p.  tOO)  classées  au  parguel 

poorant  donner  lieu  ï  aucune  poursuite.  Les 
ïers  de  ces  cliiiïret  sont  plus  élevés  que  ceux  de 
]ïs  que  le  précédent  est  beaucoup  plus  f»ible 
jrnspondanl  de  l'exercice  antérieur  (40,708  au 
9,177).  Les  magistrats  des  parquets  ont  donc 
gB  soureiil  que  par  le  passé,  il  s'éclairer,  au 
inforinalioni  oFIlcieiises,  sur  le  bien  fondé  de 
A  qu'auparavant  lia  souineltaienl  i  lit  voie  for- 
nle  et  onéreuse  de  l'inslruclion. 
»  d'instruction  oui  rendn  46,451  ordannaDces  i 
^ar  12,513  ou  27  p.  100,  Us  déchargeaient  d< 


instraclioDE  crtminelleE,  35,167  ci 

dont  14,alâ  à  d'autres  jugea  d'instruclion,  lâ,2GG6A 

!  de  paix,  349  i  des  autorilés  étrangères  i 
des  canimïsïaLres  de  police,  lia  ont,  de  Jenr  eâlé,  ( 
dans  les  dix  jours  de  leur  réception  les  huit  dixième^fl 
comniissLons  ragaloires  qui  leur  aTaienl  été  confiées. 

Le  nombre  des  arrêts  des  chambres  d'accusation,  c 
celui  des  affairée  déférées  au  jury,  a 
depuis  quatre  ans;  ta  diminuilori  est  de  1Q  p.  tOOJl 
1874,  il  ï  en  avait  eu  4,572  ;  eu  1878,  il  n'y  en  i    " 
que  3,674,  dont  3,466  (tJ4  p.  100)  portaient  rem 
accusés  aux  asBisea;  73  ('i  p.  100)  ordooaaieot  la  ci 
rntioD  des  prévenus  devant  les  tribun 
et  135  (4  p.  100)  déclaraient  qu'il  u'j  avait  lit 
contre  aucun  des  ïDculpés. 

Considérés  dans  leurs  rapports  avec  les  décisioas.J 
jugea  d'iaiitructioD,  les  arrêts  des  chambres  d'ai 
conllrment  ou  maiutienneDt  plus  des  huit  dixièmes^ 
ordonnances  (84  p.  100).  7  Tais  sur  10,  les  arrêts  ii 
maiirs  n'ont  pour  objet  que  de  modiller  la  qualiHi 
des  Taits  incriminés. 

Affaires  abandonnées  après  examen.  —  Il  i 
plu*  haut  que  175,995  plaintes,  dénonciatloni  oi 
verbaux  avalent  été  classés  au  parquet;  si  on  les 
12,515  affaires  réglées  par  des  ordonnances  de 
non  suivies  d'opposition  et  aux  135  qui  ont  élétermljjj 
par  des  arrêts  de  non -lieu  des  chambres  d'at 
trouve  un  tatal  de  188,645  affaires  abandonnées.  Au  di| 
des  poursuites,  n,ïi&  ou  6  p.  100  présentaient  le  « 
tère  de  crime  et  176,427  (94  p.  100)  celui  de  d"" 
enquêtes  officieuses  ou  les  Instmclions  judicia 
démontré,  dam  86,586  cas  (0,46),  que  les  faits  m 
tiluaient  pas  d'infraction  punissable  et  dans  !0,3%  (( 
qu'ils  n'étaient  pas  asse^  graves  pour  ju<,IiGer  la  Ci 
nuation  des  poursullea;  les  auieurs  de  46,494  crimel 
délits  (0,24)  sont  restés  inconnus;  les  charges 
contre   les   inculpés  désignés  dans  7,168  affiiires  (1f^ 
n'étaient  pas  luriisanteB.  Tels  asnl  les  motifs 
précisés  par  la  statistique  pour  100,644  vEIaires;  qifl 
aux  raisoni  qui  ool  déterminé  les  autorités  judicîi' 


:  conduire  tes  33,001  autres  affaires  (0,15)  jusqu'au 
upemenl,  cJles  sont  trèi  «nriablM.  mais  parmi  aile»  on 
eut  ciler  principal emenl  les  cas  oii  l'exiileDce  même  du 
ilil  n'élaïl  pas  établie,  l'eut  mental  ou  l'âge  de  rinculiié, 
tnuction  annenue  entre  le  délinquant  cl  l'admiais- 
hiliOQ  pooTSUivanle,  ele. 
Durée  des  pracédurts.  —  Nnnobslanl  la  dimiDUiion 
H  ïfliires  communiquées  aux  jupes  d'instruction,  la 
orée  clés  procédures  est  resiée  la  même  :  40  ordonnances 
ir  100  rendues  dans  la  première  quinzaine  du  délii,  31 
ir  lOO  dans  la  deuxième  et  19  tur  100  Hprës  ce  délai. 
«  comprend  qu'il  ea  soit  sinHi,  puisque  les  cobineli  def .' 
•eiatrats  instructeurs  ont  surtout  été  débarrassés,  eM 
I7é,  d'afTsires  qui,  auparavant,  n'exl$ieaient  pas  un  long 
men  el  qui  repréienl aient  près  du  dinième  du  nombr? 
tl  (4,361  sur  46,471). 

A  l'égard  des  ailalres  ju^^ées  par  les  tribunaux  correc- 

ineli,  H  on  les  considère  dans  leur  ensemble  et  lani 

ir  compte  de  là  qualité  de  la  partie  poursuivante,  on 

rooTC,   en  I87S,  des  cbilTres  proporlionnels  absolu- 

«nt  identiques  à  ceux  de  IS7T  ;  mais  comme  les  parties 

ivîles  el  les  administrations  publiques  retardent  trèssou- 

ent  lejugemenl  des  affaires  qu'elles  poursoiienl  il  i 

l«nt  île  D'enTisager  que  celles  qni  sont  iotroduiles . 

Cqutle  do  ministère  public  ;  or,  sur  100,  16  sont  jn{ 

I  les  trois  jours  du  délit,  16  dans  le  délai  de  qu 

faolt  jours,  24  dans  celui  de  neuf  è  quinze  jours, 

•  la  seconde  quinzaine  et  16  après  un  plus  longdèlatt 

ai,  dans  plus  de  la  moitié  des  caj.  56  p-  100.  la 

«odes  délits  ne  se  Tait  pas  attendre  plus  de  quiuz 

Devant  les  oLambres  des  appels  de  police  curi 

aile,  les  deux  tiers  des  arrêts  sont  rendus  dans  le  mois 

l'appel  i  il  y  a  trois  ans  seulement,  en  tST5,  la  propor*) 

n  était  à  peine  des  six  dixièmes, 

Lta  affaires  jugées  par  les  cours  d'assises  1 

DMi  plus  promptemeni  en  1S7B  qu'en  1877;  le 

roportionnel  de  celles  ijuc  le  jury  a  résolues 

Foia  mois  du  nrime  est  monlé  de  34  à  37  p.  100. 

DiUntiim préventive.  --Au  I*' janvier  1BT8,  o 

kit  du»  lef  prisuns  de  France  3,639  iodivJdUB 


;é^a 
latl^ 


ivstKt  aimnKiLV 
détention  préventive;  il  en  a  éLé  arrêlé  103,4SG  pendant 
l'année;  c'est  donc  un  total  de  10G,1!5  inculpés 
sort  desquels  il  ^'  avait  à  statuer.  Parmi  eus,  103,564  oui. 
vu  cesser  leur  dÉlenlion  préventive 

33,818  par  lecr  mise  en  liberté  nrdonnéo  par  IB  miaisiire  po- 


il résulte  du  rapprochement  de  ces  chilTres 
de  1877  qoe  le  premier  seul  présente  un  aceroiasemetï 
qui  est  de  2, 164  ;  mais  il  ne  faut  pas  s'en  alarmer  puU- 
qu'il  s'agit  des  individus  qui  ne  subissent  qu'un  jour  obi 
deux  de  détention  préalable.  On  constate,  au  contraire 
une  diminution  importanle  daos  le  nombre  des  pr' 
traduits  devant  les  tribunaax  correclionnels  aprèi 
m  détenus  jusqu'au  jugement.  C'est  à  un  plus  Tréqai 
usage  de  la  citation  directe  et  de  la  loi  sur  les  flagrant» 
dilili  qu'il  faut  l'atlribner  ainsi  que  celle  que  l'on  relÏT* 
pour  les  inculpés  mis  en  liberté  provisoire  ou  décbi^éf 
des  poursuites  par  des  ordonnances  de  non-lieu.  La  d6~ 
tenlion  avait  doré  : 

■nains  d'an  jour  pour 13,QS8  Inculpés,  c'est  13  p.  100; 

tfnniUrolsJonrB 37,553  — 

de  quatre  li  bultloure 18,396  — 

da  neuf  à  quinze  Jnurii U,30S  — 

dewltejoorsïnn  mois,.  13,(»4  — 

d'un  i  deui  mois 6,706  -             G      -          | 

dedeui  à  trolflmois 1,6I!I  —              I       — 

pliiBde  trais  mois SUG  —            I      — 

Le  nombre  proportionnel  des  individus  sur  la  situation 
desquels  il  a  été  pris  une  décision  dans  les  trois  jours  de 
leur  arrestation  s'élève  donc  â  VJ  p.  100,  prbs  de  la  moi- 
tié; il  n'avait  été  que  de  46  p.  lOOen  1877  et  de  43  p.  tOO 
m  1S76,  Ces  indicalions  démontrent  surabondamment  taiij 


BDlagM  de  la  conduite  iinmMiite  dct 


■  titirti  protiioire.  —  La  miae  en  Mberl*  provisoire, 
n|i  avait  «té  accorilée  4,069  fois  en  1877,  ne  l'a  plus  été, 
I  187B,  que  3,643  fois.  Cell^  léduclion  est  plus  a|i|)ft- 
■iie  que  rËelle,  car  la  productioa  est  de  4  p.  100  comme 
'il  prêcËdenies;  elle  s'explique  par  la  dimioulian 
re  dceafTaireB  eniDjéeaâ  l'inilruclion,  et  le  Iri' 
i)  de  la  Seine  y  participe  pour  plus  des  trois  ciuarti. 
3,154  cas,  la  mise  en  liberté  provisoire  s'cBieffee- 
r  la  mainirvée  eponlaoée  du  mandat  de  itpùi 
i  par  les  magistrale  instructeurs;  dans  306.  ellea 
k  prononcée  sur  la  requtle  des  inculpés;  dans  111,  elle 
D  lieu  de  plein  droit  (articles  113,  {2,  129  et  131  du 
"    '■*  criminelle],  et  dans  77,  c'est  le  tribu- 

Jl  correciionnel  qui  l'a  coneéilée  en  vertu  de  l'article  5 
|Jaloidu20  mai  1863. 

n  caotlonnemenl  n'a  été  exipj  de  3,3S6  individas 
ben  liberté  proiiKoire;  201  ont  rourni  une  caution  pé' 
repréientatlon  des  61  autres  a  été  garantie 

le  nouveaux  mandats  ont  été  décernés  contre  13  incul- 
b,  qui  avaient  bénèliciè  de  la  liberté  provisoire. 
né  iodividna  ne  se  sont  pas  représentés  derani  la  jus- 

n  ont  été  requis. 
h,es  anlorilés  judiciaires  ont  dérinilltemeut  rejeté 
P  demandes  de  mise  en  liberté  provisoire. 
J'etiupariptets.—  Il  a  été  conrtuit,  en  1873,  devant  le 
P.felil  parquet  du  tribunal  ds  la  Seine,  2S,178  individus 
qei  ont  été:  15,967  immédiatement  élargis  et  12,211  mia 
■00!  mandat  de  dépét. 

Voici  lei  déciiiona  intervenues  i  l'égard  des  23,7S1  af- 
Fiirei  dans  lesquelles  ils  étaient  impliqués  :  renvoi  i  la 
granile  Insiruelion,  2,0£);  en  police  correctionnelle, 
8,9S8  (flagrants  dèlili,  6,694;  —  ordonnance  du  juFie 
it'instruclion,  I,4:iij;  ~  citation  directe  ordinaire,  853); 
renrui  iluvanl  le  (ribiinal  de  simple  poli 
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Moecs   de 
11.743. 


m-lieu,   l,6i 


,   et  classement 


qod  de  firit  aetuir,  mmpsnliTHiieBt  k  celui  I 
une  dimiaDlion  Je  \,b9b;  mais  pour  les  peliu  p 
de  [irorinM  oo  tiiaUtte,  au  conlraire,  i 
de  ^,904,  qni  purle  ndniÏTemenl  ta 
(G.G8E  as  Ueo  de  4,iCi)  el  de  Uarseille  (4,335  m 
3,705).  A  Bordeiui,  il  a  été  inlerTOgi  daaE  h 
ijtHlre  bturcB 4.2â!;  incalpéi.à  Tanloiise  1,373 e(i^ 
1,131,  »it  en  luut  I7,7i37,  donl  4,â4g  « 
thimp  en  liberté;  lei  autru  ont  ét«  :  12,086  i 
deianl  l'iDIoriLé  judiciaire,  677.  mis  ï  II  Jîipo^ 
l'auloriti  adouaiitratiTe  et  156  reDTOjésdeTant  lÉ 
ritéa  militaîce  ou  marilime.  '\ 

Cnoa  DE  cïssitTio^.  —  Peadanl  l'année  1^ 
Cbambre  criminelle  de  in  Conr  de  cassation  i  éU 
de  l.OtiT  pourvoit  dirigée  contre  539  arrêu  crii 
434  arréU  on  jngements  torreclionnels,  SI  jugeiB| 
fimple  police  et  13  dédiions  de  conseils  de  gueim 
reçu,  en  ontre,  S3  demandes  en  règlcmeni  d«! 
2  denindes  en  renToi  pour  cause  de  suspicion  ié^ 
iréquiailoires. 

On  pouvait  craindre  que  la  loi  da  23  juin  1877, 
dispensé  de  la  eon^ignalion  de  l'amende  les  conii 
correctionnels  on  de  police  Trappes  d'une  peine  pr 
de  liberté,  n'eùl  pour  coniéquence  d'augnienler  li 
bredeipourvoii.  Il  u'ena xien  été;  on  remarque  ■ 
tnire,  de  18771  1878.  une  diminution  de  15  (462 1 
de  47'7);  ee  dernier  chiETre  élail,  il  est  vrai,  pins  él 
63  que  celui  de  1876,  oiali  il  était  le  même,  i  um 

Erti,  que  celui  de  1S75.  C'esldani  lerèsullil  et  ne 
I  nombre  des  pourvois  qu'il  Taut  chercher  lei  efl 
la  loi  précitée.  Les  arrêts  de  non-lieu  à  staluer  en  n 
correctionnelle,  qui  se  cbilTraleut  par  201  en 
lombenl  i  113  en  1877.  et  &  16  en  1678,  landii  t 
rejets  montent  de  1)4  en  187U  â  18S  eu  1677  el 
1B7B.  Le  nombre  total  des  arrêts  de  rejet  el  de  ni 
éli,  i:n  1678,  de  608,  el  celui  dci  arrêts  de  ciis 
116  ou  12  p.  100. 

Indépendamment  de  ce*  9?G  arrêts,  la  mém«  ^ 
a  lbg\i  de  ju^es  dans  U2  sITaires,  repoussé  3  d 
k  mnoi  pour  rauM  de  anapieion  légitiiBt,  i  ' 


^^êqmsîloirâ^àrTâiTBts  fla"  cassa  lion  duris  nntlréîil^ 
la  loi  el  un  arrêt  de  révision.  Enlin,  elle  arejelé  12  pour-  ' 
TDis  en  matière  de  conseils  de  gncrre  et  prononcé  ■ 
90  ané\a  d'inierprélaiion  de  la  loi  d'amnislie  du  2  arrjl  J 
1878.  Lei  dësisiemenls  on)  été  an  nombre  de  103.  M 

Les  drréls  de  cours  d'assises  sont  frappés  de  pourvt^H 
dins  la  propoDioD  de  II  p.  100  (388  pourTols  pourfl 
3.373  arréls]  ;  mais  ils  ne  sont  annulés  que  7  (oh  sur  imM 
STmrSîiS.  Dans  21  cas  il  a  été  procédé  à  de  nouveaux  dé9 
bals;  la  Cour  de  cassation  a  reniojè  1  alTaires  devanlB 
d'Hlrus  coars  d'assises,  mais  pour  l'application  de  la  peloM 
senlPinent  el  4  décisions  uni  été  cassées  dans  l'inlérél  dflB 
Ib  loi.  J 

Rknskig!<emestb  diïeus.  —  Extraditions.  —  DepuiÉH 
quelques  nnnées  les  eilraditiona  se  mulliplient.  Il  n'e^| 
•tnrl  été  elTectué,  en  1H76,  que  326;  il  en  a  èlé  réalis^ 
374  en  tS77  et  407  en  1STS.  De  ces  dernières  190  ont  éta 
Mcordéus  à  la  France  el  217  autorisées  par  elle.  ■ 

Les  mairaileurs  dont  noire  Gouvernement  a  oblenifl 
l'exiradition  s'èlaienl  réruciés  :  IDt  en  Belgique,  Gl  e^Ê 
Snisse,  lOen  Italie,  4  en  Espagne,  3  en  Anglelcrre,  3  eiH 
kUemapjte,  1  en  Autriche,  2  en  Hollande,  %  en  PaneHM 
mark  et  2  en  ËRyple.  Ceux  que  la  Priinee  a  livrés  anlfl 
lulres  pajs  avaient  été  rétlamés  :  IIË  par  la  Belgjqu^H 
41  par  rilalie,  31  par  la  Snisse,  12  par  l'Allemagne,  3 
fK  l'Angleterre  el  2  par  l'Espagne.  ■ 

Plus  de  la  moitié  des  extradés,  221  au  S4p.  IDO,  éiaicnM 
poursuivis  pour  vol  ou  abus  de  conliance;  parmi  les  aniresM 
5â  élaienl  aecusés  de  banqueroute  TrauduleuGe ,  '.Vi  dS 
Unx.  '13  d'assassinat,  de  meurtre  ou  d'empoisonneuienlfl 

Arreslalioni  dans  Ir  iléparttment  ite  la  Seine,  -^H 
HalgrË  IXipositloD  universelle,  le  nombre  des  arrejitlS 
■ions  opérées  en  IS7â,  dans  le  département  de  la  Seii^| 
(34.G»»).  a  été  inrérieur  de  3S4  b  celui  de  1877  (35,0S« 
L'Exposition  de  tS67  avait  provoqué  un  accroisseiiieul^| 
1,317;  en  1S55,  l'augmenUlion  avait  été  de  1,089.         ■ 

Les  34,699  Individus  arrêtés  en  187S  se  divisaient  en 
30,i(»i  hommes  (89  p.  100)  el  3,833  femmes  (11  p.  100). 
L'a  r.inquUme  ï  peine  de  celles-ci  étaient  âgées  de  mou~~ 
lie  TJnet  e(  un  nus,  tandis  que  pour  les  hommes,  la»J 


1  fige  forment  plus  du  quart,  27  p.  100. 

Au  point  de  vus  de  leur  ffloralïté.  ils  st  classent  de  1» 
manière  suivante  :  récidivistes,  13,693  ou  30  p.  100;  sans 
■ntét^denls  connus,  !1,00€  ou  61  p.  100. 

it  à  répondre  de  crimes  ou  délita 
contre  l'ordre  public,  0S2  d'âlloniats  contre  les  personne», 
7,276  de  crimes  on  déliis  contre  les  propriétés  et  910 
d'attentats  aox  mœurs.  b,iîi  avaient  été  arrêtés  pour 
divers  dilila  el  109  pour  non-pajemenl  de  Trais  de  Justice. 
Il  est  utile  de  faire  remarquer  que  les  arrestations  pour 
'  irimes  ou  délits  contre  les  mœurs  ont  été,  en  1878, 
!  ft'éqnenleB  (910)  qu'en  1877  (979)  el  en  1876 
(l,19t);  il  en  est  de  même  de  celles  qui  om  été  motivées 
par  des  attentats  contre  des  propriélés:  7.?76  en  187Saa 
lieu  de  7,697  en  1877  et  de  8,736  en  1870. 

Morts  aceidmteltes.  —  Il  a  été  transmis,  en  1878,  ans 
parquets  de  première  instance,  13.016  procès- verbaux 
oonstaiant  10,27t  morts  accidentelles  et  l,74â  morti 
subites  survenues  sur  la  voie  publique,  dont  avaient  èlf 
Tieiimes  :  tO.MS  hommes  et  3,570  femmes.  C'est  une  di- 
u  égard  à  1377  et  de  £58  par  rapport  k 
1876.  Les  genres  de  mort  indi<iués  par  les  apenls  rédac- 
lenrs  des  procèE-verbaux  sont  nombreux;  il  suIlJra  de  citer 
la  submersion  :  4,102,  un  peu  plus  des  deux  cioquièmei 
du  nombre  total  ;  la  obutc  d'un  lieu  élevé,  1,465,  el  l'abuf 
dea  liqueurs  alcooliques,  403  ou  4  p.  100. 

SiUeidw.  —  Si  le  nombre  des  morts  aceidenlellei  > 
éprouvé  une  certaine  réduction  pendant  les  années  1S76 
à  1878,  celui  des  morts  volontaires  a  subi  une  KeheoM 
progression;  le  ebiffre  des  suicides,  pour  1873,  est  le 
plus  élevé  qui  ait  été  eonstalé  jusqu'à  ce  jour:  6,434 
ou  17  suicides  ponr  100,000  babitanU;  il  dépasse  de  512 
celui  de  1877,  de  030  celui  de  1876  et  de  36?  celui  de 
187b.  La  propension  au  suicide  s'accroîl,  du  re^te,  dans 
tous  tes  pays. 

Des  6,434  suicides  de  l'année  du  compte,  5,034 
{78  p.  100)  ont  été  accomplis  par  des  liommcs  el  1,400 
(22  p.  100)  par  iJes  Temmes.  Le  département  de  In  Seine, 
qui  entre  pour  on  sixième  d:ins  le  nombre  total,  préienle 

ttpioimlimiBbiolttiucDl  lembliblw. 


n  1878.  ll'f 

Voici  coaneot  §e  dtiMBt,  M»t  It  rapport  du  sexe  et 
it  l'âfolei  6,283  tniddét  poar  Iciqnelslt  renieigncmcnt 
a  po  éira  fonmi  : 

moins  do  11  ate....       I7S  oo    3  p.  100  liO  ou    9\     >mi 

MàMuu 1,353  ~S8     ~  STfi  •>  S7 

40è508M 1,918  — 3VI      —  519  —  37 

plindeiOai» 1,430  —  30     -  375  —  27 


I'Tn 


s 


s 


CSea  chiffres,  rapprochés  de  ceux  des  quatre  ann 
précédentes,  n'offrent  aucune  particularité  i  l'é^'anl  «les 
bommety  oiaiB  ils  révèlent  une  tendance  de  plus  en  plu 
sensible  ao  suicide  parmi  les  femmes  qui  n*ont  pas  encun 
atteint  leur  majorité  civile;  le  chiffre  des  suicides  ihu 
cette  classe  de  la  population  a  doublé  en  cinq  ans  ;  il  .s'tv> 
élcTé  de  60  en  1874  (5  p.  100)  à  120  en  1878  (U  p.  Un 
par  une  gradation  ininterrompue. 

L'état  civil  et  de  famille  a  été  mentionné  pour  0,177  sui- 
cidés qui  étaient:  2,180  (35  p.  100)  célibauirei,  lAVio 
(28  p.  100)  mariés  avec  enfants,  1,332  (22  p.  100)  mûries 
sans  enfante,  592  (10  p  100)  veufs  avec  enfants  et  î3s 
(7  p.  100)  veufe  sans  enfants. 

L'accroissement  constaté  de  1877  h  1878  dans  le  nom- 
bre des  suicides  se  répartit  inégalement  entre  les  habitants 
des  campagnes  et  ceux  des  villes;  tandis  que  ces  derniers 
y  participent  pour  plus  des  huit  dixièmes  (81  p.  100).  les 
autres  n'y  entrent  que  pour  moins  d*un  cintpiiciiie 
(19  p.  100);  en  effet,  le  nombre  des  suicides  urbains  s'est 
élevé  de  2,741  à  3,136  et  celui  des  suicides  ruraux  de 
3,137  à  3,229  seulement.  Rapprochés  de  la  populailun 
générale,  ces  chiffres  donnent  13  suicides  pour  iOO^OlM)  li.i- 
bitants  des  campagnes  et  27  pour  100,000  habitants  des 
communes  ayant  au  moins  2,000  âmes.  En  1877,  la  pre- 
mière de  ces  propûTlions  avaient  été  la  même,  mais  la 
seconde  n'excédait  pas  24  pour  100,000.  Celte  augmenta- 
tion des  suicides  dans  les  grands  centres  de  population  est 
encore  mise  en  relief  par  le  tableau  des  suicidés  par  [iro- 
fessionoii  l'on  peut  voirie  nombre  proportionnel  des 
ouvriers  des  diverses  industries  monter  de  24  à  31  (>.  UH) 
et,  au  contraire,  celui  des  cultivateurs  descendre  de  M  à 
30  p.  100. 


e  abiefvalion  k  faire  sur  ta  dÏBtrîliution 
dea  lujcides  par  moii.  Comme  (oaE  les  nm,  cm  actes  m 
snni  produits  plus  fréquemmeDl  nu  printemps  (31  p.  100] 
eltn  élé(27[i.  100)  qu'en  biver  (33  p.  100) eUn  automne 
(19  p.  100).  On  peut  en  dire  antnat  des  mayens  employés 
pûune  donner  la  mort.  La  penilaison,  2,808  ou  M  p.  100, 
et  la  sabmerBion,  1,867  ou  Ï3  p.  100,  tiennent  laujoura 
le  premier  rang;  ensuite  se  place  l'asphyxie  par  le  cliar- 
boD  (47â),  l'usage  du  piïlulel  (401).  du  fusil  (29S),  des 
imlrumenls  aigos  ou  tratichantu  (198),  la  cbute  d'un  lieu 
«le'ri(lS5).  Iepoiaon(103),  etu. 

Quant  eux  motiTs  présumas,  voici  ceux  que  les  enq-âlei 
Dut  rÉvélé  pour  6,043  saicides  :  maladies  cérébniea, 
2,038  (34  p.  100);  sonfTrancM  phyiiquos,  970;  accii 
d'iiresse  ouiirognerie  habituelle,  887  (15  p.  100);  cha- 
Kring  domestiques,  81G;  misère,  317:  amour  conlcarié, 
jalouBie,  dibaucbx,  ?54;  dfsir  de  se  «nuslraire  b  dea 
poursuites  judiciaires,  233;  peines  diverses,  ?15.  Il  eat 
pénible  de  Toir  que  le  nombre  des  suicides  causés  pu 
l'alcooliame  s'est  élevé  de  701  en  1877  à  887  en  I87S: 
d'aDlanl  plus  que  ceux  qui  sont  attribués  i  l'aliéDalion 
mentale  ont  suivi  le  même  mouvement  (H4  de  plus  en 
ISTS),  et  il  ei:t  à  présumer  que  beaucouii  d'aliénés  éiaiBnt 
arrivéi  i  cet  élal  par  Eulte  d'excès  de  boissons.  La  loi  dv 
23  Janvier  1873  a  donc  pu  mettre  un  certain  rrein  1 
l'ivresse  publique;  mais  les  moyens  pratiques  de  com- 
battre l'Ivrognerie  occull«  restent  à  trouver. 

Crdcei.— Conformément  à  l'usage,  l'Adminialration  pé- 
nitentiaire a  soumis,  en  1378,  au  déparlement  de  la  JusticB 
Il  Me  des  condamnés  qui,  par  leur  bonne  <;ouduile  et  leur 
repentir,  lui  psraisaaientdevoir  étresigniil^siila  clémence 
du  chef  de  i'Elat.  Sur  1,940  détenus  qui  y  tlguraieot, 
1,2S0,  à  peu  pris  les  deux  tiers,  ont  obtenu,  par  un  décret 
collectif  du  36  juin,  remise,  commulslion  ou  réduction  de 
leur  peine,  qu'ils  subissaient  :  161  à  Cayenne  ou  à  la  Nou- 
ïelle-Cûléilonie,  1,078  dans  des  ma is ans  centra ks  et  20 
duns  des  prisons  départementales. 

Outre  ces  t,-:!60  décisions  liracieaaen,  il  en  a  été  pris 
4,187,  par  02  décrets  particuliers,  en  1878. 
^^Penà»a\ l'année  q^ui  oeus occupe,  1,54L  individus  codt 


e  [STt  onl 
le  réductron  de  [leine;  43â.  iinecommii- 
fl  798,  prfite  enlière.  Cuui-ci  subiiiaîent  :  1  1rs 
X  tonés  à  lempB,  I  la  dépDrtytiDn  dans  une  enceinte 
ïe,33i  la  déporljUion  simple,  6  la  réclusion,  308 ia 
ion,  19  le  bannibsemenl,  59  l'empriiionnenienl,  99 
reillanee  et  101  la  résidence  ubiigaloireâ  1s  NoU' 
[fle-Calédonic. 

labiliiationi.  —  Le   nombre  des   réhablliuiîons 

1,  de  1S76  à  1877,  s'ut  Boeru  de  176.  Ce  mou- 

li  acrentui.  s'est  cepen- 

n  1878  :  an  relève  le  cliiiTre,  inconnu 

'e  hZl.  Ces  réhabilitations  effaçnient  ha  con- 

Mlïoni  suivanles  :  1  aux  travaux  forcés,  4  â  la  reclu- 

S  i  plusd'nnaud'eniiiriiODnement.  472  i  un  an  ou 

■  de  la  mime  peine,  30  à  l'amende  cl  'l  destituliunt 

Men  miaistêiiels. 

,e  délai  qui  s'est  écoulé  entre  la  libération  et  la  réha- 

btion  R  îté  de  cinq  ans  ou  moins  pour  58,  de  cinq  i 

I  pour  119,  de  dix  ans  à  vingt  ans  pour  S10  et  de 


Ktinglans  pour 


150. 


rait  dejtutice  ermin.eUe.  —  [\  a  été  avancé,  en  137S, 

'es  receveurs  de  l'eiirecislreaient,  â  titre  de  Trais  de 

M  eriminelIe,4,9E4,764  francs,  et  recouvré,  aa  même 

par  les    percepteura    des  cou  tribu  lion  s  directes, 

^,693  francs,  (juaot  lux  amendes  payées  entre  les 

'  is  de  des  complablen,  lenr  somme  totale  n'a  été  qae 

l53,lSt  francs  en  1878,  au  lieu  de  4,036,403  franca 

.  Celle  différence  tient  évidemment  i  te  i\ve  la 

maistie  du  2  avril  1873  s'appliquait  prioelpalement 

infractions  frappées,  en  général,  de  peines  pécn- 

ï  et  prescrivait  mfme  U  reatitution  des  ameniles 

«  en  1877- 

ruiilière  criminelle,  le  montant  moyen  des  frais 
d.iiii  chaque  alTaire  i'est  élevé  de  265  francs  k 
inti.  Pour  les  accusatiuns  de  crimes  contre  les  pcr- 
:,  l'augmentation  n'est  que  de  15  franc»  par  ulTiiire 


de  Cl 


_pnéreiis«. 

En  nulièrecorreclionnelleje  montant  du  tt 

PéB  parallèle  ayee  le  nombre  des  prévenus.  El 

f  éomple  3,421,304  bina  àe  frais  pour  167,643 

poorsuins  pour  Jes  délits  conimaDs,  c'est  7i 

par  prêvenD,  on  i  tr.  09  c.  de  moins  qu'en; 

eontraveniiong  fiscales  ou  roresiièrEs  jugéM 

fiaient  iioputées  è  24,790  prévenus,  les  fraîi  i 

■-  3I5,6S7  francs,  soit  12  fr.  73  c.  par  prévenn.j 

filmes  de  moins  qu'en  1877.  ' 

Contrainte  par  corps,  —  La  contrainte  pari 

plus  fréqaemmcnt  exercée  en  1S78  que  penda! 

prfeédente.  8,192  condamnés  erimlnela  correct 

P'ïe  police  (943  de  plus)  y  ont  été  .soumis,  L'acCJ 

fcit  exclusivement  supporlé  par  les  condamnés  ii 

wVt  porte  en  grande  partie  sur  les  ressorts  de 

f  1.700,  de  Montpellier,  de  Nancy  et  de  Rouen.  1 

i  )■  durée  de  la  contrainte  subie,  elle  n'a  pas  exG 

rjBUrs  pour  57  individus  sur  100.  , 


[  STATISTIQUE  DE  LA.  JUSTICE  laVILE  | 

(Bilrall  da  Sapport  an  Président  du  ]&  Rtd 

CoEB  DE  cAssAuua.—  En  I87S,  la  Cour  d(| 
a  reçu  663  pourvois  en  matière  civile  et  caÉ 
qui  ayaient  été  torroés  contre  :  393  arrêts  de  ë 
pel,  94  jugements  de  tribunaux  civils,  4!  jâg 
tribunaux  spéciaux  de  commerce,  105  décisini 
de  paix,  20  décisioni  du  jury  d'expropriation  il| 
cause  d'utilité  publiijue,  et  2  décisions  de  cb 
notaires  ;  les  7  tiutrei  pourvois  consistaient  en  1 
'  "«  règlement  de  Juj^i^t  et4  réquisitoires.  '^ 
[  Chambre  dti  rcqufics.  —  AprËs  le  i 
it  la  Oiambrc  civile  des  affaires  d'exprt 
'  '  *]îque  «t  d'élection  (lois  du  3 


rentier  tSTI},  ta  Oinnibre 
■  requêtes  s'est  trouvée  Hisie  de  52S  pourvois  nou- 
aax  qui,  réuDis  à  444  restant  île  l'année  précédente, 
forment  bd  ensemble  de  973  tHines.  Elle  a  rendu  348 
irrêls  de  rejet,  166  d'admiBsion,  7  de  règlement  de  juges, 
31  donnant  acte  de  dÉsistemenl  et  1  arrêt  sur  réqui- 
:.  Le  râle  oe  contenait  donc  plus,  au  31  décem- 
bre IH'S,  que  419  pourvois,  au  lieu  de  444  en  1871  el  de 
470<DlS76. 

Chambre  civile.  —  Devant  la  Cbambre  civile,  il  a  été 
hlroduit  359  alTaires  pendant  l'année;  cooiiDe  il  y  en 
Hall  185  de  pendantes  an  1"  janvier,  c'est  un  total 
le  544.  Cette  chambre  a  prononcé  376  arrêts,  savoir  : 
toc  de  rejet,  177  de  easBatiOD,  2  sur  réquisitoire,  t  ren- 
t  l'afTaire  aux  Chambres  rêunieB,  9  ordonnant  des 


!l  21  C( 


Elle  m 


LE  solution  &  la  lia  de  l'exercice, 


ir  conséquent,  se 
8  poarvois. 

'  '  s  arrêts  ci-dessus,  on  en  comptait,  en  matière 
le,  75  de  rejet  et  25  de  cassation;  les  chiffres 
7  liaient  été  de  172  et  de  29. 
flibrei'  ri-unies.  —  Les  l^hamhres  réunies  n'ont 
n  1878  qu'un  arrêt;  il  annulait  un  jugement  de 
_       il  civil  en  matière  d'octroi, 

b  rësumè,  la  Cour  de  cessation  a  statué  déilnitive- 
aal.  en  IS7S,  sur  632  pourvois  civils  on  commerciaux 
fM  51  'i  décisions  de  rejet  (74  p.  100]  el  178  de  cassa- 
tan  ^6  (t.  100).  Eu  égard  aux  matières  dans  le^^queltes 
[  tn  flerniera  arrêts   sont  Inlerveuus,   on   constata  que 
I  rai^qiri'lation  de  lois  spéciales  en  a  motivé  près  des  six 
I   taictt>es,  104  ou  58  p.  100,  tandis  que  celle  des  disposi- 
^Mni  de  nos  Codes  n'en  a  provoqué  que  74,  se  répartia- 
a  manière  suivante  :  Code  civil,  35  ou  20  p.  100; 
e  commerce,  21  ou  12  p.  100,  et  Code  de  procé- 
ile,  18  on  10  p.  100. 

b'appbl.  — Les  cours  d'appel  ont  eu  â  oonnaiire, 

"6,015  affaires,  dont  5,879  lêt;uées  par  l'année 

î,  63  r  ■  ■      ■ 


ir  de  218  à  ccJui  de  1ST7,  forme  plus  dei  U 
!  du  nombre  total  :  62  p.  100. 
Ces  16,015  ailaires  t)'<ip|iel  se  diviEali^nl  en  ordiaiil 


9,3B6, e 


6,M4; 


;a  175  autres  uvaicnt  3 


Qt  devant  les  cours.  Celles-ci  ei 
iniué  <1,7S6,  un  peu  plus  des  sin  dixiËmes  :  7,475  (7$' 
p.  100)  par  des  arrjts  conlradjctaires,  540  (0  p.  tDD)  psi; 
dei  utiii  par  défaut  et  1,781  (IS  p.  lOOJ  par  tadlRlioB- 
après  désistement  ou  iFansaction. 

Les  arrêts  conlradieloires  se  rèfèraienl  ï  des  (|ueEtiaiii; 
d«  droit  civil  pour  plus  des  sept  dixièmes,  71  p,  100,  et  l' 
des  questions  de  procédure  civile  pour  un  dixième;  ili 
rêtolvaient  18  fois  sur  100  des  contestalions  règles  par  IK 
Code  de  commerce  et  1  fois  sur  100  seulement  dea  dilK-' 
rends  relatifs  à  des  matières  spérJdles. 

Un  tiers  des  procès  d'appel,  3,300  (34  p.  100),  ont  èUj 
léglËs  dans  les  trois  mois  de  leur  inscription  au  rAli^^ 
1,846  l'ont  été  dans  le  délai  de  trois  à  si\  mois,  1,S03diiilj 
celui  de  six  à  douze  mois,  1,994  dans  la  deuxième  amttéi 
et  753  dans  la  troisième,  ' 

Il  n'a  étË  prononcé  en  t87S  que  462  arrêts  d'aTinl- 
faire-drolt  ou  un  arrél  par  !1  affaires  rayées  du  rûte. 

Le  ministère  public  a  donné  des  uonclusiona  dans  pliUi 
des  deux  tiers  des  causes  jugées:  5,41 7  ou  G8  p.  100;  Q' 
n'y  était  pas  contraint  par  la  loi  dans  2,'   ' 


près  de  la  moitié,  i 

Des  6,21!)  pro 
ou  43  p.  100  n'a 


a  p.  100- 

rcstéa  indécis  au  31  décembre,  3,661 

;nt  été  inscrits  que  dans  les  trois  dei^. 

e  ;  l'arriéré  légal  se  chilire  done  plr 
57  p.  100. 

Au  point  de  vue  des  juridictions  dont  les  décisions  ont 
été  attaquées,  on  relève  invariablement,  cbaque  année, 
une  proportion  de  11  appels  pour  100  jugements  rendu; 
en  premier  ressort,  soit  en  matière  civile,  soit  en  matifere: 
commerciale.  Les  résultais  des  appels  devant  tes  jugw  dtti 
second  degré  diffèrent  aussi  iiH  peu  d'une  année  i 
l'autre;  c'est,  dans  les  deux  cas,  environ  70  (onnrmatiDns^ 
sur  IDD  arrêts  ;  en  1878,  la  proportion  est  de  69  p.  100  ' 
pour  les  appels  civils  et  de  71  p.  100  pour  les  appels 
l'égard  de  ces  derniers,  si  l'on  lie)^ 


i[>te  des  Iribuoaux  qui  aTai«nl  prononcé  les  jugemeaii 

ippés  d'appel,  on  voit  que  les  décisions  des  tribunaux 
loaulaîrei  ont  èlë   plus  rréquEmment  conllrmËcs  que 

lin  des  tribunaux  civils  juiteant  commercialemcni  : 

p.  100  d'eue  part  el  68  p.  lÔO  de  l'aulre. 

idopti<rtu.  —  Les  adoptions  soumises  en  1!t7S  i  l'ho- 

ilogation  des  cours  d'appel,  au  nombre  de  8"!  fan  lieu 

!!3  en  I87T),  ont  éié  77  admises  et  G  refusées.  Elles 
coucernaicnl  97  adoplcs  :  54  hommes  et  43  r«mmea.  On 
Mmplail  parmi  les  adoptés  35  enrauls  naturels  recoanoi 
ptr  les  adoptants. 

TiiTBDNAiix  c[TiLS.— Le  précédent  compte  avait  signalé, 
ftOT  1877,  dans  le  nombre  des  procès  civils  portés  eur  le 
rdie  des  Iribunnui  de  première  instance,  une  certaine 
iopmentallon  succédant  h  une  réduction  continue  depuU 
IB72;cel  accroissement  ne  s'est  pas  maintenu.  De  I23,!a7 
«0  1877,  le  cliilTre  est  descendu,  en  1878,  à  120,884,  au- 
quel il  Taul  ajouter  celui  de  38.977  formé  des  alTaires 
Incirnnea  (2t>,150),  réinscrites  (10,68G)  ou  revenant  sur 
opposition  (1 ,441],  pour  avoir  le  nombre  lolal  des  causes 
i  jneer  :  16!),tGI,  le  divisant  lui-même  en  85,604  atTairea 
erdinaires  (54  p.  100)  el  73,467  alTairea  sommaires  (46 
p.  100). 

Il  eu  A  été  terminé  132,924  ou  84  p.  100,  dont  66.753, 
l>  moitié,  par  des  jugenenta  contradictoires,  33,163,  un 
quart  par  des  décisions  de  défaut,  et  33,008,  le  dernier 
quart,  pnr  transaction  ou  désistement. 
■  Snr  les  26,237  qui  reslsienl  i  juger  à  la  lin  de  l'exer- 
tice,  12.645  (48  p.  IIKI)  Hguraient  au  râle  depuis  moins 
de  trois  mois  et  13,592  ou  5Ï  p.  100,  réputées  arriérées, 
I  étaient  inscrites  :  5,343  depuis  trois  i  six  mois,  4,791  i 
depuis  six  i  dou»  mois,  2,327  depnis  u  '  ' 
1,131  depuis  plus  de  deux  ans. 

En  six  années,  le  chilTre  réel  des  affaires  en  reiard 
lyiM  plus  d'un  an  d'inscription  est  tombé  de  4,651  il 

'    le  chiiïre  proportionnel  est,  à  un  centième  ^ 


Kulemenl  e 


i  mtmc  i 


B  qu'ei 


IHSTICK  C1V(tR  R 
sur  requête  ou  sur  rapport  et  qui  ont  été  jugées  :  3S,1 
les  trais  quarts,  en  audience  publique,  el  13,718 
chambre  du  conseil. 

Les  procureurs  de  la  République  ou  leurs  sabsti 
«ont  inlerveaus  dans  SO.^OS  ou  54  p.  100  des  150 
afTaires,  inscrites  ou  non,  jugées  en  m73,  La  loi  leu 
faisailun  devoir  dans  S4, 107  dos  cas,  les  deux  tiers. 

Devant  la  juridiction  de  première  instance,  les  av: 
faire-droil  eoni  nécessaire  me  ni  plus  fréquents  i|ue  de 
celle  d'appel  :  un  avant-raire-droit  pour  5  causes  lei 
nées.  Leur  nombre  a  été,  en  ISTS,  de  !â,SG!,  se  déc 
posant  en  !l,299  jugements  préparatoires  ou  interli 
loires,  el  4.563  jugements  sur  demandes  incidealei. 
expertises,  7,507,  entrent  pour  plus  du  tiers  dans  le  n 
bre  total  des  premiers,  et  les  enquêtes,  5,?67,  pom 
quart;  aprèsïiennenl  les  jonctions  de  dèfam,  1,231. C 
en  matière  de  partage  qne  sont  principalement  rendus 
jugements  incidents:  1,113  sur  4, ô63  ou  21  p.  100. 

Malgré  la  diminution  du  nombre  de»  alTaires  civili 
juger,  celui  des  ordonnanees  a  augmenté  en  1S7S  ;  il  ' 
a  en  2,10!  de  plus  qu'en  1S77  (Q57,344  au  lien 
255,^4!].  L'accroissement  porte  presque  enclusiien 
sur  celles  qui  autorisaient  des  assignations  à  bTefdélt 
sur  celles  qui  constataient  l'ouverture  de  leaiamenls  i 
graphes.  Au  tribunal  de  la  Seine,  le  nombre  des  ord 
nanees  sur  référés  est  monté  de  14,134  en  1877  à  15, 
en  1878, soit  t,05I  déplus. 

Séparations  de  corps.  —  Jamais  te  chiffre  des  sETa 
de  séparation  de  corps  n'avait  été  aussi  élevé  qu'en  18 
il  en  a  été  porté  devant  les  tribunaux  3,Î77,  dont  2, 
parles  femmes  ei475  par  les  maris.  Ceux-ci  ont  inli 
1GG  demandes  reconventionnelles  et  les  Temmes  56. 

Près  de  la  moitié  des  actions  en  séparation  de  co 
1,575  ou  48  p.  100,  étaient  inlroduiles  par  des  ouvrit 
529  relaient  par  de%  rentiers  ou  des  personnes  exer( 
des  proressïons  libérales  ;  hlO  par  des  conumcrçanla 
40â  par  des  cultivateurs  ;  dans  243  alTaîres,  la  profes! 
des  époux  n'a  pu  être  indiquée. 

'  n  avait  été  stérile  pour  1,233  conjoints,  i 


,  répoqae  de  l'inscriiilion  au  rdle  ou  de  la  préGenialiun 
la  IribunSi  de  l'expédilion  ilu  jugement  de  condamnation 
(Iftns  !e  cas  de  l'arlicle  2G1  du  Coile  cltÏI,  le  mariage  avilit 


Presque  toDtes  les  demandes,  principales  ou  reeonven- 
(ionnellcs,  3,2U7  ou  SS  p.  100,  éiaienl  fondées  sur  dea 
dcÈa,  sévices  ou  injures  graves  ;  169  s'appajaienl  sur 
l'adultËre  de  la  Temme,  92  sur  celui  du  mari,  et  31  sur  In 
undamnatîon  de  l'un  des  deux  conjoints  à  une  peine  Infn- 

I  tié  relMes  du  râle  avant  jugement, 

mi  lesquelles  !GCI  par  suile  de  la  réconciliation  des 

jnx.  Les  tribunaux  n'ont  eu,  par  conséquent,  à  se  pra- 

Mer  que  ■ur2,S39 demandes;  ils  en  ont  accueilli  ?, 556, 

i,9  ditièrae*.  el  rejeté  S83. 

iTentet  judiciaires.  —   Il  a   été  procédé,  en  1878,  k 

ilO.633  ventes  judiciaires  d'immeubles  '.  11,473  (5B  p.  100) 

I  la  barre  des  tribunaux  de  première  instance  el  9,155 

(It  p.  100)devant  notaire.  Les  huit  dixièmes  d'entre  elles 

I  tnieotjité  provoquées  par  dee  licitalions  entre  majeurs  et 

mineun,  OD  entre  majeurs  sealemen  t  (10,1  E9  on  49  p.  100) 

tl  par  des  saisies  immobilières  (6,371  ou  31  p.  100).  En- 

I    mite,  les   plus   fréquentes  sont   les  ventes  de  biens  de 

mineurs  ou  d'interdits,  1,569;  celles  de  biens  dépendant 

lie  Mii-ceaiont  bénélici aires,  80S;  nelles  de  biens  de  fail- 

[".  T.»  ;    les  ventes   après   surencbère   sur  aliénation 

iii^iiiiipiiie,  3H;  celles  de  biens  prq^enant  de  suct^ssions 

ui-^olf-.  2G9;  celles  d'immeubles  dotaux,  GB:  enfin  ?00 

teniu  avaient  pour  objet  des  biens  d'absents,  dea  rentes 

'    foDGières,  des  immeubles  délaisses,  etc. 

fit»  10,833  ventes  judiciaires  avaient  donné  lieu  i 
A  ÎMlidwbt  *f  tliWibiHwJ  âiBii  :  âurettehèrsi,  3,2S 


^^■baiHM  lie  mises  i  vt\j^.  MCI  ;  Bonis,  1,1: 
^^^V  (ioni  de  Mieics  immobilières  en  ventes  volontaires,  1,09^ 
^^H  sabrogalioiis,  449;  diatrsctioBS  d'immeubles  saisis,  4? 
^^H  modificalioDS  des  cahiers  des  cliar(!es,  406;  folles  ei 
^^B  chères,  316;  expertises,  1Ï2;  reprises  d'instaocei,  16E 
^H     a  air  es.  JS9. 

^^Ê  Le  Iibleau  qni  sdlI  |irésenle  les  mémei  ventes  clauii 
^B  eu  ^gard  ï  lear  importanef,  en  mentionnant  ponr  ehi 
^V  cune  des  cilégories  le  monlanl  des  prix  d'adjudicalion  < 
^H       celui  des  frais 

^Ê  la(rorIlBH  Niffibrt  I Uoslut 


EWfr.etmoioa I,t33  3»,I09  41B,tl 

SOlkl.OaOfr l.tOS  l.07t,<WI  lei.SI 

t.OUli   Ï.OOO Ï.670  3,969,839  l,17(,A 

»,01)l  à   5,000 5,Î30  17,516,7-9  1,6Ï1,« 

S,nDltlO,000 (,(11  39,G9t,S14  1.433,11 

pliiBdelO.ODO e,077  3D8,(j9.S95  6.Wg.W 

TolBoi 30,633  361,039,730  13,«I,H 

EOO  rr.  et  mnins »!3 

SOI  k  l,00n  fr 764 

I.ODI  41,000 1,487 

9,001  Ï6,0(» 3,349 

B,OIM  4  10,000 7.«l 

PlnsdalCOOO 50,759 

L«  huit  dixièmes  des  ventes  conlléi 
Urmintes  dans  les  trois  mois  de  leur  o 
eulles  qui  sont  failei  (lar  les  triburiiiui 
n'est  que  des  deux  lien. 


l'ma,  lenom- 
'8  *«Dles  sur  saisies  i  m  m  obi  lié  ces  élanl  descendu  de 
i  6,370,  celui  des  ordres  ouverts  a  euîti  le  inême 

:  9,707  en  1873  el  7,31tô  en  IS78. 

derniers,  réunis  à  3,503  qui  éiaîeni  «n  cours  de 

lent  au  1"  janvier,  douneut  un  ensemble  de  10,808 

nres  doul  les  jugeE-comm  issu  ires  svajenl  h  b'dccu- 

i   1878.    lia   en   on!   TCgIé    dériniliiemeol  ^,100 

i  p.  100),  el  à  l'amiable  4,264  (G7  p,  100).  Ces  prupor- 

t  Eonl  celles  que  la  slatistique  conslate  depuis  cinq 

I.  352  ordres  ont  été  renvuyéa  ï  l'audience  Tanle  de 

817  onl  élé  suivis  d'arrange- 

n  mite  les  parties  en  dehors  du  juge  (151),  abandon- 

'174)  ou  joinls  i,  d'autres  procédures  (Î92). 

ti  restait  donc  3,3^9,  oa  les  trois  dixièmes,  à  régler 
IJ  décembre;  1,187  d'eulre  eux  avaient  déjï  fail  l'objet 
ntent  provisoire.  Ces  résallals  ne  peuvent  provD- 
ne  critique,  car  ils  n'accusent  pas  une  sérieuse 
>n;  toutefois,  le  chiffre  proportionnel  des  ordres 
t  arriérés,  c'est-A'dire  ouverts  depuis  plus  de 
ne  moii,  qui  n'était,  il  y  a  cinq  ans,  que  de  56  p.  100, 
Ive,  en  1878,  i  63  p.  100.  Ce)  accroissement  doit  sppe- 
lil'allentlon  des  magislrats. 

IX  contributions,  dont  le  nombre  varie  très  peu 
le  aniife  il  l'autre,  les  juges-comaiissalres  en  avaient 
^er  3.531  en  ISTS.  Plus  de  la  mniiié,  1,339  ou 
I.  tOO,  onl  été  terminées  dans  l'année  :  1,164  par 

I   définitir  el   175    |iar  abandon,  jonction 
oaction.  537  des  1,192  restant  i  la  tin  do  l'année 
nt  été  réglées  provisoirement. 

s  réglés  soit  i  l'amiable,  soit  judiciairement 
easoiusdes  juges-conimissaires,  ainsi  que  le*  rontri' 

s  réglées  définitivement,  soni  répr.rlis  dms  le  1 
D  suivant  d'après  l'impurlaoce  des  intérêts  engagéi 
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eEK^SPV 

^m 

dal.«Hi5,0W0fr 

l,T31 

S87 

} 

de  B,OIM  à  10,000 

de  10,001  àfiO,000 

de  50,001  i  100.000.... 

100 

118 

de  plus  de  100,000 

5î 

Toiauï 

(,a6t 

2,105 

Nombra  des  crésnciera 

sa, 514 

1S,.^55 

«^ 

aaasouim.àdiatrlbnBr. 

47,513,591 

38,60fi,471 

ï.ira. 

on  pour  lesquelles  il  a 

élériildcsproducl.. 

03,306,327 

des  frai»  laiès 

1,519.779 

S99,' 

Il  réeulte  du  rapprocbemËnt  des  sommes  à  d 
de  cetlea  qui  ont  été  rèclaniées,  ou  pour  lesqHelles  il  a 
fait  des  praducttons,  que  la  perte  éprouvée  pur  les  et  ' 
ciers  a  été,  dans  les  ordres  amiables,  de  48  fr    ' 
p.  100  ;  dans  les  ordres  jadiciaires,  de  53  fr.  S)T  g. 
et,  dans  les  contributions,  de  8!  fr.  00  c.  p.  I 
moyenne  des  frais  par  procédure  a  été  de  303  t 
pour  les  ordres  amiables,  de  12Î  francs  pour  les  oi 
judiciaires  et  de  515  francs  pour  les  cunlriliutiona.  ] 
bienraits  de  (a  loi  du  21  mai  1853  sont  mis  en  é 
par  ces  indications  ainsi  que  par  les  chiiTres  qui  si 


Frociklarei 

inslel^rmoUdelenrouïenure.  1,B61  ou  37  p.  (OOl 

.DsleatnioÎB 1,07801126  p.  I00too„  i 

jiB  le  38  mois flûi  uu  13  u.  100  *"  P-  • 

j.a  le  as  triraeslre GM  i.u  15  p.  lOO) 

iD»  ks  3'  et  (c  triuieeirea :t2[i  o»    S  p.  100 

miil'uaaéts 107  ou    2  p.  iOU 

.rhi  oe  délai 20  ou    1  p.  100 

Procédures  Lennlnèes  : 

ma  le  |cc  mois  de  leur  ouierliire •  \ 

ynBle3«iuu1a *(„„!« 

msle3eDiDia g      00  16 

lUB  le  ïe  trimeatre 3It  I 

inBleB3e  614"  trimeBtres 907      du  48  p 


/  r 
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niiEDCiALE.  —  AITairti  contmtittuti. 
t  i  ce  qDÎ  t'etl  produit  pour  Ici  prutèt 
i  contenlicDici  iétiritt  4  It  jurldiciWD 
ni.  de  jour  ta  joar,  plni  nombrcum. 
873,  le  chilTre  dci  Ciuiei  nouTcllM  t'en 
élevé  k  ^00.999  n  I87G.  1  t0à,lJ5 
yj,2-lG  eu  1S78;  e'eit  un  aecroiiieiMPl 


liïairei  ancienne*  et  S,!80  qui  ont  «té 
WJ,-li(i  proeèi  nonvetui  coutitoeot  ud 
afTairei  qui  tTiJenl  été  portéei  :  I!t7,(>36 
m  la  Iribuniai  cooialtirn  ei  !'J,47G 
iDl  lei  trJbuniBX  tiiila  ju|{eant  couner- 

baniux  en  ont  lermint  pendiDl  l'innét 
'5,919  (26  p.  lOD]  pir  jugement  ean- 
88  (44  p.  100)  par  Jugement  de  défaut 
100)  par  ridiaiion  i  la  luiie  Je  Ireniac- 
lemeni.  Au  31  décembre,  il  n'en  restait 

13,913,  witO  p.  100. 
re,  rendu  !j,9ôG  jugemeoli  (ur  requi>te 
ont  I'j,339  en  matière  de  railtiie. 
e  nombre  de  failliles  uuvertea  en  I87H  a 
■érieur  de  511  à  eelui  de  Iù77  et  de  bî'J 
Lei  genres  de  commerce  ou  d'induntrie 

sinistres  te  groupent  de  la  Tafon  >ui- 

....      Î90       *l(ni«iiI41ion i.ttlT 


Autiërgisies,  lugcara.. 


tes  deux  ciaqnièmM  d'enlre  elles,  2,'43S,  svxle^fl 
aQtertes  aur  la  déclaraliOD  des  Faillis;  3,165  (53  p.  f^ 

al  été  BUT  les  paureuîles  des  créaneienet  421  (7p,| 
d'office. 

Ad  1"  ÎDiiTin-  1S7S,  on  conplail  6,49S  fuilliU 
cours  de  liquidalion  ;  c'esl  donc,  avec  les  G,0!1  i 
velles,  13,âi9  procédures  don!  les  Juges-c 
avaienl  a  diriger  les  opéralioDs.  lis  en  ont  clei,  peajl 
l'année,  5,954,  savoir  :  7S8  après  concordat,  252  p  ' 
liquidation  de  l'actif  abandonné,  2.283  par  celle  de  l'ui 
des  créaDcien,  2,3%  pour  insuDlMnce  d'actirel  "  " 
le  jugement  déclaratiî  a  été  rapporté. 

LaistaDi  de  cûlé  les  faillites  des  deux  dernières  m 
ries,  la  statistique  ne  donoe  de  détails  âur  rjmporlâj 
des  procédures  que  pour  cetlea  dans  leiquetlea  il  f  t}^ 
cuacordai  obtenu  ou  liquidation  réalisée.  Dans  3309 
3,323  failliles  dont  il  l'agil,  le  passif  n'excédait. | 
5,000  francx;  il  variait  de  5,001  à  10,000  TraDCs  dam 
de  10,001  it  50,000  francs  dans  1,562,  d 
100,000  francs  dans  435,  et  il  dépassait  cette  der^ 
somme  dans  469. 

Peur  toutes  ces  Haillites,  le  cnoatant   loi 
s'élevait  k  255,435,122  fraoca  ue  divisant  en  pasiir^ 
Tilépié,  8,513,155  francsi  passif  h; pothèca ire,  22,904, 
francs  et  passif  cbirographaire  223,957,340  frjoci, 
présence   d'an   acUf  total  de  69,159,939   franci, 
23,123,461  francs  d'actif  immoblUer  et  46,03&,47S  fi 
d'actif  mobili».  Il  en  résulte  qu'après  le  remboi 
des  créances  ptivilégiées  et  h^polliècalres,  il  n' 
b  distribuer  au  prorata  entre  les  créanciers  c 
phairea  qu'une  somme  de  37,682,157  francs  représeï 
en  mojeime  16  l'r.  S3  c.  p.  100  seulement  di 
5  fr.  2(i  c.  p.  100  de  moins  qu'en  1877. 

Quant  au  dividende  réel,  il  a  été  de  moins  de  10  p. 
dans  997  faillites  ;  de  10  ï  25  p.  100  dans  1,155  ;  de 
50  p.  100  dans  666;  de  51  à  75  p.  100  dans  109  et  i 
i  99  p.  100  dans  24.  Les  créani:iers  de  90  faillites  on 
complètement  dùamtèreiséa ;  ceux-de  2S2,  au  conlr 
n'ont  rien  re{u,  l'actif  ayant  été  absorbé  par  les  frais  «iJ 
ta  créances  privilégiées. 


1878.  133 

légtâei  au  31  décembre  1S78 
rgmienl  52  p.  100  àa  nombre  loial;  c'est  un  chiiTre  enuure 
trop  FODBiiIèrïble,  rosis  qui  adesle  nèanmoing  un  eerUia 
progrès  sur  le  liasse,  car  iJ  ;  a  dix  ans  la  proporlioQ  était 
de  57  p.'lOO. 
De  ixt  raiIJites  : 


Ul  —  UoIb  à  quatre  o^us,  o'esl  6  ;.  lOO. 

IKl  —  quatre  k  cbg  ans,  o'eat  i  p.  (00. 

«4t  —  plus  de  cinq  sue,  c'est  13  p.  lOU. 

Grâce  à  la  surveillance  aclire  et  incesBante  des  juges- 

WHimissaires,  le  chiffre  réel  des   FaDIitea  en  cours  de 

lii|UiJ»lion  dKpuii  plus  de  deux  ans  est  descendu  de  2,370 

en  I8TT  â  3,137  en  1E7H,  et  le  ctilITre  [ira|jurliannE!  de  36 

â  32  p.  100. 

Le  dèiTel  du  tô  mars  1S7S,  prescrit  aux  greFTiers 
ûei  tribunaux  de  conimereeet  des  iribnnaux  chilB  jugeant 
commercialement  de  transmettre,  tous  les  Iroii  mpis,  au 
prorurear  général  un  relevé  Indiquant  EOmmaïrement  la 
jîluatiDD  de  chaque  faillite,  d'après  les  ènoncialione  d'un 
regiitre  spécial  tenu  sou»  la  sorveillance  da  jnge-commis- 
latre.  Cette  mesure  aura  évidemment  pour  eETet  de  snlli- 
eiUr  l'altenlion  des  syndics  d'une  manière  ci>nsLanle  et 
d'abréger  Jane  une  large  mesure  la  tiquidalioa  des  pro- 
tf  dores. 

SaciéUs  commerciales.  —  Il  a  été  déposé,  en  1878, 

4n  prelTes   des   tribunaux   de  commerce,  4,152  actes 

;tilutifs  de  sociétés  commerciales,  dont  :  3,515  en 

glleclir,  34G  eu  commandite  (SCB  simples  et  80  par 

i),256  anonymes  et  35  à  capital  variable. 

dûsolulion  de  2,353  autres  Goclétés  a  È\é  i^onslalée, 

inl  la  même  année,  par  actes  refus  aux  grefTes  des 

tribunaux. 

iCEs  DE  PAIX.  —  Comme  concilioWurs  en  dehors 
Faudienee,  les  juges  de  paix  uni  délivré  I, Util, 4.3 1  bil- 
d'Henlssemenl  en   1878;  c'est  4U,0I4  de  idmmM 


qu'en  IS'II.  Le  nombre  des  contesta  lions  est  t( 
1,968,723  il   ],942,359.   Dana   les   deai   cinqui 
celleB-ci,  797,372  ou  ^1  p.  101),  les  parties  ou  l'un 
se  sont  (ibslenues  de  comparaître,  de  sorte  que  le»  m 
traie  n'ont  eu  réelleuieot  à  tenter  la  concilialion  que  m 
1,144,987;  ils  l'onl  obtenue  dans  les  deni  lie      ' 
(767,009).  Le  procès-verbal  des  conditions  de 
ment,  privu  par  l'article  2  de  la  loi  du  2  mai  1855^] 
Été  dressé  que  pour  2,798  alTaires. 

Comme  coneilialeurs  à  l'audieace,  en  Terlu  des  U 
des  48  et  suivants  du  Code  de  procédure  civile,  li 
ont  eu  i  connaître  de  49,59û  différends;  mais 
(23  p.  100)  ne  sont  pas  venus  ]us:]u'à  eux,  le  dèfeni^ 
n'ajant  pas  repondu  k  la  citation  ;  ils  n'ont  r 
dlier  les  parties  que  dans  14,970  des  38,296 
leur  onl  été  etTeclivement  soumises,  soit  moir 
diiièmes,  39  p.  100. 

Comme  juges,  ils  ont  vu  porter  i  la  barre  331,fi 
causes,  ou  10,294  de  moins  qu'en  1877.  Il  ei 
minédans  l'année 322,860  qui  ont ilé;  110,484(34  p.lifl 
Jugées  contradictoi rement,  80,765  (25  p.  100)  jugéet 
défaut,   87,960  (27   p.  100)  arrangées   i  l'audienci 
43,651  (14  p.  100)  abandonnées.  Pour  les  8,264  iatti 
la  décision  a  été  ienvo;èe  à  1379. 

En  justice  de  paix,  les  jugements  d'avant-raire-d^ 
soni  relalitement  moins  nombreux  qu'en  premn 
instance  :  15  p.  100  affaires  lerminées 
19  p.  100.  En  187B,  il  en  a  été  prononcé  48,569'| 
ordonnaient:  21,880  des  enquêtes,  11,736  destra 
■ar  les  lieux  en  litige,  7,488  des  expetiiaes  et  7,4E 
;   Ires  mesures  d'inslrnction. 

Sur  les  191,  249  jugemenls  déHnitirs  rendus  e 
5r  les  jugts  de  paix.  70,875  (37  p.  100)  l'avaient  él 
(^«  d'appel.  Hais  les  parties  n'en  onl  atlaqui  f 
dani>  <iu  6  p.  100  comme  loujoun.  Les  tribunnux  dfl 
50  p.idiasement  ont  statué  sur  3,607  appels  par  T 
h  gg  p.  lions (61  p.  100)  el  1,423  inflrmaiions (3g  p. 
complète iV>  de  leurs  attributions  concilialoirei  el  jn| 
n'oni  rien  ?iaË''t'^ts  cantonaux  onl  convoqué  at  --'-" 
,  lucréanHs''»''ei'iiiaille,délivré8,206acteBdcDi 


reçu  4,736  «otes  (l'fmanci|iaiinn  eT'procèdé  ï  1G,HDT  ~ 
apposîLiODs  el  i  uti  nombre  à  peu  |irès  égal  de  letées  de 

Tenles  mobiliiTes.  —  11  résulte  da  ilépouiltement  ilei 
registres  »|)ëcisux,  tenus  eu  exécution  du  décret  du  2  <lé- 
ceiubre  1876  par  les  grelDers  des  jusiice»  de  paix,  qu'il  a 
été  fait  en  ISTS,  par  eeux  d'enlre  eux  qui  avaient  iiuulilé 
i  cet  eOet,  9,119  tentCB  publiques  d'objets  mubilieis,  qui 
onl  produit  7,777,011  francs  et  coûté  733,981  francs, 
(Oit,  en  Diuieune,  853  francs  de  prix  de  retile  et  80  francs 
de  fraiï. 

ConsEiLS  DE  fRDD'iioiiHES.  —  Le  S  cunseils  de 
prod'IioDiniei  ont  tlt  laisù,  en  bureau  paniculier, 
(tendant  l'année  187g,  de  35,860  différends,  dont  22,358, 
pins  des  six  dixièmes,  concernaient  h  salaire  des  ou- 
vriers; les  autres  étaient  relatifs  :  4,657  à  des  congés, 
2,23H  à  la  rnalfafon,  1,525  à  l'apprentissage,  443  aux 
livreii  d'acquit  du  lissage  et  4,639  à  diverses  autres 
questions. 

tli  obtiennent,  daus  leurs  fonctions  de  eunclliBleDrs, 
d'excellents  résultats.  En  eiïet,  si  l'on  fait  ubslractiuu  de 
10.192  alTairca  arrangées  sans  leur  concours  et  de  124 
qui  ne  leur  tont  parvenues  que  dons  \ti  derniers  jours 
de  l'anuée,  on  voit  que  leurs  efforts  ont  été  couronnés 
de  succès  dans  18,334  ou  72  p-  100  des  25,544  qui  ont  été 
forlées  di 

Les  7,210  canleslalions  non  suivies  de  cancilialions  ont   J 
été  renvoyées  au  bureau  général  et  s'ajoutent  à  123,  qui  V 
tvlïienl  de  1877,  pour  indiquer  la  lltcbe  judiciaire  di 
eei  mëines  conseils.  Hais  les  trois  cinquièmes  des  affaira 
(t,410]  ont  été  relirées  par  les  parties  et  137  ui     "'' 
ajournées;  il  s'ensuit  qu'il  n'en  a  été  Jugé  que  2 
ttoiot  d*ua  cinquième  des  sentences,  494,  étaieni  st 
tiiiles  d'.ippel  ;  100  seulement  ont  été  déférées  aux  i 
MUi  «pédaux  de  commerce  qui  en  ont  conlirmé 
inlirmé  23;  dans  les  18  autres,  il  y  a  eu  concilialioi 

RB.isEiGnEHr.nTS  mvEHS.  ~  Notaires.  —  Il  a  été  refn,  ' 
en  1S7S,  par  les  9,128  notaires  en  exercice,  3,285,971, 
qui  donne,  parofQcier  public,  une  moyenne  d 
absolument  semblable  à  celJe  de  1817. 


■  iS6     «istitsfi  ciTltK  vt  coMtmciALE  ES  187B.  ^^Ê 

Aisittance  judiciaire,  —  Le  nombre  des  dcma^l 
d'aKsislsnce  judiciaire  soumises  nux  bureaux  d'an^B 
diisemmt,  qui  n'avail  été,  année  moïenne,  de  1872  ■  Iffl 
que  de  24,061,  s'est  élevé  à  26,708  en  1877  et  à  V^Ê 
en  tS7S.  Ces  dernières  avaient  (loiir  objet  :  24,912,  lec^f 
dixièmes,  des  procès  civils,  426  des  causes  eommerofl 
et  2,S25  des  alTaires  de  la  compétence  des  Iribunaon 

Les  Iruis  quarts  des  actions  en  justice  pour  lesqnM 
l'assiaiancË  était  demandée  (20,634)  tendaient  à  oblifl 
des  Eéparalions  de  corps  (7,024),  des  pensions  altnfl 
tuires  (3,933),  des  dommages-intérêts  (3,194),  le  pM 
ment  de  Eommes  dues  (?,654),  des  séparations  de  tna 
(2,203)  et  des  partages  ou  liquidations  de  Buccea^M 
(1,626).  1 

3,471  demandes  ont  été  retirées  par  les  parties  qoi  al 
sont  arrangées  entre  elles  ;  2,G31  ont  été  renvOTéea  j 
d'autres  bureaux  seuls  compétents  et  1,071  n'oni  {H 
venir  devant  les  bureaux  dans  le  cours  de  l'année.  liw^ 
20,339  autres  ont  été  11,508  (57  p.  !00)  accueillies  el 
8,831  (43  p.  lOO)  rejetéea. 

Le»  tribunaux  civils  ont  statué,  en  I8T8,  snr  6,035 
sITaires  dans  lesqaellea  l'assistance  judiciaire  avait  été 
accordée  :  5,642  fois  au  demandeur,  194  lois  au  défen- 
deur et  199  fois  aux  deux  parties.  Dans  5,088  ou  84  p.  lOO, 
l'assisté  a  gagné  son  procès. 

Devant  les  bnreavx  d'appel,  l'aceraissemant  est  plai 
fïible,  mais  il  n'est  pas  moins  continu  que  devant  a 
d'arrondissement.  Da  828,  en  1874,  le  nombre  des  de- 
mandes est  graduellement  monté  à  C56  e 
bureaux  se  sont  déclarés  incompétents  à  l'égard  de  8;;. 
les  partiel  se  sont  désistées  dans  6,  et  15  affaires  ont  étï 
renvojfées,  pour  la  décision,  à  l'année  suivante.  Des  9!7 
demandes  sur  lesqueiles  a  porté  l'examen  des  bureaui 
d'appel,  453  (49  p.  100)  ont  été  repoussées  e 
(51   p.  100)  admises. 

Ces  dernières  décisions  avaient  été  rendues  :  305  I  la 
requête  de  la  partie  appelante,  72  sur  la  dcmande'di 

"     r  les  réquisitions  du  procureur  général, 

LMiformémenti l'art.  Ig,  i  3.  de  la  loi  dn  22  jr     —"^ 


^[irononci  53  reiràiu 
43  parce  qu'il  él 
surrisanies  à  l'assisté  al  9  parce  que  celui-ci  t'élaîl  renilii 
et>ii|iïble  d'uue  déctaralion  Tfauduleiiae.  Aucune  décision 
de  ce  ^«nre  n'a  Èli  prise,  en  t87S,  par  les  bureaux 
iTappel. 

Sceau.—  Penilant  l'année  de  ce  compte,  544  élran- 
gers  onl  é\é.  admis  â  établir  leur  domicile  en  France 
(art.  13  du  Code  civil)  et  360  naturalisés  :  HO  eu  leriu 
de  l'arlicle  1"  de  la  loi  du  29  juio  1867  el  190  par  a|ipli- 
(alion  du  sénaïua-coDSulle  du  14  juillet  1865  et  du  dÉcret 
dn  21  join  1866. 

Il  a  Été  accordé  1,400  dispenses  pour  maria(;e  :  1,325 
d'alliance  (art.  162  du  Code  civil),  155  de  parenté  (art.  1U3) 
M  ÎO  d'âge  rarl.  144). 


STATISTIQUE  DES  ÉLECTEURS. 


lin lD3,tD9 

Aiiue liS.SBS 

UMti 111,199 

tlpM  (Bauet-) M, 913 

âlfie!  (Haulea-). 31,790 

âlpecliariiiDiBs 86,789 

«nitehe 110,591 

Aidenne» SS,S91 
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STATIONS  ES  NATURE 

H 

loi  du  21  m 

1836 

a  décidé  qu' 

rewources  ordiaair 

sdee 

nu  à  l'entre 

m  va  nslu»  àojjl  le 

™, 

aum  est  ^^^^^^^^^H 

Aliier 

AlpeB  (Basses-) 

Alpes  (Hai.  les-) 

tlpet-HarlIlnics 

ArdèchB 

Ardeane» 

AriÈga 

Itaucbee-du-IthAn«.. . , 

CslTsdoa 

Cuitsl 

ChmiilB 

Chireiila-Ia  rérlsnra. . . 

ChM. 

Corrtae 

CAle-d'Or 

catea-du-Hord 

Creuse , 

Drbme 

Burs-et-Loir 

Fialslira 

Gard 

■  Garonne  (Haut»-) 

Cirand'a 

I1k-et-VI]unè 

Inrlre 

Indre-et-Loiro 

Jurs. 

LD>r«l-Cbsr 

Loira 

Ix*lra  (Hiuiv-) 

LoIrs-InKriBiire 

l-)irBl 

Inl,., 

liOi-el-Garonns 

HiLtne4t(.(rire. 


371        159       107 


IW      *»      t^J 


rATiam  m  hmvii. 


664 

199 

164 

101 

39 

550 

3» 

90 

lOt 

48 

«76 

148 

100 

98 

15 

597 

380 

97 

190 

93 

586 

363 

148 

85 

69 

S49 

lOi 

88 

59 

34 

313 

173 

98 

49 

47 

663 

319 

166 

158 

69 

70i 
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«8 

116 

70 

511 

65 

148 

198 

10 

904 

384 

355 

165 

148 

463 

999 

57 

109 

99 

538 
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lU 
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77 

480 

938 
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91 
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49 

37 

10 

8 

964 
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74 

99 

«7 

583 

959 
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64 

34 

589 

418 
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48 

93 

386 

180 
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74 

99 

397 

997 

50 

50 

99 

314 
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64 

96 

13 

7i 

54 

9 

15 

• 
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977 

951 

931 

88 
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339 

109 

89 

41 

686 

438 
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40 

356 

181 
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32 

96 

836 

485 

259 

92 

55 

318 

167 

110 

41 

54 

494 

88 

76 

30 

19 

U5 
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15 

13 

8 

150 

124 

29 

4 

18 

299 

137 

153 

9 

22 

300 
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143 

38 

56 

202 

129 

57 

16 

14 

53i 

351 

113 

67 

19 

486 

338 

86 

62 
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TIONS  EN  NATURE. 

du  21  mai  1836  a  décidé  qu*en  cas 
ources  ordinaires  des  communes,  il 
à  Tentretien  des  chemins  yicinaux  à 
n  nature  dont  le  maximum  est  fixé 
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lillliiiiîj 


il 


STATISTIUUE   PES  d 

ITATISTIQKE  DES  OCTROIS  (I). 

»les  dea  oetruls  permeilenl  d'apprécier  l'impor- 
i  des  principalci  conaDDima  lions  daas  les 
»  i  celte  taxe  ;  mais  il  jr  a  Heu  d'examinar 

lelle  est  la  sitnatlaa  linancière  des  oetroii,  cl 

I  le  produit  de  cet  impât  depuis  l'orJglne  de 

UliOD, 


l,H3 


5,997,600 

61.871  ,W3 

6.306,378 

7,Î96,B39 

B3,165,U3 

7,m.78a 

90.414,111 

9,5SÎ,«4 

IS7,439,539 

io,si7,;<a 

îll  ,«15.737 

10,781.383 

a4»,4î7,9« 

10,9!U,fS3 

«0,191,105 

tt.83 


que,  diDB  l'inlervalle  d'ai 
13  de  1873,  le  nombre  des  c 
tnté  que  de  B3  ;  la  population  assujettie  n'a  pas 

I  doublé,  mais  te  produit  a  plus  que  triplé.  Ce 

II  aKendant  se  continue  en  iSTG  el  1S77,  et  la 
ille  par  habitant,  qui  avait  déjà  doublé  en  1ST3, 
ait  de  20  Tranc»  par  tMe,  atteint  acluellement 

',  le  produit  brut  des  octroii  se  décompose 
is,  76,863,827  francs;  cidres,  poirés,  hydro- 
i,G90  iTiotx;  alcools,  15,798,344  francs  ;  autres 
24,785,583  francs;  comeatibles ,  63,673,849 
embuBlibles ,  24.486,655  francs;  fourrages, 
t  francs  :  mslériaux,  24,191,483  francs;  objet! 
'43,700  francs,  aoil  en  tout  200,121,205  fram», 
ins  lequel  le  eeut  octroi  de  Paris  en  Ire  pour 
moitié  :  m,4S6,D12  francs  contre  123,472,293 
idait  de»  octrois  île  proiioce. 


iliTessant  d'éliidîer  la  dècompoEilion  de  enfl 


Ctdns.  pairéy,  hjdrui 

AutrcB  liqiûdeB 

Cames  Qbles. 

Combuelibles.. .  1 

rnurragea 

Haiâiiani 

ObJeudÎTen 


« 

i,00fi,3B9 

737!^^H 

iaa,6W,9iî 

^vi,n^H 

Il  esl  à  remarquer  qu'à  Paris  les  Iroig  t..., ., 

produit  pruvierinent  des  boissons  el  liquides,  lorsqi 

profince  la  pari  de  ces  mêmes  objet 

cinquiËmes. 

Taudis  qu'à  Paris  chaque  habitant  paye  en  moj^ 
63  francs,  dont  36  Traoes  pour  les  droits  sur  les  liquff 
en  proTince,  la  taiie  par  babilaol  n'est  que  de  13  fr.  'i 
■■"-"  '— "-■ ili  les  liquides  tlgurent  pour  5  fc.  22  c 


Le  tableau  de  la  situation  liiiancibre  des  oc 
connaître  les  quantiiés  soumises  aux  droits,  ( 
concerne  le  vin,  le  cidre  et  l'alcool. 

On  eu  peut  déduire  la  cnnsommalion  annuelle  drfl 
produit!  par  habitant  : 


vin. 


3ia 


HS 


....       "ï7,56        ».»« 

Alcool 6.39         i.5-         ■— ■ 

Il  ne  l'agit,  bien  entendu,  ici  que  de  la  c< 
des  *illei  i  octroi.  En  ne  consïdirsnt  que  l'ensembla  j 
TÎIIes  cbeCa-lieux  de  déparleuienl,  on  trouve  que  lafl 
sonunulLon  moyenne  par  habitant  des  produits  alin' 
taires  les  plus  usuels  s'établit  ai 

S04  kilogr.  pat  an,  ou  SSO  BriiDinee  psrJoV 

Viande....      16  -  ItM  —  ' 

Vin tûî  litre:  iiur  iii>,  uu    il  ccaliliiroB  pirtti 


I  La  inojcnDe  Oe  ces  diveneE  coniontiiialiong  vi 

n  aistz  senHiLlenienl  suivant  les  régions  ;  ainsi,  en  ce 
Û  WDcarae  le  pain,  c'est  dans  le  centre  de  b  Frnnce 
lus,  c\  dans  le  nord,  principale- 
région  Je  Paris,  qu'oi 


vit),  c'est  le  Centre  également  qui  tient  le  pre- 
gr  rang,  el  )e  Nord  le  dernier. 
'it  Nord  dépasse  enfin  de  beaucoup  les  autres  régions 
ir  lu  conBommalion  de  ta  hiëre  et  du  cidre,  et  cette 
nière  boisson  fait  la  consommation  presque  exclusive 
t(  dépurlemenls  da  nord-onesi. 
ij  l'on  réunit  ces  diverses  espèces  de  boissons,  on 
e  que  le  Nord  consomme  par  lile  245  lilres.  tandis 
is  tes  villes  du  centre  cette  coosunimation  descend 
|14  litres,  et  i  183  dans  le  Midi. 

le  progression  a  lieu  pour  la  viande  qui,  de 
Utitogrammes  pour  le  Midi,  s'élève  i  Gl  pour  te  Centre 
Pl  71  dans  les  départements  du  FJord.  A  cet  égard,  la 
1i|ion  de  Paris  occupe  le  piemier  rang,  avec  90  kilogr. 


BUREAUX  DE  BIENFAISANCE  (1). 

L'assistance  ne  constitue  pas,  dans  noire  pays,  une 
4é|wnse  obligatoire  de  l'Ëtal  ou  des  communes.  Ce  sont 
'a  Commissions  particulières,  désignées  sous  le  titre  de 
Biueaux  de  liienfaisance,  qui  sont  cbsrpées,  sous  ta  sur- 
nuance  de  l'autorité  publique,  d'assurer  le  soulagement 
es,  soil  avec  leurs  revenus  propres,  soit  avec 
e  la  charité  privée,  soil  enrin  â  l'aide  de  sub- 
«tniious  qu'elles  recoiveni  des  communes,  des  déparie- 
ioude  l'Étal, 
nombre  des  bureasi  de  bienralsauce  léi^alement 
iiui.'^  î'rlevaii.  au  31  décembre  187i,  à  !3,3G7;  mais, 
*  nombre,  (144  ne  ronelionnaisnl  pas  Taule  de  res- 
Iles,  Kn  1877,  lu  nombre  des  bui 
13,440.  ce  qui  correspond  à  37  bureaux 


1M  amim 

pur  100  cominDDes.  Ces  btires'J%  ont  dUiribué  d«  m 
i  1 ,251  .OâS  personnes,  d'où  il  résulte  qac,  sur  1( 
tants.  la  prnporlion   des   indigcDls  sseourns  d 
de  3.bO  ;  mais,  camne  en  réalité  la  popalatioa  dei  al 

munei  Berourue»  n'est  que  de  !l,950,0r ' 

proportion  des  indigents  ioscrils  se  Ironve  étr«  6  p, 
C5.8S). 

Les  ressources  ilont  les  baream 
disposé  en  1S77  s'élècenl  â  la  somme  4':.I5?,100  fi^ 
en  y  comprenant  11,001,615  francs  de  Tonds  libres  pi 
nant  des  exercices  précédents. 

Ce  chifTre  si  décomptse  ainsi  ; 

BBTeiiuii  prnppesmx  bnr«iDi (î, 977,797      *IH 

SnbTEDlionB 8,138,035      ~ 

Dun.  ch»riuiblea fi,J7i,*a 

ABtr«s  receitas 3,570,071 

Total 31,101.015    im^ 

Fonda  libresdeieiareicas  précédents.  lt,0(M.£75 

'i,i,m,m 

Pendant  la  même  année,  les  boréaux  ont  placé,  t 
renles,EOLlen  immeubles, unesomme de  I2,164,773fk 
et  .lupmenlé  ainsi  d'autant  leurs  ressources  poui 

Si  nous  passons  maintenant  aux  dépenses,  n 
irons  i|u'elles  le  sont  élevées  à  27,535,614  francs,  1 
ainsi  disponible  an  excédant  de  recelles  de  14,617,01 

Ces  dépenses  se  sont  ainsi  répartie! 


DwubioH i,gts,is;     ip.  ie< 

Frais  dn  personnel 2,186,811        " 

rais  du  msiéiiel ei3,(ll 

Ecnors M,860,Î34      83     — 

S6.K).'i,<il4    100 

Ce  sont  les  secours  qui  forment  naturellement  la  put 
la  plus  importante  des  dépenses;  toutefois,  quand  oa  i 
rapporte  le  nunlanl  au  nombre  des  individus  seconni 
sn  trouve  que  la  moyenne  du  secours  n'est  que  de  IS  Irmt 

>r  tite.  Bmi»  le  diprlemept  d»  h  StiM,  le  ■    "  " 


STATISTrQDE  HOSPlTALIfiRK  (!)■ 

■^  nprès  les  renseignements  fonroia  par  les  prèreis,  le 
nombre  des  ëUblissemenU  hoBpilaliers  qui  ont  ronclionflé 
BU  t677  B'éleY*  à  1,543,  «voir:  366  hûpitaux.  76Î  hûpi- 
Uui-ligspices  et  41â  bospices  proprement  ilila.  Un  certain 
nombre  de  ces  ftabliiicmenU  «e  bornent  k  distribuir  rtei 
Htpara  an  debgn. 

Le  personnel  chargé  du  service  bo«pitalier  se  compose 
it  28,404  perionnes  :  î,7iB  médecins  on  ebirurgieni, 
3,07S  eroploïéi,  11,058  re%ieases  et  11,53!  eervanU. 

Ces  établisse  ment  a  disposent  de  165,245  lits,  enr  les- 
qoels  33,9SS  sont  alTectèa  au  personnel  et  140,257  aux 
Ditiades  ou  infirmes;  dans  ce  dernier  Dumbte  flgurenl 
16.062  lits  pour  le  senice  des  enfanta  asaisiés. 

Il  y  a  lieu  de  considérer  ï  part  ;  1"  le  niDUTEmenI  ilea 
œaUdei;  2°  celui  des  vieillards,  inflrmes  et  iocurïhles; 
3>celuideEenrarit8  assistés. 

Pour  les  muladei,  le  mouvement  général  d'enlrËe  et  de 
lorlie  s'est  erfectué  ainsi  qs'il  suit  pendant  les  sept  der- 
niétes  aunèes: 

STouvemenl  de>  maladii. 


ISTI  Ë'i.aoe  511, 3U  383,850  531,670 

ta;a  W.ISO  3gO,û60  4ÏÏ,7«)  384,358 

IS73  1S,199  3«S,14S  110,341  363,071 

(874  *a,3ti  3M,Ï5Î  *03,598 

(«TS  «J,l7fl  3GS.m  410,611  367,916 

ms  43,695  30e,ÎO7  H0.9OÎ  

W77  41.343  S66,3i3  407,671 


■■VU, 


6û''rt)fi'^?li-q;mTa^--r • .  -r 

avoirétélrËsconBidérableea  1871,  année  cilamiteuGCE'iluD 
fût,  n'a  Mssé  de  diminuer  jusqu'en  1871.  Aujourd'hui, 
elle  semble  presque  etationnaire. 

Si  l'on  rapporte  les  guèrisana  et  les  décès  an  nombM  J 
des  individus  sortis  ddDnitivemeDt  de  l'hôpital,  on  oblienE, 
pour  chaque  année,  les  rapporls  ci -après  : 


1S71..., 
1373.... 

i5S,18t 
34J,1U 

1873.... 

1874.... 

321,833 

18ÏS.... 

3SÎ.98a 

IS76.... 

3K,7« 

1877..,. 

317,803 

38,361 


87.3 


C'eel  l'année  1871  qui  a  fourni  la  moindre  proporliOD 
de  guérJsona  et  la  plus  forte  morlatité.  En  la  laUsanl  de 
calé,  on  recaanalt  que  la  proportion  des  guérisona  tend  à 
diininuer,  principalement  dans  lef  deux  derniËres  année*;  .1 
quant  à  la  proporliou  des  décès,  elle  oscille  dans  de*  ' 
limites  assez  faibles;  elle  tend  loutcfois  à  augmenter  1 
depuis  1874. 

En  général,  la  mortalité  des  malades  se  mesore  par  le 
laijpoti  des  décËa  aux  individus  Irailés,  car,  s'il  eat  vrai 
que  la  population  nu  31  décembre  fnssc  double  emploi, 
quand  on  la  considère  par  période,  cette  piipulation,  aussi 
bien  que  les  entrées,  qui  forinent  avec  elle  le  nombre  des 
traitas,  aonl  souDiises  chaque  année  aux  risques  martela 
du  niiliea. 

Enparlanldeeelletiase.lainorlalilédannesueceBsivement 
les  rapporls  suivants  ;  1871,  10.5;  187!,  8.5;  1873,9.0; 
1874,8.5;  1875,9.1;  t87Cel  1877,  (1,4,  lesquels  au itenl 
etactemenl  la  Oiéme  progresBion  que  les  précédents. 

le  s'agit  que  d'oliteait  la  tncrtalilé  propre  «o 
on  peut  calculer  le  danger  do  mourir  alTérent  i 
k  une  journée  de  présence.  Or,  cette  mortalité  s'obtient 
1  faeilement en  divitant  ie<  ip.rnues  prëeédeais  parla  durée 


B£j«nr  tMidant  Vtaiiit.  Os  oLiirni  «fort  »■  npporii 


l^aBOf  ic  aavHr  pour  mu  jaum^f  tlt  préttnei. 

Wlt 0.gtlJI7 

«M. «.IWB7 

l«J. U.OMM 

tSTl O.WiîU 

uTî. .,.    (i.o-as 

ïitja. 11  ift-M 

isrt u,un68 

Wor  menrer  l'intcuili  de  cette  nwttlili,  m  peut  li 
proeher  de  celle  de  It  populilion  gtn^nte,  qui, 
r  tS76,  eil  de  0,000063;  ce  qui  permet  de  conclure 
les  ^ancet  de  mort  ï  l'hdpilil  Mnt  12  feii  plu  eon- 

-e.  U  esl  vrai 'luc  Us  ciaLde»  n'j  innl  hduidIi  i\ne 
àtint  leur  iijour  »  rhdpiUI,  léjour  qoi  varie,  tuivanl 
années,  de  35  ë  37  joura. 

près  ces  consiJ.'ralions  [oui  i  fait  g^n*™!*»  mr  le 
ivemeiii  (!■.■  rr,  i|  .'.  -i-i-.  i  i  ■■  n.n-  .i  .  riiii  de*  vieli- 
lï,  inflrnu    .  .  ■...,;,t  d'enlnte 

ie  sorti.-  r    ■■  l.-i  mllld»; 

enlriei  dépenAenl,  en  effet,  de»  placei  difpODÎbles,  et 
■Tapart  des  pensionDaires  font  dd  long  léjour  d»m  les 
ilissements  où  ili  >onl  «dmi*. 

MbuvemenI  des  vielllardi,  incurable»  «  (nfli-mn. 


1871...  47.757      ÏÎ,B95      7t,65S      !3,49î      «(,159 

1872...  (8,139      Ï9,619      77,7B8      17,0U      S0,7Ul 

1873. . .  50,Î30      19.55G      «9,495      19,050      50,105 

1S74...  SO,7tO      18.715      £9,(55      19.050      £0.(05 

1875...  (9.8-ï      IT.OM      67, ST.*      18,285      49.579 

1876...  (9.S59      18.871      68,530      I9,3jS      49.175 

1877...  (9,373      15,672      65,045      15,206      49,8M 

Ce  monTemeDl  ne  jM^Dte  pat  loot  i  fait  h  mime 

l^lirit'  eelni  de*  malades;  maîi  c'est  qu'il  n'a  piis 

"'  "hie  (te  léparer  les  enFanls  soienis  & 


lilés  incarables  des  enfants 
proprements  dili,  dont  les  instcuctions  mini 
priiBcrivent  de  Taire  une  calégorie  à  part. 

Lsissanl  de  câl£  les  guérisans,  ((ni  à  l'hospice  son 
nrCH,  puisqu'il  s'ogit  de  maladies  ineurablea  el  que, 
les  maladies  ordinaires,  les  pensionnaires  Gpurent 
la  catégorie  des  malades,  nous  i 
quer  la  propurtion  des  dfcês, 

En  se  bornant  aux  condiiions  du  milieu,  la  staliiLiqui 
fouroit  les  rapports  suivants  : 

Oangtr  di  movHr  pour  unt 


187* O.OOOti 

187S 0.000*9 

(S76 0.000*8 

1877 0,00016 

ComparÉe  ï  celle  des  hôpitaux,  ob  les  risques  dont 
nous  parlons  sont,  pour  IS76,  de  D,00!GO,  le  danger  dCK 
bospicea  est  5  foia  moindre,  mais  il  n'en  resle  pas  maîal 
7  fuis  et  demie  plus  grand  que  dans  la  population  géni^ 
raie. 

[t'oublions  pas  de  dire  que  le  séjour  mofen  d'un  inflriaft: 
Il  l'hospice  est,  chaque  année. de  2â8  jours,  tandis  qu 
m  que  les  malades  ne  séjournent  â  l'iiôpllal  que  36  jour* 

Les  conclusions  que  nous  venons  d'indiquer  ■'sppllqunt 
à  l'ensemble  de  la  population  traitée  dans  di'i  ftiibliiiB' 
menti  bospilaliers;  pour  les  distincliona  de  milieu,  d'dgi 
ou  de  texe,  nous  ne  ponvons  que  renvoyer  au  tonne  VQ 
de  In  Statistique  annuelle,  que  nous  venons  de  résamic, 

Fnisoni  maintenant  connaître  la  situation  linanciirl 
des  établissements  bospilalici 

Le  DODibre  de  ces  établissements  est  resté  itegiuis  long-' 

temps   Elationnalre,  mais  leurs  ressources  n'ont  pas  cesiT^ 

d'augmenter.  En  1833,  les  recettes  étaient  de  51,912, 07Ï 

rrancs;  en  1861,  elles  s'élevaient  à  103,541,826  franot 

..U  réduction  Je  DOtre    territoire  Us   avait  i 


mnsnon  n»Mnuiu.  IST 

B  1871,1  99.645, lËfi  biact;  eUn  tant  tujoerd'hui  de 
12.699^1  rnow. 

ReetUf  (IflTT), 

eieinu  prapr«  aux  dublhitatwau. .       U.TM.tffa  Mp.  IflO 

nbienlimii  de  loul  gmira l7,tra,ITI>  ^^     - 

oaselless- t,VU,E»t  fi     - 

roii  des  iMDWes l.WT.in  3    — 

ticeU»  diTenei D.8IÏ.0TII  A    — 

pajutt la.ito.jw  r  - 


W.W6,5T8 

ToUlgMnl 1»,<W,3(M 

Le  tubleau  loiTanl  in'liqni  ict  modiflultOM  qui  >c 
iDi  produilu  dins  )b  furiiUM  propre  dci  fUbliHcmenti 
[>»|iiiaUer>,  ta  Jisiioguant  Im  prodoiti  d'iBOieuUtt,  dei 
élites  el  des  aliéD4[iont  de  nlcar*. 


1893 I4,30I.<W«  9,m,t9T  3.S(»,4U 

I8B1 lS,TO0,0n  H,3l3,m  I3,33J,7S< 

1870 18,TI«,610  le,8t«,«lS  8,IM,(»6 

1877 IB,B;e,ODO  18,311.880  n,IiU.3HI 

Ba  18T7,  Ut  dépenict  ta  toni  éltTéw  k  94,364,062 
nu»,  laituDt  un  «eUtat  de  rteaUtt  de  18,334,8:o 


tdpeDtet  pour  l'idininlilntlOD  dM 
UenastmsBU lt,03e,801     ITp.iuO 


67.00,747     «    - 

leeoon  k  domicUe 8,908, I4t        T    ~ 

lépensea  dlieran  (j  compiiMa  cello 

dwenruitiiaalili tl,3«5,970     IS   - 

H,3e4,6e3   lOO   - 
I  diiiu  le  iBûaUDt  dct  dipcuns  hospitalières 
■  ptr  )•  Bonbrt  Wltl  dct  joarnies  d« 


présence  A  l'bSpîUI  el  à  l'hospiee.  oo  Irouve  que  \em 
d'uDË  journée  revienl,  ea  moyenne,  i  1  Tr.  8" 

A  la  stBtislïque  bosjiilaliàre  se  rallache  celle  des  enll 
assÎEtéa. 

Le  nombre  de  ces  eDfanU,  an  31  décembre  1877,  a 


Comparèi  aux  résultats  des  années  préeèdeotu,! 
cbilTres  indiquent  tpie  la  catégorie  des  enranls  entrelM 
direclemenl  par  les  hospices  lend  i  diminuer,  taDdit] 
le  nombre  des  enfanta  secourus  cbez  leurs  parenla  i 
luenle,  depuis  quelque  temps,  dans  une  forle  propo^ 


ASILES  DALIÉNÉS. 

D'après  le  recensement  de  tS76,  i)  y  aurait  aci 
en  France  82,873  aliêDês,  dont  39,887  ont  été  i 
domicile  et  42,0S6  ont  été  trouvés  dans  lïs  divi 
Ce  serait  une  populafion  de  21,5  aliénés  par  10,000  II 

A  domicrte,  on  a  recensé  7,031  Foue  proprement  d 
31.956  idiots  et  crétins;  la  population  des  asiles  ce 
lait,  au  contraire,  38,^00  Tous  et  sculeinent  4,786 

Au  total,  ces  deux  ):enres  d'affection  mentale  pc 
sur  42,121  hommes  et  40,452  femmes,  on  voit 
(|nc,  si  tes  femmes  sont  plus  nombreuses  dans  lei  tj 
il  y  a  relalivemeat  plus  d'bommes  dans  la  famille. 

Dan:^  ce  qui  va  suivre,  nous  ne  nous  aecuperons  q_ 
la  population  des  asiles,  dont  l'etTcctif  est  aclueljfj 
(31  décembre  1877)  de  45,326  individus. 

Deux  asiles  nouveaux  ont  été  ouverts  en  1S7G.  m 
un  asile  départementul  à  Villeurbane  (Bbône 
remplacer  le  qnailier  J'Iios/ice  de  l'Antiquaille,  | 
»ile  p^i,  la  Bhltean  de  Suteinei,  prêt  Pnù. 


seiTOUTé  être  de  103, 
r:  l'asile  (le»CIiarenlon,  46  asiles  cliparlen 
lartien  d'Iiotpîce,  17  asiles  privés  recevanl  dea  indi- 
;  et  faiamc  ainsi  ToncliODS  d'aajiea  publics,  enlin 
liles  privjs  ne  recevaDi  que  des  pension nairea. 
c  établissements  sont  répartis  dans  (J3  départemeais, 
il  résulle  que  ^3  es  soal  encore  dépourvus.  (Il  n's  a 
•asile  sur  le  lerriloire  du  Belforl.) 
ici  qael  a  élé  le  mouvement  d'entrée  el  de  aorlie  de 

^_        lîouvemeHl  d'snlyée  el  de  lorlie, 

^b        PitHiU  TdUI         30111m      nnlim 

■K.  3T,SM  la.T^  50,374  10,781  39,f90 

HT...  3i>.i'3  13,005  5Î,47S  ll.iU  41,m4 

t.,.-.  41,097  1Î,S35  53.0rf  11,613  (î,339 

!  ....  43,348  13,030  55,378  13,381  43.997 

[ *3,IÎS  1Ï,9W  57.109  13,104  44,005 

r 13,R67  11,349  57,313  U,9S6  45,336 

m  résulte  que,  du  1"  janvier  187'^  au  31  déceai- 
977,  la  iiopulation  dea  aailea  s'est  accrue  de  7,772 
27  p-  10U.  L'a ugmeutn lion  a  porté  principalement 
s  asJli:^  Llépirtementiui  et  les  aailes  privés  recevant 
idîRents. 

l'on  fail  ta  mËme  comparaison  d'après  les  Ijpes  prin- 
X  de  l'atiénaiion  mentale,  un  trouve  que  la  folie 
fl  t'ut  accrue  de  32  p.  100,  la  lelie  paralytique 
I,  la  démence  sénile  ou  organique  de  17  e(  l'idiotie 
le  crétinisme  de  14.  On  sera  frappé  de  l'augmenta- 
effinidérable  des  tous  paralytiques,  mais  il  j  a  lieu 
nnarquer  que  cette  aOeclion  frappe  principalement 
ilenaliqaesj  dont  le  nombre  va  sans  cusss  en  crcis- 

Ulr  les  eix  années  que  nooa  observons,  le  séjour 
en  aniKit'l  â  l'asile  est,  pour  l'enaenible  des  aliénés, 
80  joDrx,  tnais,  tandis  qu'il  n'est  pour  [es  liomnics  que 
71,  il  «'ùliive  poar  les  femmes  il  !Bë  jours. 

^êgialKiiieiU  suivant  la  oalaf^ 


maladie  :  e!1e  esl,  en  inojeiine,  de  306  jours  pôi 
idioLs,  de  Î81  pour  la  dÉmcnce  BÉnile,  de  279  pour  \a 
et  àe  3â3  seulement  pour  la  folie  paralytique. 

Les  admissions  comprennent,  outre  les  iadividui 
pour  la  première  fois  à  l'asite,  ceux  qai  y  sont  ré 
pour  cauïc  de  rechute  ou  qui  y  sont  rtimégrèa 
évasion  ou  par  suite  de  guÉrIson  incomplËle.  Ce  m 
ment  se  complique  des  transfèrcnienis  d'asile  à  aill 
DB  sont,  à  vrai  dire,  qu'un  mouvement  purement 

Les  rechutes  n'ont  une  certaine  imporlooce  que 
la  foliu  simple;  elles  ioni  très  rares  pour  les  autrea 
lions,  lesquelles  ne  comportent  d'ailleurs  que  di 
I  chances  de  guérison. 


Ces  c 


e  5  1/5  »  fi  p.  1(10,  s'élèvenl  e 
pour  les  fous,  a  S  p.  10(1  environ,  tandis  i{u'cllei  n< 
que  de  1/2  p.  100  dans  ta  fulie  paralytique,  et  b  pei 
nulles  pour  la  démence  et  l'idiolie.  Encore  faut-il  a, 
que  les  faihlea  probabilités  qu'olTre  la  guérison  dei 
proprement  dits  ne  se  rencontrent  guère  que  dans  II 
mlère  année  du  traitement. 

Si,  comme  noiis  l'avons  (ail  pour  les  hôpitaux  e' 
pices,  nous  recherchons  quelle  eu  l'influenee  léthili 
milieu,  la  statistique  ofScieile  nous  rournil  lea  ra] 

itorlalilé  moj/mn»  pour  tint  Joumét  d<  préun 

FolifiBlrapLe 0,00011  1 

Folio  parai jtiiiue 0,00096  M 

Diœence  sénile 0,01)000  I 

tdioliu  «1  crëUniame 0.O0017  M 

Ensemble....  0,0o03î 

Ce  qui  frappe  te  plus  dans  ces  résultais,  c'est  ta  n 
lité  tout  i  fait  extraordinaire  des  (ous  paralftiquei ; 
qu'ici  l'atteinte   inlellectuelle  est  compliquée  d'ni 
maladie  pb;f'sique  qui  nygrave  considérablement  U 
tion  du  sujet. 

La  mortalité  qui  lévii  dans  les  asiles  n'a  rien  t'a 


HIe  est  néanmoins  eisq  Toîs  supériciire  i  ee'te  àe  ta  popiH^ 
Uiion  nomiale. 

Sur  les  43,967  alièn^B  prévois  i  l'asile  au  I"  Jaa- 
«i«r  IB77,  on  en  complaît  36,015  qui  étaient  enmienui 
par  1rs  bo'di  de  chaque  département,  soil  que  le  déperle- 
nicnl  fit  lous  les  frais  de  leur  entretien,  toit  qn'll  j  fût 
■idé  par  les  communes,  certaines  auociatiODi  cb.irilablei 
on  même  lei  ramilles. 

Sur  ce  nombre,  ^4,031  étaient  traités  dan»  lea  asiles  de 
ienr  propre  département  et  lt,3S4  sur  d'autres  points  dn 
territoire,  et  par  conséquent  à  des  distances  telles  qu'il 
T  a  eu  lieu  de  supposer  que  les  familles  peuvent  rarement 
Jes  «ieiter.  Il  y  aurait  donc  intérêt,  lous  ce  rapport,  i 
■agtnenler  le  nombre  des  agiles  ilèpartemenlnux. 


M0KT3-DE-PIETË. 

Le  nombre  des  monts-de-piélé  ou  maisons  de  prSt  $m 
DÉDliMement  existant  en  Franco  o'a  pas  varié  depuis  1871  : 
il  est  loiijnurs  de  42. 

Ces  4^  étublistements  soni  répartis  entra  24  départe- 
inetils  :  le  département  du  Nord  en  compte  6  i  lui  seul  ; 
te»  Raucbes-du-Rhâne  al  le  Vouclnsc  chacun  4  ;  le  Pat- 
de-('.alais,  3;  Gard,  Meurthe-et-Moselle,  Seine-Inrérieure, 
S«tae-et-Uise,  V*r,  chacun  2  ;  enfin,  il  y  a  un  seul  mont- 
dc'piélé  dans  chacun  des  départements  suivants  :  Aisne, 
A lp«s- Maritimes,  Cdte-d'Or,  Donbs,  Finîsière,  Haule- 
Caronne,  Gironde,  Hérault,  Isère,  Loire- Inférieure, 
Maine-et-Loire,  Marne,  Rhône,  Seine,  Haute-Vienne. 

Li  population  desservie  par  les  42  monts-dc-piètt  est, 
d'après  le  recensement  de  1876,  de  4,734.000  «mes, 
MTOir  :  1,988,000  pour  Paria  et  !,746,000  pour  let 
41  bureaux  de  province. 

Le  mont-de-piélé  de  Paris  l'emporte  d'ailleurs  k  lui  seul, 
ei  pour  le  nombre  et  pour  l'importance  des  opérations, 
tar  lous  li'S  bureaux  de  province  réunis. 
Vciicl  quel  a  été,  pour  lous  les  manl; 
I*  nombre  des  engagemenla  ainsi  que  le  mnni 
.  «Uùae»  prêtée*  pour  kt  quatre  deruièreg  am  ' 


Uais  landis  qu'en  province  lu  rapparl  des  prât9  n'est 
moyeiine  que  de  52,  il  s'élËve  à  Paris  à  SO  pour  100  habî-   J 

Hâmes  différences  en  ce  qui  concerne  la  i^uoUlé  des  . 
prêts,  qoi  est  i  Paris  de  2Q  francs,  tandis  qu'elle  descend  J 
en  provÏDce  à  14  francs.  I 

Pour  l'ensemble  des  tnon(s-de-piél£.  celle  quotité  a  • 
varié,  depuis  cinq  ans,  de  16  fr,  9S  c.  â  17  f  r.  IG  c.  ' 

Sur  100  ;>réls,  il  y  en  a  30,  c'est-à-dire  le  liera  enviiom   j 
qui  ne  proeureni  miioe  pas  5  fraucs  à    l'empriinlEDr,   I 
ou  71  un  peu  moins  des  trois  quarts  qui  n'atteignent  par 
10  francs,  S6  ou  plus  des  qaatre  cinquièmes  qui  ne  dé-   ' 
passent  pas  la  somme  Je  25  francs.  * 

Sur  100  objets  engagés,  il  ;  en  a  32,  c'cat-i-dire  i  peu 
près  le  tiers,  qui  sont  présenlés  an  renouvellement;  let 
renouvelleoients  portent  sur  des  articles  estlmfs  relative- 
ment plus  baul  que  les  objets  engagés.  Taudis  que  ta 
râleur  moyenne  des  objets  engagés  varie  en  effet  de 
16  fr.  OS  c.  à  17  fr.  li  c,  celle  des  objets  renouvelii 
oscille  entre  24  et  ^5  francs. 

Après  un  eerlain  délai,  variable  suivant  les  élablisse- 
inenls,  mais  qui  dépasse  Tarcment  lu  terme  de  douze  à 
quinze  mois,  les  objets  engagés  qui  n'ont  pas  élé  réengagés 
doivent  être  dégagés  ou  sonl  vendus. 

Donnons  une  idée  du  nombre  et  de  la  valeur  de  cet 
dégagements  : 

Dégnfffiiicils. 


S,  £7.1, 993 
9,S3i,eu8 
». 736,147 
t,7C3,0W 


Qatial  à  la  qiiolite  de  ces  rRRâgenienls, 
16. 1 9  à  n,TO;  mais,  landis  qu'à  Piitis  cette  quotité  varie 
de  19  à  21  francs,  elle  ne  varie  an  province  que  de  12  ï 
14  rrancE.  Onvuil,  parcescbilTreB,  qae  la  quotité  des  obji^l s 
dégagés  est  à  |ieii  près  la  atéate  <|ue  celle  des  objet*  eii- 

Faute  de  dégagement  ou  de  renouvetlemenf,  les  objciH 
déposas  aux  monU-de-piélé  sonl  vendus.  Les  281,307 
■rlJciEB  vendus  eo  1877  étaient  eslimés  i  4,5l8,(jg5  fratica  ; 
quant  aux  bonis  riRultant  de  ces  ventes,  ils  «e  sont  Éle- 
vés, peDdant  la  mime  année,  à  1,160,9ûO  Trancs,  sur 
lesquels  3G0,035  francs  n'ont  pas  élê  réclamés  |iar  les 
inlcreisâs  et  tout  resléa  ainsi  la  propriété  des  nionls-de- 

Lea  Trais  d'ailministmlian  de  ces  itablissem^nls  le  sont 
élevés  à  !,693,427  francs,  dont  l,578,a(il>  francs  {lour  le 
inDai-de-(iiÉté  de  Paris  et  1,1 15,361  pour  tous  ks  autres. 
1^  ilÉpense  moyenne  par  engigeineni  rci^eort,  d'aprét. 
cela,  b  0  fr.  88  c.  à  Paris,  el  à  78  c.  en  province. 

Le  bénéflce  réalisé  par  les  inonta-de-piété  n  été  de 
1 .187,478  rrancs  au  profit  de  34  élabliuements  ;  la  pina 
nraiide  partie  de  ce  bénéfice  est  attribuée  aux  bâpituux 
on  il  des  iKuvres  de  bienfaisance.  t.  l. 


I 


LIBÉKALITÉS  AUX  ÉTABUSSEMEMS  PUBLICS. 


e  montant  des  <lons  el  lep  faits  par  les  particulier^ 
communes  et  aux  départements,  ainsi  qu'aux  dÎTera 
ilTs^i'inenls  publics  hospitaliers  et  charitables,  reli- 
IX.  J'jMstraction  publique,  de  prévoyance,  s'est  élevé  : 
iSV;,ni;3,001.8ll  francs;  on  1873.  S  31,313,381  fr.; 
.s:  i,  h  Î9,70I,7!3  fr.;  en  1875,  à  31,926,746  fr.;  en 
B,  à  26,499,034  fr. 

□  18TT.  le  moptint  des  tlbétalilés  se  relève  on  peu  : 
it  Je  29,549,400  francs,  lesquels  te  répartissent 


< 


filablismiiients  rellgleui 9,T0G,!90  3S p.  100 

Ëiablisgem.tiospiUllers  et  cbarilsblea.  13,<SS.I()3  tE    — 

CnmmDtieBeldf'psrteaieiilË 6,104.417  SI    — 

ËUbllBOcnients  d'inslruction  publique.  339,391)        1    ' 

ËlabliaBeoiËiiu  de  [irévofaDCs JSi,38t<  0.5  — 

Total i9,Sie,39a  lôcT 

Cei  libèralilès  résulient  de  5,207  donaiiuns  eflectuiM 
par  4,172  donateurs. 

Si  l'on  rapproche,  suivant  la  nature  des  étahlissemenla, 
le  Dombre  des  donalions  île  leur  valeur  totale,  de  maQiërs 
à  oblenir  la  valeur  mojeDiie  de  chacune  d'elles,  on  obtient 
les  résultais  suivanlt  : 


ËlabllBBcmcnCs  rdigieni 3.978        3, ISO 

ÉtabliBaemeDts  baspilaliors 1.003        8,117 

Coniniunea  el  déparlenieDIs 543      1 1 .368 

eiabllBsemonis d'iastrucilon  [lublique....  33      1D,3S5 

Eublûsemeats  de  prèvorBoce 51        3 .000 

5^       5^678 

On  a  vu  que  le  montant  des  libèraliiéB  avait  bmu 
coniidérablement  diminué  en  1876  et  1871.  Pendant  le 
cours  de  cette  dernière  année,  le  déparlement  de  la  S«ine 
est  le  seul  où  le  chiiTrc  des  dons  cl  lepa  atleinl  près  de 
S  millions  ;  le  million  a  été  dépassé  par  la  Seine-Infc- 
rieare  et  le  Nord  ;  il  n'a  été  fait  aucun  legs  dans  le 
département  de  la  Corse. 

Voici  le  détail  des  libéralités  faîtes  dans  le  départeineDi 
de  la  Seine  : 


ËlabbBaemenla  religieni 113        9», 636      19p. 

—  liospilolierB I3S    3,8fiï,SaB      7S    - 


Communes  el  dépirletnen la 0         *1.'H7  1    - 

S;3    (,BÎ0,857    100 


On  peut  Dtilemenl  comparer  ces  rapporli  i 
'a  France  cnliâre. 


SINISTRES. 


Gâ'H 


Cette  «tBliilique  est  eonsacrfe  i  l'èvaluiilion  dei  dom- 
^  s  résultani  des  incendiée,  de  la  grùle,  de  la  gelée, 
I  de*  ïnondilionB  e(  des  iierle»  dé  bestiaux.  Les  perles  qui 
'  fitnllent  de  cse  sinistres  «ont  ailènuéeE,  soil  par  des 
digrèvements  d'impâti,  soil  par  des  secanrs  Jislribuéi 
MX  BÎTiisIrès  les  pliis  malheureux  par  les  ioins  du  miiiis- 
K  de  l'agriculture  et  du  eammeree-  Ajoutons  que,  dsns 
Mrtaint  cas  extraordinaires,  comme  de  gr^indes  inonda- 
ine,  l'inTaiion  subite  d'nne  épiioolie,  etc.,  des  lois  spé' 


«  pouTToient,  dans  une  largo  m 


\  Tlècessilia 


Voici  quel  a  ét6,  en  1877,  le  montant  lolal  des  pertes, 

"rlanlIaDt  des  premières  évaluations  des  prËfet*;  il  ne  sera 

fn  Hnt  înl^rËt  de  les  rapprocher  de^t  èvaluBtiuns  en 

Bia{HtBl  dea  perles  admises  en  clégièvemenl,  ainsi  qu<:  di's 

■iwtlet  qui  oui  donné  ouverture  au  secours  spèciul  du 

FidDiBtire  de  l'agriculture  : 


e6.7B6.ï3i 
il, 133, m 
7,583,760 
j, 189.130 

1*e. 

...      «,999.018 

K0i,ee8 
1.883,148 
tO,aiG,9H 

nesdebealisoi. 

..      M,7B8,85t 

163,089,674    130.369,629    30,538,(58 

[  On  remarquera  qu'en  ce  qui  concerne  la  grêle  et  lea 
nondationB,  l'évaluation  des  agents  des  coniribulions  se 
nppmcbe  de  celle  des  préfets.  Pour  la  gelée  mËoie,  elle 
■  dépasse,  mais  cela  provient  de  ce  que  ces  agents  ont 
«■Tonda  BTec  la  gelée  d'autres  sinistrei,  tels  que  l'oïdium, 
la  sécheresse  et  le  pfajiloxera.  Un  peu  n 
perles  résultant  d'incendies  «ont  admises  en  dé; 
par  crile  raison  que  ces  pertes  xunt  en  gr;i 
;b  par  des  auurances.  Enrin,  les  perle»  i 


Il  évaluées  qu'à  raison  de  la  perle  de  n 
cole  qui  en  r£$ulle,  et  non  |)aur  la  valeur  lolale  dei  3 
X  perdus. 

En  femme,  les  éTaluaiiaus  en  cas  de  dcgrèvemeal  I 

meni  i  peu  près  les  deux  tiers  de  ta  perte  loUle.  QoM 

1   eellee  qui  soni  failea  en  vue  de  secours  spécial,  ellesfl 

I    atleignenl  que  les  \2  centièmes. 

Voici  quel  a  été  le  maniant  dea  dégrèvements  et  â 
secours  pendant  la  même  année  ; 

Incendie I7,B60 

Cr6lB Î10,648         518,716    I 

Gelés 371,635  31,1874 

InondallonB 127,080  7S,a90'| 

Perles  de  beslisai ll.Siil  m,03(r9 

1,Î37,I74      l,Sai,S3ol 

Il  rèsnllc  du  rapprochement  de  eee  deux  lableauifl 

le   rapport  du  dégrèvement  et  du  secours 

totales  varie  comme  il  suit,  suiiant  les  divers  genreiq 

Rapporl  liu  dégyêvemeni  et  du  secows  pay  100  fr. 
de  perle  Mali. 


De  sorte  qu'en  allant  à  l'extrême,  c'esl-li-dire  ei 
Bissant  ces  deux  sottes  de  secours,  car  il  est  passible  ij 
I    des  perles  secourues  aient  déjà  été  dégrevées,  l'i 

1e  1  h.  50  c.  p.  108,  ce  qui  correspond  à  1  (Kfl 

irsparUT  fr.de  perte.  W 

^hiiTres  qu'on  vient  de  présenter  sont  loin  fH 

car    chaque    année    les    dommapes    CMC 

ers  Binistres  éprouvent  de  grandes  variathl 

're  que  les  inctndies  el  les  perin  de  bi 


STATisTrQue  AGHrcOLE.  loi 

m  que  dai»  une  faible  meauru.  Lgb  autres 

:nl  anDoellement  des  variations  climalériqui*;,  <|uM 

CÏIe  de  prèvoir- 

locumenis  dont  nous  yenoDS  de  donner  la  rapide 
e  comprennent  |ias  les  GiniEtres  Eurvenus  duni 

temenl  de  la  Seine.  Le  gcuI  tableau  qu'uît  fourni 
But  esl  l'Ëtot  des  incendies,  produit  |)sr  le 

des  sapears-pompiers   de  Paris,  lequel   accuse 

endiei,  avec  un  dommage  toial  de  II  millions  de 


STATISTIQUE  AGRICOLE  (IJ. 

:n  1S77,  \c^  principaux  résultats  de 


6',5lî',SS3 
16,35S,SS3 
i7,7(W,9n7 
!0,IIO,77B 
II,SÎ0,84( 
65,735,103 


ÏÏS,660,S13 


16.48  î43,6S7,3ie 

19  as  387,37S,80H 

14. i3  aiO,8œi,7i3 

tg.60  376,139,343 


idoCtioD  des  grainee  l'on  ajoute  celle  'le  ta 

'    1  pas  évaluée  à  moiua  de  1%  millions  de 

~    re  que  la  valeur  brute  lolale  de  la  ri^-colte 

iD  t^77, 5  milliiirds  de  francs.  D'aprËs 


„,.,  ,t  valeur  brute  à  l'heclire  eel  d'environ  36S  rmca,' 

Lc>  farineux  aUnaentsIres,  et  sous  ce  litre  on  comprend  ' 

lei  léifuineB  secs,  ha  pommes  île  terre  et  les  chitaignei, 

ont  ocenpê,  en  1877,  !,()25,379  beclarea,  savoir  : 


î, 010,307 


ia9,0i 


La  valeur  brute  de  celte  producllnn,  qui  avaii  i 
G96  millions  en  1875,  et,  en  1876,  de  750  million» 
fraDC»,  eal,  en  1877,  de  8i9  millions. 

Parmi  les  culiures  diverses  nous  citerons  : 

La  betterave,  qui,  pour  uiie  siiperlicie  de  402, â3l  bl 
tares,  a  Tourni  une  récolle  de  UB-millions  de  quinbl 
d'une  valeur  brute  de  302  millions  de  francs; 

Le  tabac  (10,853  hectares),  qui  a  produit  160,310^0 
taux  de  feuilles,  valant  ensemble  I2,33?,873  francs; 

Le  JiouËton  (3,G66  heclares),  avec  une  production 
58,611   quintaux,  dont   la   valeur   tolale  est  Évalués 


9,597,339  francs; 

La  garance  (2,1: 
49,542  quintaux,  vl 
rappeler,  pour  montrer  combi 
d'hui  en  décadence. 


pheciarcs),  dont  le  prodi 
.Î,173,!e3fr8nci.  Ilnoi 

tie  culture  est  aitjool 

époque 


e  florissante,  elle  occupait  20,4GS  hectares 
produit  1(>7,792  quintaux,  doni  la  voleur  i^iail  e^ii 
Il  millions  de  francs. 

En  ce  iiui  concerne  lea  plantes  textiles,  la  statistlQ 
de  1877  fournil  les    ■      - 


11        993.053 
H  187Gdi:  1,158,3) 


)t  (DIRf  dim  [>'  <l^l*<l  àf*  RTiiDP*  elri)tiii(<iK<, 
DOW  conUaieroDs  d'indiqaït  quti  I  ètj  la  tnoottei 
iiimolif  de  la  rèiolle  en  huile  : 


so,8n        -  s,iu.im    - 

3a5,M0        -         u.sm.ooo    - 

tta.alc...      ST,it7  -  10.34t,00l>      - 
m.Stt            -  M,J8B,000       - 

vileof  tûi»\t  de  telle  (irodotiion  eti  ireniiron  00 
ai  de  fnnrs,  auiiiaeli  il  convient  d'tjoaltr  21  mil- 
pour  la  valeur  de*  lourle*ux. 
ùo*  passons  ï  ]aïign«,<iui,apTiile8C<)rUlM,eanili- 
Dlre  plut  grande  ricbesse  spricole,  nont  Irwvont 
t  occupait,  CD  1^77,  ^,342,639  becL*r<«,  Mil  prèa 
eeniiêmei  de  la  saperfleie  louie  de  \»  FriDM.  Li 
es'»i  fleièe  i  5â.273,193  bectaliires.et  M  «tleiir 
8  l,â05  million)  de  Tranci. 

récolle  de  1875, qu'on  peut  regarder  eomma  b  plui 
lérable  du  siècle,  avuil  donoi  plus  ùe  78  million* 
[olilCfi,  maiï  celU  de  1»7ë  n'en  avnil  donné  que 
ilUon). 

ilqae*  mola  mainlenant  aur  mi  cerlain  nombre  de 
ils  agriulea  acceiioirea,  que  leor  importance  ne 
.>t  paa  de  négliger. 

i  aéricicDheurs ont  mlBen  écloiion.cD  1877,  â6!,^!3 
de  graines  représentant,  bu  prix  de  17  fr.  c.  l'onre, 
alenr  de  9,G70,Ï91  francs.  La  production  en  cocons 
de  13,5IS,0fi3  kilogr.  qai,  au  prix  de  4  fr.  40  c.  le 
ramme,  n'ont  donné  qu'une  valeur  de  50,653.15?  fr. 
ia  rindnstrie  Bèricicale  n'avait  été  aussi  épiouvée, 
1 1876,  où  le  produit  en  cocona  avait  1  peine  dépassé 
lions  de  kilogr. 

a  mcbes  Ji  miel  ont  prodnit,  pendant  la  même  année, 
11,422  kilo<;r.  de  miel  et  2,955,133  kilogr.  de  cire, 
lUt  valant  ensemble  25  millions  de  francs.  C'est  le 
nit  normal. 

!  i-J— *  innroiioialif  de  nos  exiElences  en  bétail  four' 
biSretci-apria: 

10 


Sgpice  di«n1iDe.. 
Btptee  iDOltuaiire 

Vacbea 

Ebiitce  ovine":"" 

Espace  pnrcine... 
Eipèca  caprine... 


Cet  elTectif  difTéra  peu  de  celui  des  urnii* 
Comoie  produits  des  onimaux,  nous  eilE 

donlts  prodiiclion  a  été  de  437,37^,  el  le  suif  de  238 

quintaux. 
En  187G,  la  riïcoKe  de  ces  produits  avait  Été  ri 

ment  de  434,343  et  de  244,372  quiDisux,  et  par  conit 

SEMI  sensiblement  supérieure  i  celle  que  n 

CDQBtBter  pour  1377. 

CAISSES  D'ÉPARGNE. 

OPÉBATIOKS  PE7IBJ.M  l'aJINÉB    li 
(Eïlrail  dn  Rapport  bu  PréBldEDi  da  la  Bépublli 

1.  Ndhiiiie  de»  ÉTABLissEBENis.  —  Hombre  dei 
d'épargne.  —  La  nombre  des  caiises  autorisées  étnil,  i 
31  décembre  IS77,de  538. 

3  nouTelles  caisses  ont  été  autorisées,  en  187S, 
Ponl-de-BeauïOiBin  (Isère),  à  Saml-Pierre-BLr-DiïeB(C|[ 
TSdo»)  et  à  TrÉlazé  (Maine<l-LDire). 

Le  nombre  des  caisses  autorisées  a  donc  été  porté  b  &t 
au  31  décembre  1873. 

Ces  541  caisses  se  réparlissa lent  ainsi  dans  toute  l'èti» 
due  du  territoire  : 

Dus  des  cliBfi-Ueui  d<  dtparlemeiit 


Auis  des  cbsfs-li 


Bs  ctaore-lieui  deciaton.. 


■t  541  faUies  autoriaies,  15  n'ont  pas  Tonc 

11878.  1?  de  ces  caÏEses  n'ont  pas  été  mises  en  bc 

'^'«ntre  elleç  sont  <)«  création  récente;  l'autorisatii 

a  eonlraire.  remonle  à  une  époque  déj 

I  caisiea  ont  cessé  teuri  opérations. 

e  nombre  des  caisaes  ea  exercice  a  dès  lors  été 

Bfomli>'<  des  svccuTsales.  —  Le  nombre  des  suecu 
Mdivrié,  au  31  décembre  1S78,  élaîl  de  794.  Il  él 
a  31  décembre  1871. 
}  nonvelles 

Il  éié  supprimées. 

Ib  déSnitive,  l'augmenta  lion  du  nombre  des  luccu 

Il  de  17. 

r  les  194  luccursales  exiitanUs  en  lS7g,  10  é 

t»  dans  des  chefs-lieux  d'arrondissemeDl,  52S 

K  ebefi-lieux  de  lantoa,  240  dans  des  comtnuoi 

s  la  ville  mËme  siège  do  la  caisse  d'épargne  (F 

sales  ftaiunl  de  1'*  classe  cl  t 

t  Les  794  suecursales  étaient  réparties  dans  SS  dép 
U;  elles  ont  été  créées  par  \<>1  caisses, 

'  Toici,  au  point  de  vue  du  nombre  de  succursales  qu 
édaienl  au  3 1  décembre  tS7S,  comment  se  divise) 


[  Sn  ffnniswni  les  3?6  Misses  qui  onlîonclionpé  en 
Il  Im  794  succursales  en  activité  au  31  décembre  i 
iBoaée.on  obiient  un  lolal  de  1,320  éiablissemi 
■  1877  on  en  complaît  seuleoienl  t,3U0.  On  con 
Mt  dans  le  cours  de  l'année  une  aiigmentntioi 
ttt  tUblisscmenlB,  Cette  suj^nienlulion  porte  prc 
irlea succursales;  comme précéileaia 


>)  -«-i- 


:MSSKS   D  EP.\RG:fE 

II'  i  ieu  uu:s  .'es  .oparfeiutiKsouces  annexes  étaient  déjà 
i-'.'S  :-tpaiiauL's;  nuis  jile  :ie  s'est  pas  toujours  prodait6 
:■(  ->roiit  les  -aisses  iiui  en  avaient  déjà  le  plus  grand 
.!i>:iii.»te.  '\i\  \  ".xi'fpuon  "les  nouvelles  succursales  orga- 
:!i>L-n.>  lar  !es  '.aisscs  le  l'aris,  Lyon  et  le  Mans,  les  autres 
■  \  \:'  :i-r''.>es  ;)ar  les  oai&ses  -{ui  n'en  possédaient  qu'on 
r;ii:bi-e  rtr'Uii\e[uent  restreint. 

yv:uore  .ies  'terceptcurs  '^t  des  recswfnirs  de  potf« 
i-uioiiits  l  oréUr  leur  concouru  aux  caisses  d'éparçnem 
—  h'n  lc>7t>,  'ies  leuiaudes  tendant  à  obtenir  le  coacoun 
<ic  :)crt'e  II  leurs  ol  de  receveurs  des  postes,  conformémcBt 
au  it-cret  du  li  août  1875.  ont  été  formées  par  LO  eaines 
.i  itar^^iie,  sur  lestiuelles  3  avaient  déjà  été  préeédem- 
'lient  lidiiiises  à  faire  participer  des  comptables  de  VEUX 
à  leurs  opeuiMoiis. 

10  iuior*sauoiis  ont  ctù  accordées  en  ISTS;  45  percep- 
ifi\\v<  ci  18  leiieveurs  des  postes  ont  été  par  suite  de  ces 
Éition^attous  mis  à  la  disposition  de  LO  caisses  d'épargne. 
Vi  3!  dtceiiibre  de  cette  année»  on  comptait  494  per^ 
.jv.-j> Leurs  cl  155  receveurs  de  poste,  soit  un  total  de  &19 
ooizipiubies  de  l'Ëtat,  autorises  à  serrir  d'auxiliaires  i 
y2  Mises  d'épargne. 

1}  a  lires  un  tableau  fourni  par  îe  ministère  des  finances, 
'"'■]  ;)Ot-i:eptuurs  et  >iU  receveurs  des  postes,  ensemble  433 
<:oinpiabios  de  l'Iitat,  ont  concouru  en  IS7S  anx  opêra- 
!:i)iis  de  ji^  caisses  d'oparj^iie  ;  ies  autres  autorisations 
n 'ivaieiit  pas  encore  ét'j  mi&os  à  prolit.  Comme  les  373 
uorcc; liions  compreiiiiLUt  dans  leurs  circonscriptions 
I..-51  communes,  et  que  les  liO  bureaux  de  poste  en  ren- 
ÙT-nen'.  !:>4,  c'est,  par  le  seul  fait  du  décret  du  ^3  août 
l>7j.  au  ijial  de  'Z.5J5  communes  daus  lesqseilcs  il  a  été 
,  0^:!}!'.*.  en  1575?,  de  verser  des  fonds  aux  caisses  d'épar^ 
^'Mo  ja  i\.Ti  rvLirer.  <aiis  Je  «.»  la  ce  m  on  t. 

l\'  'i  v"oiiii.>iriis».'»  i.'s  ciiiirrjs  „•:-.' issus  avec  ceux  de 
IS77.  -'  rcsu^tj  ijuo  ôi  r!::ivo.r.:\  .i .-.'■:■>  des  thiances, 
d  ;  "  n  ; }  -x'  r'.-e  p  t  e  u  :■  s  e  c  II  re  Cie  ve  ■*  :^  des  ^  o.4es  o  a  t  ce  m- 
m.'îi;.'.  ï"i  l>7i,  à  f-jncticner  l'cjr  !e  compte  des  caî&ses 
d*e{>ar^:ie  :  '24  perce^'t^urs  i'out  fa.C  eu  vertu  des  aaiori- 
salions  accordées  dans  cette  m<fme  année,  et  les  antres, 
en  xertu  d'autorisatWBS  antérieures. 


..  l'aagmentatJDn  i|ui  vient  il'être  signalée  n  été 
il  36  onniptableG,  dont  27  persepleurs  e[  g  reco- 

'  pss  Bum  intérêt  de  remarquer  qui,  iiarmi  les 

de  l'Ëlat  ci-deisus  mentionnés,  7G  percepteurs 

teati  des  pestes,  ileatervanl  5G2  communes, 

8  prêté  leur  concours  ï  IG  caiisti  d'épargne 

Il  précédemment,  avaient  emplujé  l'organiBaiioii 

nalM  comme  mojen  d'étendre   leur  acllon  au 

•  populations. 

»  lolal  J«  itàbUssemcnts.  —  Si  l'on  considère 
eeplioo  et  chaque  reeelte  de  poste  comme  une 
jet  si  aux  1,330  caisses  ou  luccursales  en  fonc- 
t  ajonte  les  433  agents  d«s  finances  autorisés  h 
enr  concours  i  l'inEtTlulion,  on  voit  que  le  nomlire 
^  boreaui  ouverU  en  1878  a  été  de  1,753,  sans 
w  comnaoEs  fréquemment  viiil^ei  lom  des  lour- 
Btrception.  Ce  nombre  était  de  1,691  en  lS77,sriil 
I  1878,  de  56  élabliBsemcnlB  ou  bu- 


I  préitnlanl  par  département,  le  nombre  a 
d'^argni,  dmuccurial^.  dia  percepi ions  il  a 
m  de  potlt  fancllonnant  au  31  décembTs  iSIB. 


["ii  CAISSES  d'ÉPARG?ÎE 

Somme 6  2i  9 

Sarthe 7  33  » 

Loiret 5  33  • 

lieuse 3  25  7 

Seine-et-Marne 6  29  > 

Seine i  33  • 

Ârdennes 7  2i  2 

Saône-et-Loire 6  9  18 

Charente-Inférieure. . .  6  2  21 

Gironde 8  20  3 

Côte-d*Or 4  26  > 

Vendée 7  •  22 

Drôme 6  •  19 

Eure-et-Loir 4  24  • 

Pas-de-Calaîs 18  9  • 

Rhône 6  20  • 

Aube 5  21  • 

Loire 5  3  12 

Cher 4  •  17 

Heurtbe-et-Moselle....  7  15  « 

Finistère 7  6  9 

H&rne  (Haute-) 4  6  12 

Hérault. 12  9  * 

Vosges 5  16  > 

Isère 11  9  > 

Pyrénées  (Basses-)....  13  6  > 

Morbihan 6  1  12 

Indre 4  10  4 

Donbs 2  16  > 

Nièvre 8  4  5 

Allier 6  >  11 

Vaucluse 6  •  11 

Mayenne 5.  3  9 

Loir-et-Cher 3  '  14  • 

Vienne  (Haute>) a  •  15 

Bouches-dtt-Rb6ne....  1  15  ■ 

Calvados 10  >  5 

Orne 9  2  4 

Gers 4  1  10 

Eure 5  8  1 

Avevron 6  •  7 

Ain.'. 10  1  1 

Alpes-Maritimes 4  8» 

«ot-et-Garoone 8  •  3 

^nne 0  5» 

évrM(Dea-) 5  6  > 


5 

2 


373        GO 


1.753 


tTION    FIKAnCIËRE    DES    CAISSES    h'ÉPAHCJE.  -~ 

m  floancière  des  caisses  d'épargne  coroporle 
tel  diviaions  :  la  fortune  personnelle  de  ces 
mil  et  leurs  opfralions  avec  les  dèposunis. 
penoiuieile  des  caisses  d'épargne.  —  L'état 
me  pcrtannelle  des  CHissee  d'épargne,  de  leurs 
et  de  leurs  dépenses  est  préeenlé  dana  le  relevé 


Sunscrî plions,  dou  et  legs ■ ,. 

tîOCLH  Uw  CÛUSeïlfi  fiiinlpipHni .  I  . , 

Bunilltatioljg  réiulumi  de  I&  reuiute  opérée  mr 
l'inlirAt  ftllooé  par  la  Enisse  desdépAuet 

BoolActÛtHis  résDlUDt  de  la  dt-cliéanoa  irmtfr- 

Eusemblf S«,065,nJ 

4  dtdulre  :  dApnues  d'idmliustralioii 1,  SSi.ffil 

Ctpitaldali  IUrluiieda9Cïi3sesiu31dèc.lST8.    IS.ÎlU.Btl 

On  toit,  il'apris  les  chiSrea  qui  précèdeni,  que  la 
flMtioiu  provenant  de  la  retenue  soc  les  intéréla  t 
|wr  11  ciiS3«  des  dépôts  et  cODsignaliom  coiutitu 
prineipilc  tentle  annuelle  des  ciiiscs  d'fpargne. 

Pour  l'ensemble  des  Misses,  ces  boniQcalions  ani  tua 
vt  «u  ikU  en  1ST8  i  «cquitier  lesdépemea;  t'eitidcj 
M  II*  6Î3.I03  fr.  39  c.  ioil  tS  39  p,  100.  j 

Lm  d^p«iu«s.  qui  je  Hjot  èleièes  à  la  iomme  latd 

i,\%7  fr  ii  par  eiUu,  ou  un  chiffre  de  90  cenlimet  pi 
ll«r«ti  ailes  sont  dans  nn  rapport  ie  0  43  ]>.  100  nveel 
nwiiliiil  eunulf  des  recettes  et  des  remboureemeott.  I 
Les  ib,i  t0,!î5  fr.  TI  fitrtnant,  d'après  le  r«le<£  ci-dcj 
lus,  l'avoir  des  caisse*  d'épargne  au  31  décecubre  tSTSi 
déwmposmt  ainsi:  | 

rundiJvdutitiaa 10,W6,»i  M     il 

ruBd. de  riaerro *,TJ3,901  U     l| 

TOUl e.110,133  77     . 

l'«lla  tiMlune  de*  caitH»  an  31  dtccBbre  repriMSIa  M 
ftinds  ds  gartniie  de  ?.48  p.  100  des  sduuuet  duci  aq 
dépOsanU. 

i(  M  compare  le;  résultats  de  IS'ÎS  a**! 
le  ctiacun  des  el^iMDtadl 


sdes  t 


d  épargne,  i 
I*  AsKinenlallun  de  61.101  rr.,w(l7.'I0  p  100  «rtf 


B  de  4.0S3  rr.  68,  wil  34  f>3  p.  100,  m 
^iont,  dcnï  et  \tgt; 
Oïliaii  de  429  fr.  38,  >ail  0.63  p.  lUO,  ! 
M  des  WDSviU  mnnleipiiu  ; 

Kûo^  de  430,043  fr.  96,  «oit  14.03  p.  100,  sur 
MIS  produites  pir  l'elTel  de  lu  retenue; 
tation  de  24,607  fr.  04,  toit  55.66  p.  100  sur  Jes 
ni  résultiDl  de  U  diebéioce  trcnlenaite  : 
Ution  de  213,236  tr.  3S,  loLt  S.03  |>.  100,  sur 

pntion  de  50  franu,  uit  0,33  p.  iOO,  lur  ks 
<des  eooselU  gènjrsnx. 
miab'on  du  cliiITre  des  dépenses  en  IB7â  cor- 
one  él£«ation  de  3T1  fr.  68,  sait  7.41  p.  100, 
jenoe  des  dËpcnses  par  raisae.  Le  cliifîre  oiojen 
mie  fit  livrel  a  cependinE  été  moias  èkyé 
1 :  90  cenlimes  au  lieu  de  92,  le  rapport  Je  ces 
vee  le  montant  cumulé  des  recelles  et  des  rem- 
ils  s'est  pueillemeat  abaissé  de  0.45  à  0.43 
1878. 

mUllon  des  dépenses  en  1878,  d'après  les  ren- 
te roorais  par  les  caisses  d'épargne  pour  les- 
te augmenlatioQ  a  été  constatée  d'aoe  manière 
roTieot  en  grande  partie  do  déielopiiement  des 
,  qui  a  nécessité  h  création  d'emplots  nouvcimn 
ttreinx  de  ces  étahlissemeDls,  l'évaluation  des 
t  des  caissiers  et  autres  emplnjés,  et  des  acbals 
lérablei  d'imprimés  da  tout  genre  et  nolainmeiit 

Ire  cdié,  dans  les  caisses  ou  des  remises  pro- 
bs  iflnt  accordées  anx  caissiers  et  sous-caissiers, 
t  ont  suivi  nalurellemeot  la  progression  des 
La  publication  faite  en  1678,  conformément  à 
7  mil  1653,  des  comptes  exceptionnellement 
dantladeraiweopératîon  avait  eu  lieu  en  1848, 
jb  fiaient  restés  sans  mouvement,  a  (l&  égale- 
les  çlitses  d'épargne,  et  noiamment  pour  celle 
KCAnan  d'un  surtroll  de  dépenses.  EnRu  -  — 
Hf  «  nombre  desquelles  se  trouve  cni 
^BJ^ujl^t  cooMcré  une  partie  Je  leurs 

■à 


Ilceï,  en  187S,  soit  à  approprier  el  i  aménager  les  loe 
où  elles  siigi;nt,  soU  i  EOtrelenir  et  i  réparer  les  m 
I  dont  elles  sont  propriétaires,  tans  que  ces  rêpar 
aient  aupnenlé  la  valeur  de  ces  immenbles. 

Le  capital  de  la  TortUDe  des  caisses  an  31  décembre^ 
BCcru  de  1,669,139  Tr.  15,  soîl  7.Û9  p.  100.  Sur  n 
auginentdlLDn.  la  part  dn  foni' 
'.'SS,340  h.  81,  el  celle  du  fonds  de  réserve  de  500,^ 
francs  94  centimes. 

Le  capital  des  fonds  de  dolalion  et  de  réserve  est  gl 

courant  enr  la  caisse  dea  dépâts  et  consignatioDa.  Queli)! 

'ises  poaièdenl  des  obligations  du  Crédit  foncier,  r 
ilatula  permettent,  en  outre,  à  un  grand  notnbre  d'ei 
ellea  d'Être  propriétaires  d'Immeubles.  Enfin,  ptueie^ 
iflt  été  exceptionnel  le  ment  autorisées  à  ~  ' 
lux  filles  et  aux  départements. 

Voici  la  part  alTércnle  â  chacun  de  ces  modes  de  p] 
ment  dans  le  total  de  la  fortune  des  caisses  au  31  dèe 
bre 1878  : 

VersemeDU  i  la  caisse  des  dépAls  et  con- 

sigasiloos 9,S75,BÏ8 

placement  en  rBnlHB(prii  d'achat).. .  10,017,733  ÎO 
Pldcam.eiiiiniDeublcs(priiil'BFliai).  5,185,67i  06 
FrètH  aux  villes  et  aux  départe  me  dis.  379,693  60 

Obligations  du  Crédit   foncier    (|>rii 
d'achat) B),Ï09  iB 

Total  égal 'îS,3iO,î; 

Le  retenu  produit  par  les  divers  placements  ci-di 
a  été,  savoir  :  (p.  100  du  cluffre  des  intérêlu  des  foadffl 
dotation  et  de  réserve)  : 

De  3^7,901  68  pour  les  sommes  plaeéetfl 
compte  courant  à  la  eaiT 
des  dépéls  de  consignsIlM 

De  479,0U!t  11  i)our  le 
De    30,828  87  pour  le 


De    1i,3ûG  ai.  pour  \e»  prSts  aux 
villes  et  aux  liÉpar- 

Ifments,  soit 

9  GT  pour  lei  oliligaliani 
duCréd.  fuDc.Koit. 


Tolsl 854,395  85 


100  00  I 

C«s  chiffres  représenlcnt  un  taux  d'Iiiièrèt  de  i.TS  p.  100  | 
pour  tes  rentes,  de  O.GO  p.  100  ponrlea  imoieublei,  de3.78  I 
I    p.  100  pour  I»  pr£is  aux  villci  et  aux  déparleraenU,  de  J 
'  3.43  p.  100  pour  les  obligaljons  du  Crédit  foncier,  et  de  | 
''    i  p.  100  pour  l«s  sommea  placées  i  la  caisse  des  dipAU. 
te  I4DX   génèriil  d'inlérèt  sur  l'ensemble  de  ces  diver» 
{daMments  reasorl  à  3.39  p.  100;  il  élalt,  en  1377,  de  1 
3.37  p.  100. 

Sur  les  bis  caisses  en  aciivilé,  303  ont  une  partie  p 
mi  moins  coDsidirable  de  leur  fortune  placée  en  rentes  i 
r£ui.  Le  montant  total  des  inscriplJOns  de  rentes  posié- 
ies  par  ces  caisses  est  de  47<j,952  franca  de  rente  :  c'eat 
D  aceroiEGeinenl,  sur  le  cbiiTre  de  1S77,  de  3,035  Tranci  | 
À  renie  ;  19  caisses  ont  accru  de  131,080  fr.  58,  ei 
In  somineB  par  elles  placées  ep  renies,  ei  3  caisses  qui  1 
n'en  possédaient  pas  ont  emplojé  25,006  fr.  15  ï  l'aequî-  | 
Aion  de  1,151  francs  de  rente.  D'un  autre  cdlé,  4  caisses  | 
t'épargne  ont  vendu  4,850  franca  de  rente,  représentant,  • 
m  prix  d'achat,  un  capital  de  91,937  fr.  80  :  le  produit  1 
le  ces  aliénations  a  eu  pour  objet  des  acquisilic 

En  1878,  79  caisses  étaient  ptopriélaîrcs  d'immeubles,  1 
lÉBéralement  acquis   pour  j  installer  leur  s 
ithtrs  de  cet  objet  principal,  12  de  ces  calas 
Se  leurs  ÎDimeubles  ui 


a  1HT8,  de  : 
«•  2,179,544  fr.  50 
s  ont  dépÈ. 
ifputeiiaat  déjà,  ei 


>;  5  autres  ont  acbcié 

a  uoe  somou  de  156,196  fr.  41. 


87  pour  un  prix  de  revient 
présente  un  taux  de  1.41  p.  100.— 
se,  en  1878,  sur  des  immeubles  leur 
appropriations,  réparations  ou  cons- 
e  de  131,054  fr.  94,  qu'elles  ont  ji  ' 
la  valeur  de  CCI  imm( 


e  taux  de  la  retenue  qoe  les  eaïsiea  d'éparg 
efTeetnè,  pour  leurs  frais  d'admiaistration,  sur  les  ialfj 

il  par  la  caisse  des  dépôts  et  cansigna lions,  a 
moicnne,  de  0-33  p.  100  en  IbTS  (0.329),  3ô6  e:  ~ 
perfa  le  niiDÎmum  de  la  releaae,  soit  Q.lô  p  100; 
ont  perça  le  maMinuin  de  0.50  p.  100;  enSn,  8  ci' 
exercé  une  retenue  variant  de  0.?â  à  0.50  p.  100  (OJ 
et  0.40).  Une  caisse  a  abaUsé,  en  187g,  de  0.50  i  DJ| 
p.  100  la  retenue  qu'elle  exerçait,  et  2  au 
contraire,  élevée  de  0.25  à  0.50  p.  100. 

La  caisse  d'épargne  de  Paris  a  eontinaë  la  r 
de  0.75  p.  100,  qne  la  loi  du  30  juin  1851  l'a  eicepUs 
oellemeat  autorisée  è  eCfectuer. 

Op^ralioni  dei  caUtei  d'épargne.  —  Les  opéraliana 
des  caiEses  d'épargne  doivent  être  étudiées  en  ce  qui  COU' 
cerne  :  1*  les  lîirels  ;  !<>  les  crédits  ;  3°  les  livrets  cl  ' 
cri^dits  réunis;  4°  le  mouiemenl  des  inscriptions  de  re 
appartenant  aux  déposants. 

Chacun  des  divers  points  qui  viennent  d'être  éaniDèrâc 
Tera  l'objet  d'un  paragraphe  distinct. 


Liwe: 


n  ollstl 


i5S6ca 


SOO.St 
IJ.U 


!■  Pooi-étobliaMmcntdflCoiiiplesnoiiyei 

î>  À  la  sulle  de  iranaftrla  de  csIbeb  k  cii  

Ensemble 3,380,379 

A  déduire  i  Uvrala  soidds  en  |g7S  (;  compris  les 

livre»  Iran sférés) 30S,<K 

Le  nombre  des  IJirela  aux  malua  des  dèposenli 

élaienl  àHi  lora,  ui  31  décembra  1S7S,  de 3,l7S,7i 

La  comparsfson  dea  résoltats  de  1878  avec  ceux  de  187^ 
en  ce  qol  loucbe  les  livrets,  permet  de  constiter  : 

1°  Les  sugmentalions  suivantes  : 

G0.i40  livrtls  ouverts  pour  comptes  nouveaux,  ssl 
13.74  p.  100; 

Q34  litnib  Duvrrts  h  la  guitu  de  transferts,  soll  5,S 
?.100; 

305.458  llvrcla  exislDnl  au  31  décembre,  soit  lO.flfi 
klOO. 


s  livret!  iùMii,  soil  0.44  p.  TOfff 
I  dïs  livrets  en  1B7H  présente,  par  rap- 
(  de»  livrets  en  IS71,  des  dillérences 
carictéri>Lii(ues. 

n  ralentissement  s'ilalt,  en  elTet,  tnsnircFti: 
lugmenlaliun  du  nomtire  dei  livrât*  ouveni 
inor  cumiiles  nouveaux  atai4  tté  iirc&qu<!  nulle  ;  â  l'invene, 
Mlle  dv-s  livrets  soldés  avait  été  aensilile. 

En  MiTlS,  au  coulraire,  d'iinporlariti  ptogris  ont  ilé 
Naines  iiti  co  point  par  les  caisses  d'épargne.  Le  nombre 
9  ouverts  s'est  élevé  an  chiffre  considérable  de 
UU.ÙUO,  el  l'augmenlalion  sur  1H77  a  tté  de  G0,449 
ttrtts. 

Cette  aagmeDlaiioD  est,  à  la  véiité,  restée  au-tiesious 
it  celles  qui  avaient  eu  lieu  ea  MU  (91,473  livrets}  et 
■  IS76  (7G,396  livrets);  mais,  duns  ces  deux  année.,  les 
■uses  seola ires  avaient  commencé  à  ronetionner  et  avuient 
iwMdiateuieDt  procuré  aux  cuisses  d'épargne  une  noii- 
jie  cl  nombreuse  clïealèle. 

D'un  uulre  cAtè,  les  livreLs  soldés  ont  subi  une  légète 
uimuiiun  en  ie7S.  Ils  ne  représentent  plus  que  lesdeun 
ri<i(.:ciui-j  environ  du  namLre  des  livrets  ouverts,  et  la 
H.i^Liuf  en  plnsducOlé  de  ces  derniers  est  de  193,892, 
ruilfsorleque.au  lieu  de  2  livrets  en  1877(2.1),  il  ja 
t,  tn  1B7S,  prés  de  3  livtcU  nouveaux  (2.9)  pour  un 
I  Nidè. 

I  deux  éléments  d'une  bonne  situation  :  augmenta- 
Il  unuidétable  ilu   noodire  des   livrets  ouverts  pour 
DX,  diinînuliou   du    nombre  des  llNrets 
(,  ont  Daturellement  été  favorables  A  l'accroissement 
«des  livrets  au  31  décembre,  he  chilfre  de  nul- 
le U^reta  a  été  atteint  et  dépassé  en  1H78. 11  a  suit) 
t|il'épari!ae  de  six  années  pour  réunir  un  nou- 
I  do  déposants.  Pcécédemnieni,  ouze  années 
nÎDoltis  avaieut  été  nécesiairt^s  pour  obtenir  , 

'.  le 


it  de  ilédaîK  les  rembourseinj 


a)  (,30»  opérÉB  d'uUcc  par  las  caiBsea.  ponr 
rèJoctian  des  comptea,  en  eiéculioa  de  IB 
loi  du  30  juin  ISSl.eipoiu  comolidsiiondea 
complet  abandauj 

6)  10.860  opérés  à  lu  àimunàB  daa  dé 

de  l,a8M01,  ea  eEpèccii,  versemi 


UT  réduplion  des  lomptes  an-deaBDus 
ie  1,000  fr..  en  eiécnUon  ds  1b  loi  dn 
DjninlSM 9(0,830  13    93,09 

3 69.8at  85      6  91 

Tolsni 1,010,705  00  1(0. W 

f  ÏJpJcei »U,89S,760  Sî  9S.ÎÎ 

VirfemenW  a  1»  caÏEse  des  relniltn 

■ tiïieillosae 9«,W7  09  0,01 

•-:i]=t.'is-DsyomoDls *, 117,569  06  1.70 

1j  i:.-_!ts  ^nldés  par  suite  de  dephéanoe 

Kfnicnaire 71.fiU  73  0.63 

ToUnx 949.311,357  34  100.00 

D'iprèi  les  chilTrcs  qui  précèdeiit,  le  moniant  des  divers 
P  iimbaursemenls  aulrei  qu'en  achats  de  rentes  esl  resté 
de  lîOae.an  fr.  87.  soit  33.31  p.  tOO.  an 
lies  lersements.  Le  nombre  des  rembourse' 
1  demearé  au-dessous  de  celui  des  vereetnenls  de 
1,  soil  59.75  p.  100.  Los  remhonraeinenU  rcpré- 
iji^i  les  deux  lïers  du  montant  des  Terscments  en 
<  I  seulemenl  les  deux  cinquièmes  en  nombre.  11 
f  suite,  un  remboursement  pour  plus  de  deux 
.  ,  effectués  (2.45). 
i-^;)rucbe[nent  eniie  le  nombre  des  opérations  et 
SI  dei  liireta  enislant  au  31  décembre  donna  lieu  de 
r  qu'en  mejenna  il  y  a  eu  prb  d'un  versement 
et  en  1H7S,  tandis  que,  sur  trois  livrets,  un  seul  a 
letd'un  remboursement. 

r  établi  la  situation  générale  de»  crédits 
18,  il  ï  a  lieu  de  comparer  les  i 
i«C  ceux  de  1S77. 


Celle  CDtnparaiBon  tait  ressortir  une  augmenta  lion 

a'eal  flenilae  h  loules  les  brandies  <1e  refiettes  et  ' 
boarsements,  ï  l'exception  des  rcmboursemenls  en  ai 
de  rentes  i>  la  demande  des  déposants.  Celle  augmea 
lion  a  également  porté  sur  le  solde  dû  aux  déposantsfl 
31  décembre. 
Voici  le  releié  de  ces  diverses  augmentations  : 
1°  Beeettei.  —Versements  re^us  pendant  l'année  : 


tiombro 255,  B5Î  « 

Ituntïiit 65,078,381  U 

QrMlts  des  IItteLs  Irtoefèrës 459,580  G( 

InlérËlsidlonèBaDidéposaDts 4,37i,3i7  70    1^ 

Arréragea  do  rentes  perdus  par  les 

caisses 1B,D9S  70 

2"  nembouTsemenis.  —  En  achats  de  renk 


Hontaot (I3,88ï  U    lU 

Nombre 108,809  00    UJ| 

Honlsnt 16,303,  SM  71      ~ 

3'  Solde  dû  SOI  difpasMiis  bu  31  dec.     1:^1,333,147  Ci 

Quant  aux  rembonrsemenlB  en  acbals  de  reatei  iw 
demande  des  déposants,  ils  ont  anbi  une  diminuti       ~ 
dimination  a  été,  comme  nombre,  de  6,746,  i 
p.  100,  et  comme  montant,  de  5,7??,8lg  fr.  30,  ( 
38.56  p.  100. 

La  comparaison  Taite  ci-dessu;  des  résultats  de  tB| 
avec  ceux  de  1811  met  en  évidence  toute  "■        '  "' 
prise  par  les  opérations  des  caisses  d'épargne,  qui,  d'an 
en  année,  rcfoircnt  de  leurs  déposants  des  som 
considérables,  et  dont  le  solde  au  31  décembre  a, 
progression  rapide  et  continue,  atteint  I  milliard  ei 

Moyennes  des  versements  et  des  ren\bi>ursemefMi4 
l)'im|iDrlanIeG  variations  se  sont  produites,  en  IST 

^eux  mojeiuieB  pat  verMinentel  pat  temboue 


r  «itncracRt  >  itù,  poar  ISÏÎ, 
i  rcnbourietniniii  lulro  <|u**n 
I,  t*  Boycnnc  i  Hi:  de  '230  fr.  01.  Vicul 
eu  ticni  moycnnn  M  iloae  île  01  fr.  lï,  •ml 
p.  lOO  en  plu*  dn  eilé  d(i  mnboarMinriiti. 
tSTT,  CM  mojtnntt  jlaîciil  r«pccii<cnictit  ilu 
,  67  poac  le*  vcrienicnli  cl  <lc  Î3S  fr.  'Jj  |  our  In 
nteincnli.  L'éurt  cnirc  «llo  (lail  ilc  I  lï  fr.  ï«, 
.99  p.  100  en  plui  du  eàli  Mt  rcmboutteinmli. 
iM]miie  pïr  «nemenl.  qui  n'mil  ce»*  <ie  l'alwii- 
iqne  inn^t  depuis  IB73  Jniqu'en  laîT,  n  prittnU, 
loil,  tn  ISIS,  une  sogmenlaiiuii  ils  il  fr.  15,  C« 
Il  est  In  coniéqDinM  d«  r«ugm«nl«lion  lignilis 
lot  daa*  Im  TenemenU,  e(  qui  «  é\i  beaucoup  plui 
ur  le  iDOnliDt  <\i\e  sur  le  nombre  ilct  ittttmenl*. 
»nlr>ire|lii  motenne  par  rem  bou  rie  ment  n 
I  8  rr.  98.  Celle  teconJe  moieune  r 
t»  lopéneure  i  la  première,  maJB  ilint  île  moindrn 
lieni  que  précédemaieDr,  car  l 'eu  r  me  nia  lion  île  U 
ne  pir  verseineiit.  d'une  parr,  el  la  dimlnulion  de 
renne  par  remboursement,  il'aiitte  pari,  l'ajoulant 
I  l'antre,  oni  eu  pour  eOct  de  réduire,  en  lîlS,  de 
13  récarl  exiilant  enlrs  les  deux  mojenni». 
m  mejenites  généralee  ou  p3Me  1  l'examen  dea 
oea  par  versement  el  par  rembounenient  afTérentci 
iue  déparlenenl,  on  «tl  amené  à  eonataler  lei  falta 
ta: 

ittment  itt  eaiiiii  par  Cimporlanct  du  nombre 
nonlanl  de:  veriemenliet  celledutolde  ait  31  <U- 
t.  —  Il  convient  main  tenant  de  rechercher  com- 
en  1878,  le  nombre  et  le  montant  des  versemenli 
lOlde  au  31  dèccmbri!  se  loot  réparlls  par  caliie 
pie.  Ce  caleul,  établi  d'aprè»  le  nombre  des  caisfcb» 
itïté,  Tait  ressoriir  une  moyenne  de  â,nil  Mne- 
,a*éleTanI  à  710,138  Francs;  la  mo<renno  du  tolile, 
^décembre,  ■  êli!  de  l,33l,S7&  fr.  Î3  par  euiiae. 
imoyetinea  accusent  sur  celles  de  l'annie  1877  lea 
intsttona 


:  nombre  de  s*erscmenls,  45'J; 
-       ■■     ualdé- 


La  m 


le  lies  lersemcDU  a  été  députée  : 


.a  moyenne  iTi 
dana  139  ci  ' 

C«s  caisses  peuvent  être  ainsi  clasBêen  :  17  ci 
re^a  plus  de  ^O.DOQ  versements  ;  4?  en  ont 
10,000  à  20,000,  e1  SO  île  5,120  (chiiTte  de  Ja  n 
k  10,000. 

Dam  lOU  caisses,  les  verseraenis  ont  exféiié  1  m 
trtna.  Snr  ces  13G  raisses,  34  ont  reçu  plus  de  1 1 
18  de  2  millions  i  1,500,000  francs,  et  54  de  1.5 
francs  i  I  nHlion  ;  dans  53,  lea  Tersenienl«  onl  variS  H- 
1  million  i  710,738  Trancs  (chifTre  de  la  moyenne). 

Quant  au  solde  au  31  décembre,  06  caisses  ont  prèsenti' 
lin  solde  supirienr  a  4  millions,  et  00  un  lolde  s'abais-^ 
aant  de  4  millions  à  1,031,875  fr.  29  (chîETre  de  U 
moyenne). 

C'cstdoncunlolalde  156  caisses  dans  lesquelles  le  solda.^ 
a  dépasBé  la  moyenne. 

Dès  lors,  ïonl  restées  an-dessoos  des  moyennes  cil£«(| 
pins  hanl  :  387  caisses  pour  le  nombre  des  vei^menb,. 
367  pour  le  moulant  de  ces  versenients,  et  370  pourloj 
•olde  au  31  décembre.  | 

En  se  reporlinl  aux  années  anlèrieures,  on  troDve  ifMh 
le  nombre  des  caisses  ayant  recn  plus  de  2D,00O  ven^J 
menu,  qni  était  wiilemcnt  de  3  en  1672,  de  4  en  1K74  etj 
de7en  IS75.a'esi  ileté  à  14  en  iSTO,  à  15  en  1877,  elU 
17  en  1879.  Dans  celte  dernière  année,  42  caisses,  mîa^ 
nombre  qu'en  1877,  au  lieu  de  41  en  1S76,  de  31  en  IS^ 
M  de   19  en  187!.  ont  reco  de  10,000  à  20,000  vetwr» 

Le  monlant  de  Cfs  vïrsemrnu  n  siieitin^ 
frinra  que  dana  31   riisses   teulemenl  i... 

fiOeaiiwen  1875  et  dan»  82  en  1877.  li  v 

eli'187S.  QotDl  k  celles  où  «a  Tencmenl's  dépawainlC 
l.SOO.OOO  Francs,  le  nombre  en  «Uil  de  10  en  1853,  M 
3U  M  1(175,  de  K  en  1S77  ;  il  a  été  de  à:  en  187&.  \ 

Kafts,  tti  ce  qui  ronreme  le  «olde  dil  aui  déposants  a^ 

SI  déetBim.  la  «n^porie  des  ciisseï  pW"'"" --■- — 

Mptneir  i  4  millions  comprenail  IS  < 

33  M  IS75.  iS  en  IST;  ;  elle  en  a  compris  C6  e 

Le*  tHB«s  aianl  u  mU«  dt  3 


n'atteignait  I  mîllio*  dv 


Tw  1878.  189 

imhK  Ac  51  en  1873.  de  60  «a  1875  et  de  80  ea  1877. 
*  Les  ceoiparaisODS  qui  précËdeut  aunisenl  à  montrer  les 
pagres  accomplis  pnr  les  eaisses  d'épargne  en  1878. 

"  a  été  Tait  pins  haut  pour  le«  livreU,  on 
rediercbe  parmi  les  caisses  celles  qui  lont  lei  plus  Impor- 
iinles  au  point  de  vue  des  verBcmenli,  celles,  psr  exem- 
le,  qui  ont  reçu  plu»  de  2  millions  do  francs  (elles  auni 
a  nnmbre  de  31),  on  obtient  les  chiiïres  indiqués  an 
Ubleaa  suivant  : 


■1ÇU3  pendant  les  annéei  1878  et  1877. 


'  Amure ï,077,36i  dS 

3,061,097  17 
a, 031, 850    ■ 
Châleau-Thlflrrï a,0l3,23î    . 


^s  qui, 


i  IS77,  a 


Il  reçu  1 


is  de  !  n 


lions  de  francs  étaient  seulement  su  nombre  de  33.  . 
figuraient  toutes  dans  le  tableau  ci-dessus,  qni  compr^ 
de  plus  1 1  caisses  pour  lesquelles  le  montant  des  t< 
roents  avait  été  inférieor  à  2  millions  en  1877. 
En  procédant  de  la  mfme  manière  en  ce  qui 
le  solde  dû  au  31  décembre  1878,  pour  les  caisses ob| 
solde  est  le  plus  élevé,  soit  celles  oii  il  dépasse  6  millio} 
de  francs  (ces  caisses  sont  an  nombre  de  23),  on  tront^ 
les  chiCres  suivants  : 


Solde  dû  aua:  déposanti  au  31  décembre  1878  et  187T,J 


ViUefrujclia-Bur-SpAiic . . 


Grenobla  -  ■ 


CUlooa^Di^brne . . 


57.t97,808  7Î 

IB,373,7i7  30 

17,309,1« 

17,063,840  18 

14.Î80.S8* 

U,ill,il3  39 

13,673,49) 

13,10i,3ii  63 

10,535,168 

»,6(l,fll3  98 

g,8is,m 

(l.iSa.lflS  90 

IO,34ï,tM 

9,936,106  93 

8,176,»84 

9,01».4'S  13 

8.567,481  07 

7.94)1,144' 

8,iD5,806    . 

7,ltS.H« 

8.065,333  79 

6,573,88* 

7,974,086  13 

7,885, 6il  47 

6,086,6» 

7,799.868    . 

6,B07,S7« 

7.738.088  09 

e.9«3,nR 

7,634,S13  îl 

7,3SO,IÏO  U 

7.304,944  37 

7.393,093  97 

6,3I1,S» 

7,313,467  13 

5,S93,»t' 

7,099,043  69 

fi,367,m- 

6,TS9.il3  » 

Mr-ie-unc 6,603.906  88  5,139.S87  H  "> 

iMlon 6.S01.B3U  73  S,i8l»,S06  89 

ibboïrlle fi,)», 33079  5,176,031)01 

Beanti.i.- 6,li33,((13  13  â.nî6,81e  lï 

Les  caisses  d'épargne  portées  au  (atileau  ci-dei>us. 
Miniije  èUal  let  plus  imporlanlM  au  point  de  une  du 
■ohle  dû  aui  dëiioeaTils  nu  31  dfccmbre,  ont  élèmention- 
ûu  dans  te  prêcédeat  tableau  comme  les  plus  impor- 
Unles  CD  ce  qui  concerne  le  montant  des  versements. 
Us  deux  deroières  funt  seules  exception,  enr  en  1878 
it  seulement  refu  moins  de  2  inilUuua  du  Tranci. 
lire  esté,  les  caisses  de  Toulouse,  Glcrmunl-Fer' 
unes.  Auxerre,  Laon,  le  Hatre et  Chftteu a-Thierry, 
diiu  lesquelles  le«  versetnents  onl  dépassé  2  niitliuns  du 
Inncs,  ei  i|iii  pour  ce  motif  tigurent  iltini  lu  preniter  des 
btieaux  ci-dessus,  n'onl  |ias  dû  £lre  comprises  dans  le 
Mnnid,  le  solde  de  chacune  d'elles  au  3!  décembre 
l'ajant  pas  atteint  G  millions  de  francs. 

'    -  Livret!  et  crédils  r^unu.  —  Après  avoir  examina 

lÉ^rémenl   le  muiivement  isinéral  des  livrets  el  telui  des 

fcadsdéposés  aux  caisses  d'épargne,  il  cnnvienl  de  réunir 

eu  deux  élémenls  et  de  les  comparer,  en  recherchant  les 

Il  qui  ressorteni  de  leur  rapprochemeut. 

Li  division  du  solde  diiaux  déposants,  au  31  décembre 

i,  par  le  Domhre  des  livrets  à  la  mâme  époque  donne 

I  ■ojenne  générale  de  320  fr.   13  par  livret,  Cella 

|tme  était  en   1HT7  de  300  fr.  St.  Celle  de  1878  est 

■  npirienre  de  19  fr.  3[>,  soit  G.ih  p.   lOU  ;  paraulle 

1  ■eeroissemeni,   lu  ffloyennede  187S  peut  être  re- 

«  comme  une  des  plus  élevées  i|ui  aient  encore  été 

«,  Ed  effet,  depuis  que  la  loi  du  30  juin  ISbi, 

Ma  1,000  francs  le  maximum  des  tommes  i|u<i 

it  pouvait  avoir  b  son  crédit,  a  revunacom- 

plicatioD,  c'est-à-dire  depuis  1SJ4,  les  iilus  fortes 

_  «  ont  été  «onst.uées  en  ISIJS  c:i  IS'jy  :  elles  onl 

l-Stt  fr.  19  et  de  333  fr.  77.  Li  moyenne  de  187S 

m  presque  égale  à  celle  de  18ti8,  t:i  elle  n'est  au-  ■ 

"     '    '869  que  de  13  l'r,  50.  ^ 


cridît  moyen  de  cliaque  déposant,  les  (Tipartêmenlr 
vfnl  âlre  ainsi  dassés:  au-dessus  de  la  mojenne  pènin 
57  dt^iiarlemenls;  au-dessous  do  la  majeni 
30  déparleiDents. 


CanlBl 50003 

Gironoe  (Haute). ...  (99  30 

MorbibaD iSB  II 

Rhin  (H.-)  [Belforl].  131  97 

Luire  (Hauie-) U3  37 

Tarn 4M  53 

Vaucluse iS7  04 

l*Jre iîS  17 

Var 430  09 

CruUM 4(8  68 

MeuEU 4(4  G9 

Finistêra (03  79 

Maruo  (Haula.) tOÏ  36 

Hèrnull 39G  (3 

Ardaunei 394  06 

Drflme 391  30 

Ateyron 350  80 

CIjarenla-Iaftrîflare.  389  44 

HanrJie 389  36 

ArdÉche 388  Wi 

Gers. 388  37 

RHOJa 33B  11 

Anda 387  86 

Illii-el-VilBiof 38540 

»(Dinii-) 3SÏ  13 

F  i«ret 380  7B 

\  IAiMM;licr 376  13 

373  89 

37Ï  91 


Alpes  CBMseB-i 

Vienne  (Hiutu) 368  «    I 

Hearlhe-et-Uoselle.,  SUS  00" 

Hayenne 361  l>   . 

Gard 361  Mj 

Cbureats 360  St/J 

5oAne  (Haute-) 3ET  79  J 

Unde» 3a7»3 

Corsa asassl 

Vundèe 356  18 

Doubs 3SS  K 

Ptij-de-D6iiie 353  57 

Bauclieii-du-ilbftne..  353  3B 

Gironde 35103 

C6ie-d'0r 361  H 

Vii'nne... 360  M 

Allier 350S3 

Aritgo 34898 

Vonne 33Ï  75 

Jura 3Î1«3 

AlpcB-Hariliiiies....  319  91 

Niêrre 3»  8S 

litre ÎÎ79S' 

Harnc a«  87 


3«  50       Somme.... 
311  33        Calvikdas.. 


.     303  11 

.     300  77 

S99  sa 

.    ÎS7  91 


ÎWOI 
Il  67 


Corrèie ÎS8  83 

Eure*l-Loir 3S0  77 

RhfiOB Î79  3B 

Saaiw^t-Loire 376  6i 

M^es-d^-^o^d S70  39 

Pjrénéea  (BauUJB-). .  Î5i  36 

Saîoie  (Haule-1 Î3f  U 


Pu^e-C 


Î3n70 
lis  63 
188  a 


iralivetnenl  i  1877,  les  mo;enn«s  par  dé  pi  rie  ment 
tt  des  aiiRmemalions  dans  84  d^iiartementa  el 
lalions  seDlenent  dans  3  :  l«s  Pj  renées- 0  rien - 
lord  el  la  Haute-Savoie. 

parlements  peuienl  Ëlre  répartis  de  la  manière 
d'après  le  chlCTre  de   la  moyenne   par  livret 


de 350  à  300  fr.  dans.. 

deSOOkïOOrr.  dans.. 

■deuoDBde  tOO  tr.  dsoe.. 


m  ou  la  faiblesse  des  vi 
!,  d'après  les  moyennes  pri^ientées  plus  haut, 
«TOiren,  en   1878,   qu'une  iiiflaence  Irèî  rcs- 
fl  eoosiîlulion  de  la  moyenne  du  crâdii  par 

[oi«i«nen(  dts  inscriptions  de  rentes.  ~~  Les 
*  qui  ont  fonclionnË  avaient  en  dëpât,   au 
"^9,469    inscriptions,    représentant 


720,339  francg  de  renie  et  appartenant  i  ^ 

Dans  le  cours  de  celte  snnfe,  elles  ont  acheté  : 

t'  D'ofllce,  en  exécution  des  lois  des  30  juin  ISS 
7  mal  1853,  pour  le  compte  de  4, 199  déposants,  i,2C~ 
cripUons,  représentant  41,5?&  francs  de  rente; 

2°  A  Id  demande  de  10,594  déposants,  10,112  Jc 
lions,  représentant  ^95,035  francs  de  rente. 

Le  capital  employé  à  ces  actiulsi lions,  et  qui  I 
dessm  au  nombre  des  renboursemenls,  a  éié,  pan 
achats  d'office,  de  1,010,705  francs,  et,  pour  les  • 
faits  à  la  demande  des  déposants,  de  9,117,9^" 

Ces   placements   ont   été   faits    i   un  taux  moyen  % 
4.11   p.  !00  pour  les  achats  d'ofllce  et  de  4.34 
pour  les  achats  volontaires.  En  1S77.ceâ  deux  taux: 
été  de  4.25  p.   100  et  de  4.60  p.  100,  et  en  1876,.^ 
4.43  p.  11)0  et  de  4.66  p.  100.  Ces  chiffres  permelteiijj 
se  rendre  compte  de  l'abaissement  qui  se  produit  d'à) 
en  année  dans  le  taux  moyen  d'achat  des  re 
ment  qui,  ainsi  qu'il  a  été  exposé  plus  haut,  amântV 
décroissance  currespundante  dans  le  chilTre  des  op^iM 
de  celle  nature  faites  par  les  caisses  d'épargne. 

Les  achats  de  renies  é  la  demande  des  déposants  dbI 
effet  présenté  en  1878,  par  rapport  à  1877,  une  di 
tion  de  6,302  inscriplioni  de  renies,  soit  37.41  p. 
de  286,845  francs  de  rente,  soit  iim   p.    100, 
6,413  déposanis,  soit  37.71  p.  100. 

La  moyenne  de  ces  inscription  s  est  de  36  fr.  03deTe 
pour  un  capital  qui  esl  en  moyenne  de  830  fr.  50^ 
deux  moyennes  avaient  respectivement  élé 
3S  fr.  97  pour  la  renie  et  de  84'2  fr.  04  pour  le  é 


0  de  310  ei 


1877,  I 


lal. 

394  caisses  en  1878,auli( 
pari  à  ce  genre  d'opération. 

il  a  élé  transféré  de  caissi 
représentant  7,308  francs  i 
267  déposants. 

D'autre   part,  il    a    été  remis  à    13,519  titulairei,4 
13,757  inscriptions,  leprétenlanl  921,637  francs  de  renia.  ■ 

EnDn,  il  a  été  déposé  â  la  caisse  des  dépôts  et  consigi 


^B^lîî^îêrîpliânî  rèpHMnlâni  4,àOQ  franes  Je  renl'e, 
^p  nom  lie  453  déposants,  pour  lesquels  aucune  opéralioD 
Ha  élê  etleeluit  depuie  trente  ans. 
Faîdij,  au  3t  décembre  1878,  il  realail  en  dépât  aux 
wiisM  d'éparpe  30,495  ioacriptioas,  représentini 
Bis, 181  francs  de  renie  el  appartenant  â  30,ÛE3  dépo- 
■■■u. 

^U'aprèa  les  chitTrrs  ci-de»sui.  le  nombre  des  ioierip- 
^&s  de  renies  est,  d'une  manière  générale,  supérieur  i 
^Hi  dn  déposants  qui  les  onl  rail  acheter  on  qui  les  ont 
^^kte  dei  caisses  d'épargne.  Ce  rail  tient  i  ce  que  plu- 
^Hn  moriptions  de  rentes  onl  été  acbeiées  pour  le 
^Hiple  da  même  déposant.  Hais  dans  les  résullala  epé- 
^Hixi  linéiques  départemen  la,  an  contraire,  on  remarque 
^Ble  nombre  des  inscriptions  est  moindre  que  le  nombre 
^H  dépoisnls,  parce  que,  dans  ces  déparlements,  les 
^^bu  des  caisses  d'épargne,  usent  du  droit  que  leur 
^^be  h  paragraphe  48  de  l'instruction  du  4  Juin  1857, 
^^bAR  cantertir  en  une  seule  inscription  de  renie  le 
PHrtanl  de  plusieurs  livrets  appartenant  aux  membres 
■Aneniême  famille  (I). 

r  5.  ^  Opérationt  des  succursales,  des  pereepitura  et 
I  àa  reeveurs  des  pûiles,  —  Les  794  succursales  qui  ont 
i  fcnetjonné  en  1878  ont  délivré  117,S65  livrets  i  de  nou- 
I  naui  déposants  et  reçu  697,560  versements,  s'èlevanl  i 
I  86,0-22,017  fr.  Oâ,  soit  en  moyenne,  161  livrets  et  879  ver- 
I  Kments,  moulant  i  119,675  fr.  08  par  succursale.  Ces 
F  nnyenneâ  ont  été  dépassées  dans  2Q5  saccoteales  pour  les 
'-  i';,  1,103  Î38  pour  le  nombre  des  veraernents  et  dans 

:;iirsales  en  1878,  au  lien  de  147  en  1877,  ont 

...I.  lie  200  livrets.  Sur  ces  I6S  soeeursales,  55 

|..,.^é  le  chiCfre  de  300  ;  parmi  ces  55  succursales, 

tampte   4   dans  lesquelles  le  nombre  des  livrets 

I  tnerts   a    dépassé   000,97    succursales   oui   délivré  dr 

1  ICI  livrets  (chiffre  delà  moyenne]  à  200  livrets. 

iSlcB,  au  lieu  de  148  eu  1377,  ont  reçu  plus 


\ 


de  t.OOO  f erunmU  ;  |urml  e^lffl 

re(a  plos  de  4,000  ;  6  pins  de  3,000;  36  plus  dl 

«36,  de  t.600àî,000. 

94  euecarsalC!,  30  lieu  it  62  en  tST7,  onl  recn  lll 
300,000  franCB.  Parmi  «s  94  «Dccnresles,  on  en  com\ 
itm  lesquellcE  te  monlanl  des  vcrsemenU  a  dé|iatri 
300.000  trants;  il  s'eal  même  é\evi  pour  qoelqnes-tiHi 
t  600,000,  i  700,000  et  m«ine  à  800,000  francs.  EnSB, 
diD»  b'î  luccurules,  le  numbre  des  TersemenlB,  lant  ei 
dépassant  la  mojeane  ci-de&sDs  de  879,  n'a  pas  attehil  Ii 
nombre  de  1,000;  dans  165.  le  montant  des  Tcrsemenb 
s'est  életé  de  119,675  Ii.  03  [chiffre  de  la  moyenne)! 
200,000  francs. 

Les  succursales  de  la  caisse  d'épargne  de  Paris,  qoi 
ronctLOanent  dans  l'intérieur  de  la  ville,  et  qni  sont  «a 
nombre  de  19,  ne  figurent  pas  dans  les  chiffres  cî-dessns, 
Le  nombre  des  livrets  ouverts  par  ces  succursales  a  latH 
de  566  à  î.î-29  ;  le  nombre  des  versements,  de  3,718 
il  16,019,  et  le  montant  <lc  ces  versements,  de  333,015  tr. 
i  1,404,l5SrraDes. 

La  moifenne  par  Tcraemcnl  des  sommes  reçues  par  \a 
succursales  est  de  136  Tr.  12. 

La  moyenne  générale  indli[uée  pour  l'ensemble  dci 
versements  (caisses  el  succursales  réunies)  a  éli,  en  1878) 
de  138  fr.  82;  la  moyenne  par  versement  spécial  anl 
succursales  est  au-dessous  de  la  moyenne  [générale  dl 
2  fr.  60. 

Comparaison  dtt  réiultaU  de  18TS  avec  cetix  de  I817i 
—  Les  chilTres  donnés  ci-dessus,  pour  les  opérations  dM 
succursales  en  1878,  dépassent  ceux  de  1877  de  tl.GGI 
livrets  ouverts,  soit  10.04  p.  100;  de  32,716  versemenU, 
soil  13.45  p.  100,  et  de  15,039,455  fr.  63  c,  aoil  19.11 
p.  100,  en  sommes. 

Les  moyennes  par  succursale  di:3  livrets  ouverts,  dt 
nombre  el  du  montant  des  versements,  sont  égalemeal 
supérieures  Scelles  de  1877,  savoir:  de  11  livrets  ouverK, 
BS  versements  el  de  17,509  fr.  62  c. 

Toutes  les  au^mmlalions  qui  précédent  sont  notable- 
ment aupdrioures  aux  augmentations  correspondantes  dt 
1877  inr  1S76.      ■ 


Is.b;       um       h.93 

34.41  3(.S6  3^.55 

Î6,*0  95.83  ÏS.ÏI 

ap.IiS  23.(1  15.91 

ABa  de  dSlermiacr  plui  exactement  encore  la  part  rcve- 
lul  aux  ïuccursaUa  dans  les  opéraliona  des  caisaCB  e( 
tfgpprécLer  par  là  le  rôle  qui  appartient  â  ces  annexes,  il 
>  li«u  de  grouper  séparément  les  opéralianB  des  1G3 
I  qni  ont  organisé  des  Euecursales.  On  IrauTe  alors 
e  tolanx  :  3!3,4S6  liireti  oonveaux  et  l,S7S,3âl 
iMDis  s'élevaDt  &  247,904,997  fr.  33.  Dsns  ces  chir- 
Bll  part  des  auccurïnlei  entre  respeclivemeiit  pour 
p.  100,  37.14  p.  1011  et  38.49  p.  100,  c'eat-à-dire 
In  quart  elle  s'élËve  h  pins  du  tiers  des  opérations. 
■Bttme,  allant  plus  loin,  on  défaliiue  des  totaux  ci-des- 
1n  réaultati  des  succursales,  pour  envisager  nnique- 
■  tea  opéraiiont  Taiies  direetenenl  par  lei  163  caisses 
^psaédenl  de  ces  annexes,  on  ntiaerve  que  ces  opérii- 
(  mime  ainsi  limiléEs.  sont  beaucoup  plus  coosidé- 
péralions  etTeeliif  es  par  les  303  caisses  qui 
Ment  ps*desuccurs3les(1).  Il  semble  donc  permis 


de  GCmclDre  qae  les  euccursalei  conlribuenl  k  la  p 
riii^  des  caisses  non  pas  eeuicment  par  le  coni 
d'opérations  qu'elles  apporteat,  maie  aussi  par  la  difTiiâ 
des  idées  d'épargne  dont  les  caisses  recueillent  e 
difeclecnent  les  avantages. 

Après  avoir  indiqué  les  résultais  généraux  qui 
cèdeal,   il  serait  inléressant  d'examiner  la  situalii 
chaqae  caisse  d'épargne  vis-à  vis  de  ses  succunalcg  et] 
recbercber  tes  conséquences  qui  peuvent  Être  tirées  dt 
rapprochements.  Hais  cet  examen  ne  peut  être  éiend 
tantes  les  caisses,  et  il  doit  être  restreint  à  celle»,  ff 
exemple,  qui  ont  le  plus  de  succursales  (10  ai 

Voici,  pour  ces  caisses,  la  part  proporlionnelle  des  ij 
cursatas  dans  les  opéraiions  eiïeciuées  en  1878,  e 
concuné  les  lii:rel«  uuverlï,  le  nombre  et  le  t 
des  veKemenis  ; 

Pan  propo 


«.«.1;. 

33 
îî 
17 
16 
14 
li 

13 
13 
IS 
11 
« 

11 

10 
10 

uque 
péralio 
sse  SI 

34.17       38.66 
07.94       66.57 
M.B4       Î8.BÎ 
47.56       41,06 

IsilS        16!43 
60.15        51.B5 

69.60  89.14 
57-07        B4.91 
59. Bl        53. 4t 

61.61  ki,'M 
68.79        70-99 
5Ï.07        B3..W 
77.10        74.70 
40.73        OT.7« 

:a  pari  propartlo 
ns  de  chacune  d 
iivenl  le  quart  ou 

"5 

HtnieB(Garil) 

3.J 

Kanellte  (B.-du-Bhftne). 

B»tl4<Hl  (DDUbs) 

Bardeaui  (Giroode) 

LaUu>s(Ssnho) 

Pilhlïieps  (Loiret) 

BS,r-l8.Diic{IIeuse) 

WeppB  {Saine-Inférieure) 
àmtam  (Somme) 

ss.f 
«.a 

3S.B 

Monlsrgls  (Loiret) 

Ghluso-TtiierrT  (Altne). 

Hsniars  (SarlbB) 

Dijon  (Cflle-d'Or) 

Versalllea  (Selne-eMUae) 

Il  ressort  de  ce  table 
ÉUCcursalDE  dans  les  o 
Uonl  elle>  relèvent  dèp 

al 

nelie 

«  cul 

maftntim».  En  oain,  cctl*  ptrt  Ml  loin  d'Mrc 
nmnl  qu'il  «'i^lI  dt*  lirreU  mitetU,  dn  nooi- 
I  nioaianr  àe»  TcrMincnti.  La  diff^reaeu  Mnt 
hirfoN  trtt  MEiiibl».  Gtnératemcni.  b  part  qu'vri 
tt»  safciirsalei.  en  ISTH.  dini  In  opèritiuiM  dri 
9  éii  bEiDïoup  pluB  fmhle  dmt  le  nombre  ilii  vcr- 
iqae  ponf  le  nombre  des  lltreu  outerii  et  le  nriDa- 


Uott*  ttit,  le  nombre  de*  tuccnrulet  at  lembl* 
Hr,  (ur  l'importunée  de  U  pari  proporlionnelle 
tt  1  ee«  élahlisiemenU  din«  Ici  optraiioni  dei 
I  l'action  qu'on  serait  leniè  àr.  lui  ilinbuer.  Il 
'«B  eStot.  un  attire  tiémcni  dont  il  fani  tenir 
\,  car  il  exerce  une  grande  inlluenee  lur  l'inpor- 
h  celle  pari  :  c'esi  le  chilTre  de  la  populatîoD  tn 
p  eirconicripiLODi  dcaserriei  par  les  lueeuriale* 
^ort  1  celai  de  la  population  de  la  Tille  litge  de 
le.  Le  plus  lonTCnl,  la  pari  des  auccursalei  l'èlèTc 
«lue  luÎTanl  que  le  rapport  dont  il  l'agit  eal  plu 
lu  ëlevi. 

tatiom  dei  pereepieuri  et  du  ncKturi  dti 
|_  Lu  opirations  faites  en  187S  par  les  pereep- 
aoor  le  compte  des  ciifses  d'^par^nie,  d'apris 
pi  en  a  élé  roami  par  le  minislire  des  flnincei, 
Ihient  16,H3  versements,  a'élevant  â  2  millions 
I  tr.  U  c.  et  2,076  rembouriements,  s'étetant  à 
I  fr.  20  e. 

|39  départemenU,  pour  bb  caisses  d'épargne,  373 
~ant  lc«  citeonscri plions  renrermenl  2,35t 
1  reta  1G,U9  versemcnls,  opiri  2,076 
Is.  Le  mQntaut  des  versement"  étant 
Ils  fr.   14  e.   et  celui  des  remboursenieniB  de 

I  rr.  ao  E. 

1  des  postes,  d'ailleurs  beaucoup  moins 

X  que  les  perceplciirs  (60  receveurs  des  postes 

nS percepteurs],  onl  re(u  2,9?7  versRDienl<i,  d*ime 

e  363,897  fr.  m  c,  et  ont  elTectué  iTi  rcmbour- 

^-ponr  130,603  rr.  Ho. 

t  les  opéraliofls  des  percepteurs  et  des 
K  des  poites,  on  obtient  les  cbiUrcs  tuivinl*  ;  ■ 


y«iei  les  aayartitata—i  qw  prêMslcat,  en  1S7S,  ki 
opéntMHU  dei  aecau  de  l'État  : 

1«  Vers«iiieBti  Kf»  par  les  perceptean  : 

Nombre. \.\A       snît    6.39  p.  100 

Moauiu l.«ijJM  i7  aoit  $^.33     ^ 

Yenemeois  reçus  par  les  reccTeors  des  postes  : 

Sombrer i.OU       soit  33.36  p.  100 

tUmSÊBt i66,«68  30  soit  84.3S     — 

Total  des  YerseiBesis  : 

5oiiibre 7,177       soit  3S.93  p.  iOO 

Mcmuat i,247,316  77  soit  84.49     — 

2o  RembovrsenieBts  eiTecUiés  par  lespereeptears  : 

Tkmbre 939       soit  80.99  p.  iliQ 

Nootant 167,383  53  soit  47.43      — 

RembounemeaU  effectués  par  les  receveurs  dei 
postes  : 

Nombre 318       soit  177.65  p.  iOO 

Montant 67,6a  08  soit  127.82     ^ 

Total  des  remboarsements  : 

Nombre 1,247       soit  94.04  p.  100 

Montant 233,047  61  soit  57.91      — 

La  moyenne  des  versements  ^eças  par  les  perceptean 
a  été,  en  1878,  de  143  fr.  G6,  et  celle  des  versement! 
reçus  par  les  receveurs  des  postes  de  1*24  fr.  33  c.  Par  rap- 
port aux  moyennes  de  Tannée  1877,  qui  avaient  été  de 
124  fr.  24  c.  et  de  104  fr.  79  c,  la  moyenne  des  verso- 
ment»  reçus  par  les  percepteurs,  de  même  que  celle  dei 
versements  reçus  par  les  receveurs  des  postes,  a  présenté 
des  augmentations.  Comparée  à  la  moyenne  générale  des 
versemenU  donnée  plus  haut  (138  fr.  82  c),  la  première 


r.  84  c.  landii  que  la  teeonJe  est  inré- 
,  „„j-i!uiie  géoérale  de  14  fr.  49. 
reittbonrsemeDU,  la  moïeniic  a  é\i  de 
I  j.  [lour  ceux  eOecLaés  par  les  pcrl^e|ltKU^s,  el 
EG  c.  ponr  ceux  opérai  |iar  les  receveurs  des 
jflaii  QiuïenDessoDi  moins  életéesqua  relies 
précédeuie,  qui  avuenl  Été  de  307  fi-.  71  c,  el 
1  76  c;  main  elles  sont  toutes  les  deusL  supË- 
|t  moyenne  générale  des  rembourse meuls  doa- 
fhïut  (2M   fr.  97   c.)  de  20  fr.  S7  c.  et  de 


lUCieXEMENTS   ilTATlSTIQDES. 

iti  erédiU  par  q'uoliti  tt  par  prafeu 
Uvrels.  —  Le  relevé  suivïul  donne  la  divï- 
bredeslirrelsauSl  dicembre  et  du  solde  dd 

:  dite  eu  uni|  cIiissës,  établies  d'après  la  qiio- 

dit  des  déposauts,  11  indi(|u«,  ea  outre,  la  purt 
llKalTérenle  ï  chaque  classe  dans  le  total  des 

les  crédits  ei  (a  moïenae  des  urédils  (lar  livri'l 


-  I.  Dir 


Sl,Wa      ïgO,M3,573  04 


kucr.etau- 

a.â8i.39i      269,IS5,aiS  ïl 

IM  i  800  fr.      Mt.fl'JS      ^8.36a,l(lS  T, 

au.Msa    ai7,84i,ma  s-, 
tfiM  fr.  cl 

Klaibleii  de 
Ubledf- 

1,001  fi"-.'  ^; 

einmpifci 
0  U  rédnc- 
'  ,.  3,858        10,020,601  !K)      2, 

î.  3,173,711  l,l}16,IGe,401  87 

t  aux  résultais  de  LS77,  eus  cliilTres  di 
■-"  wiivanlïs  : 

Il  j  a  eu  une  augnieotatioii  nur 
'm  de  celle  dt:  1,001  l'i 


U7  81 
631  37 
9W  61 


k 


C1iiBaadSd1i«i'e<ade500tr.elau-dessoiis....     ISfi.SSe    > 

Clmeedes  liyrets  de  501  à  aW  fr U,39t    f 

Classa  dee  livrets  de  SOI  a  1.000  fr 13,064    I 

Clii3»s  des  livrelï  de  1,001  fr.  elsu-diuiaiu, 

pïSEiblïs  de  rèduclion 6i,aST   1 

Classe  des  livrels  de  t,0OI  tr.  el  an-deasaB, 

exampiéa  par  la  loi  de  lu  râduclloa.  (Dimi' 


2°  Crédils.  —  Doe  Bugmeulation  s'esl  proilniteM 
urédits  dans  toutes  les  classes  de  la  manière  suivante  ^ 

Créait!.         I 
Classe  des  livreu  de  500' otaD^dessoua.    31,773,992  37 

Classede»lliPe(ad,>501à800Cr 28,1(9,560  00    I 

aassedeBliïrelB  de  801»  1,000 Ir..,.     38,553, ' 

Clssso  des  livrais  tla  1,001  ei  an-deaâus, 

passibles  de  râduciioa C(,118, 

Classe  des  livrais  de  1,001  tr.  ei  au^les- 
sus,  eiemiiléa  par  la  lui  de  la  râduc- 

lion 738,158  91 

L'importance  îles  augmentations  sijjnalées  s'iccn 
mesure  que  le  chiffre  de  la  quotité  des  livteti  i 
plus  considiiable.  La  proporlioa  la  plus  farte  eal  al 
|)ar  la  clause  des  livret*  de  l,U01  Trancs  el  ai  '' 
sibles  de  réduclion.  Un  Tait  semblable  avait  élé  obse 
1876  et  en  1B77.  Toutefois,  en  1S77,  il  s'était  p 
entre  la  troisièniK  classe  (livrels  de  SOI  à  1,000  t\ 
et  la  (juatrième  classe  (livrets  de  1,001  et  au-dessui  fit 
sibles  de  réduction)  un  écart  beaucoup  plus 
qu'entre  les  autres  classes.  En  IB7S,  aa  contra 
proportions  i'élëvent  gciidueliement  et  presque  régufièl 
ment  d'une  classe  â  l'autre.  A  ce  point  de  vue.  les  ri' 
Uts  de  1S7S  peuvent  être  assimilés  &  ceux  de  187G. 

D'un   autre  cdlé.  la  part  proportionnelle  de   ch: 
classe  dans  le  nombre  el  dans  le  crédit  total  des  lii 

présente,  comparativement   i    1S77,   de  difTérencai  1 
nulables  que  pour  deux  clustcs  :  la  classe  des  livrets  di 
âtX)  tnaci  et  au-dei>90iis  a  éprouvé  i  cet  égard  une  dimi' 


p.  iÔÔ)  ei 
I);  la  classe  d«s  livrets  de  1,001  fmtc 
"'es de  réduelion  u,  au  uontriire,  Éiitouvé  une 
j  unt  sar  let  lirreis  (1.23  p.  1(IU)  que  sur 
1.35  p.  100). 

lagmeolaliaii  alTéreate  aux  vrédils  de  cette 
,  c'eat-à-diie  64,1  ISfibl  l'r.  33  c.  [urme  à 
des  deux  cinquièmes  di  l'a ugineii talion 
rédiU,  qui  a  èl<;  de  153,332,247  h.  68  c. 
I  malgré  cet  acctoiesemeat  cansidfrabie,  la 
1  crédit  pour  les  livrets  de  la  classe  de 

■  et  aa-dessus  passibles  de  téduciion  a  subi, 
le  dîmïDution  de  1  fr.  05  t.,  tandis  que  lei 
[ea  autres  classes  de  quolilé  présentent  des 
iDS.  La  plus  Tucte  a  porté  sur  la  rnuyenne  du 
1  classe  des  lïvrels  de  SOI  ^  1,000  francs  ;  elle 
:.  35  c. 

s  de  quotité  élevée  deviennent  donc  i^hiique 
nombreux  ;  ce  sont  eu»;  quJ,  en  1S7S,  uni  tiéni- 

■  pluB  large  mesure  des  augmentmious  curisi- 
laÛïéeB  pendant  cette  année  daoa  \es  upéra- 

!*  d'épargne. 

X  diposanfs  et  maniant 
-  La  division  par  profession 
;s  pendant  l'année  à  de  nouveaux  dépo> 
mt  des  premiers  versements  est  présen- 
tableau  ci-dc^sous  : 


iHflrifla. 


î&,6-  10,!;9,(U  tu  184  S7 

iljn  4,e;i,535  36  3I5  U 

j<),31(  l,971,%7  U  191  Sï 

1Ï3,B37  36,11)7,3:33  33  ^70  16 


3,361  73       191  8 


.'à  IVISSES  i)  EPARGNE 

Voici  les    il  Ile  le  II  ces  j'ie  l'ait  ressortir  la  comparaison 
Je  '.-c*  '-liiffres  .ivcc  -jeux  -le  IS77  : 

AafmaUbon  ProptrtiM 

sor  8  sombre  d« 

i»  iTr«ts.  raa^eoldlM. 

Ouvrtct-s. 11.S68  soit  10.90  p.  109 

Duujosùque 6,009  li.Ol      — 

li:ii^>ig>e* i.Kii  â5.79      — 

HiiiUiicc&oi  Ul^l■lU^ l,9ii  àJ.79     ^ 

iMoû;»»iuub  diverses. à4,373  22.27     — 

DcuocxiUb»  luiDeui'Sviesdeux  s^ies.     11,787  8.04     — 

N.H:itiiéi>  de  ïccuurs  luuiuels lOi  iS.Sl     — 

Tuuii 60.U9  soit  13.74  p.  109 

ciiilfre  ôgai  au  chilTre  douiié  plus  haut  comme  augmeaia- 
liuii  du  nombre  des  livrets  ouverts  peutiaut  l'année  pour 
commîtes  uouveaux. 

Le  moulant  des  premiers  versements  snr  livrets 
nouveaux,  qui  d'après  le  tableau  ci-eoutre  a  élé  (te 
yô/J7\\3til  fr.  Tic.  s  est  accru  de  18,116,842  fr.  06  e. 
soit  IS.'Sii  p.  100,  comparât! vemeut  au  chiffre  de  tSTT. 
La  part  proportionnelle  du  montant  de  ces  premiers 
semeuts,  dans  l'eiisembie  des  versements  faits  aax  cai 
d'épargne.  e>t  de  '^5.62  p.  100,  au  lieu  de  15.15  p.  IQO 
eu  1877,  de  '15.3S  p.  tOO  en  1876  et  de  24.93  p.  100  tm 
1875. 

Les  versements  eOTeciuos  sur  d'anciens  livrets  se  sont 
élevés  à  '>78,075,823  fr.  4ô  o.  formant  74.38  p.  100  du 
total. 

.Vu  point  de  vue  du  nombre  des  versements,  les 
i>OO.JoO  premiers  versements  représentent  seulement 
l^..>;)  p.  100  du  total,  ce  qui  fait  uue  légère  augmentation 
coin pjrjt*.\ émeut  à  1877,  eetie  proportion  était,  en  1^77, 
de  IS.LHJ  p.  100. 

'^,l'J'^535  versemeuîs,  ïOit  Sl.41  p.  100  du  tutal^  ont 
clé  effectués  sur  des  livrets  déjà  ouverts. 

-:.  —  Rapport  (itt  nombre  des  <:tabiis:setnents  et  de  Unn 
opértàtioHS  avec  ia  suj.erjicie  territoriale  oaLa  pu^ttia- 
tiwt.  "  Xombre  des  eiaifiùwrments  par  rapp*'rt  à  la 
suptrfieiit  du  terril  >tr:.  —  La  saperlicie  touie  de  la 


ta  (»ë.  W> 

France Mt  de  53T,50t  kilomèir»  earréi  71  hceUm  (I). 

Les  t^O  Mîiics  il'éporgDe  ou  luccvrialrl,  phu  Ui 
133  pcruptioM  et  bureaux  de  poilr,  foMoanl  ■■  tOUl  de 
1,153  éUblÎMeineDU  cl  burctui  d'épargne  bnclionnani 
tu  31  décembre  \&1S.  tfpriuMtai  ta  majenDe  un  éta- 
tlûâemenl  par  301  kilumi-lrei iBrrcs.  Ka  ls77>on  toinp- 
lût  nn  èUbliiicmcnt  par  312  kiloQiilrci. 

ËD  ne  tenADt  coniplo  que  ilci  caitiM  et  luctunalei,  le 
rapport  ci-Jesius  dèduîl  entre  les  élatilmeiacaU  et  la 
tDperllcic  e»l  de  400  kilomèlress  carré; ,  au  lit«  de  407  en 
1877. 

Celle  riparUlion  de*  ilibliueiiMnU  »  tien  d'une  ma- 
igre Irif  inigile.  Du*  33  d^parluDCDl*,  riggkaunéra- 
tian  def  ttibli**emeol*  permet  d'en  compter  un  par  moi* 
de  301  Ulamètrci  carré*  (mojenne  donnée  ei-deuu»). 
hni  S4  département*,  au  euotrairc,  lea  élabllMemtals 
M)Dt  tellement  diiaémlaéi  qoe  le  aombre  de*  kilomitrei 
r-uré*  poar  an  élabllstement  augmeate  graduellement  et 
Suit  par  alleiadre  (Jant  la  Corte)  4,2^2. 

Voiti,  du  re<le,  eommeot  Ici  départemenla  peuieni 
ttre  elatté*  i  cet  égard  en  maintenant,  pour  rtcililer  la 
ihiffres  eorreipondanti  de  l'anaée  précé- 


f^r  moiDa  de  100  kllomèirei  carréi i  ï 

nr  100  kilamèlres  GJir.a  JLur|u'à  100 13         IS 

a»  -  300 li  II 


Par  plus  de  1,000  kilurutiireacarifd It         i:> 

T,,tul 87         87 


rableau   préienlanl,    p 

nombrt  det  élabliisen 

rn(9  (cuiiiâes  d'epargno. 

da  pDBti.'a),  au  Si  dé- 

.        9U 
.      406 
.       i03 
.      116 
.      134 
.      13S 

.    m 

.      146 
.      )*8 

159 
.      160 
.      164 
.      16B 
.       177 

'.      303 
.      313 
.       311 
.      313 

.      315 

.      334 
358 
368 
.      378 
.      379 
401 
404 
408 

McDithe-et-Uosalle . . . 

Hune  (Haute-) 

„....„....„ 

Dl  tl  HDIIIINI  t(»(Bi« 

nhln  (Hiul-]  [Belfort 
Alp»-llarllimi>i.... 

ViBnii8(HaoiH-)--- 

Sè.resCDeia-) 

Saune  (Haule-) 

Pf  râiiè.'ï  (Biuaea-) . 

IJIu-Bt-VitilDe 

CliuPïiili). 

991        Corrtao I.9BS 

d 98S        Garenno  (Haute-) *.10I 

B-) 993  Pyr«Dées(Haiiles-)....  3,»j 

»-) 1.107        I.tindea 3,ll>.1 

1 1,135        Corsa 4,tM 

«tire  des  élabliisements  par  rapport  à  la  iinpu'n- 
—  Si  l'on  paise  k  ta  jiopulalion,  on  ttouvc  que, 
s  le  ehilTre  légal  de  la  populalio»  conslalé  par  le 
«ment  de  1877  (36,905,778  hahilanls),  le  nombre 
MdIs  auquel,  ea  moyenne,  correspond  un  établisse- 
eoBomplani  les  1,753  caisses, succursales,  pDFceptiona 
eaux  de  poste  en  aclivité  au  31  décembre  1S78,  est 
,0^.  Il  y  avai'i,  en  1877,  un  éiablissemenl  par 
i  habitants.  Cea  élablissenienis,  étant  en  plus  grande 
ité,  se  trouvent  plus  rapprochés  des  habitants  dont 
I  pour  mission  de  desservir  tes  intérêts  au  point  de 
!  l'épargne. 

prenant  seuletnent  les  caisses  et  leurs  succursales 
imeut  dites,  le  nombre  d'habitants  auquel  corres- 
m  élablissement  s'élite  i  n,%d,  soit  430  habitants 
ins  qu'eu  1877. 
lï  les  résultats  afférents  â  chaque  dépailement  : 
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GlIMH 

.      S, 633 

'.    9',m 

.     10,036 

.    to.iio 

.     lO.ÎOS 
.     H, ISO 
.     H,47S 
.     H,49t 
.     JÏ,ÎW 
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I,oir.el-Cl.er 
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Aube 
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MarûD(Hjuk-)... 
Brbtne 

S«ine-liirérieuro .... 

Alpee  (Basses-) 

Vienne  (HaulB-) 

Cli«renlD-lnr*rioar 

Mijenne 

iiéi 


ryrinËOB  (DasseE.) . 
Nord 

Gironde 

Alpes  (Hanlm-).... 

nhÛnB".'.'.','.'.'.','..'.'. 

Eure. ......y. 

VHP 

Lot-ct-Girnana 

Pas-do -Calai  s 

Flnisltre 

StmV(DeDi-)'..,. 

Jura..--.'!! 

SiSnMHBulo-).... 
RUn|IIaul-)[Be1fori 
Boaciie>-du-ttbbDc. 


Sî,71î 
23.378 

SÎ,7I7 
S3,8t9 


Donlogne. 

Halno-eM.oire B1,7K  • 

Hanche S3,9« 

Artèche ftl.Ml, 

IMB-oI-Vilaiso 00,171 

P;rèiiteB-OriODU 
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30,083 
30,378 
30,1SS 
30,6119 
31,833 
31,091 
33,78i 
3i,3(» 
34,477 
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Hetirthe^l-Uoselle. 
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lteniBCH.li»-).... 

8.(1      M^H 

Gironde 

M^H 

10.»           W^M 

18*  ra 

m^M 

.......................... 

^•)rèniS«6(Dassijs-J. 

Plppl 

■ 
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59.36 
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chiffre  re- 

s  dépoeaais 
l  la  mêo» 
1835,  prc- 
la  publîca- 

on  de  la  lui 

Corne 

Oa  comptait  un  dé 
SnrmoiiudaTbsbiUD 

préseniant  en  1878 
avec  U  population, 
proportion  pour  les  a 
mière  année  dorH  les 
tioo  dQ  compte  rend 
doSjninlSÎS. 
Voici  ces  chiffres 
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e  reproduir 
e  rapport  d 
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850. 
851. 
85Î, 
833. 
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8S5. 

8se. 
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■ 

Cfilé  du 
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Sd*p»i 
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eïécul 
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■ 
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La  comparaison  entra  les  41  années  êcoaléea  qui  tes- 
iott  du  relevé  [irécédeni  permet  d'apprécier  l'exlenaion 
prise  par  l'inslilution  des  caisses  d'épargne  et  de  se 
rendre  ccmple  du  nombre  loujours  croissant  de  personnes 
qni,  Burloul  depuis  187G,  viennent  nonllcr  leurs  économies 
i  CCS  utiles  établissements. 

Solde  dû  aux  diposanls  par  rapport  à  la  population. 
—  La  moyenne  par  habitant  des  sommes  déposées  aox 
taiiBCs  d'épargne,  mo;enoe  obtenue  par  le  rapprochement 
du  solde  dû  aux  déposants  au  31  décembre  avec  le  cbilTre 
légal  de  la  population,  a  été  en  1878  de  27  fr.  53  e.  soit 
Eomparativement  i  1877,  une  augmentation  de  4  fr.  15  c. 
(17.76  p.  100). 

Ëlendu  â  chaque  département  en  particulier  (voir  le 
lableau  ci-dessous),  ce  mime  calcul  Tait  ressortir  qu'en 
IB'iS,  dans  37  départements  au  lieu  de  35  en  1877,  la 
nojenne  du  département  est  supérieure  â  la  mojenne 
géaérale  (27  fr.  53  c.}i  et  qu'au  eoDlraire  elle  lui  est  inré- 
rieure  dans  50. 
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864 

.     U36                     H 
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U88                 ^M 
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La  mejenae  par  (ôlc  des  sommes  dépotées  aux  EaUseï 
d'épargne,  qui  allait  en  a'augmenlaoE  jusqu'en  ISC'J,  aviil 
■ubi  une  diminuiion  il  la  auite  des  èvénïmenta  de  1870- 
IS71  ;  c«Ue  moyenne  a  repris  si  marcha  ascendante  dèi 
l'aunée  1373  :  elle  a  dépassé,  en  1878,  de  8  fr.  85  c.,  de 
de  47.40  p.  100,  le  chilTre  de  18G9,  el  de  4  Tr.  15c.,  soit. 
17.75  p.  100,  celui  de  1877,  le  pins  Tort  qui  eût  élé  atlûot 
jusque-là  et  qui  élait  déjà  de  beaacoup  supérieur  à  celui  de 


SOCIÉTÉS   DE    SECOUIIS  MUTUELS. 

OFËnATlOflS   FENfiXnT   L'kméE    B7U. 
(Ëxlrall  <lu  Rapport  au  Présidenl  do  lu  Rèpubliq 


e.) 


I.  Pebsoknel  et  siTUiTios  FiiiAflciÈnE.  —  Il  résalle 
des  rapporta  des  préfets,  pour  l'exercice  1879,  que  kt 
Bociélèi  de  secours  mulueli  étaient  au  nombre  de  6,53S, 
satair  :  4,G15  approuvées  et  1,910  autorisées. 

Le  rapport  tut  les  opérations  de  1878  constatait  l'exU' 
lence  de  6,203  sociélés.  C'est  donc  une  aut;nientatian  da 
232  sociétés  sur  l'année  précédente, 


t  dti  11 


1 1S79. 


3  le  . 


La  IDlal  des  sncjètés  approueéet  au  31  décetubru  I87S 

Élailde i.m 

163  BOCièlés  ont  re^u  l'appi'ubslioo  en  1879 ISt: 

Ensemble M» 

Hais  II  taul  déduire  de  ca  chiffre  les  sociéléa  diiuiutei 
pgur  euuse  de  di^Bcil,  fusionaéd  ou  rerlaochésa  du 

répertoire,  cumme  ayuul  cessé  d'eiisler H 

Talil  au  31  décembre  1879 i.SIS 

Le  tableau  Euivant  ptésente  les  diitartcnienta  eliin^ 


BS  1878. 
e  plus  grand  nombre  des  socict^s  a; 
ïljrï  1879  : 


«s 

; îiB 

M6 

«3 

m 

.....     IM 

lîO 

, )I3 

107 

lOfi 

,re...      99 
91 

Soins- in  fériforB 

Bass«6-Pyri5n4Ba 

Béniull 

PîTénées-OrienuleB... 
Liàre-IoKrîeure 

Ai';"?'?™?"::':::: 

ouiellee,  réparties  dans  62  liêpaTlcmcnls, 
bnlioii  en  ]819  ;  les  [tlu9  nombreuse, 
dans  les  (lé|iarlemenls suivants:  Fiord,  II; 
-dU'RhâDe,  8;  Seine- et -Oise,  S;  Loire,  7; 


Total  au  31  décuiubrc  1879. . . . 

tu  ci  dessous,  nous  indiquons  les  dé  parle- 
le  plus  de  aociétén  nutoriiées  aa  31  décpm- 


CliareiilB.InKrieuro. 

..      31 
..      30 

SuidMoKrianre 

MBlne-ct-UirB 

..      27 

] 

tOeOti 


Lu  109  lociëtcs  qui  oui  oblenu  l'auloriGalion  en  \> 
BOtiL  rèpailîes  diini  37  dfpartenienU.  C'est  noUmneût^ 
ddns  les  EuivaaU  que  les  créations  ont  £tè  signalées  :■ 
Seine,  15;  Girondo,  8;  Saûne-et-Loire,  G.  ' 

Si  l'on  compare  le  nombre  des  scciéics  des  deux  calt-- 
Kories  existant  au  31  décembre  1S71  ï  celui  conElaté  aa  ' 
31  décembre  1S79,  on  remarque  une  nugmeuiBlion  taula. 
de  733  asiocialiuns.  Un  rnouvemenl  (irogrcesir  de  la  mu—, 
tualilé  est  signalé  dans  74  départements;  il  reste  ilBlioa-< 
iiaire  dans  4  el  subit  une  légère  décroissance  daoB  13. 

Dans  les  déparlements  suivauls,  le  nombre  des  se 
a  notablement  augmenlé  jiendanl  celte  période  de  atuË 


-.      SS 

Itoine-el-LulK 

..    as 
..    a: 

PïréuSea-OrieolaleB... 

iDdn-el-Lsire 

..      19 

BLiaseB-pvréaèes.... 

..      17 

Uorbihin 

Les  départements  cuivanU  ont,  au  conLraij 
rédoclioa  sensible  dans  le  nombre  de  leurs  aasociiu 
Jura,  83  ;  Bouches- du-MUae,  G. 

Le  tableau  suivant  réaume  par  année,  depuis  11 
nombre  des  sociétés  approuvées clau(Driséee,ainai 
lolotiti  des  deux  genre*  d'asioeiatioiu. 


6,SSS 


leanconsiaieque  dans  lu  lempa  écoulé  entre  ISGO 
l'accroissetuïnl  àti  socic-lés  approuvées  a  été  île 
i,6I5  ei,  dans  le  même  espace  de  lemps  de  l.SOO 
MUT  les  soeJiUs  auloriséea. 
meni  du  personnel  des  sociétés  des  deux  cati- 
—  Le  persoDDel  se  composait,  au  'il  décembie 
1,012,645  iociéuires,  dont  I43,04Q  bunoraires 
9  pari]  ci  pan  U,  ain»i  réparlU  :  dans  les  soeiétét 
et,  125,538  bonocaires  e(  G06,815  parlicipants, 
,172  hommes  el  101,643  letnniBS.  el  dans  lei 
oloriaée:',  17,508  honopaircB  et  262,784  parlici- 
nl  "aO.im  homm>^s  et  31,995  remmes  :  d'où  il 
lins  les  sociétés  ap|irouv^s  on  trouve  11  meu- 
mres  pour  100  membrei  participaniB,  el,  dans 
U  amoriséet,  7  aeuiemeai. 
répartit  le  personnel  des  sociétés  approuvées 
4,615  asEDciiiiioas  de  ce  genre,  il  en  résulte 
■MM  d'elles  une  coo;enne  de  ?8  memlires  hono- 


u  et  lie  131  associé»  parlieipïDts.  saioir  :  1 
el  2'ï  femmes. 

D»DE  les  sociétés  nnlorisées,  on  Itoutë  ui 
générale  de  9  honoraires  et  de  137  jiartiuipaDts,  i 
120  hommes  et  17  femmes. 

L'eut  ei-de£sous  représeitle  le  mouiemeot  dn  pi 
nel  itt  tocïétëi  îles  deai  ealègories  pendant  les  ft 


IS7S  ei 


879: 


Saciéléi  approuvées. 

4S7B 110,540      i9(,3eO        99,IÎB 

1S79 l'S,S38      5U5, 17â      lU  ,6(3 

ingmeDlii^oti.  i,99S        l3,Sli         Ï,SU 

Sociétéi  auioriaiei. 

4878 fe,541     »î,)»i       30,%t8 

1879 )7,50a      Ï30,7B9       3i,9W 

Auembalstioii.  »67         7,96£i         1,767 

Sociélil  de»  deux  ealègories. 

1878 137,081      7U,1B4      139,367 

1879 143,046      7ÎS,9SI      133,638 

Augmentution.  5,965        21,777  4,Ï71 

Des  ehiOres  qui  précèdent,  il  résnlle  une  augmenH 
lur  l'eElectif  de  1S7S  de  5,%5  membres  honor  ' 
3B,048  membres  purlicipuats,  savoir  :  21,777  bomi 
4,271  femmes,  ae  qui  constitue  une  augmeotalioD  tl 
de  32,013  loeiélaîres. 

Les  BUciéléB  8|>prouvées  présentent  une  augmend 
lolale  de  21,314  soniétajres,  savoir  :  4,9US  h 
1  fi, 3 16  pnrtjcipanu. 

Le»  soelélè*  auloiiafes  ee  sont  également  accrtl 
.    lO.BOS  luoiélaireB.  savoir  :  9GT  membres  lioiiorï^ 

^732  membres  parlicipunis. 
Si  l'on  remonte  à  vingt  années  ei 

el  progressive  de  la  mulDRlil^ 
1  pndDile  par  les  ~ 


^mT 


IS70  et  de  1671,  et  la  itpr'ue  lUfi  ImporiunlL-  de  IS7>, 
?ontiDDée  de  IST3  i  ISI'J,  linni  ijd'îI  rc»ori  du  Uble:iu 
luivant,  dont  te  point  de  àipun  « >l  la  iituMiun  iln  |>erton- 
lel  det  iDciêlès  au  l"j>ntier  \&W  : 


(U,B98  S99,tU)  70,3» 

SS.I3T  U«,183  TS.400 

£8,9»!  455,189  80,886 

73,881  178,8»  8«,30B 

7S,5U  ilW,3TS  B1,S01 

.      8S,SS9  531.7»)  9T.03« 

9fi,ÏS6  S7Ï,S85  109,957 

101,137  818,911  113,971 

.    111,105  U0,103  110,387 

.    I16,7ie  «0,801  113,050 

.    111,311  S81,078  118,711 

111,136  807,305  106,910 

107,917  583,001  101,970 

107,570  588,060  103,1*1 

111,707  601,030  106,111 

115,ii37  «17,718  109,191 

191,110  835,701  111,783 

116.808  <J67,690  118,711 

131,016  693,778  115.519 

137,081  711.184  110.367 

«tu, 016  735,961  133,638    I 


Hembres  participaiu  (feminea) —  l.SUl 

Hais  ei  l'on  tient  compte  des  atténuations  motivées  par 
lea  retranche  menti  opérés  dan«  lis  états  stalisliqucs 
de  1871  après  l'annexion  des  dipartements  de  la  Mo^dli', 
do  Bas-BhiDetdu  Haut-Rhin,  et  «'élevant  à  56,000  boch- 
tairr*  «nviron,  on  conatate  une  augmeDtation  réelle  ii<: 
135         •nembres. 

1  1  iDlianl  laésenle,  par  département  e>  pour 


Ain S,300 

Aisnfl a.aii 

Alger 380 

Allier 387 

Alpes  (Basi^EA-l m 

Alpes  CHBUios.) SSfi 

Alpas-Marilimes....  684 

Ardecha (63 

Ardenoes S, 332 

AriÈfte M9 

Aube 1,377 

Aude 1,370 

ATBjron B57 

Belforl 90 

BuurbeE-dn-Rliône..  1,^3 

CalTBdOB 1,971 

Canial 519 

Charanle l.SfiS 

Charentc-lnriirleure.  I,i47 

CUer îig 

CoDatsntine 33S 

Corrtie 317 

Corse 209 

C*le-d'Or 8SÎ 

C6ie»-du-Nord 7ÎS 

Creuse ItR 

DordoRoc 1.321 

nouba 473 

Drame 1,170 

Bnra 1,336 

Enre-ot-Loir 1,131 

FinîBlËre 1,0U 

Gard 1,330 

Glronne 1,003 

Gers 753 

Gironde 3.97S 

BiirMU 664 

Ille-el-Vîl^e 1,178 


3,710 
3,613 
9,3S4 


6,073 
3,lil) 
S,Elâ 


7,171        39.03 


5,(89        Se,06; 

iTa  1,263 

1,873        10,133  . 


I.m        Bl,308       1,B%        68,333 


i::i                =oc:tTLi 

?  l'E  $£•: 

«il.fi>   SLULl 

L5 

l.iii 

:.:*! 

u 

1  -:': 

\.,:::i,- 

Sîrj 

i!> 

^«^^            _^ 

Vit -lit   HL-Vi-  .... 

îiZrji 

i.râ:- 

s> 

i.:*r 

V  '.•fS'TX  ......* 

7^ 

s.<m: 

65 

Z.ifi^ 

\^\!,lti ............. 

i«3 

l.^i-t 

j 

i^ 

5tfV'3ltOR  /ÎAancière'.  —  La  sitcaticn  financière  àe^ 
ffj':\r\K^  de  sttrtUTS  matoeU  a  donné  des  résultats  pleine 
mest  satisfaisants.  Il  résclte  dn  tableau  c:HJessoas  qce 
lecr  avoir  général,  qui  s'était  abaissé  en  1S70.  a  repris 
depuift  Qoe  marcLe  benrecsement  prog^e^^ÎTe  et  qall 
préeente  aujourd'hui  une  augmentation  considérable  sor 
celui  dï  1^09: 

Aziéff.  Af9T                      ABi€es.                   Aroir 

'Aï  tl  <:tie(=.ire,  pi=é:a:.  |A=  31  déc^cbrt'          ^énl. 

{'  '' 

im. 55.133,551  1875 7l.(Ï6.5âi 

1*C0 32.170,985  1876 75,95î,9« 

1871 K,572,2**  *^'7 80,540,7» 

1«72 57,990.889  1878 85,732,388 

1873....% 62.633,532  1879 90,985,647 

1874 66,493,933 

Sur  cet  aToir  généra],  les  sociétés  approuvées  pos- 
sèdent 68,060,059  fr.  19  c,  savoir  :  an  fonds  de  réserve, 
32,927,924  fr.  77c.,  et  an  fonds  de  retraites, 35,141, 134  fr. 
42  e.  Le  premier  chiffre  présente  une  augmentation  de 
4,086,100  fr.  21  c.  sur  celui  de  1878  et  de  26,947,505  fr. 
72  c.  i^ur  celui  de  1869.  Le  résumé  suivant  donne  le  mon- 
tant du  capital  de  ces  associations  à  la  fin  de  chaque  exer- 
cice depuis  1869  : 

Années.  Foods  Foods  Ensemlle* 

f  An  81  déeemb.)       dlspooibles.  de  retraite. 

4SC9 21,650,626  79  16,839,484  76  38,490,111  S 

1H70 19,955,833  34  18,138,094  33  38,093,929  67 

4H71 20,729,313  11  19,073,856  23  39,803,17136 

1«72 21,552,639  67  20,178,427  91  41,731,0<)7  58 

4S73 2rî,72i,877  05  21,825,892  73  45,547,769  78 

1S74 23,289,658  16  23,694,732  54  48,984,390  70 

1875 26,673,509  39  25,670,008  73  52,343,668  12 

'H76 28,182,213  73  27,767,25146  55,949,463  19 

7 29,853,348  02  30,040,267  44  59,893,615  46 

'8 31,473,066  48  32,509,892  50  63,982,958  98 

^9 32,927,924  77  35,141,134  42  68,069,039  19 


t  ttt  ttoir  général  itt  totiétii  tp^irou* 
,615  ■itociitioni  qui  In  coin|i<'>'«i  in 
P.  il  M  rètulle  un  cipilil  «ociil  nwjirn 
)e>  lit  H. 749  fran«.  el  la  p*rl  alKr«nlv 
■e  p)rli(i|ianl  t'é\tye  k  U7  Tnne 
B9  BOrièlii  l'nl  s 


it,i39  9» 
I7T,DSS  10 
69.071  M 

IS9,R113g 
85.761  5t 

m.ia  13 


il,  au  31  décembre  W%de  !2,9]6.5SS  II. 
IX  2GÏ,784  pirtkipkDls  de*  t,3l0  «un- 
■  qui  le  pouïdiDt,  U\i  resiorlir  un  c(|ii> 
ihii(|ue  Mciéti  de  ll,99Ii  rraDuelune 
El  francs  pour  chaque  auciitaire  (iitli- 

'expoBè  qui  procède  qae  le  capital  de» 

catégories  s  été  nugnienié  ag  31  décem- 


18  approuvée»  ; 

fl,ÎS3,î58  U 

Me.  noD  eoD)- 

1,  des  soeiétéa 
:  m  3t  déwm. 

DD  financière  (avoir  dispon 
relraitï),  par  dépirlemen 
la  approuvées  el  anlorlséc! 

1.                                ■pnmi.'f'.. 

189,384 
ti.81S 

S3.35 
38.0I 


-..t.  ta 


!^^ 

U«.7W 

.•ji 

73.711 

!tî.«« 

M. EH 

I^Hffi^} 

i7.W 

ll$.CFt 

m.tu 

Ï.H7 

UT.IS 

W.S» 

It.13» 

IU.fE 

3i,Ma 

« 

«•.CM 

MB.» 

vt.os 

«.» 

ai.aB 

M.«S 

T.MB 

aas.Mc 

«.»» 

MO.  110 

W.C» 

^HMei{«Ha-) 

Uà.am 

US,  m 

^HMa(M>a 

a.sm 

UJH 

^H>Wn  OncMilr. 

aa.ui 

4B 

ï.îa,«r 

».«=,BS 

^^{tau.} 

a.«i 

i,4« 

MIJM 

ocsn 

m.» 

n.aB 

e.R3 

«.«« 

^^B(^Mt-}. 

«.m 

M.K9 

STC.MS 

^^^^F^ 

7»,na 

^^Eîta»-) 

Kî.» 

W.BS 

M.M 

«.JB 

mijm 

ttMn 

«Ï.M7 

4a.M 

M>.S 

».Bi 

w,m 

ajsi. 

MS.W 

«.ut 

m,v9 

ai.ja 

^^^K^IM-) 

tcaa 

4UJM. 

^k.^ 

STijm 

D.ie 

^^^BBwîte^ 

,  _„r^„o»«i«9  i. 

n,-3iMszs 

is.œjÊta 

^^^^^^WM^ 

«T.nsis 

^Hl 

■M 

Cette  augnientalion  doit  éire  aLiribu£e  aus! 
sociétés  autorisées  qu'aux  eocléléâ  approuvées 
fait  resiiottir  l'exposé  suitaoE  : 


Heoelles  des  sociÈléa  ai 
KecetLee  des  Bociètés  ui 


ne  augmentï^uii  ài 


Elles  se  subdivisent  connue  suit  : 

nif 

Cotisations  des  mambr,  participants.  Romuies. 

T.m.ii 

953,î 

lûlirèladaB  fonda  placés 

i.nts, 

ta, 346, 

Secciits  des  aociétii  aulm-fse 

S- 

lalérèu  dpB  fonds  placéa 

9B(. 

™^ 

-  6,809, 
lB.75i5, 

11  y  a  lisu  de  remarquer  que  h  moyenne  îles  amn 
par  sociétaire,  pour  les  aocîélés  opproui.'^M,  -  '"■ 
33  centimes  en  1875  el  en  18TC,  de  Zl  centimes 


or  1878  2iû 

i  el  1879;  poar  les  Eociélés  auio- 
IST5,  de  7S  centime!!  en  1g76, 
r,  de  72  cenllme»  en  IdTS  d  de 
it  une  différence  de  37  cenlîc 
deux  cïiégortei  pour  celte  d 


>  des  sacièlÉE  approuvées 


ïmbrea  participants, 
I  51  fr.  33  - 


'  de  Palinee  pScïdénfB  de  Slït  ,846  fr.  ffl  6. ,  soit  éSfïH 
59  c.  pour  les  soDîtés  approupfeî  el  194,370  fr,  48  c9 
les  soDÎét^a  avXaxiiées.  I 

Sur  ce  loial  dos  dépenaes.  il  faut  déduire  la  EomM 
1,318,696  fr.  81  c.  représcnUnt  le  toinl  desvera^ 
faits  en  1870  par  les  EOciÉlés  a-g-prmnée%  aux  caiM 
relraiCes,  et  qui  doit  être  reportée  à  l'actiT  des  aOM 
les  dépenses  générales  se  rédairaienl,  par  snilej 
somme  de  15,972,529  fr.  11  c,  qui  ce  subdivisent  ■■ 

Sociéléa  approuvées.  -jÊ 

frais  de  gestion S79JI 

Honoraires  àes  mëdeclns 1,6M,ÎI 

Frais  iitiarinacen  tiques  (hommea) 1.631,9 

-                  (femmes) 3ST,g 

Seeoura  en  argent  aux  maladee  [hommee)....  3,D53,b| 

—  -               —       Cfemmcs) 3^.4 

Frala  TunÉraires ^^-m 

Secours  nui  youtos SOi.M 

—  aoi  orpbKlins ^,4 

Secours  d'inflrmllé  aux  incurables  (hommes). .  IST.fl 

—  —  —       (Femmes). .  ll|Ol 

Itépeasea  oa  paiements  divers l,(H5,fl 

Veraemenis  t.a  fonds  de  relnulea l,31g^ 

Total ll.eujl 

Saciétéa  autorisées.  fl 

Frais  de  gestion ^^^9 

Honoraires  des  médecios S^iH 

Frais  pliaroisceuLtqu es  (hommes) 797,1^ 

—  -       -      (femmea) TlM 

_             _           _          (rcmmes);;"  'lOtlfl 

Frais  funéraires Ï31,fl 

Secours  BUi  TBUve; lG9id 

—  ani  orphelins Si.M 

Secours  d'inSruiiiéani  incurables  (hommes)..  ''^iS 

—             —             —        (femmes)..  G,H 

Pcosionsde  relnileaui  Tïeillards.... ^"'S 

Déponeas  diverses ^'^•9 

AiteciiUonno  foDdsde  retrsitos 43  J 

I                                              Total 5,BH  J 

Total  Béndral i;,39{^ 

tdddoire:  VeraemenUau  fonds  de  retraites.,  ^i^i^fl 

Total  réel  des  ddpensea ^j^^fl 


^TSêedmîdêîreêêttM^ôïcïîHeîîft 

^0Ë?C4?^" 

En  187S,  il  s'élevail  a  3,7-28,331  fp.  08  C, 

soit  donr  one 

auinoenlalion  de  5i,li7à  fr.  50  c.  sur  l'exerc 

ce  préeédent. 

Le  Obleaa  suivant  reproduit  <ic  1871  à 

87B,  et  pour 

les  deai:  genres  d'associations,  les  reeelles  et  ht  dépenses 

iiec  les  exDédeniï  réélises  pour  chaque  exe 

rcicE  : 

ADtisl.                      fl«(im.              DépaoM., 

EiMdsBli 

«7L 8,808,278.88      8,til.6fii.80 

667,3li.0S 

IBS B,73d.Oî).95     ',m,S3ÎM 

a,213,*29.fl3 

■Bî. io.aa.m.m    i.ssi.m.xi 

2,169.375.(0 

lïj(._ 10,(14,377.83      8,069,307.17 

mS..'.'.'. 11,070,093.87      8,Si9,S&(.6B 

3',^',227!58 

(nS H,57î.3ai.80      9,079,633.81 

3,(99,698.99 

«77. la,06S,S6t.59      8,35(1309.38 

3,713.952.33 

«78 13,t5(l.)a3.og      9,761,3M.I)3 

a.694,793.0S 

1S79. 1S,B46.(88.71    10,330,aai.9ï 

3,618,Ï03.79 

Sociélét  aulai-iséet. 

«71 *,B98,000.15    4,187,882.83 

410,117.32 

'Wl. 

.   i,m,m.is  3,89(,i30.3i 

879,983.17 

un. 

.     t,90S,SH.67    (,(36,133.36 

770.37B.31 

Wi. 

.     5,171.963.53    «,286,011.29 

885.951.23 

ma. 

.     S,8î5,6ia.77    (.808,183.89 

1,017,(48.88 

M78. 

.     5,97B.Si7.76    fi'0G6,US.60 

912,799.16 

m. 

.    6,1315,186.32    5,083,611.36 

1.072,573,19 

aa. 

.    6,48f,(77.7(    H,(t7,933.71 

1.033.538.03 

Vo 

.     6, 809,0(7.1»    5,G(3,3D(.19 

(.186.742.85 

ci  pour 

les  années  1877,  187B  et  1870.  dans  les 

'    ilaque  nature  de  dépense  : 

1    fHtodegostioii Sp.dOO    S.OSp.lOO    *.97p.lO0 

13.78 

17.3S                       ' 

Sttonrs  en  argent  auinia- 

bde^: 

Hommes 

36.50        26.37 

^^M 

,, 3               3.03 

■ 

■ 

Pnli  taninlret.., 


\et  fanda  ds  réserYi 
DépenHi  divereea. . . 
VcneniBDt  &  la.  caisse 

retnltea 


Sociétés  auloriaéa.  1 

raiadegestiDii 6  p,  100    5.6i  p.  100    S.80p.ti 

onoruireEdemédecina..    tO.SO       10.21  J0.3fl     ^ 

rdspharaaceniiqiiea...     Ib  15.?4  15-M         J 


Hommes SH.ôO 


Hommea. . 


Pansions  de  relraite 
Tleil larda  impulsée 


IncaisMidi.'^ 

0  91         0.67  0.75 


CofiiolMini.  —  Sociétés  approuvées.  —  On  comptai 
au  31  décembre  1379,  1?B,538  mcmbreE  honoraires, 
leurs  eolisaliouB  monlaienl  a  I,334,5ti7  fr.  23  c,  donlj 
muynnne  esl  de  11  Fr.  11  c.  |>ar  membre  hononis 
en  187i^,  celle  moyenne  était  de  11  fr.  29  c,  sait  ^ 
dlminiitioa  de  \S  centimes.  Dana  la  Seine,  celle  moyen] 
»'élè«o,  en  1879.  à  17  fr,  Gî  c. 

Le  nombre  ilea  membres  parli'cipanis  éiait  i  la  ipda 
date,  lavoir  : 


s  1878.™ 

rs  cotisa  tioDsayanl  alteiol  le  chiDredeS,llT. 151  Tr. 
'.  0.,  la  mcjenne  des  verseneals  esl  de  J3  fr.  37  e.  pjr 
bqncsociéuire;  tu  137S,  elle  était  de  13  Tr.  44  c,  coit 
t  dlminaliun  de  7  centimes  par  socièl*ir«. 
Celle  moyenne  est  de  25  fr.  79  o.  pour  ie  dépar lemenl 

n  moîenoe  s'élève,  en  1679,  i  14  fr.  IR  c. 
ir  les  homnies,  et  descend  i  9  fr.  38  pour  les  Temmes.  * 
is  le  département  de  la  Seine,  elle  est  de  }5  fr.  70  c. 
les  hommei  et  de  14  fr.  SI  c.  p«nr  les  femme*, 
\Boi:iéiét  aaloriséet.  —  258,738  fr.  GO  c.  ont  été  pi;£s 
jr  \tt  l,7âS  membres  honoraim  de  ces  ateocialions,  ee 
■  donne  une  colisatïon  moyenne  de  14  fr.  77  c.  par  iiicoi- 
|b  honoraire. 

elle  était  de  17  fr.  31  c.  :  il  y  a  donc  une 
en  IS79,  de  2  fr.  54  c.  par  membre  booo- 

'e  monte  i  27  fr.  67  c.  pour  le  département  de  la 

!i  membres  participants  de  ces  sociéléa  étaient  au 

imes i30,7B9 

imcs 3l,9i)5 

Tuml 162, 7U 

Lenn  cotI«ationB  ont  fOTimi  nne  somme  de  3,931,739  fr. 
69  c,,  avec  une  moyenne  de  U  fr.  90  c.  par  chaque  socle' 
Uire;  en  1878,  elle  élait  de  ib  h.  75  c,  soit  une  diminn- 
I  lion  lie  95  centimes  par  sociétaire. 

Oaoi  la  Seïae,  la  moyenne  est  de  "20  fr.  48  c. 

Li  cotisation  moyenne  e;t  de  17  fr.  Oi  pour  lea  homme» 
M  de  8  fr.  11  c.  pour  les  femmes.  j 

Dan^ile'léparlementde  la  Seine,  on  obtient  les  moyennes  ^^H 

i<"niu<^t îarr.oic.  ^^H 


Êlat  comparatif,  paar  le^ 
>ées.  des  cotisations  des 
ponts  avec  la  praporl\ 


1S71...    lt.3Sp.lD0    t 
1873...     13. 8i  ) 

IS73.,.    li.og  f 


iSp.IDO    &.33p.lOO    95.61 


JS77. . . 


iM 


14. SI 


8J.43 
80.3^ 


Ot.33 


1S7B...     14.66 

Droitt  d'entrée.  —  Sodilés  approuvées. 
12  c-  ont  èlè  pijÉB,  ii  titre  de  droilï  d'entrée,  pur  lei 
55,670  membres  parlicipsols  qui  ont  été  admis,  en  1879, 
dans  cea  aasocialions;  il  en  rdsulle  que  la  moyenne  dn 
droit  d'entrée  paye  par  chaque  membre  est  de  h  h.  17  o.  < 

Pour  le  déparlcmcnt  de  la  Seine,  ce  droit  t'élive  i 
9  fr.  98  e. 

Soeiélës  autorisées.  -—  Les  33,703  membres  parlid- 
panls  qui  sont  entrés  dan»  ces  associations  en  1S79  ont 
Teriè  une  somme  de  1 15,307  fr.  11  c.  pour  fraii  d'adnili- 
■ion  :  la  moyenne  générale  pour  chaque  membre  est  donc 
de  3  fr.  4^  c;  dans  les  sociétés  parisiennes,  elle  monte  î  ~ 
3  fr.  71  c. 

SubeenIfoTM.  —  Dons  et  legs.  —  Les  sociélis  il»' 
leeours  mutuels  peuvent   r  ' 

départements  et  des  eommu 
■ont  réservées  par  le  décret  du  1i  novembre  I 
«oclètéi  appTQMties  en  conformité  du  déerctrloi  do  SB< 
msra  IS52,  qui,  parmi  les  nombreux  avaniapes  dont  elltu 
jouistent,  ont  capacité  pour  recevoir  tes  lihéralil4ï  entiw 
Tifa  et  lest  amen  ta  ires  avec  l'autorisa  lion  prérecloiatq 
jusqu'à  eoncurrencB  de  5,000  Trancs  et  par  décret  rendKi 
dans  la  forme  des  rëglemenls  d'ailmioisiration  publiqng^ 
[iouil«i  iammgaexcË<lantcechiII!re(Coa3cild'Ëtal.ï.â^~ 


des  subvenlion»  de«ë 
subventions  de  l'ËttM 
novembre  IS53  aoï^ 


du  U  juillet  1S64  ;  cissalion  :  arrSrs  da  8  mai  £i  22  ju 
Jet  1878);  les  scdéloi  reconmiss  comme  «labliBsene 
d'DttlîIé  pabliquD  ont  seules  le  droit  de  recevoir,  a' 
rautorisntion  préalable  de  l'antorilé  snpérieare,  des  dona  | 
et  legs  im mobiliers. 

Cea  libéralités,  non  compris  celiea  qni  ont  été  afTeclées 
■pécialement  anx  caisses  de  relraltes,  suivant  l'arLicle  %  i 
(lu  discret  r^glemeniaire  dn  Ï6  avril  135G,  ee  tout  iïtxée»  \ 
m  1879,  pour  les  sociéléa  approuvées,  h  G31  ,SÎ7  fr.  82  c. 
'     ipjl  le  vingtième  du  total  des  recettes,  el  à  titre  de  dons  | 
I    annuels  |>our  les  Eocîétës  autorisées,  â  4GI,75T  fr,  31  c, 
uût  plus  ilu  qDatorzième  du  montant  des  recettËs. 

Le  lAbicau  suivanl  rappelle,  depuis  1S7I,  te  montant 
isi  sabieulions,  dans  et  legs  allribués  chaque  année  «ux 
Mciétéi  de  secours  mutuels  approuvées  et  autorisées  : 


«71 468,Cai  60  ÏDS.IÏB  13 

VfTi. M7,Û99  75  K7,fl8a  53 

1873...., BW,385  33  361,100  84 

1871 631,194  70  300,«)4  41 

I87S 541,906  48  4«l,e00  14 

1B7G '..  503,793  67  430,694  34 

W77 6B4,S0Î  se  449,400  00 

U78 D3g,W4  m  491,039  91 

1879 631,837  83  «1,757  31 

Dépenses   pour  chaque  sociétaire,  —  Ces  dépenses, 

CMnparées  au  nombre  total  des  membres  partlDipanla  de 

etueune  des  deux  catégories  d'associalions,  présente  les 
duffret  suivanla  i 

Sociéléi  a 


s  53      3St      3  31 


j  9U    21  0 


Poasion»  d'infirmild  el  de  viel 
Frdsde  gesiioa 

Sodéiés  c 

ladciDDÎlès  aux  msladee 

Honoraires  aui  mèdecias 

Pen^Dns  d'infirmilt  ou  de  v'ei 

laasB 

Frais  de  gealioa 

Oépensea  direrses 


MalaAes.  —  Dans  les  sociétés  apyroweées,  le  naml 
des  menbrea  parlicipants  atteints  de  maladies  a  élë,(i| 
l'aaaée  1879,  de  156,875,  dont  127,567  hommes  e  '"  " 
femmes,  ce  qui  donne  une  moyenne  (!e  25.85  par 
ciélaires,  aaïoir  :  25.15  pour  les  hommes  el  28,8.ï  . 
femmee.  Ea  1S78,  celle  moyenne  était  de  25. S6  p.  1 
(hotnmee,  24.9C;  femmes,  30.33).  La  silualii  "^ 

générale  est  donc  sensiblement  la  même  pour  lei  d 
années.  Dans  les  sociétés  parisiennes,  cette  siluationfl 
encore  plus  satisfaisante  ;  elle  n'est  que  de  20.68  p.  Ifl 
savoir:  21.09  p.  100  pour  les  hommes  et  11). 54  paurfl 
femnea. 

Dans  les  socièiûs  aaiorisées,  te  nombre  des  malij 
l'eal  élevé  à  64,690,  dont  55,468  hommes  et  9,228  feiBI 
Il  en  résulte  une  moyenne  de  24.02  par  100  BOciëUU| 
savoir  :  24.03  pour  les  hommes  et  2S.84  pour 
En  1S7S,  cette  moïenne  s'élevait  à  22.87  p.  100  : 
donc  une  aggravation  de  t.75  p.  100.  Dans  li 
parisiennes,  la  moyenne  descend  à  18. 1 1  p.  lUU,  savoir'  > 
'8  92  p.  100  pour  les  hommes,  11.22  p.  100  seulemea 
pour  les  l'etume». 


I 

pa 

^^^^^^H 

f                     mi  18* 

^^^^^^BH^^B 

AoBlM. 

....    m,3i8    Î3,5f8 

870..... 

I7fi,333    30.876           ■ 

....    lIÏ,Mt    *i,3fl3 
:..     i!».890    2a,7î9 
...    I30,TSÏ    36,683 

870.... 

169,115    30.409           T 

871.... 

143,7Î4    17.177 

I4a,5it    i!).U84 

...    m.'m    !5,S36 

87»!;;!. 

IG3,»0    lï.769 

...    ISO.OSi    «,368 

875 

165,987    33,540 

...    1*3,853    31,873 

B76.... 

174,199    31,393 

...     i39.*89    30,7*8 

877..... 

163,913    31,395 

É..     178,375    i3.(»9 

878 

173.018    37,199 

:...   m.m  4s,8(s 

879 

183,035    38, 336 

'  tableau  suivanl  reprodn 

.  depui 

l'année  1871,  le 

bre  des  œaladcB  dans  ctia 

uue  des  Mlégofica  d'asso-               1 

Diu,  aT«c  ia  proporilon  ^our  100  s 

clÉuirea  pariici- 

1  ««br.     ..rr^;;« 

■        ils                      pgLir            Homn 

Eomm» 

E  ia,m      W.50P.100  39.35? 

100  30.9.1  p.  100 

■   U3,DTe          IS.OO 

14.(8 

37,05 

■    «6,757           W.71 

14.00 

38.36 

L  '  I3i,m         Ï5.6I 

35.0* 

18.48 

i      l*5,0M           37,18 

16.63 

Î9.94 

.       151,707           Ï7.« 

37.5S 

17.48 

.      141,014           34.99 

14.34 

35.84 

,      153,819           ÏS.Sa 

30.33 

^    l»,87e           33.85 

i5!3â 

38.83 

fc-                    S0rf<IWJ  nHtorit^w. 

P    Se,t03           18.86  (>.IOi 

BÏS.SSp 

100.  ÎS.SOp.lOO 

r    46,815           33.76 

tî.îfl 

Î3.79 

■     61,838           35.33 

15.58 

ii.X-J 

50,530           33.67 

33  00 

53.515           14.65 

34.88 

S3,98S           13.91 

14.06 

33.44 

l        64,194           H.61 

».41 

13.35 

K    87,498           13.87 

M. 79 

33.ie 

K  H,aW           14.63 

14.03 

18.84 

été  pajè  CD  1S79  aux  membres  de  ces  aswciatioiu 
2,913,7«3  journées  Je  maladie,  savoir  :  2,518,002  a 
honimcs  et  3'Jâ,~ljT  aux  femaics,  d'ail  il  résulte  que  la 
durée  moyenne  de  maladie  pour  chaque  malade  a  été, 
pour  cette  auoëe,  de  18.57  journées.  Pour  les  soïiétéc  . 
parisiennes,  cette  moïenne  s'élève  â  21.32,  savoir  :  21.87 
pour  les  hommes  et  19.38  pour  les  remmes.  En  1878, 1*' 
qioyenne  générale  èlail  de  18. IG.  En  1S7<J,  pour  lei 
hommes,  elle  est  de  10.73,  et  pour  les  Temnies  de  13.50 
seulement.  En  1878,  an  canslalait  les  résultats  euivinta  : 
hommes,  19.51;  femmes,  12.61. 

Si  l'on  compare  le  nombre  total  des  journées  de  mnla- 
dic  à  celui  des  sociétaires  parliciiiiiuls,  on  obtient  d 
durée  moyenne  de  malddic  pour  cliaiiuc  sociétaire  de 
4,80,  soil  4.93  pour  les  liommes  et  3.80  pour  les  femmes. 
Les  résultats  correspondants  de  l'année  précède  nie  étaient 
de  4.69,  dont  4. 87  pour  les  hommes  ei  3.83  pour  lei 
femmes.  La  moyenne  pour  les  sociétés  parisiennes  De 
s'élève  qu'k  4.40. 

SuciÉlés  autoHsies.  —  Il  a  été  payé  en  1879  aux  mem- 
bres de  ces  associationa  1,289,694  journées  de  maladie, 
savoir:  1,188,845  aux  hommes  cl  1U0,849  aux  fetnmei; 
le  nombre  des  malades  étant  de  64.696,  dont  55,468 
hommes  et  S,223  femmes ,  il  en  résulte  une  dtirto 
moyenne  de  journées  de  maladie  payées  ï  cliac|ue  Bocii- 
laire  malade  de  19.93,  savoir  :  21.43  pour  les  hammei 
et  10.92  seulement  pour  les  femmes.  Pour  les  sodéléi 
parisiennes,  celte  moyenne  s'éliveà  21.30,  savoir  :  22.09 
poui'  les  liummea  et  8,37  pour  les  femmes.  En  1878,  lei 
l'ésul  ta  (s  correspondants  étaient  :  moyenne  générale, 21. Sljn 
savuir  :  21.83  pour  Icsiiommea  et  16.80  pour  les  femme*,  i 
Pour  l'année  1879,  il  y  a  donc  eu  une  r^duclion  seusibla 
sur  touies  les  moyennes  générales. 

Le  nombre  total  des  journées  de  maladie,  comparé^- 
ceiui  des  sociétaires  parlicipants,  donne  une  moïenne  i^ 
4.Q0,  savoir:  5.15  pour  les  hommes  et  3.15  pour  iM 
femmes.  La  moyenne,  pour  les  sociétés  parisiennes,  t' 
que  de  3.84.  Les  résultats  de  l'aunée  précédente  élaient 
de  4.85,  savoir  :  4.98  |iour  les  hommes  et  3.94  pour  IM 
femmes. 


Ueimaid»  Jgniglii           UoraiinD  dujOoniiiH     ^^^1 

irti.'ir'm'.iii                   J=m>i.ai.           ^H 

ADD^-t. 

H°!ODfi(                                 Mi^au  ^H 

Soeiéiii  appiaiii-^<e!.                                   ^H 

18?l.... 

30.35      13  43      13.11      S.SS      4.15      5.6S      ^H 

Wî 

iO 

81      13.70      19.51      S. 09      3.89      4 

87              1 

«73 

ïl 

47      14.44      SO  16      B.IS      4.09      4 

03 

ISTl 

ao 

30      14.43      19.33      5.99      7.1Î      4 

93 

1875 

19 

30      13.73      1S.17      5.U      4.11      4 

97 

la 

31      14. Cl      17.69      n.Ot      4-01      4 

87 

an 

53      15.03      18,81      4.77      3.89      * 

G3 

W78..... 

19 

51      lî,64      18,10      (.87      3.83      4 

U79.... 

19 

73      13,50      18.57      4,08      3,89      4 

80 

Socidiéi  auloHsses. 

tat.... 

ai. 66      34.73      ît.B7      6.1B      6.30      G.IS 

1871.... 

ÏS 

07      18.07      îl,fil      B.Si      4,30      5.14 

1873 

13      19.35      Sa.05      5,15      4.&3      5.07 

ISTt.... 

16      18-80      S3.5S      5.77      4.14      5.58 

W75..-. 

SJ 

50      18.67      20.38      5.10      4,39      S.OQ 

IWfi 

93 

11      S0.47      ÎS.OÎ      B.57      4.B9      B.48 

J8ïT.... 

H 

31      17.96      ÎI.77      5.00      4.19      4.90 

1878.,.. 

ïl 

83      16.80      Sl.ïl      4.98      3.S4      4.85 

«79.... 

2t 

43      lO.BÎ      19.93      5,15      3-15      i.90 

Bonora 

rw  des  mëdeoini.—SociéUs  approuvés.— C&i 

Mciïlés  on 

tmployè  en  IS79  une  somme  de  1.(104,739  fr. 

âSc.  pour  p  ver  les  bonoralrea  des  mèilecins;  Je  numbre 

du  mïladi 

»  (Je  ces  aesociaiions  s'élev«nt  à  15G,H75,  il  eu 

1  r^lle  une  moyenne  de  1U.23  |iar  mBladcjCEllemojenne 

en  1879.  Si  l'on  considère  la  moyenne  dans 

let  grands 

ctutres  de  popuUlion,  on  voit  celle  moyenne 

t'uetûUe 

cuusidérablemoDl  dans  cerLaines  villes  et  di- 

-  t-atit  i  27.77,  à  BorJeaui  k  IB  63,  i  Lyon  à  1G.80,  il 

hri»  i  1 1 .88  :  elle  descend  au  conlraire  k  Koucn  à  G.22,           i 

*yileil.l5.  Lenombredejournéea  de  maladie  paj-ées           1 

pirlM  ïQciélés  appronYées  B-élevant  à  5,313,769,  il  en           \ 

^gg^^e 

^^m 

pour  chaque  journée  de  maladie,  de  O.bà;  en  i&7S,l| 
Était  de  O.SE. 

Dans  les  grandee  villes,  on  constate  les  mêmeB  ti 
lions  au-desaus  et  aa-dessoua   de  la  mojenne.  i 
Marseille  elle  a'élève  à  1.2D,  à  Bordeaux  à  1.01,  b  Rd 
i  O.Gl,  à  Lyon  à  0.5G,  à  l'aiis  à  0.^6  ;  elle  desceaiU 
contraire  à  Lille  à  O.IS.  Si  l'on  compare  le  monlant.fl 
honorairea  médicaux  au  nombre  des  membre 
pants,  i)  tésulte  que  la  mo)oiine  de  cea  bonoraï 
par  chaque  aaaocié  particj|)ant  est  de  2.G4.  A  Paris,  e 
moyenne  est  de  2.55. 

SociéUs  autorisées.  —  Ces  eociélés  ont  aOectâ  ei 
la  aumme  de  58à,201  !i.  71  c.  au  service  des  hoDonJ 
des  médecins;  le  nooibre  de  leurs  malades  ajaul  ëtfl 
64,6%,  on  en  déduit  une  moyenne  de  3.04  par  œ   ' 
m  1378,  elle  était  de  9.70,  soit  donc  une  dimin 
0.64  par  malade  sur  l'année  précédente.  Dana  lei 
villes,   on   constate   les    mêmes   augmentations 
mojenne  générale,  comme  dans  les  sociétés  approatld 
Ainsi  à  Marseille  elle  monte  à  21.90,  à  Ljon  l^  16.7^* 
Dordeaux  li  15.tiQ,  à  Paris  à  11.72;  elle  descend  m  ■' 
traire  à  Rouen  à  3.27,  i  Lille  i  2  00.  Ces  honOE 
médicaux,  comparés  aux  1,289,694  journées  de  m 
payées  par  ces  associations,   donnent  une  laojeoM 
0,45  ponr  chaque  journée;  en  1873,  elle  était  de  0 
également.  .Dana  les  villea  déjà  mentionnées,  ui 
lus  résultats  suivants  :  i  Marseille,  1.G2;  à  Rouen,  lill 
à  Bordeaux,  0,65;  à  Pana,  0.55;  à  Lyon,  0.54, 
Lille,  0.13  seulement.  Si  l'on  répariil  les  585,201  li 
représentant  les  honoraires  médicaux  entre  les  2r' 
membres  participants  de  ces  associations,  il  en  r 
que  la  moyenne  des  honoraires  payés  par  chaque  atM 
est  de  2.23.  A  Paris,  celte  moyenne  est  de      '  ~ 

Fraii  pharmaeevtiques.  —  Sociétés  appTowiu.% 

Les  156,375  malades  de  ces  associalions  ont  emplOïè.C 

1379  une  somme  de  2,019,437  fr.  tO  c.  en  médicameA 

n  résulte  une  moyenne  de  12.87  par  malade.  En  181 

elle  était  de  12.51,  ce  qui  conalilue  une  a u^'men talion^ 

r  l'eiereice  précédent. 

Lei  viltea  priciléea  douneuL  pour  mojenne  :  Uut^ 


WWT. Î41 

iS.3Z;  Pirii,  30.70;  Bordeaux,  IS.St;  Ljon,  UM; 
Rouen,  11.Z6.  el  LiJIe,  i.%  ttaltmtttt. 

Sur  ulte  tomme  lotale  ^e  2,0rj,t37  Tr.  10  c,  les 
127.507 niladeshoinmei  ont  ijjficmd  l.C31,0ffî  h.  31  c, 
jIJ«i^lf,3Ua  mnJjdci  fcmmet,  3«7,a31  Ir.  Iff  c.  Il  tu 
'Nulle  que  la  déjienie  pliaruiaciuLiqud  ouiiioDnée  |)ur 
iuqae  homme  malade  est  de  12  Tr.  TJe  ,  tl  par  eliai|u<: 
emme  malade,  Je  13  tr.  21  c,  toil  une  didïteoce  en 
ilm  de  0  fr.  13  c.  |>oiir  cm  ilermères. 

Daaï  lei  tuciél^  (jariiiennea,  on  obticnl  Ir*  rétulliiis 
uivinli  :  Oépcuc  pharmaceutique  par  liUmuie  malaOc, 
7  fr,  D7  c;  pif  remine  miJudc,  28  ff.  8J  e. 

Les  Traii  ptarmaiiiuLiquct ,  eomparts  aux  2,913,7C'J 
«onièu  (le  maladie,  dooneat  une  niaj«iinc  de  0,70  pour 
biqne  journie  de  maladie;  en  I87ti,  elle  i^uit  de  U.b'J. 
es  cbilTrea  suivanU  représeulent  Ja  uiu^Fiiria  diDs  les 
nudetiilleii  d^ji  déiignéea  :  Uarieill«,  l.'iâ;  Itoucn, 
.13;  Paria,  0,97;  Bordeaux,  O.UU;  Lvuu,  1).4S;  Lille, 
.20. 

Si  l'on  Mwpare  les  Trais  pliarmaceuliques  uccatiODUra 
at  chacune  de*  catégoriea  de  malades  au  nombre  de 
sunjoDCDées  de  maladie,  ob  cunaiale  une  djpeiue  phar- 
laceolique  mojenne  de  0  Tr.  Câ  c.  puur  chaque  j  ou  mue 
e  (Daladie  ila  iiummes  et  du  t}  Sv.  'JS  c.  jiuur  chai|ue 
laroée  de  maladie  des  Temmea.  Uana  le  département  de 
I  Seine,  on  obtient  une  mojenne  de  0  fr.  H't  c.  pour  Iv^ 
ommes  et  de  1  Ir.  48  c,  pour  les  Ti-nimei.  Répartis  cniro 
S  606,815  ataoeiés  parlicipaola,  ces  Trais  pharioaccu- 
iques  donnent  une  moyenne  de  3.32  pour  chaque  mcm- 
le,  savoir  :  3.23  pour  lei  hommes  et  3.B1  pour  la 
munes.  A  Paris,  elle  est  de  4  28,  dont  3,79  pour  tes 
omines  et  â.GJ  pour  les  Temmea. 
Sociétéi  autoriiées,  —  Ces  sociétés  ont  emploïo  en 
S79  une  somme  de  S74,937  Tr.  71  c.  en  médicamenls 
onr  leurs  64,696  malades,  ce  qui  donne  une  moyenne 
e  13.52  pour  chaque  malade.  En  IH78,  elle  était  de 
4.41,  soit  donc  une  différence  de  0.02  en  moins  pour 
'année  1879.  A  Paria,  elle  s'élëve  ï  25,77;  à  Uarseitle, 
Ï3.45:  à  Bordeaux,  à  13.93,  et  descend  à  Lyon  à  13.45, 
1  '  '1,90,  et  a  Lille,  i  0.93  seulement.  Sur  wit« 


dépense  totale,  les  hommes  malades  onl  coùlè  en  fl 
csmenU  79T,^H4  rr.  38  c.  et  les  Femmes  Ti.OâS  fr. H 

il  il  résulte  qne  la  dépense  phsrmacenlîque  de  àam 
boinme  mainde  est  de  14  (r.  38  c,  el  pour  <  ' 
miUde  de  8  !r.  il  c.  sealemenl. 

Dans  les  sociétés  parisiennes,  on  obtient  les  moyra 
saivanies  :  Uojenoe  des  hommes,  25  fr.  85  c 
des  femmes,  24  fr.  53  c. 

Les  journées  de  maladies  se  montant  à  !, 289,694 
en  résulte  ea  I8T9  une  moyenne  de  0.G7.  En  1818,  ^ 
était  de  0.63,  suit  une  diminution  de  0.01  pour  l'ai 
1879.  Mêmes  variations  dans  tes  grandes  villes  : 
a  Rouen  de  2.04;  à  Uarseille,  de  1.73;  à  Paris,  iJ 
à  Bordeaux,  de  0.58;  à  Ljod,  de  0.43,  et  â  Lille, '4 
006  seulemeul.  Chaque  joornfe  de  maladie  coûte  m  â 
dicaments  ponr  les  hommes  une  moyenne  de  0  tr.  B" 
et  pour  les  femmes  une  mojeane  de  0  fr.  77  c.  A.  PAtI 
elle  est  de  1  Tr.  17  c.  pour  les  hommes  et  de  2  Tr.  93^ 
pour  les  femmes.  Le  nombre  des  membres  partleipi 
de  ces  aBsocialions  s'élevaat  ï  262,784,  il  en  résulte  <Û 
la  moyenne  des  fournitures  pharmaceutiques  p3<féeaM 
chaque  associé  est  de  3,33,  savoir  :  3,45  pour  lusboiM' 
et  2.42  pour  les  femmes.  Elle  est  tle  4.6~ 
dont  4,89  pour  les  hommes  et  2.7â  pour  lea  femme*. 

Indemnités  aux  malades.  —  Sociéiéi  approuvéstA 
Ces  associations  ont  affecté  en  1879  ur 
3,415,606  fr.  58  c.  en  secoura  pour  leurs  156,875  n 
lades,  ce  qui  constitue  une  Indemnité  moyenne  de  21  1 
77  c.  accordée  i  chaque  malade;  en  1878, 
était  de  21  fr.  89  c.  Dans  les  sociétés  parisiennes,  e 
moyenne  s'élève  h  37  fr.  43  c. 

Sur  ce  chiffre,  les  hommes  prélèvent  une  son 
3,053,522  francs  pour  indemniser  leurs  127,â67ro 
il  en  ressort  une  moyenne  de  23  fr.  93  e.  accc 
chaque  malade;  â  Paris,  elle  s'èléve  i  41  fr.  74  e. 

Les  femmes  n'oni  employé  qu'une  somme  de  'i 

lecourJr  leurs  29,308  malades  ;  il  n'en 

M  moyenne  de  12  fr.  32  c.  allouée  h  chaque  maliitf 

rii,  elle  monte  à  -ti  fr.  f,i  c. 

i  secours,  comparés  aux  (106,815  membres  parlû 
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riuts  de  ce*  tuoculions,  roDl  rMMilir  une  naycnDe 
ènénie  d«  5  fr.  62  c.  fajèe  pat  chiqne  socii'Uire  par- 
lci|janL  PoDF  Ici  wciètèi  de  Pirii,  clic  atleini  le  chiffre 
B  7  tr.  7*  c. 

La  mejcunc  générale  iaeotnhaal  aux  homm«a  «i  de 
Tr.  04  e.  et  celle  incoiobani  aux  Feinnici  de  '.i  tr.  5G  c: 
Paru,  elle  monlc  i  8  fr.  79  c.  pour  le)  hatnnei  el  à 
fr.  El  c.  pour  Ici  rentmei.  Ce  cbitTre  dei  in'lcmnilét, 
Hs|iar£  ta  nombre  di^  jODriiËei  de  maladie.  Hoant  une 
«lenne  génénle  de  !  Ir.  IS  e,  par  jniiroée  de  maladie. 
nu  les  sodflés  pirisïcniUB,  elle  a'^lèye  t  1  fr.  7G  c. 
Uc  m  de  1  fr,  !1  e.  pour  les  hommo  et  de  0  fr.  91  e. 
nr  Icafemmei;  b  Parla,  elle  monte  à  I  fr.  iO  c.  pour 
I  bominc*  et  à  1  fr,  21  c.  puur  le>  femmei. 
Sociétéi  avtoriséei.  —  L?s  64,6!'»  oialaJci  de  res 
■oeiatûtnt  ont  reçu  en  Eccuur»  pendant  l'année  1870 
M  aomine  de  l.S31,05Q  francs,  il  en  n^tulle  que  la 
Vjnnne  générale  de»  indeninilèi  allouées  i  cbaqoe  ms- 
)e  est  de  2S  fr.  30  c.  Dam  ks  Eocî^téi  paricicones,  elle 
SiTS  i  45  fr.  74  c.  Les  hommei  onl  rr(u  une  Minme 

1,7^9,270  francs  pour  leurs  55,4Sa  malade*.  La 
Ijenoe  [lour  chacun  est  de  31  fr.  18  c;  à  Paria,  elle 
t  de  47  fr.  G4  c.  Lee  remmca  ont  reçu  10I,7SG  francs 
Dr teUT  9,228  malades,  avec  une  moyenne  de  1 1  fr.  03  r. 
ui  chaque  malade;  il  Paris,  elle  est  de  18  fr.  25  c.  Si 
0  compare  celle  somme  de  1,831.056  francs  aux 
!,78A  membres  participants  de  ccr  sociélés,  il  en  re- 
lie que  la  part  proporlionnelle  pajfe  par  chaque  aocic- 
re  est  de  6.96.  A  Paris,  elle  moale  i  B.23. 
La  roojenne  payée  par  chaque  soeiélaire  homme  et 

7.49  et  celle  payée  par  chaque  sociélaire  femme  de 
18;  elle  s'élève  A  Paris  à  9.01  pour  len  bammrs  et  des- 
ad  k  2.05  pour  les  femmes.  Le  montant  des  indemnités, 
eaparé  au  nombre  des  journées  de  maladie,  dounc  pour 
lyenne  générale  d'indemnité  par  journée  de  maladie 
12;  dans  les  sociétés  parisiennes,  elle  s'élève  &  2.16. 
le  est  de  1.46  pour  les  hommes  et  de  1.01  f'""'  '^^ 
Bine».  A  Paris,  elle  est  de  2.15  pour  les  ^.o^lraeE  et  ■ 

2.18  pont  les  femmes. 
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EN  1878.  ViJ 

Il  résulte  da  tableau  ci-dessus  que  chaque  mahule 
occasionne  à  m  société  une  dépense  moyenne  de  44  fr.  87  v. 
dans  les  associations  approuvées  ;  la  cotisation  moyenm' 
étant  de  13  fr.  37  c,  c'est  donc  une  charge  de  31  fr.  50  r. 
dont  se  trouvent  grevées  les  finances  de  Tassociation 
pour  chacun  de  ses  malades. 

Dans  les  sociétés  autorisées,  la  dépense  moyenne  de 
chaque  malade  s*é)ève  à  50  fr.  86  c:  sa  cotisa  lion 
moyenne  n'étant  que  de  14  fr.  90  c,  cVst  donc  encore 
on  déficit  de  35  fr.  96  c.  que  doit  couvrir  le  fonds  so- 
cial. 

Il  ressort  aussi  de  cet  exposé  que  la  contribution 
moyenne  de  chaque  sociétaire  participant  dans  les  fiais 
occasionnés  par  les  malades  de  l'association  étant  de 
11  fr.  58  c.  dans  les  sociétés  approuvées,  et  la  cotisation 
moyenne  de  13  fr.  37  c,  il  reste  seulem'ent  une  somme 
je  1  fr.  79  c.  par  membre  participant  affectée  aux  autres 
iépenses  diverses. 

Dans  les  sociétés  autorisées,  cet  excédent  est  de  2  fr. 
)8e. 

Parallèle  entre  les  hommes  et  les  femmes  en  ce  qui  con- 
cerne leurs  cotisations  et  leurs  dépenses  respectives  dati.s 
les  sociétés  approuvées  et  autorisées. 

'    Dépenseï  des  malades* 

Moyenne         Cootrihution 
Désigoalion,  Moyenne  parjourn£e         moyenae 

par  malade.        de  maladie,    par  sociét.  part. 

Hom.       Fem«      Uom.     Fem     Uom.     Fein. 

Sociétés  aprouvées. 

fr.    c.      fr.    c.      fr.  e.      fr.  c.     fr.  e.     fr.  c. 

îonoraires  médicaux.  10  23  10  23  0  55  0  55  2  64  2  c; 
rais  pharmaceutiq..  12  79  13  22  0  65  0  98  3  23  3  81 
DdemDit.de  maladie.    23  93    12  32    1  21    0  91    6  04    3  .m 

Total 46  95    35  77    2  41    2  44  119110  1)1 

Sociétés  parisiennes. 

onoraires  médicaux.    1188    1188    0  56  0  56  2  45  2  4:i 

rais  pharmaceutiq..     17  97    28  83    0  82  148  3  79  5  03 

idemnit.de  maladie.    4i  74    24  63    1  89  1  27  8  79  4  81 

^1 7159    65  3i    3  27   3  3115  03  12  80 

i4. 


!S  (8    3  58    3  !3  13  17    7  ■ 


Soeiétés  parOientin. 

iDnires mUinux.  1171  1171  0  55  0  55   S»  1 

lis  phuraicentiq. .  SS  65  »»  117  ï  91    i  89  17 

BDinil. de maUdie.  W«  18»  8  15  S  IS    901  ! 

TalBl S511  H  50  387  Vm  16  I»  ~ 


EaBcmblG  des  Eocièl.  approuvées.  1(18    9  3S  33  77    H  31 

—  —      Eocièl.  parisiennes.  95  70  14  81  tS  89    50  M 
^      —      fiociéi.  autorisées. .  17  04    8  11  37  5( 

—  —      Eociol.  parisienne»,  aî  01    7  3S  63  K 

Frais   de  gestion.  —  Soctélés  approutéet. 
asBOcialions,  au  nombre  de  ifilâ,  ùal  emplojé  e 
une  somme  de  579,374  Tr.  98  c.  en  frais  de  geBlîaD,d 
partie  entre  Jeun  606,815  membres  partiei[)aDU;r 
rjsalte  une  moieane  générale  de  0  fr.  95  c.  pour  à 
sociétaire  et  de  125  fr.  54  c.  pour  cbaqne  aociélA.  | 
les  société»  de  l'aris,  elle  s'èlèce  i  s'élèie  à 
par  sociiiaire  et  il  1,129  francs  parsocièié. 

Sociétés  auicrisées.  —  Les  202,784  membres  pii< 
pants  des  1,910  associations  de  ce  genre  onl  dépem 
1879  une  somme  de  327,185  fr.  62  c.  en  frais  degt 
il  en  rèsalte  nue  dipense  moyenne  de   I   fr.  24  t 
^  lOCiétaire  et  de  171  (t.  30  c.  par  sauiêlé.  Dans  les  : 
^pariniennes,  elle  est  de  ï  tr.  12  c.  par  u 
""MM  par  Mcmé. 
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Frai*  fantraires.  —  Soeiélis  appTojivées.  —  Ces  as- 
iMiitions  ont  alTËotè  en  1S79  une  Eomme  de  â3-l,3!)3  fr. 
37  c.  aox  fraii  funéraireE  ;  il  en  résulte,  pour  chacun  de 
leurs  606,815  sac)éiair«i  pariieipanti,  une  moyenne  gé- 
nérale lie  0  fr.  87  c.  el  pour  chaque  socièlé  une  moyenne  ' 
ée  116  Trancs.  Pour  les  sociétés  parisiennes,  celte  moyenne  ' 
'  Mt  de  2  fr.  D9  c.  par  eociélaire  el  de  753  francs  par 

NCMlë. 

Comparés  aux  9,5^3  décès,  ces  frais  funéraires  don-    i 
■tut  une  moyenne  (le  55  fr.  90  c.  pour  chaque  sociétaire    | 
parlieipiinl  ilécédè;   dans   les  «ccièlés  parisiennes,   elle 
j'^lïveà  123  fr.  44  c. 

Sùciilit  a-aloritéet.  —  Les  262,784  sociétaires  par- 
ticipants de  ces  asMciatloQs  ont  [iityé  uue  somme  lie 
tSI.dSI  fr.  SI  c,  ce  qui  constiluc  une  moyenne  générale 
4>  0  ft.  SK  e.  par  sociétaire  et  de  121  francs  par  société. 
Dan*  les  sociétés  parisiennes,  elle  s'élève  à   1  fr.  41  c 

ir  ledélaire  et  ï  i\fi  haaw  pax  société. 


^rioaéli 


La  [Dojenne  des  Trais  funéraires  pour  chaqne  aociê- 
laire  participant  décédé  est  de  57  Tr.  Di  c.  et  de  S6  Tranci 
dons  iea  suciétés  parisiennea. 
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Sociéléi  autovisée 

Seeowrs  renout?elables  aux  vitillards.  —  SoexéUi  ap-' 
fTOUvées.  —  Ces  sociétés  mit  employé  en  1 S79  un  cipitil 
(te6!l1,0S0rr.  3S  c,  préleTé  sur  leurs  fonda  de  réserTS, 
en  8,839  lecours  renouvelables  destinés  aux  vieilUrdi; 
la  aio|fenne  de  ces  aubveiilioni  est  de  73  fr.  18  e. 
Dans  les  sociélés  parisiennes,  clla  est  de  194  Tr.  86  e. 

Si  l'on  ajoiae  i  ce  chiETre  <lc G91,Ua0rr.95  e. 

1e  montant  des  arréragea  dr.s  pensions 
viagères  serYies  directement  par  la 
Caisse  des  retraites  pour  la  vieillesse 
(décret   réglementaire   du  '2G  avril 

|g5G}  el  l'élevant  II  la  somme  de 745,S-2U      00 

re  10,700  pensionnaires, 
G  viagère  moyenne  ust  de 
9  Fr.  70  0.,  on  oblienl  une  somme 

, l,436,Bt 


rFpréscnttnl  le  totil  li»  pentiuns  urvies  en  1879  i  Icuri 
mciubrct  âgés  par  les  socitléa  île  tecours  Butneta  ap' 
proaïées. 

Snciétét  aMorUéet.  —  716,659  fr.  57  e.  ont  *lé  af. 
ferlés  par  iet  Mtiétii  aulorittei  â  C,7S4  lecnort  r«nau- 
TFlable<:  la  movenne  de  tt>  icuurs  esl  de  106  fr.  Il)  c. 

Dans  les  sociales  parisienne!,  elle  est  <Ie  144  tr.  73  r. 
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Steotiri  aux  infirmti  ou  incurabiti.  —  Conrorm^- 
Bcst  1  l'utide  iZ  de*  lUtuU  modèlet,  le«  tociélairc» 
Tfpnléi  ÏBCnrable»  on  deiena*  InSmiai  mol  l'âge  Hiù 
peor  être  idmiisiblei  i  la  penaion  de  retraile,  en  exti'cu- 
tion  do  dâcret  réelemenlaire  dn  26  avril  IS5G,  peuvent 
ncftoir  un  eeeoora  déterminé  cbaque  année  par  le  bu- 
reau, selon  les  ressources  de  la  caiise,  cl  prélevé  sur  Je 
fands  de  réserve. 

StuiéUt  approuvéei.  ~  Ces  astociallons  ont  allour 
4ct  seeoars  i  3,591  membres  inllrmes  et  incurables,  alni^i 
i^rtls  :  3,105  hommes  el  48G  Temmes;  comparés  ,-in 
■ombre  total  des  associé*  participants,  il  en  résulte  une 
moyenne  générale  de  prit  de  6  infirmes  sur  1,000  sociù- 
taires  ;  savoir  :  6  cbei  les  bommes  et  4  chu  les  Temmcs. 

Il  leor  a  été  alloué  uae  somme  totale  de  199.546  fr. 
31  c,  ainsi  répartie  :  1BT,464  fr.  S8  c.  aux  hommes  et 
1!,0S1  fr.  43  c.  aux  femmes  ;  il  en  résulte  un  secours 
moyen  de  55  fr.  57  c,  savoir  :  60  fr.  37  c.  aux  hommes 
et  24  fr.  79  c.  aux  femmes.  A  Paris,  il  s'£lève  ï  57  fr. 
77  e.  :  lui  bommes,  à  77  fr.  55  c;  aux  femmes,  i  10  Tr. 


SaeUtis  auioTviées.  —  2,550  membres  inlirnieï  et  iii' 
lurablfiE,  ilODt  2,1S5  hommes,  et  365  r«mmes,  ont  ^tè  le- 
louruB  par  ces  aEsocintions;  il  en  résiiUe  une  proportioa 
générale  depr^  de  10  inrirmes  par  1,000  eociétairei  pir- 
ticipantE,  Bavoir  :  9  hommes  et  II  femmes.  Des  secoun 
^'élevaDt  à  184,474  fr.  07  c.  leor  ont  été  aroordèi  : 
177.553  fr.  41  e.  aux  hommes  el  6,920  Tr.  B6  c.  aux 
femme»  ;  il  en  ressort  donc  un  secours  inojen  général  de 
Tîrr.3ic.  :81  fr.  26  c.  aux  hooimea  et  lefr.  %c.aux 
femmes.  A  Paria,  il  s'élève  i  135  fr.  80  c.  :  171  fr.  80  c. 
■QX  homme;  et  5  fr.  70  c.  aux  femmes. 

Le  tableau  snivanl  représente  le  monlant  des  aecoars 
de  celte  nature  accordés  par  chacun  des  deux  genres 
■  ■  ,  depuis  l'année  1872,  avec  la  quolilé  do 
:9  moïcn  ; 

Sociélés  appraavéet. 
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169,4113 

4R77.... 

tS78.... 
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Steours  aux  revres  et  a»x  orphetint.  —  La  plupart 
iB  Gociétéa  accordent,  lois  du  décès  d'un  memhre  parti- 
it  sQuiétalre,  une  iodemnilé  flxée  par  lu:  slatuti  de 
veuva  et  k  ses  eoranU.  OtU  BllgcatiE 


Variallie  selôi^quéta  veuve  a  des  enfant*  ti 

non,    est  replie   par   le  burenu,  qui  en  rend  compte  à 

l'assemblée  générale. 

Sociéléi  approufées,  —  Cei  auociulioDn  ont  alloué 
DDE  ïoimne  de  i22,UG0  fr.  68  c.  k  3,645  veuves  et  orplie- 
l\M,  savoir  ;  201, UO  fr.  53,c.  à  3,301  veuves,  20.820  fr. 
15  B.  à  bii  urphelins  ;  il  résuite  que  le  «ecoura  moyen 
itloué  à  cbaque  veave  a  elé  de  fjO  fr,  H  c.  et  de  JS  fr. 
ib  c.  i  chaque  orpbelin.  A  Paris,  il  est  du  110  fr.  33  e. 
jMiir  chaque  veuve  et  de  101  l'r.  S3  c,  pour  cbaque  or- 
ptelia. 

Sociétés  aiitoritées.  —  Une  Bomme  de  293,<J33  fr.  62  c. 
i  fié  aUedée  à  secoarir  les  2,lâS  veuves  et  ôrphulinn  de 
.69,412rr.bDc.allouésà  1,713 
.24,220  fr.  82  c.  à  442  orpbelins;  lu  secours 
mojea  a  élè  peur  eliaqoe  veuve,  de  IST  fr.  27  c,  et  de 
h\  fr.  79  e.  pour  chaque  urphelin.  A.  Paris,  il  eat  de  2U7 
ffancsà  la  veuve  de  96  fr.  18  c,  à  l'orphelin. 

Le  tableau  cî-dessouB  fait  ressortir  les  secours  alloués 
depaÎB  1872  aux  veuves  et  aux  orpliclini  d^ns  chacun  des 

IX  genres  d'as 


II  des  dépenses  dans  les  so- 

I  approuréet  et  autorisées  et  le  nombre  de  leurs 

teiit  portiïtpanW.  —  Sociétés  approuvées.  —  Ces 

'    '  t  emplojé  une  somme  de   10,330,224  fr. 

Bft  «n  dé[ienses  diverses,  réparlios  entre  leurs  60IJ,Sl^ 


'  siKiâîA  et  secSDBi  f 

membres  partiel  punis.  Il  en  résulte  qae  chaque  R 
a  oc.casiannÉ  une  dépense  moyenne  de  lî  fr.  02 
iDO^fenne  de  l'apport  (provenant  des  colisatiuns  T 
bre)  honoraires  et  des  membres  participants,  : 
des  dona  et  longs)  ajant  été  de  21  St.  33  c.,  il  e 
un  excédent  mojen  de  4  fr.  31  c.  qui  concourt 
loppenoent  de  lu  prospérité  de  l' association. 

Sociétés  autOTiîéis.  —  Si  l'on  répartit  la  s( 
5,642,304  fr.  19  c,  montant  des  dépenses,  i 
2G!,7S4  membres  participants  de  ces  sociétés,  s 
une  moyenne  générale  du  dépense,  pour  chaque 
de  21  fr.  47  c.  L'apport  moïen  opéré  par  les 
bonoraires  et  les  membres  parlicipaets  ayant  été  de' 
91  c,  il  en  résulte  un  excédent  de  4  fr.  44  c. 

Déees.  —  Les  sociétés  approuvées  ont  perdi 
9,â!23  membres  participants,  d'oii  il  résulte  on 
de  1,57  p.  100;  elle  était,  en  187S,  de  1.49  p.  100. 

Les  sociétés  autorisées  ont  eu  4,0S7  déci^s,  c'est-à-dire 
une  moyenne  de  1.54  p.  100;  en  lii7S,  elle  était  de  1.60 
p.  lOO. 

Décès  ds  1871  d  1880. 


1878.... 

7,31i 

,m 

1.48 

1.61 

1873.... 

7,ÎS0 

,060 

1.49 

187*.... 

1875.... 

s'.see 

1.57 

1^83 

1876.... 

8,556 

,!« 

1.53 

l.SI 

1877.... 

8,711 
S,8i8 

,918 
,03fi 

l,Ôâ 
1.49 

1.63 
1,01) 

1879!!!! 

s.Baa 

,067 

1.54 

Moyenne 

Saciètainsd 

é,  de  plu 

der,Bans. 

p».^r 

m  »cldi. 

H, 

SoilW, 

Susiilj. 

S=. 

.1..         au 

îûT 

1871.. 

m  », 

m 

■m 

*87î 

'.          S9,H6 

nîm 

U 

il  tSW. 
U.W9      iip.ion  («p. 

n.tX         33.100         IS  16 

n.StS         33. IM         IS  17 

m.»»      3£.Tii       iG  n 

8S,iia      ie,W3       la  i« 

«S,TTS         17,869         (S  IS 

9S,U9         39,183         IS  IS 

f^dituraneti  tollttiiwi  tu  eai<U  ditii.  —  58  eoninU 
!*  eollcetivei  «a  ui  de  décéi  onl  élé  eoaxnc' 
h  prêt  la  Cûisc  ilci  itpùU  et  cantlfiaiUoni,  ïd  txécu- 
'  le  II  lui  du  11  juillel  1S&8,  par  dei  KciiUt  de 
1  mnttieli  approuTiti.  La  plua  torle  prMtalioii  «n 
t,  (oil  g,S61  Tr.  Gl  cpour  olitenir,  à  cliic|ue  dtcèi 
iu  parmi  lei  membrci  pailicipanli,  une  tomme  de 
D  friBC),  Ml  vrnie  par  la  lociélè  de  Sainl-Fnntol»- 
',  paroiBic  de  Sa  ml- La  u  rem.  i  l'arci.  La  MUiiiie 
e  la  plus  tleiêe,  montant  i  1,000  tnaa,  concerne 
^weiélé  des  eniployéa  «I  ouvrieri  de  la  maisua  Lccliire, 

.  os  le*  ap^ratianB  de  \a  catsie  d'Buurjnces  en  cai  de 

bi  en  1S19,  le*  aiiuranees  colIccliTei  dei  laci^tti  de 

DIS  mutuel I  llgurent  pour  ud  capital  de  !>1,36S  Tr. 

. ,  correspondant  i  un  uambre  de  1!,S34  axurii. 

Je  différence  avec  le   total  rî-deuus  pruvleot  de  eu 

■a,  dans  le  présent  relevé,  on  a  ujmprii  Ici  venemenla 

JBiplèDienlarrea  efTeotuéi  en   1380  puur  di's  aisurancea 

jMlractéea  en   1879,  «uit  503  h.  57  t,  puur  11  parties, 

i  qu'au  contraire  onn'ja  pai  fait  ngurer  les  versements 

inplénientalrei  faits  en  1879  pour  des  aasurances  cdd- 

tetées  en  I87S  et  qui  se  lont  êlevÉs  i  1,718  fr.  SI  o. 

ir  134partia. 

~iliiHr(U»  dH  cuiurancM  coUeclicrt  m  cai  de  décéi  ctm- 
ractétt  par  Iti  locUtia  de  ucaurë  multuU  approuviii. 


1 


s;  109 

8,4fi8 

e,iw 

1878 

..      SI    lO.SÏO 

'.:::::::;:  » 

Totaui... 

■  ■  4ii  s;,w& 

roii  5  HBUMiicet  de  moins  de  100  fr.  193  de  IM 

7deiaO  fr-,  S8  de  ISO  fr,,  4  de  175  fr.,  78  (le  21 
8  de  250  fr.,  2  de  ïli  fr-,  57  de  300  fr.,  1  d 
13  lie  400  fr.  Il  de  500  fr.,  3  de  800  à  900  fr., 
1,000  (r. 

Convalescents  d«  sodilés  de  setouTs  mutuels  ( 
prouvées  du  dtpartemenl  it  la  Seine  admis  dancl 
asiles  de  Yincennes  tt  du  Vésinel.  —  1°  Asile  de  i 
eenne«  {hommes).  —  En  1879,  31  sociétés  de  la 
ont  envoïè  92  de  leurs  convalescents  à  l'asile  naliou 
Viacennee  (Ij.  Sur  ce  nombre,  87  appartienoeal  | 
uciétÉa  de  Paris  el  5  â  celles  de  la  banlieae 

2°  Asile  du  Vésinet  Çfemmes).  —  Le  nombre  des  d 
TalescenLea  provenant  des  sociétés  de  seca 
reste  toujoars  h  peu  prÈa  le  mËme  (1).  32  femmea  i^ 
entrées  k  l'asile  en  1879,  provenant  de  12  sociétés;  (' 
ont  donné  3(i4  journées  de  séjour,  qui  ont  produUa 
recette  de  273  francs. 

En  réiumé,  43  sociétés  de  la  Seine  ont  f: 
111  convalescents,  en  1879,  dans  les  deux  asiles. 


ICécapUulation  géaé 


'cembre  187S  e!  18Î9. 


Nomttre  dos  nembrcs  lionortine  au 

aidéoembre 

Hambro  des  membnH  pnnlclpauls 

(hempiui) r 

(remmes) 

Keeettea  des  aociétés IS.iGC.IJS    11,91 

Dépeaus  des  sociétés 9,761,333    19.33^ 

I  tuait  de  réserve  un 

31,473,066    : 


wlm.  iis 

Itaou»  ita  lasdn  de  ratnilca  m 

31  décrmbn ai.EW.K»    3B>ltl,n4 

Ba31ddHBli» 03,38Ï,9M    «,069,OKI 


Nombre  de uciiUa  au  ïl  di^ombrr.  I.HI'J  l,<IIU 


{koiBIBe») «0,8*3  tM,;«9 

(ftiDiBCS) Xt.aiî  31,9V3 

bceues  de«  Miciéléi â. Ml. 471  (,809, IH7 

WiHRues  de*  Hiei«Ii!> S.417.UU  E,S43,3U4 

lictdint  dœ  recel,  uir  lu  dépeniu  I.U33,S3H  1,IW.743 
Iwlut  dea   fonds  de    rétane    bd 

Hdécembre ïl,749,430  a,9l6,S« 


loobre  des  aoàilis  appruavùcs  et 
ïDMriMcatB  Sldieeœbni t,tl)3  e,SiS 

[ombre  des  membres  det  tooL^Cihi 
avpntaTéeeeiiiiuiriiÉËi,  bu31  dé- 
cembre   077,7M      l.m.Cii 

.ïuirioisl  dcB  sociâLètapprouiieitei 
iDlDrisi^eB  au  31  décembre 85,731,388    M,989,6t7 

11.  —  Fonds  de  ietuitis. 

Fondt  de  rOraiUt,  m>  31  iUc«m(n  1S79,  d«f  locUtis 
^teetmrs  muiMli  approHvin.  —  Le  Rtpparl  àt  18Ttf 
iHuUUit  que  2,697  lOciéUi  tpprouTiei  pMiédaieot  un 
Mdt  de  retratUi  Ulal  de  32,509,892  fr.  U  c,  ce  >|uj 
«bit  ï  12,054  tr.  10  c.  la  mQjciuig  gèaifale  dn  ronds 
c  retriiUei  de  cbaqne  Mciéti. 

il  31  décembre  1879,  le  nombre  de  ces  tuocUilons 
'M  «leTé  i  2,749,  itcc  db  fond*  de  retmileï  loial  de 
S,U1,134  fr.  42  c.  etnne  majeuDogéninlede  12,783  h. 
4  e.;  sDil  dauc  52  ciiuea  en  plui  qu'en  1878,  avec  une 
gpoeDlatiuD  de  2,631,241  fr.  92  e.  lur  le  fonds  de  re- 
raitei  Gt  de  729  fr.  14  c.  sur  la  mojenne  gjnérale. 
Si  l'on  compare  te  chiffre  de  2,149  aux  4,615  aaaocia- 
lou  appronviet,  exiatvit  an  31  décembre  1879,  il  en 


s  d8  ncouu  wiifntu 

résulte  que  59  p.  1(10  de  ces  nssocialious  poBBèdenlfl 
fonds  de  retrallee. 

Le  labteau  ci-iiessous  fait  ressortir  la  prnspéritË  0 
nombre  tDDJours  rroissunt  des  sociillés  possédant  j| 
fonds  de  retraites  : 


1867, 


1,037  I,i81.089tl0 

i,!te5  i,36g,7(»  00 

1,383  3,(81,368  00 

1,538  1,116,780(2 

1,677  n,126.5M  71 

1,779  6,168,i88  71 

1,867  7,Î9Î,Ï01  77 

1.961  8.386,380  OS 

3,«1  9,677,(15  34 

S,Î51  10,MO,t75  73 

1,4(3  11,951,669  li 


18G8.  l.SIW  13,1S9,« 

1869.  S,593  16,» 

1B70.  1,611  18,i: 

1871.  3,633  19,073,89 

1871.  1,575  10,1—  '~ 

1S73.  3,5SÎ  U,S 

1S7(.  1,603  Ï3,69(,7»l 

1875.  l.eîS  S5,67r  — ■" 

1S76.  1,691  17,767,9519 

1877.  1,667  SO.OW.Miva 

1878.  9,697  3i,5a9,mV 
IS79.  1,7(9  35,Ul,lUa 


Le  solde  erèditeur  au  31  déceoibre  1879,  c 
celui  du  31  décembre  1S7S,  présente  une  augmenlaBj 
de  783,500  fr.  92  c. 

Le  capital  affecté  i  h  concession  des  rentes  vi 
et  devant  faire  retour  à  la  caisse  des  relrailes  de  à 
société,  en  exécution  de  l'article  4  du  décret  réglu 
taire  du  26  avril  1856,  après  le  décès  des  lituloirei,  i 
également  accm  dans  une  notable  proporlioi 
l'exercice   1879j  au  31   décembre   1S73,  il   s'élévaif 
13,313,663  francs,  et  au  31  décembre  t87S),  il  atleignilf 
le  cbiflre  de  15,160,404  francs;  soit  donc  u: 
tionde  1,g'i7,741  francs. 

L'élat  ci-dessous  reproduit  le  mouvement  du  capital  dul 
caisses  de  retraites  depuis  1856  : 


4,(131,481 
5,(1)5, 6Ï5 
5,983,135 
7,050,  «9 
8,(06,304 
9.K7.SM 
10,111,485 
11,374,161 
11,460,584 
13,571,749 
14,376,191 
14,878,873 
14,455,471 
ï5,tïfl,80S 
15,797.191 
16,310,060 
17,328,772 
18.110,146 
19,197,229 
19,980,730 

e  nombre  des 
embre  I819,  i 
plus  1,312. 
te  des  ptniion 
il  auil  : 

Ks.m 

179,976 

829,018 

3,761,903 

tm. .- 

6.699,086 

10,138,479 

•■éleïaiU9,388;Bn31d6 
te  chilTre  de  10,700,  soit  en 
L'ace  toi  saemenl  du  nom 
1869  se  décompote  aiasi  qu 

PBDiispiiir 

peneionDaires 
avait  alleiat 

UQires  depui» 

W* 5.577 

■ 

' 

i*  pennnnel  dei  penaionnairee  est  donc,  au  31  dé-   ■ 
Ecnlire  1879.  plun  du  quadruple  de  celui  de  18^9. 


169,713 

189,267 
158,119 


Soit  pour  1879  nne  augmenta  lion  de  Q4^^1  francs. 

Si  l'on  ajoute  II  ces  peDsiont  viagères  servies  par  b 
Caisse  des  retraites  de  la  vieillesse  celles  concédées  di- 
rectement snr  tes  fonds  libres  des  sociétés  Approuvées, 
on  obtient  les  sommes  suîiiutes,  représealant  la  tolalilt 
des  pensions  annuelles  accordées  à  leurs  membres  âg£i 
pat  les  sociétés  de  secours  mutuels  approuvées  : 


...        338.319  00 

65  75 

453,313  71 

G7ES 

...        309,60100 

65  59 

t95,S96  51 

71  » 

...        37î,lg8  00 

66  75 

535,915  îi 

79  ÏT 

...        tt7,3MO0 

67  S9 

530,905  lî 

81» 

...        504,091  OO 

67  73 

Sai.78î  33 

83  9» 

B75.53*  00 

...        G5I.505  00 

69  40 

637.Î90  10 

75  83 

...        7M,8Î6  00 

69  70 

691,080  95 

7SIS 

Laialenr  moifenne  des  pensions  de  retraite  conciliées 
chaque  années  a  été  : 

EDI871.  de...      73fr,00c.  Eo  (876,  àe.A      67  rr.86c. 


If  penslont,  rnnnsnt  ui 


laloraUc.  13a,33ii»l 
68(1 


la  certain  nombre  de  sociétés,  prenant  en  coasiiéra- 
I  la  utnalion  saiisraisanle  ilo  leur  Tonila  de  rerrailee, 
accotdÉ  des  suppléments  do  pensions.  C'eU  ainsi  que 
:  tilnanoDTeaulc,  représenlani  nn  revenu  supplémen- 
il  de  5,357  francs,  ont  été  déllTTéi  en  1879,  ei- 

t  snppl^menla  de 300 


}eami,  la  totalité  des  revenus  affccifî  à  la  liqnidn- 
s  pensions  accorJiies  en  1870  s'élève  à  143,693^ 

.„  » .„..„.„. a  pour  chaque  année,  à 

Ul,  ia  nnmbtc  de»  peniipiis  cou         ~^ 


s  DE  GECOD»  WmiUA 

i|UDlil£  mojenne  des  pcnsioas  et  le  montani  des  r 


1S7I 33e  75  OO  86,751    I 

1873 I,Î89  67  89  87,5iS  ^ 

1873 1,307  64  85  79,Î7B   ' 

1871 1.385  71  U  9l.7fil 

187S 1,539  70  i7  108,158 

1876 l,tTi  67  86  100,030 

1877 I,5il  71  SS  110,670 

1878 1,7«  75  88  13S,3i8 

1879 î,033  68  41  138,336 

Bitit  des  pentioanaires.  —  SGO  peneioas  d'un  revenu 
de  60,537  francs  oa(  èié  rajée»  du  grand-livre  de  la  dette 
publique  par  suite  du  décès  d'un  nombre  égal  de  pen- 
tianaaireg.  En  exécution  de  l'article  4,  g  3,  du  décret 
réglementaire  du  26  avril  1856.  par  cuite  une  aouime  de  i 
1,243,724  francs  a  été  réiDlégrée,  par  la  Caisse  des 
dépôts  et  consignations,  dans  les  caisses  de  retraite! 
des  sociétés  qui  avaient  volé  ces  pensions. 

L'état  ci-dessous  établit  pour  chaque  année,  depuU 
1869.  le  nombre  des  pensionnaires  décédés,  la  proportion 
des  décès  pour  100  pensionnaires  et  le  montant  des  Tundt 
réintégrés  lux  caisses  des  retraites  : 


î,30î 

3.633 
3.957 
3.937 


aip.lOO      190,463 

311 

193,913 

33 

338.811 

133,381 

fil) 

ON 

BT6,3U 

fin 

710,33B 

1X1 

916,981 

■M. 

911,377 

l,043,m 

Le  liUeau  luivul  indique  l'Ago  des  £71  pensiuonairw,  , 


décédèi  dint  le»  scies  morluairei  . 

Caiuc  des  dépfi»  et  ion  signalions  du   \"  octobre  1879 
oa  I"(jfifl6re  1880  ;  la  moïenae  J'âge  de  et 
Uirciéiaii  de  1%  ans  6  mois. 


Drms  el  legs.  —  Aui  terme»  de  l'article  910  du  Code 
tiïii,  ile  l'article  8  du  décret  organique  du  36  mars  11  , 
it  l'article  2  du  dicret  réglemenlaire  du  26  avril  1856, 
dcratiâduConteild'ÉlaLdu  12  juillet  1864  et  dei:  arréU 
iIcliCouc  de  cassation  des  8  [Daiel32  juillet  1878.  les 
NMâftéa  de  secours  mulurla  approuvées  peuvent  être  au- 
tsriiies  parle  préreljuaqu'àcDDDurreace  de 5,000  francs, 
tt  par  décret  du  Président  de  la  RSpablique  délibéré  en 
Cviueïl  d'Elat  pour  les  sommes  excêdanl  ce  chilTre,  â 
tCKpIer  les  dons  et  legs  destinés  i  conttiluer  ou  i  ac- 
^  tnllre  le  capital  des  caissea  de  retraite. 

dminïstraliun  supérieure  a  la  faculté,  en 

a  de  l'article  4  de  l'ordonnance  da  2  avril  1817  et 

b  de  la  aection  de  l'ialérieur  du  Conseil  d'Etat  det 

ri  18T7,  13  novembre  1878  et  24  décembre  1879,  da 

•.,  lorsque  te  donataire  ou  testateur  n'a  fait 

iDlatioQ,  le  placemeal  dea  fonds  provenant  H 

i  il  la  Caisse  des  retraite»,  si  l'inlérjt  de 


S63  SOCIÉTÉS  BE  SKOUBS  BCTDGLS 

L'élat  ci-desM)us  reproduit  dïpnis   1856   le  s 
annuel  dei  dans  et  legs  affectés  au  fonds  de  relraite  ;  I 


30000 

5, «7  00 

18S9 7,050  (M 


tBe7.. 


Gt,36 


f8î9. . . 


46,S 


Tenementg  des  sociétés  approuvées  à  la  a 
retraites  pendant  l'année  1879.  —  Les  verseoienli  oJ( 
rés  en  1879  ont  atteint  le  cbJlTre  de  1,?G0,793  Tr.  lOS 
supérieur  de  64,718  fr.  62  c.  â  celui  de  1S78 

Ces  versements  ont  été  effectaès  par  1,0! 
en  ISTS,  1,044  avaient  afTeclé  une  portion  deleunfnj 
disponibles  à  l'accroissement  de  leurs  fonda  de  retrait^ 
c'est  une  Bugmenlation  de  51  vcrEcments,  et  égalen 
uoe  augmenlalion  seDsible  dans  l'iniporlanee  des  t 


9WÏ6 

B9 

î,776  5S 

387  50 

(04 

3.(91  31 

111 

3,031  S) 

a,773  ÎS 

3.147  00 

t,IM67 

m 

9.%9  00 

i,lM  Î7 

137 

3,057  83 

^SIJ'oo  eampare  le  nombre  des  aoBiélfa  «yanl  bITmI 


Eï  1818.  !63 

en  1B79  ilei  «trumenU  à  ltur«  cuiiei  >le  relriilci  lu 
Dombre  tobi  dei  cociëtéi  pouètlant  un  romli  i»  ttUtiu, 
00  tonittle  que  ui  aisocialions  onl  ellMlui  <1m  dépoli 
dan*  la  proportion  de  40  p.  100. 

PuOT  le  départe iDfnt  de  la  Seine,  elle  cU  de  73  p.  100. 

Stibrentiûiu  aeeordéet  m  1S7Q  aux  lociéti-t  i>p)>roit- 
rist  gui  ont  fait  det  renemtnli  à  leuTi  taiitti  de  re- 
liaitct  arant  le  31  déccmhra  18*8.  —  Conformi'mvnt 
«m  prtscripliotii  des  décreli  dei  ?8  noTembro  I8ô3  et 
ÏGairtI  ISâG,  d«i  lubicnliont  proportionnelle,  l'élevant 
m  eliilTre  de  475,510  franci,  onl  Ht  tWovttt  en  iS7!l 
iiu  tocijtés  de  leconri  mulueli  apptouvéti  <|nj  avaient 
iffectuc  aianl  le  31  décembre  ltj7it  dts  venemenli  à 
teon  caisses  de  pensiani  liagèr»  de  rclcailri.  L'élal  ti- 
aprè»  rappelle,  par  ehni|ne  année,  lei  lubveulîani  aceor' 
Ûh  par  le  GoDTernemeiil  depuU  185G  : 

18» (St.isi        1868 37(,(6l 

JB7..... Sm.ODO        (869 396,Î8Î 

«W.OOO     "1870 STO.SCJ 


319,638 


{  3(3,101 


1861 ÎS9,3;i  1873 1SB,S«9 

IKS Î70,B05  187i 300,011! 

1S$3 39t,706  187B 3«,0) 

186t 3S5,g»  1876 368,t»!U 

««5 U0,15l  1877 tOK,i03 

lSt6 ■  1878. 433,907 

I8«T. 38(,43S  1879 (73,5(0 

En  réiDoié,  il  a  été  verié,  depuli  leur  origine,  aux 
ctiaiei  de  lelraitei  du  aoclétéi  de  lecoun  muiuels  a|i- 
proaTéct,  les  lommei  suiientei  : 

SnbTenliona  allouées  par  l'Eut,  en  raiion  de 

ces  versements 8,ï60,83rt  00 

DonalioDS  el  legs  affect,  an  fondii  de  rolrailaB  Ï33,3îli  7'J 

''-llK  ett  la  Bource,  avec  les  ialéréis  eapilallsés  des 
1  -ai  venéei,  de  la  compoiilion  de»  Tondi  de  re- 


m 


«  m  tS78. 


Lors  de  la  di«solulion  d'une  socièlè  approuvée  poBi 
une  caisse  de  reirailes,  il  est  procédé  à  la  liquidati 
ion  fonds  de  retraites.  Le  montant  des 
louées  par  l'Ëtal  fait  d'abord  retour  ï  la  dolaliou,  i 
le  reliquat,  il  est  en«nile  prélevé,  quand  il  y  a  in 
lanee  du  fonda  de  réserve,  la  somme  nécessaire  p< 
remboursement  des  cotisations  aux   sociélatres  ex 
lors  de  la  diesoluiion  ;  le  reste  est  employé  'j  la 
tion  de  pensions  viagères  au  prolil  des  sociélairt 
trouvent  dans  les  conditions  réglementaires,  on,  . 
faut  de  candidats,  réparti  entre  une  ou  pluEteurs  se 
approuvées  de  la  commune  ou  du  département  posaid 
déjà   un   fonds   de  retraites.   (Article   3  du   décret  1 
26  avril  \8X.) 

Pendant  l'année  1S79  il  a  été  ainsi  prélevé,  â  la  ii 
delà  dissolution  de  plusieurs  sociétés  approuvées, 
somme  de  27,aSG  [r.  ââ  e.  rormani  la  totalité  de  1 
fonda  de  retraites  pour  être  répartie  d'après  les  condi- 
tions ei-dessus  énoncées. 

Sans  ces  remboursements  divi^rs,  qui  se  prêsenleni 
chaque  année,  il  serait  Tacite  de  calculer  l'ioiportanee 
exacte  de  diacun  des  quatre  éléments  constitutifs  dans  la 
eomposilioD  actuelle  des  fonds  de  retraites  des  société! 
de  seconrs  mutuels  approuvées. 

Hais,  par  saile  de  ces  remboursements  direr::  égale- 
ment imputables,  mais  dans  des  proportions  vsHées,  ■ 
chacun  de  ces  principes  conslitutirs  du  fonds  de  reirailet, 
on  ne  peut  qn'évaluer  approximativement  la  port  de  cha- 
cun dans  la  composition  totale,  ainsi  qu'il  suit  : 

Honlant  des  vereemen»  depuis  l'orl^ne I5,S91.GS8  II 

nLini  des  aabïaniions  de  l'Étst 8,»0,B36  00 

ntanl  des  dODïIJODa  el  k-gs G3;i,3J6  79 

irèts  capitalisés 10,181,009  B7 

Total 35,118,730  97 

l  déduire  :Reaibunrse[neauiliirsrB a7,»l6  53 

Solda  crédit  eut 3S,U1,1U  U 

>e  In  comparaison  des  versements  et  des  subveniioot 
i6ei  en  laisondc 


W   MtssGf  prs  arnuiratH) 

mm  ^ut  Jm  Mbicnlloa  majconc  pour  un  ti 

Vlfn»      ■ 


llfnMatUiIcpai»  ISTOde; 


m... 


IWS. . . 


CAISSE  D'ASSURANCE  DE  LÉTAT 

KR  us  Bi  aicts  ET  t\  CM  d'accipext). 

hjuCaitu  deidépauelcon>isnationi,p>gei3l  e1 


I8TW... 


USSE  DES  RETRAITES  POCR  LA  VIEILLESSE. 

lajnCtiiit  deid^pûiiet  contignalioaa  p»gti29i  31. 
as  «Jouloni,  i  tiLr«  de  eomplémeal  et  d'aprèa  le  BiU- 
du  miniitirt  du  fnaïutt,  m  qui  tuil  : 


Htffe 


tffeciuès  < 


KeteDaesopéréeHS' 
TiDi  pour  cfatd» 


'  «èirnsS  bH  MtfUITKS  POtm  U  ¥1 

jbre  iDtal  ie  livrais  di<ll- 

TTès  depuis  ISfiî 33,931 

>tal  des  verscmeDts 


Montant  total 
inscrits  sur  ces.  lirrsts 4,S9i,G03  01 


Mainbre  d'agenlsl  la 

dont  les  pen-ldern.  annâa  SI 

liquidées |depuiBlE62.  S, 313  00 

UonisoLdeepen-iladcrD.  ann. 

iiDns1iqDidèes.Uepuisl863.  (I)  35,633  00 

Tau.mo,enindl-j,^j^^^^^  70  38 

lnrUq3Èesl''«P"-»««ï-  "87 

Oa  voit  que  le  Domhre  des  participanU,  l'impoHj 
des  versemente  annuels  et  le  taux  moyen  individuelS 
liensloua  liquidées  ont  Guivi  une  progression  aicendaC 
Toutes  choses  égales  d'ailleurs,  il  devra  en  £tn 
jiendant  longtemps  encore,  pour  le  dernier  de  c< 
Élèmenls,  puisque  le  personnel  ouvrier  des  manafaitt 
de  l'Ëtat  ne  verse  i,  la  Caisse  des  retraites  que  d 
186?.  Les  membres  de  ce  personnel  dont  les  [ 
sont  aujourd'iiui  liquidées  ont  commencé  leurs  1 
menls  ï  un  fige  relaliTement  avancé  et  les  onr  ~  ' 
pendant  dix-huit  ans  au  plus,  ce  qui  explique 
du  taux  moyen  individuel  des  pensions  et  «a  teodaM 
s'accroître  d'une  année  i  l'autre. 


UNCES  im  LA   fIB.  ïflT 

tES  ASSURANCES  SUR  U  VIE. 

(O'aprèïle  Voniirurdw  oM«ran(«.) 

U  Moniteur  fait  conaaitre  Iti  o|)érltioni  de>  ieue 
Kupa^nuei  roodéti  en  Frtnce,  uruîr  :  l«  Comtiagnie 
huuroneei  aéntraUt  fondée  en  1811;  Vtlnion,  en 
B»;  l«  ^folionsl*.  en  1830;  te  PMnti.  en  I8il;  U 
BWK  potirneUe,  en  1850  ;  le  CrédU  rioatr  [iiicienne- 
■ni  rimp^riaie).  en  185)  ;  la  Caiue  gHiérak  de»  fi- 
jUUei,  en  t83g;  [e  ITond;,  en  tseï  ;  l't'rUiiPM,  en 
BK;  Ulliance,  en  1866;  le  Soiml,  en  1873;  VAtlat.  eu 
m-,  la  Cottfiatiu  (d-devanl  ta  famlk),  en  1875;  le 
hirimoiTuieX  rÀbtilli,  en  1877:  le  Tempi,  m  1878. 
Gei  compagnies  ont  fait  lei  opinllo»  qui  uIhuI  dc|iui» 
nneine  jusqu'en  1878. 


it  ISIS  à  1859 

Non.brt  u 

iO.358 
6,Ï68 
5,G30 

e,99l 

8,338 
ll.Ul 

IS,5(9 

19,«Î6 
15, 3*7 
(i,G70 
U,I3( 
Ifi.iGi 
6,783 
13,  JW 
(Î,Ï50 
17,100 
U.ÏW 
SS,<« 

>,n8 

Cpr..». 

3»,  000,000 
u.  300. 000 
«.700.00Û 
60,000.000 
7ï,S0O,0OO 
10«,BOO,000 
131,300.000 
ITt.lOO.OOO 
US.MO.00O 
198.60I),000 
ÎOl.800,000 

'  itt.u<a,ooa 

80,000,001) 

i7e,soo,«» 

187,1)00,(100 
«7,100,000 

154, «00,000 
i84,8W,000 
Î78,3J0,1W 

86.900 
ï,638 
1,507 
3,150 
t.484 
I.»6 
a.  709 
».803 

3,«M 

îlim 

Ï.Ï70 
7.M» 
3.85( 
3,79S 
3,9i5 

i7.i9n,<kHi 

l'.SJoilHHI 
1,77S,UII0 

i,8in,n.K) 

(,995.0l»i 

l»7 

ISTfl 

)..--i,p,,»l 

l'.SGlioiHI 
Ï,I64,0<W 
Î.*70.(HW 
3.»«.00(l 

!<"« 

«78- 

i879. 

3S,7« 

îîr.Oïô.ooû 

t.67T 

Î.5M, 

riBi 

391. (H8 

3.^,(73.0(10 

88,*8i 

59,9S7, 

ftesLeq  .ipiicur 

tB3ldèr.  IS79    193.673    1,953,(S3.000    i5,l56 

Lu  asSDranret  réalisée*  depai»  l'orieiDe  d 

35,999, 

wCo«| 

639,(75, 
59,957. 

Hantes  caoïli 

Bées 

a  3t  décembre  iS 


Les  opérations  reslaot  en  con 
offrent  les  résnllat»  généraui  si 

Capitaux  auurés  :  1 ,9â5.053,000  francs  pour  t93,{ 
tunrét.  soil  une  mojeDne  d'un  pea  plus  de  10,000  fm 
par  chaque  aiaaré. 

Renlei  conilLlaéei  ;  ? 5, 990, 000  francs  p(iur45,lS6n 
lien,  loJl  une  nio;eniie  de  575  TraDCt  eniirOD  par  n 

I^s  opérations  de  l'année  1ST9  te  divisent  ainsi  : 
t,  —  Aisuraaees.  —  Le  montanl  des   opèratioiu 

cours  était  : 

Un  31  décembre  1878.  de 1.778,570,1 

Au  31  décembre  1879,  de l,9S5,aS7,l 

Par  CDDséqneoi,  le  portefeuille  des  compft- 

goien  ne  »'e«i  accrue  quBde 17a,t87,l 

Tsndîiqiie  II  production  nouTSlle«Iait  de..  3SS.iffi,l 
IL  en  tèialu  que  les  cooirau  résiliés,  k 

qucllue  litre  que  ce  soil,  se  uni  élevéa  i. ISS.BSS,! 


Us 


le  décompoKnt  comme  mû 


Lus  ssauTsares  en  cas  da  d^c^»,  en  cour^  su 
31  décembre  1B78,  éuienl  de 1,736,991,4 

rigueur  peudani  rsoDée  1879;  est  de 1,811,790,1) 

]ui  représcnlenl  l'eiuGiable  des  niques  coums  pcodi 


de  l'année  se  ionl  élevés  k  !3,490,3âl  !t. 
ion  avec  les  capitaux  en  cours,  qui  s'éle- 
12  millions,  donne  une  proportion  ile 
iln  comparant  le  nombre  des  siniiires  â 
lit  en  cours,  on  trouve  une  proportion  de 
lement.  Cette  dilTércnce  lient  à  ce  que  les 
campBgnieB,  celles  qui  rouroissenl  le  plus 
,  des  contrats  dont  le  montant  dépasse  la 
ai  i  ce  que  des  léles  assurées  sont  comp- 
lis,  soit  par  snile  de  réassurance,  soil  par 
t«  multiples.  D'après  ta  table  anglaise  de 
Srience,  la  mortalité  de  44  A  45  ans,  é^e 
rés,  est  de  1.16  p.  100;  on  toU  dune  que, 
icelBTd,  le  taux  delà  mortalilj s'est  main- 
imltei  notrcalcs,  puisque  le  taux  exact  «si 
.30  p.  100,  chilTre  trap  farl,  et  1.05  p.  100, 
>le. 

iiun  des  sinistres  aux  prîmes  reçues,  qui 
VI9.044  Francs,  donne  connrne  aux  années 
proportion  de  30  p.  100.  Par  conséquent, 
ème  qu'on  verse  à  la  réserve  50  p,  100,il 
:  uns  moyenne  de  20  p.  100,  de  liénédees, 
e  les  opérations  ont  au  moins  donné  les 
s  par  les  assureurs. 
(  viagèrei.  —  '  -   ■ 


i 


palr«7îct  13au. 

■WKB  dM  rrsâen  pcatêlre  M&iiilcrè 
■  L|iii  rfl  pas  de  bcaBetopceebiirre;  pir  codil^. 
MDitiliU  Ht  ce  gnre  d'ibirt*  m  ttti  pai  èioig 
(■■Ho  Bomaln. 

BAa|nhiI(U>9tt  giitiraU.  —  Depuli  leur  origine,  h 
eoupagni»  rranciîH*  ml  ismré  prés  de  4  milliardt  i 
capitaux,  el  tWtt  ODt  pivé  pim  de  18.000  tinislrci,  ip 
oot  donné  lien  i  Ata  remboorscmenli  t'élcTaal  an  dctt  4 
SlOmillioiu  de  franu. 

Ellct  ont  tnet'itsi  en  1&79  : 

PriraeBd'uiDninceado  tOD les  natures 76,019,11 

Poar  ioLérSl  des  prîmes  et  dei  réserres,  euti- 
roo ia.OM,! 

Poor  renies  viagères  naii<relles 31,90,1 

Soit  un  Ulalde 134,51S,tl 

pour  l'exercice  187D. 

l,oa  ri^ieriea  des 
s'AkcBicnt,  au  31  dôcembro 

AulldtcembrelSTS,  i... 
efl  qui  iQTmo  nne  augmentaLl 

Or,  le*  iommea  reçues 
CipiUax    conslitnlifs    do     renies   TÏagÈrei. 
100  millions  de   francs,  c'est  bien  une  proporlU 
BO  p.  HIO  environ  (jui  a  été  mise  en  réserve,  Lei  en 
relntiTs  uux  alTaires  sans  participa  lion,  qaelle  que 
eali^gorie  !i  laquelle  ils  appartiennent,  se  soldant  en 
rsl  par  îles  bânèOces  faibles  ou  des  pertes,  on  mil  que 
ptrtieipation  des  assurés  ilans  les  ^0  p.  100  de  bini" 
restant  A  la  compagnie  dépasse  forcément  la  didII 

I   CH  binéDccs  nets. 

Les  avantages  olTcrts  par  les  compagnies  d'auui 

[  niP  ta  via  sont  garantis,  non  seulement  par  les  hlS/i 
n  ito  n^nnrve  calculés  maltiémnliquement,  malt  a 

f  par  plus  de  100  millions  formés  par  l'ensemble  da 

I  lai  aocial  el  de  t<!servet  statutaires  imporlantet. 

I  lolidltl  e«l  donc  indiscutable  et  inditeutèC]  et  ooli 


t'wwMiI  M  1B71)  371 

lient  tttx  cIIm  chercher  ta  cnrinlie  ronir*  Ict  li»)iirci« 
de  la  norl,  Mil  qae  l'secami^liasementde  toniclcilc  pré- 

i'Mtif  l«tal  de«  eomptfttm  t'Uive,  iu  31  di'fvmbrt 
1879,  *B  ehitrre de  673,554,252  fr.  i.2.»ttc  un««u»;iiwn- 
toUon  de  73,2(M,3JS  fr.  IT  fur  eelnl  d«  ISTK  <)ul  il«il  de 


L'ASSURANCE  CONTRE  L'INCFADIE. 

Op£bat]o:is  des  coaPAOïcs  rntNi;'*>^>^s  "^^t" 
CuTitc  1870. 
(D'après  [e  tfonikur  dtt  « 


31  dttembre}  sa  loiil  61flrès  en  IB79  k 98,111.0^,901 

-  enlSTSÏ M,3ef.tia3.m 

AngmenUIioD  en  ISTS 3,08ï,Wi;,T39 

SMt  1.16  p.  lOD. 

Les  primes  enc^ssieaonlsUciDtialSTB...  n,IHl,(l3I  39 

—  —  entSTB...  B9,7M,Î85  fi:i 

A^menUâoa  de  1ST9 1,318,619  % 

S<dtl.47  p.  100. 

Leiaiiililres>osan[éle>6scnlST9i 17,181,ïl(>  In 

~~              —                 enlSÏSà tt,73S,t()l  Sl> 

AoementBUoaalgTS l.SiS.BOS  90 

SoitlO.Up.  100. 

BUaiU  lur  Ici  opéraHoni  de  1879. 
primes    s'èleisnt. 


93,011, OU  % 


oiei  remploi  qui  ■ 
.  éié  ptyé  poor 

éiér« 

mdHii 

d«cen 

f»i.  de 

"P**"»  1^ 

«  rë«rre.  deî  M 

ï-atreni 

du  qu'dl»  n-UtrigmieBi 

àblDdelSTS, 

jTBpdM  d  la  charge  de»  compagnie!. 
Palenles,  impAla  sur  releurs  divertee.  timbre 

d'iboDosnicnt,  environ UO,ODt 

Inpil  de  3  p.  lOO  BDr  lea  bënéJlre»  diatrlboèii, 

eniiroD 43S,O0l> 

ToUI 885,000 


Eiucaible 11,030,000 

Le  Houiuur  ajoute.  C'esI  une  lommE  «upérieure  de 

de  eÏDq  millloni  aux  bénilleei  induilrieU  que  le> 

nnairei,  garanti  de  toulea  lu  èveDlualitii  iléraTO- 

I.  ont  i  te  partager. 

Capitaux  aiiMTéi  et  primei  encaitifes.  —  Voici  lj 

Inalioa  des  risques  en  eourg  i  la  (In  iIï  cliïcune  Jet 

■H  deraièreansDÉesel  le  montant  des  primes  corrïipon- 


8S,3»»,75«,n00  63,100,000    • 

67.U9,et3,W  61,673,008,15 

71.<W.UI,1UT  af,90S,TT3  Oi 

TS.iee.BST.t?!  67,381, SIS  71 

73,811 ,695,478  68,178,485  «7 

7B,i61,S73,WI  ;»,308,I53  76 

79,737,7GS  095  76,646,533  5» 

80,110,575,131  79.496,787  64 

87,931.717.314  S5,09S,947  54 

96,36ï,033.16î  89,79!I.38S  OT 


l£ 


.930,901  91,011,304  »9 

Sinùtret,  ~-  Voici  les  sommes  payées  depuis  ISfiS  par 
compagnies  françaises  i  leurs  assurés  sinistré!  et  le 
ipvrt  de  ces  sommes  i  l'ensemble  des  primes  encaii- 
■  par  lesdiiea  compagnies  : 

1860 33,3» 

1870 37,88 

i87i 38,039,750  30-43.13 

;i871 œ,587,403  îl  -  iî.iî 

JST3 31,311,016  17  —  46.01 

1874 34,677,547  11-48.63 

«TS 33,155,171!  3t  ~  41.15 

«Ï6 37,909,057  04  —  47.61 

1877 39,742,790  04  —  46,70 

«78 41.738,40110-47.-511 

1879 47,184.110  10  —  51.39 

.#1»M0...  394,931,397  7*  -  ÏsTÏÏ 


Nous  devoTi)  faire  obserier  que  dans  le  chi^na 
primes  enire,  Difllef*  nous,  un  èlémeni  étranger  ; 
du  timbre,  que  l'iasulTisancc  des  comptes  rendui  n 
a  pas  permis  de  défalquer.  Si  nous  pouvjons  établir  1 
taux  exact  des  einisires  coai]>arés  aux  priaies  nettes,  i 
IrouverJoDE  cerlainenient  une  movenne  un  peu  super' 
i  50  i>.  100. 

Produit  des  fonds  places.  —  Lesrevenua  neCsprocM 
par  les  placemeuts  de  fonds  de  nos  ^3  compagnies  Mtà 
élevés,  en  1879,  à GjOU.g&Ofl 

llsn'aiteignalcut,  en  1878,  que.  .  .  .    5,412,372f 
Soit  une  augmentation  de. 

Ce  fait  s'explique,  malgré  la  décroissance  du  tam 
l'intérêt,  ]jar  l'augmentation,  déjà  Eignalée,  Aa  loUlfl 
réierrea,  par  l'augmentation  du  capital  social  g  ' 
comme  on  le  verra  tout  i  l'beure,  mais  surtout  par  qi 
qucs  réalisations  de  valeurs  qui  ont  donné  u 
ioiportant. 

Le  capital  versé  s'élevant  1 55,600,000:1 

et  les  réserves  à 73,524,000  f 

Ces 


Dividendes  diitribués  aux  ac 
noires  avaient  reçu,  pour  1878 

lit  ont  reçu  pour  1879  .   . 

Soit 

de  moins  que  l'année  précédua 

Mous  venons  de  voir  que  les  a 
sous  forme  de  dividende U,i52,00D''] 

D'autre  part,  une  partie  de  l'ac 
ment  des  réserves  provient  des  bèoéllces 


D  peut  l'évaluer  à.   .   .   .       1,000.000>  j 
Le  bènéDce  réalisé  par  les  compagnies 


6.Q(M).I)00  ■ 
H  rfiultc  que  le  bené/icf  indui- 
eompijjniei  d'sbI  que  de  .  .  .  9,1^2,0410  ii 
fin,  DU  met  ce  ilerni«r  rfialtat  en  tvgard  de  ta 
k  D3  millioDs  de  primei  vncaiiscci,  on  ^leul  en 
que  le  bénèQce  donné,  en  187'J,  par  l'industrie 
«Docs  toalrt  l'iaeendie,  est  sensiblement  égil  â 


INSTRUCTION  PUBLIQUE. 

I.    BACCALAtln£ltT     iS    LETTRES. 

■imol  de  ïtitslmctioa  publique  dannu  U  eU- 
sominaire,  dressée  |iar  les  soins  du  uiicistre  de 
I  publique,  des  examens  dn  Uccalauréal 
B  et  du  baccalauréal  Es  scienues  pendatil  la  &e»- 
jDillet-aoïlilSgO: 

jenaei  gens  te  sont  prétenlés  deyant  tes  racultéa 
tu  pour  U  prcmiètc  partie  du  baccaUurèai 
I  (eumen  de  rbélarique)  :  3,423  ont  é<Ë  î'iimj- 
'■  l'épreuve  écrite,  A2%  ont  été  ajournèi  après 
t  orale,  et  2,843  ont  été  admii,  ce  qui  cotiBlilue 
[MMion  de  42  p.  100. 

■  2,843  jeuuei  gens  admis,  aucun  n'a  obtenu  la 
I  liien;  27  ont  mérité  la  note  bien,  4H0  la  note 
et  2,337  )a  note  passable.  Sur  les  (),LLI'Z 
qni  ont  subi  i'exameo   de  riiL-Iorique,    ID 
nt  dÊjâ  bacheliers  es  sciences  ;  un  seul  a  èlé  re^u  ; 
.  élè  éliminés  a|jrès  l'épreuve  écrite  et  2  apcb 
orale. 

iDf  la  deuiiéme  partie  (examen  de  philosophie), 
I  candidats  se  sont  préienlés  :  2,052  ont  él6  exclus 
I  Im  épreuves  écrilei,  el  529  après  lu  épreuves 
«;  2,130  Jeunes  gens  oui  été  définitivement  admis 
rade,  ce  qui  constitue  une  pro|iortioQ  de  45  p.  100. 
!t  c&  2,1311  bacheliers  es  lellre»,  aucun  n*a  obtenu 
Ile  trè*bien;27  ont  mérité  U  DOte  bien;  341  la  noie 
et  1,762  la  noie  passable.  —  82  csndidaU 


it  iDbi  Us  éprcatM  de  la  •leDxîème 
itetlelitei:  S.C'/J  oaUi^  ajout  n^ 
le  et  !>56  ipcis  Niirtare  orale  ; 
S  défiDilitement  ailmii  au  gridr,  ce  qui 
jB  une  properliDn  de  44  p.  tOO.  Ancdd  des  jeunet 
■  mirilû  la  Dok  1res  litu  ;  34  oni  obtena  la  Eole 
1  la  nule  aesd  blta^  tt  3,".^  la  noie  payable, 
'le  buccalanrvat  èa  sciences  corD[iIel.  il  y  a  ta, 
Bitiil  les  trois  sïisiDoi  de  noiembie,  mats  et  juillet 
mien,  G, 343  Jeanes  gens  d'cxamioés;  3,591  oui  èlé 
nlnés  après  tes  èpreuies  écritei,  475  après  les  épreuTcs 
ilu  «t  3,277  oui  éi&  admis,  ce  qui  donoe  nue  propar- 
I  de  34  p.  101).  Un  seul  candidat  a  obteoa  11  note  1res 
n;  30  ont  mérité  la  noie  bien;  433  la  note  aeiez  bien, 
t^l3laaole  pasaable. 

1,478  caaJidatï  ont  subi  les  épreoiet  du  baceaiauréil 
IrciBl;  733  ont  clé  élimiots  après  les  épreuvei  érritef, 
I  après  le»  épreutea  orales:  (J31  ont  élu  refUi;  c'est 
|,{iropartion  de  42  p.  ItiO;  aucun  candidat  n'a  méril£ 
"^tris  bien;  2  tealement  ont  obieuu  la  note  b:en, 
anei  bien,  et  518  la  noie  passable. 

{J.Bff.,  lô(e|.L  1£S0.) 

U.   RIXTBÉES   DE    ISSO-lgSI. 

P*  HTembre  ISBO,  le  nombre  des  élèiei  des  tjcêes 
s'ilevait  à  46,45),  et  celui  des  collèges  l'fleïail 

le  pricédenle, il  pareilleépoque,  liiljciesava'ent 

et  les  collèges  39,278. 

:e  d'une  année,  le  nombre  des  élérei  s'isl 

2,262  dans  les  ijcées,  el  da  1 ,263  dans  les 

&II.  CAISSES   DES   IKiES  ET  PES  ÊtOLES. 

BlrprodoÎMiu  le  Rapport  du  !S  janvier  1881  sur 
BliMis  de  la  caisse  des  Ij-tées,  collèges  el  feules 

■— ■  '■-— êe  18:0,  prcsenlé  [ysrlesuiiiiislrea 

e  et  Cm  Dnanccs  au  lifs^deiit di; 


«8  ^^ 

Monsieur  le  Président,  ^^^| 

Conformé  me  d1  aux  prescriptions  de  l'article  7  de^^H 

du  3  juillet  I8Ë0,  j'ai  l'Iiouneur  Je  vous  rendre  »^^H 

au  nom  de  M.  le  ministre  des  finances  et  an  mien^^H 

npéralions  de  la  caisse  des  lycées,  collèges  et  écolea  |^H 

Celle  caisse  com|)rend  deux  sections  :  la  première  M^Ê 
cerne  les  lycées  et  collèges  cominiinanx  ;  la  secoode  lùTl 
Élablissemeuls  d'enseignement  primaire.  I 

1"<  tection.  —  Lycées  et  collèges  comimtivaiix.  —  Lof  J 
opérations  de  celte  secliun,  résumées  dans  les  deux  tt-fl 
bleaux  ci-joints,  uni  été  peu  numbreuses;  mais  il  convienfl 
de  remarquer  qu'elles  ne  s'appliquent  qu'au  deuxiÈnva 
semestre  1380,  du  3  juillet,  date  de  la  pruinulgation  de  b  1 
loi,  au  31  décembre.  ^ 

Le  total  des  subvenlions  allouées  par  l'Ëui  s'élève  k 
4,081,36*  fr.KÎ,  savoir: 

43  Ijcées.  3,706,314  fr.  S2; 

16  collèges,  315,050  (r. 

Dix  villes  ont  été  autorisées  à  se  faire  a 
la  première  sectinn  de  la  caisse  des  somme 
ensemble  il  376,100  francs. 

Ces  subvenlions  et  ces  avances  ont  pour  objet  l'exè- 
eulion  de  travaux  de  construciion  t\u  d'appropriation 
délln il ive nient  approuvés  et  en  cours  d'exécution  oi 
plélement  terminés. 

Toutefois,  les  subventions  acquittées  ne  sont  que  de 
2,620.586  fr.  18,  et  les  avances  réalisées  ne  s'élèvent 
qu'il  17,600  francs. 

La  dilTèrence  entre  ces  chiffres  et  ceux  indiqués  ^Im 
liant  tient  à  deux  causes  :  les  versemenl?  du  Trésor  ne. 
sont  effectués  que  proportionnellement  s 
payées  par  les  villes,  et  de  longs  délais  sont  souvent 
nécessaires  aux  administrations  communales  et  déparlB- 
meaiales  pour  obtenir  le  décret  ou  la  loi  aulortsant 
l'emprunt. 

Un  grand  nombre  de  projets,  dont  quelqucs-ui 
rnnt  une  dépense  de  plusieurs  millions,  sont  actuellemenl 
■  l'élude;  l'exécution  pourra  en  être  commencée  dès  188^ 


cilerai  noiamnient,  parmi  lu  projcU  lu  plu«  impor- 
lanls,  la  crjalign  du  IjtUieJanaon  i  Pari*,  de  ceux  d'Ai>. 
(le  Honilutoa.  d'Uran.  de  Itocheforl,  de  BnuInpiie-iDr- 
Her.deCberbourg,  d'AurJllae,  de  Tulle,  de  Gap.  l'afran- 
disKement  des  Ijcèes  de  Rennei,  du  Hani,  de  Nbuc;, 
d'Agen,  de  DijOD,  ele.,  etc.;  la  conitrucliun  dei  collègo 
de  FonUioeblesu,  de  Fleri,  de  La  fère,  de  Lufon,  de 
Saint-Cdudeni,  de  Meaiun  ;  ratjraadiisemeDl  du  eollègei 
dï  Ca sires,  de  Roanne,  etc.,  etc. 

AHn  de  donner  loulci  garantie!  aut  villei  chiretei, 
d'tprêa  la  loi,  de  l'exéculion  des  IraTaux,  cl  pour  asiurer 
le  ban  emploi  des  lacriflcu  eonsenlis  pir  l'Ëlal,  j'ai 
Mnlté  i  une  cominiBBion  composée  d'archilectes  émmenli 
le  soin  d'examiner  lovs  les  projets  au  poiat  de  vue 
technique,  «i  de  me  douiier  son  avis  moiivi  sur  chacun 
d'eux. 

Halitré  l'époque  tardive  à  laquelle  la  caisse  a  commencé 
i  ronctionnei ,  pour  ce  qui  concerne  les  lycées  et  les  col- 
lèges, des  résultats  lalisraisaots  ont  élé  obtenas,  et  il  ut 
permis  d'espérer  que,  dans  un  avenir  prochain,  l'inslslla- 
Ijon  maièrielie  de  nos  lycées  et  de  nos  collèges  commu- 
naux ne  laissera  plus  rjen  à  désirer,  grficc  aux  libéralitéi 
du  Parlement  et   aux  sacriDces  des  villes  et  déparle- 

rclion.  —  Écoles  primairet.  —  D'après  la  loi  du 

!t  tSSO,  les  conditions  d'emprunt  s  la  caisse,  Aéjk 

V  ■Taalegeuaes,   ae    trouvent   encore  améliorées  d'une 

notable,  puisijue,  d'une  part,  la  durée  d'amor- 

it  est  diminuée  d'une  année,  et  que,  d'autre  part, 

■ni  de  l'annuité  est  abaissé  i  4  p.  100.  de  sorte 

ivanceisunt  remboursées  i  li  caisse  au  moyen  de 

nia  semestriels  d'une  somme   de  2    Francs  par 

e  100  francs  emprunté^',  au  lieu  Je  2  Tr.  50  (Ixés 

%  renseignements  contenus  dans  le  labteau  n- 3  annexé 
tient  rapport  (1)  permettent  de  conslaler^iue  les  corn- 
is  se  sont  empressées  de  ptolller  des  avantages  nau- 
X  qui  leur  étaient  ulTcrls  par  la  loi  du  3  juilltt.  Udns 


h  première  aitaée  i'atiâtt  de  II  ciîïïc,  Ii^''l4^H 
ronncx  inical  obleoB  des  tcaonn  de  l'Etal  ponr-^^H 
tosme de ll,172.8Si rnuei,-  les  esipranls  aaieriaC^^^I 
profit  de  ces  camniDoes  s'élaienl  élcTéi  à  2,â'n,700  D^^H 
Aa  toan  de  !a  dcuiièmc  aonêe.  les  latTCDliou  all<m|^^| 
3,5Ucoaimanu  ont  atteint  le  cliilTre  de  1?,%1!S.300  A«^^| 
tl  l«  tnonlanl  drs  emprgoli  aotortiés  pendant  la  i^^H 
période  élail  de  21 ,473,300  frincs.  Pendant  j'iDnêa  l^^l 
la  progreision  a  Ét£  plus  f  rande  encore  :  5,440  comiM^^I 
ont  Iransmis  an  miaislère  cte  rinitrnclian  pnbiigii^^^B 
demandei  de  seconri  et  d'empranli,  5,109  de  cca'^^H 
miDdes  ont  déjà  re[a  une  solalion  Tavorable.  ^^| 

Il  convient  d'ajonler  qae  la  rédnction  da  laax  de  llll^l 
rél  sppliulile,  soivaDI  les  termes  de  Tarlicle  13  de  ta^H 
du  3  juillet  18S0,  aux  annuités  non  échues  et  rettat^H 
payer  ponr  lei  arances  iléjâ  faites,  a  été  réfalièreai^H 
opérée.  1.(3  communes  ont  bénéficié,  pour  2,036  empnl^| 
montant  à  3^,084,600  francs,  de  celle  disposition  bi^H 

Subtientioni.  —  Du  l"  juin  1S78  aa  1"  jnia  M^H 
les  BubienlIoDE  accordées  par  l'Étal  s'éiaîent  tiv^^M 
i HOOlj^H 

Sa  {"janvier  1S80  au  l"janTier  1881,  le  ^H 

chiffre  dea  sulvenlions  a  atteint 25,52t,q^| 

Total  des  subventions  au  1"  janvier  1881.    49,5î2,36n 

De  ce  total,  il  ;  a  lieu  de  retrancher  une  I 

Eomme  de  1  million  IG7,90T  francs,  repré-  I 

tentant  le  montant  des  Hecours  accordes  de-  I 

pois  plas  de  deux  ans  cl  qui  ont  été  annulas,  I 

conformément  iiux  dispositions  de  la  loi  du  I 

l"iDinl878Cart.5,  g2),ci 1,167,997  J 

Entemlile  des  sulivcniiuns  accordées  par  J 

|-Étataui"ianviiTl88l 48,354,3641 

AuchilTredes  Euhveniions  promises  par  l'I^tal,  il  j*fl 
lieu  d'ajouter  les  allocations  déparlemcn laies  :  ces  alloua 
tiens,  pendant  l'année  1880,  ont  ntlelnl  le  chiffre  dr" 
1,!)58,2â3  francs.  Au  nombre  des  déparlemenis  i|ui  oui 
contribué  dans  la  mesure  la  plus  larpe  k  la  dèpcoM^ 
d'éiab  lisse  oient   de  maisons  d'école ,  il  faut  dtei  If^ 


iâniiiiie,  le  Nord,  Il  âeï>e-cl*Oùe,  U  5«xc- 
■e  d  Ju  Deu-Sêira, 
•  {itjcautï  de  iiilirrnliÉti  iStttaàt  fU  U  euue. 
'  '  juB  1878  au  i"  HBiitr  1880.  aiMCM  A^ 
.  .  .  Vlâ^lS  U 
'    l£80 

I li.5(W.il7  U 

c  àa  pawnrai*  >■  1'  ji»- 

»1»1 l^tKjCSS  « 

^  W  ^  ("Jûa  1818  fMe  ^  k  ImÊt  4e  wlm- 

le  R  ^bw  ^r  ■■.  C 


rrancs,  montsiit  des  avances  consenties  à  g 

Le  chiffre  des  emprunts  réalisé»,  du  1" 

l«jaiiïicrie8I  CElde '.    23,503,700 

Au  l"'  janvier  1880,  les  r^iisations  avaient 
Btieiut  la  somme  de 11.471.91 

Ensemble  des  emprunts  réalisés  an  K'jan- 
lier  1881 31,975,61 

En  rfsumé,  il  ne  reste  au  1"  janvier  !881 ,  sur  le  toa 
de  subvention,  (]U 'une  GO  mine  dieponiblcde  1],G4S,636  rr,; 
et  le  fonds  d'emprunt  se  trouve  réduit  î.  .   .     8,124,000 

Ce  cliIITre  doit  6lre  augmenté  du  montant 
des  anuulalions  et  des  réductions  demandées 
par  les  communes,  soil 5Î4,4{X 

Il  reste  donc  ii  employer  sur  le  fond  d'cm- 
prunl '. 8,648,i0( 

Les  sommes  disponibles  sur  le  fonds  de  aubvenUan  el 
sur  le  fondsd'emproiit  se  trouveront  en  outre  diminuées  dH 
sommes  promises  pour  l'eiécution  de  projets  non  riallséi 
mais  déjà  approuvés  par  l'administration  aupérli 
qui  seiont  Iransmis  très  prochainement  aux  municipa- 
lités. 

Il  ne  reste  donc  en  réalité  â  ce  jour,  sur  le  Tonds  da 
subvention,  qu'une  somme  disDonible  de.  .    10,006,466 

Kl  le  Tonds  d'emprnnl  est  acluellemeni  ré- 
duit à 7,413,41 

De  cet  exposé,  il  ressort  que  le  crédit  de  120,000,000 
Troncs  volé  par  le  Tarlement,  quelque  grands  qne  soieDt 
les  résultats  déji  obtenus,  esl  certainement  insuftlunl; 
d'ailleurs  ne  sait-on  pas,  par  l'enquête  sur  la  situatioi 
malériellc  des  écoles,  en  1879,  qu'il  ne  faudrait  |ai 
moins  de  320,000,000  francs  pour  compléter  une  bonw 
installation  de  nos  bfilimeuls  scolaires  T  De  nDUveltaî 
ressources  sont  doue  néceEsaircs  pour  permettre  l'achèw 
ment  de  l'œuvre  entreprise  par  les  pouvoirs  publics  it« 
l'uidc  du  Parlement. 

La  lui  bienfaisante  du  1878  a  porté  tous  les  frulli 
qu'on  en  pouvait  ullcndre.  Nous  avons  la  satisTudiOD  ihi 
caostaler  que,  dans  cas  trou  derniËras  année*,  las  p 


Utions  oat  ripondii  av«c  le  plut  louible  cmpreuenteni 
à  l'appel  de  l'Ëur,  el  que,  loai  l'imiiulalon  du  admi- 
nistrntiont  dépirtcmenlalee  et  comniDnalei  dJvon^H  i  II 
eiuse  de  l'enïeignemmt  primaire,  lu  iniiioiii  d'école  m 
font  constmitu  on  amétioréu  mime  duna  lu  dépirlB- 
nents  qui  fuienl  resiéi  jasqu'i  prfient  lu  jiIdi  rèrric- 
tairci  su  mouvement  gfnérai  des  nprili. 

VeuilJei  agréer.  iSifiné  :  Jiri-o  FsnKi.) 

On   trouvera  les  Ulileatii  au  jour»,  o/f.  du  2S  lé- 

•mer  1!<SI.  (Lu  mAmu  lablMux  intérêt  au  ?9  janvier 

euntiennent  du  erreur!  ;  on   lei  a  doue  r£inpriméi  le 

2ô  fèirier  apri*  reellfioalion.) 


S67  présenta,  %067  rctna. 
OM  -  S,Oîa  - 
,9M         -         î,6**      — 


par  lei  préfet» 

iv  la  recolle,  dan«  toute  la  France,  à  t Dt, 706.61 3  hec- 

(«■  ou  79,211,815  quintaux  pour  te  froment,  à 
M^6  heclûlitret  ou  4,811,023  quintaux  pour  le 
lui,  k  36,272,439  beclnlitrea  ou  1S,G49,GT3  quintaux 

rie  seigle. 

iC  rendement  mojcn  par  hecinre  esl  :  pour  le  froment 

I  U  heclolilrea  64  (3,18  de  plus  qu'en  1879);  pour  le 

teîl,  d«  14  heetolilre»  35  (3,99  de  plus  qu'en  1879  ;  i 


jgU,  de  (3  hectolitres  93  (3,30  de  jilas 
1879). 

Voici,  poDr  le  froment,  la  répartition  par  régioiui 
départements,  des  sarfaees  ensemencées  et  de: 

État  apj}roa!imatir  de  lafécolle  du  /ronii 


45,OC 

d 80,30 

40,01 

e 113,11 

101. H 

96,31 

76,63 

1D6,B; 

78,  Si 

737,7Î 

ia5,o( 

.'. S9,Si 

ure J18,S( 

98,li 

ISi.M 

H8,0( 

116,51 

■etOise 90,3( 

i,7( 

1, 153,61 

s 67,S10 

9t,5« 

80,0n« 

laule-) 99,808 

98,767 

-et-Uoselle 87,309 

S2,Wl 

.n  [Belfort] a,  970 


luiiie-eUMacoe. . . 


575,000 
,399,175 
,368,866 


,617,6(8 
,281,993 
,376,571 
,913,341 
,B36,Î6S 
,350,194 
,3î5,nOO 
99,475 
1,397,448 
25,Î85,610    Î9,"i! 

,143,615 
,483,856 

,it3,cm 

,39»,0i8 
.670,160 
,961,264 

sn,Gt3 

100,130 


WÊ. 

^M 

M,000 

I,ÎÎ8,000 

lOO.UOII 

3,970.000 

9,310,01)0 

tUl.500 

1,001,300 

781,014 

ui.m 

3.900,000 

1.765,500 

ISB.ÏOO 

1,594,073 

1,181,686 

iM,7ÏO 

1,314.060 

1,093,304 

m,iti 

1,015,40(1 

799,011 

1I3,!3) 

l,139.atS 

863.488 

«,863 

4*t,0Q0 

-1,0M,639 

3,416,045 

0,414,413 

■iaioK  iCn.fr 

. 

69.840 

S95,373 

■   78,609 

1.539,706 

1,188,679 

■MS,I50 

1,980.000 

1,418,000 

■lo.osn 

1,600.774 

1,911,135 

m.n.u5 

1.091. Ilî 

966,317 

■  tt.ooo 

1.090,135 

850.300 

8,^4 

84,699 

69,797 

«,080 

1,349,353 

956.611 

tg.5oa 

8.19,000 

739.963 

665,6» 

10,473,109 

8,078,038 

l>  llsiOB  ISlQ 

.        130,030 

1,666,637 

1,933,311 

70.480 

981,673 

761,167 

*B.(MO 

768,000 

583,680 

BB,18S 

880,000 

660.000               J 

137.484 

1.580,040         HÉ 

6î,O0O 

433,350 

330,790       ^M 

43.000 

500,000 

380,000       ^H 

M,  000 

1.018,683 

766.456       ^H 

38,379 

397,770      ^^M 

19,500 

333.606      ^H 

133,775 

838.61  D 

698.9S7      ^H 

H(G,833 

9,958,376 

7.536,077      ^M 

itaiOH  (Sud.Oimr.i 

1.635,498 

1.307,319     ^m 

I87,'304 

1,973,809 

993,791     ^^M 

139.000 

l,95t,851 

1,541,171     ^H 

70,4S0 

675,480 

54I!,3A0    ^H 

.        ISI.SSS 

<,94(,408 

1,563,136     ^B 

59,996 

886.340 

709,073      ^^H 

93.000 

(60,000 

358,800    ,^H 

.        151,250 

1,458.791 

1.094.193  ^^H 

39.303 

451. 9GS 

33a.948^^H 

^U.ejt 

10,733,373 

8,U3,W1^H 

La  recolle  des  vins  de  l'année  1880  s'élève  au  chiffw 
de  29,G77,4T2  heclolilres.  Elle  dépasse  de  près  de  4  mil- 
lions d'hecloliires  celle  de  1879,  mais  elle  demeure  en Eora 


iiêûVtE  tanmtt  utt  eiDDU 


I87Ï.. 

ï  373  139 

50,15S,OOa 

SIS.OU) 

a.'Uu 

1873.. 

S,380,94fi 

35,710,000 

651,900 

187^.. 

63,  «8,000 

681,090 

1875.. 

i^iti.m 

83,S36,£MM 

ÎÏÏ.OOO 

3,731j 

1878.. 

a-36a,83i 

«1,8*7,000 

676,000 

1877.. 

%,m,m 

5fi,iO5,O0O 

707,000 

1878. . 

2,395,988 

1879.. 

3,9ii,477 

25,770,000 

9.938.000 

3.0*7,. 

MO). 

3,358,365 

51,703,01» 

3,a83,« 

1B80..        3,ÏO*,il 


13,3I9,U0U 
18,257,000 
7,036,000 
13,315,000 


!5,W0 


150 


Pour  combler  le  ctéficit  des  deux  dernières  rëcottA 
cdminerce  a  du  s'adresser  plus  que  de  coutui: 
ger.  Le  chilTre  des  importations  de  vins.qui,  uvlnt  11 
n'atteignait  pas  1  million  d'heclolilres,  «'est  élevé  t  d 
de  3  millions  d'Iieetolitres  en  1S79  et  fi  6,166,000  h 
litres  pendant  les  unie  premiers  mois  de  1880.  C'ei(4 
pagne  <|ui  a  Tourni  la  majeure  partie  de>  envois;  ledl 
de  ses  expéditJonsen  France,  qui  avait  été  de  l,34S,0OOM 
totiires  en  1S7H,  et  de  2,290,000  liectolilrei 
excède  4  milliatis  d'Iieciu litres  pour  les  unzi 
mois  de  18S0.  Les  proveuances  d'Italie  se  sont 
190,000  hectolitcei  (1878) à  540,000  hectolitres  (IS^Oi 
i  1,500,000  heciolitres  (uoxe  [iremlen  nolN  île  IS^ 


■ËD  Diitn,  la  rabricïiJDD  des  tI 
le  ï  prendre  de  l'exlenaion.  Les  iiiiantilés  de  raisinR  «ecs 
parlées  m  soni  ïuccr^aiTerneal  ^letie»  b  ^9,658.000  bi- 
mcs  en  1878,  à  â1  milUani  de  kilogrammes  en 
:t  i  plui  de  62  tnilUuni  de  kilogrimmea  durant  lea 
le  premien  moisdcIS)iU(l). 
'i  production  du  cidre,  principnlement  concentrée 
'i  Normandie  et  duns  la  Bretagne,  présente  une 
«ancB  de  2,272,000  becloiilres  sur  l'année  1873,  et 
^!i.632,D00  hectolilrea  sur  Iï  moyenne  des  dix  derniëre& 

ïiluatiOD  dèriivorable  lient  principalement  à  ce 
s  certaines  localiliSs,  la  grêle  a  Tuil  tombei'  les 
pu  avant  leur  malariti.  De  plus,  la  rigueur  du  dernier 

lercé  une  inlluence  nuisible  sur  les  pommiers 

ir  la  vigne. 


Cbuvole-lnrèr..  lU.IOl  l,8T3,»tt 

Cher. 46,885  91,046 

Corrèie iS,B9a  JÎ7,fl7t 

CAie-d'Or 3(,GS7  7^9,184 

Cotes -du-Ho  rd. .  ■  ■ 

Creuse IS  79 

Dordogfle 93,594  376,678 

DoubB 8,190  45, IS? 

Drame 17,Sg6  «),I7S 

Eare 480  3S3 

Eure-et-Loir...  1,706  5,746 

Flnistire • 

Gard 18,110  293,068 

GamtlDB  (H.-]..  (i6,ï7G  j,img,Si9 

flen IU3,m  1,337,031 

9lr«niie 144,877  1,G60,S3S 

lIAiauIl tOG.iae  S,0G6,S99 

Illa-et-TilalDC. .  IU3  183 

Indre 34,006  T3,S63 

Indre-et-Leire.. .  49.176  333, 6S9 

tibr 39,636  345,16» 

Jura 19,(34  41,656 

Liodes 39,394  318,674 

Loir-et-Cher...  3l,98i  319,113 

Lcrire 13,059  l«7,7(t3 

Loire  (Haute-). .  6,437  (0,933 

Lnlre-lnMriBUni  33,649  399,615 

Loiret 30,537  95,058 

LoL 49,631  330,Î75 

Lol-ct-Gironne.  70,000  667,900 

Matne-ei-Lolre..  43,052  l^lisiT 

irrima...'.'^.'".'.'  15,966  110,148 

Marne  (Uiute-).  16,059  309,505 

lUTBUDe 317  1,1:66 

M«arUie-el-»ass.  16,66S  138,999 

Menie 11,865  103,436 

Hnrtiiliaa 1,118  11,900 

Ni*.re 11,181  87.610 

Nufd •  . 

Oiae 611  m 

pBB-de-Calsis . .  ■  > 

Puy-de-D6ine. . .  37,736  S6Ï,7U 

,r)r«n.(QaBaeE-^  Hi^BO  W,U7 


1,307,368 

4,^ 

(IW 

.M  fi 

484 

,943 
113 

831, 

65. 

,130 

.80^ 

4. 

;799 

iiî 

139 
630 

.6)0 

m 

^'\\¥ 

,.w, 

,rm 

i.Wti 

.,705, 

,371 

9,9Ma 

334,030 
103,574 
îiO.MO 
434,747 
341,938 
50,637 
151,766  ) 
168,958 


Pyràn-CHuiUf».). 
Pjrén.^runUI. 

M  \m  rr  thSO. 

1(,B73        I4I,«7        (95.1(1 
71,106    (.731,(101)    1,488.100    1 
(1,03»       379,750       »0.838 
14.3»        in.400         96.(01 
(6.31(       6(7,9M        690,695    1 

7,W           ».*Î8           7,193 
11.  (93        165.4»        111.716 

8,149       101.476         61,601 
976           (.306           3,678 

a'ooc         ((.ml         33,973 
K.141          7U,aT0         55.761 
11.881          U(,39l        106,531 

(6.163        978.0n5       685.173 
(0.645        (06,8Î7        198.551 
49,318        Î87.64fi        M9,(68 
S.lSt         58,33(         60, ((8 
17,186        104,188         79.939 
(1.645       871,!«8        t93,!8( 
1,1(7        11,(95          (,m 
(.898         (5,(13         11,176 
36.89a        194,7M       3M,86» 
1,10(,(«>  19.677,471  15,769,351  SI 

reeoi««  tn  1880  «  1879  (hecWUlre 

391 
.141.310 

Stiae  (DiBU-}. 

353.8(1 

.Illi.lHU 

Simie  (UaDIC-)- 

SBinr-Inftiieure. 
Seiiw-B-lUfna. 
Seioe-ïl-0.1*... 
SèirM  {Daul). 

iui,(;-> 

376, 8»t 

ÎWi.ill 

V«ac1u«e 

Vendée 

Vienni) 

Vienne  CHau  10-)- 

Quantil^ 

,701,919 

AiD 610 

Aime 36,373 

Allier 1,8(0 

Ardeanei 31.308 

Aobe 5.350 

AreTroD 13.131 

C«J™<tos. (58.6J0    1 

Canui l,3i( 

Cbannie (.191 

Ctier 3.717 

Corrtte 15.370 

Cate-du-Nord 3(0,149 

Creioe 1,(83 


ENQUÊTE  SUR  LES 
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H^isiiis  féaènia  de  Tmle. . . 


BoiriUeun  A  diliaateitri  âe  jmfittiini 
Quant,  d'alcool  proran.  de  1*  dislSIUt.  des  : 


Imporlalion  (d'iprèa  lei  ér 


Bauilleurl  dt  c 


Stock  ïUBn  doit  précédente! 


UagiaiOB  génènai  da  le 


Hif  à  la  fia  du  noU  de  tiptembre  1880. 
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PECHE. 

(Extrait  du  rapport  orflciel.  Journal  officiel  du  1< 
lembre   J8&D0 

La  valeur  en  argent  des  produits  obtenus  s'élè 
chiETre  Je  88,079,849  fr.  et  présenle,  sur  l'année  H 
une  augmentation  de  1,108,128  fr. 


duitSB-estélevéà 80,515,727  7,5îi,123  88.0Ï9, 

mefépence  eD  plus 1,10^ 

L'augmentation  que  fait  resaorlir  le  tableau  ui-de 
porte  Bur  la  pÉche  à  pied.  Le  déficit,    peu  impoi 
d'ailleura,  constaté  i  l'article  de  la  pSche  en  bateiQ 
dû  aux  mauvais  temps  qui  ont  signalé  l'année  11 

penre  d'industrie  se  sont  vus  dans  la  nécessité  de  ié 
mer  leurs  bateaux  et  de  se  livrer  à  la  pèche  ur 

année  : 

mentaBoa  de •           t  ,8M 

dite  des  .  Bulres  espèces  .. 
répaniB  sur  mules  les  Bsp^ciis  de 

choia 

de... 896, tu           I 

-      râsultiini  du  d£ficii  cuDsiBté  sur 

Ldt  troii  tableaux  qai  saivent  font  reuortir,  pour  cha- 
eaoedtiinné»  1878  et  187!)  : 

1°  Les  quBniités  péchéei  exprimées  en  kilogrammes, 
V  nombre  ou  en  mesure  de  cupucité,  kUinal  la  nature 
detproduili; 

i'  La  tïlcDr  en  argent  de  (cb  mfmet  produilti 

3-  Le  nombre  il'hoiiimcs  emban|ués.  i!«lui  de»  bateaux 
gmplojéi,  aiDil  (|u«  le  tonnage  de  cei  batfaax. 

QuaMUi-  péché,. 

■unieflBrre-NeuiLO...     kiluu.  16.0;i),S60  18,481, :i«l 

—    (Islundi'} >  13.901,751  lS,3<i:i.;>J'.l 

Bu«gs 11,704.707  39,â9î.£'>J 

•  7,348,113  8,l)7i,7li 

nombre  1,919,301. S»  l.SH.IMi.UIfJ 

AutUDU klJo;.  8fi0.347  l,SUI.Nf( 

'  Anlrei  eepècei >  44,134,983  47,1117. IMl 

HoUres nombre  168,397,046  IS7,379.9>i>< 

Jlaulei hi'clol.  506.648  1103.170 

AuiK*  co4uiIlDge> bm.il.  US.I3S  138.677 

Cfu3Ucâ9 iiuTDbre  1,466,249  l,790,il>3 

Creieidit kibifi.  1,319,7(1  1 .6i'.r>)M 

Amendiimcnuiuai'ins..  miir.i:.  1,013.718  l.CJU,578 

Il  résulte  de  ce  tableau  que  le»  produits  de  la  pèche  de 
la  morue  (Terre-Neuve  et  Islande),  du  hareng,  du  ina- 
'IQereau.  des  ancbois  et  îles  divers  poissons  désigtiées  soua 

aeïéa  à 120,tSl,7û7  kilogr. 


324,214  homariis  et  langaustei. 
327.847  kilogrammes  de  crevelles. 
Pir  conire,  on  eansiaie  une  dimiDuttaD  de  : 
108,118,740  sardines. 

3,478  beelulitrea  de  moute«. 
lS,8â9  becl4)lilrei  de  divers  cuqnillages. 
354,140  maires  cubes  d'amendemenu  marii 
11,817,078  huîtres. 

Yalevr  en  argent  et  produit. 


Ii9,ym        i44,806 


Notitire  d'hommi 


de)  bateava:. 


X  emploi/éi  tt  totMaga 


Nombre  d'homme!^  embarqués: 

PêOliD  Ai  la  raorua(TarrB-NeineJ.  7,858  7,168 

—  (IdlsDde) i,7J3  3,6IS 

PèchecSllire 69,830  7i,i(B  »,»7»    ' 

nombre  de  bateaux  employés  : 

Pechadelaniorue(Terr>!-Neuvel.  181  177 

—  Claliuide) 367  331 

Ptebecûilèro 31, 5U  îa,13B 

Tùni.i,BediisbBtoBUI; 

p«cbedelainarue(rerri:-NeuYe).  30,350  S7,B6S 

—  ^   (bUndu) 3S,9SG  39,!7S  3. 

'NelweÔiKire ID7,SH  108,SH 


Le>  risoltals  de  la  pêrhf  onr  ilè  Irii  variibln,  EUiniiI 
In  localités.  La  liatru  de  la  Scie,  Flcurdc-L)9,  Siinl- 
Jiilicn,  le  Kirpoa,  Sainl-Jfin,  le  cip  Rou|fe  oni  éU  plui 
^nriiis.  Daat  ee  dernier,  la  fétiic  a  éii  trc>  bonoe. 
U  CD  qnaaliUt  que  c«maie  dimeDaioni  du  polsion  prii. 
jb  Kinioii,  Im  débuis  de  la  taîion  ont  iii  miiiv.iig.  Plui 
',  la  titualion  est  détenue  ifieilleure  ;  des  bancs  de 
«  de  grande  taille  ont  paru  dana  eea  parapet  el  la 
n'j  a  pai  èli  compromise  comme  on  avail  eu  lieu 
^craindre. 

l  bon  de  remarquer  que  «ur  les  mêmes  li«ui  de 
I,  tet  résuliau  varient  luîvant  les  Dbaloupet;  cela 
isemblibtement  de  l'hablletÈ  et  de  l'adreue 
^■Mitres  de*eine. 

i  pËche,  )ur  le  liane,  n'a  donné  que  des   rèi^ullali 
'  erea  pur  les  bâtimenli  expédiés  de  la  niéiropole. 
I,  lu  poHeltes  de  Saint'Pierre  ont  Tait  une  pficlio 
pfriietneuie. 

irrière-Hiion,  le  hareng  a  hit  son  appariiiunàU 
«t.  Lei  banci  étaient  considérables;  ausai  les 
■  oui  pu,  aussitdt  la  morue  disparue,  faire  une 
Imie  recolle  et  ifatiser  de  I  eaux  bénélleea. 
iVemploi  dei  énormes  chaloupei,  peu  maniables  par  !ea 
"M  temps,  qui  étaient  en  usage  à  Terre-Neuve,  tend  i 
_|Nra(tre.  Bon  uombre  de  nos  pËcheurs  ont  iléjà  adopté 
|lder;r*,  dont  se  serveul  les  An(;lais  et  les  Américains. 
HinesiiredeTcaitdeveairgéDérale.cac  la  simple  réflexion 
^TQÎC  que  tout  l'tTanlage  apparlient  à  ces  légen  bt- 


leaux  qui,  en  e,3S  de  mauTais  lemps,  eoDI  prompln 
embarqués  i  bord,  tandis  que  l'emploi  des  chaM 
enlrsinc    fréquemment   la   perle    des  hommes    quM 

Bien  que  le  rendement  de  la  pécbe  de  la  loorae  prèii 
une  augmentation  de  ^,410,834  kilogrammes 
un  déficit  de  149,836  francs  sur  tes  prix  de  teole.  É 
résultais  sont  dus  aux  difficultés  qu'ont  éprouvé  leiai 
leurs  à  écouler  leurs  produits.  En  effet,  une  partie  i 
pËehe  de  lïJTS  n'Était  pas  encore  Te udu a  quand  les  <U 
gaisona  provenant  de  la  campagne  de  1819  sont  arirri 
sur  les  principaux  marchés  à  Bordeaux,  Celte  et  Haraeal 
Uoe  baisse  de  25  p.  100  sur  les  prix  de  la  mi 


Les  départs  ie  France  pour  l'Islande  ont  pretqne  1i 
été  effectués  dans  le  courant  de  mars;  cependant,! 
navires  de  Boulogne,  de  Saint-Vulerï-en-Caux  etj 
Fécamp  sont  partis  dès  la  seconde  quinzaine  de  ti 
et  ils  ont  eu  lieu  de  s'en  féliciter,  car  la  pèche  »  èl 
Truclueuse  en  mars  e(  jusqu'à  la  mi-avril.  Les  m< 
[rmps  ont  alors  commencé  et  sévi  i  peu  près  satu 
inptinnjusqu'en  juin  ;aussi,  les  bâtiments  de  Saint-E 
de  Dunkerque  et  de  Palmpol,  qui  ne  sont  arrivai  â 
dans  le  mois  d'avril,  ont  eu,  pour  la  plupart,  une  pteU 
première  saison  nuédiocre, 

La  partie  ouest  d'Islande  a  été  fréquentée  de  préUd 
par  les  pécheurs  appartenant  aux  ports  de  Saint-Brî^ 
daDunkerque;  quelques  Paimpolais  s'y  trouvaient  éL 
"MM,  ainsi  que  des  navires  de  Tréguier,  do  Saint-Vdj 
■btalogne  et  de  Fécamp.  En  mai,  ces  H 

'  it  daua  le  f  axe-Bued  et  ie  Brede-Bugd;  o 


luillcl,  s 


■E)  du  nord,  où  T 


:t  avait 


Vers  te  milifU  de  juillet,  de  gros  venin  de  nord-est 
ilanu  ont  tiii  redescendre  beuucaup  d'entre  eux  dai 
ted«'Budp,  où  ili  ont  trouvé  de  (trandes  quantités  de 
»iuon>  Eous  le  vent  du  ta\i  SlaaIbierR-Ltik. 

Qiïlijues-uns  ont  réussi  k  te  maintenir  aa  large,  h 
0  milles  dans  l'ouest,  où  pr  des  fonds  de  I5U  mèires,  jU 
ni  pria  de  Fort  bellvs  uiurues. 

Tdus  ces  {lécbeurs  sonl  rentrés  en  France  avee  un  char- 
jHUDI  cumplet. 

UïôIeeEli  été  rréi|uent£e  par  la  majeure  partie  des  na- 
4rei  de  Paimiiol  et  de  Dunkerque,  auxquels  se  sunt  joints 
laetqnes'uaa  de  ceux  de  Suinl-Mlilo  ei  de  Saini-Brieuc. 
foui  ces  bateaux  pËcbeurs  n'oni  riujsi  que  médiorre- 
Mnl,  les  mois  de  mai  et  juin  ayant  été  coasUmmenl  mau- 
liidans  cette  partie  de  l'Islande. 

Plusieurs  navires  w  sontdéeidèsà  venir  dans  l'ouest  de 
'Ue,  tn  doublant  par  le  nord;  ceux  qui  l'ont  fait  à  temps 
«I  |)U  participer  aux  pèches  abondauies  de  la  B»  de  Juil- 
il;  lei  autres  ont  pris  le  lar^e  et  sont  allés  au  loin  pra- 
ifner  dans  l'est  la  |iâcbe  entre  deux  eaux.  Ce  genre  de 
ÎAe,  qui  se  Tjit  par  de  grands  Tonds  avec  peu  de  lignes 
(hari  donnent  souvent  d'excellents  résultats,  et  plu»  d'un 
Itinent,  en  l'emplojanl,  a  relové,  dans  le  dernier  mois 
elil>ison,S3  pécbe  un  moment  compromise. 

En  résumé,  la  campagne  d'Islande  de  1873  a  été  Tavo- 
Ible  aox  péebcurs;  mais,  comme  pour  Terre-Ni'uvu  et 
lor  les  mêmes  causes,  le  chilTre  des  ventes  a  été  loin  de 
ipDndreaux  quantités  de  poissons  capturés. 


PMie 


-  Sardin. 


t^t  bateaux  de  Féc:im|i,  de  Boulope  vl  de  Di'i'jipeso 
IX  qui  ont  fait  les  plus  belles  iiéclits  ;  ceiix  de  t'écainp, 
rbcumrementj  ont  tiuissiimmetil  coulribué  à  l'iicoTolï^i 


les  négotUnH  de  ta  iDolîté. 

La  nieur  majenoï  de*  roguei  de  morur  nt  île  54)  trmcf 
le  baril  poor  la  première  quitilé  «I  de  119  [mnri  |>iiiir  li 
Ht/BBie.  La  Tieillei  rogueg  te  vendrni  Ï6  (ranc>  le  Imiil 
tu  moienne. 
PoiMoi  /i-flijr  diilgnl  «ouj  (•  «ft™  t  Aiilrr»  Piptcm  -,  ri 

proits.  eiturgeoiu,  tl<:. 
KoDbrs  d'hominec  ci^r~ 

il<>^ fa.no       7».lixi(l)    S,Mn 

'«HBbredenavirei il-Slt^l)     IS.IM  Stij 

Temufie. i07,M>8        loe,]»  6'.G 

:  OiiiDtlièg  enkflacrainiueide 

paiHuas  riiinwrlét t«. 111. 98.1  t7.t(l7.9n4  S.On.IVI 

T.J™r al.8l3,ÎM3*,tîl,W6      631, ;<H 

Le  lablean  qnï  protide  Fuit  re»nrlir  iinur  l'nnnét  It)'î9. 
wm^iarêe  à  l'annfe  tBlS,  ane  sujimenlilioa  Ua  3,07ï,9Bl 
Ulv^mnie*  de  poitiuni  de  diveraei  cipèces  el  une  pluti- 
Uliie  de  631,701  Tranei  dam  la  rente  d»  produîis.  La 
lèche  au  chalDt  ■  prit  i  Bonlogne  an  développemcnl 
untidérable.  qui  a  contribua  à  augmenler  le  rendemi^rit 
le  la  pèche,  el  il  ;  a  eii.  dans  le»  armemenls,  un  Bcr^oïs^C' 
neii[  de  59?  baleaux  el  de  l.ll'l  liommes.  Lea  p^of^l^s 
riilifès  re(«ortenl  du  tallL-n-u  fuivaiit  : 


f  " 


M.6B9,35i  nS.SH.lillS 

tl,300,l!l  n,i'M,im 

i3.S77,S03  î»,l»I.U«>j 

«,630,781  33.853.U7 

U, 131,983  31,KU,3ii 

17,107,%!  33.17t,li;iri 


U  llti  lf>  vM'i 


hes  baleanx-modtles  conBlruili  à  Qi'it'cron,  Ëtet,  h 
CroJsic  el  BeIIc  Isie  (^'  arrondiiEemenl),  avec  le  concoin 
de  Eubirntions  allnu^et  par  le  département  de  la  mannt 
DnI  diinné  das  rfiiilLala  on  pen  moins  saliff^i^anis  qu'd 
1878.  U.iis  il  j  a  lieu  de  lenir  comple  de  la  tein|iéranin 
exceptionnel  le  igui  a  arrêté  pendant  longtemps  les  epbaH 
rations  de  ce»  baleaux. 

Dana  les  quartiers  de  La  Rochelle,  de  Pauillne,  de  tj 
Teste,  de  Dax  et  de  Bajonne,  les  bateaun  è  vapeur  eonU- 
Tiuent  avpc  succès  la  pèche  au  chalut.  Dans  celui  d'A^ 
S  baleauX'baciiri  â  vapeur  allant  an  larfie,  siur  du  fbnA 
peu  eiiplurès,  ont  pris  trois  Tais  pins  de  poisson  qn'iH 
nombre  correspondant  de  bateaux-bœufs  à  voiles,  el  }a 
espèces  capturées  étaient  de  plus  Tortes  dimensions.  Den 
aaires  bateaux  i  vapeur  vont  également  prendre  ariMr 
ment  dans  ce  quartier;  à  Pauillac,  le  nombre  en  a  M 
parlé  de  3  à  4. 

Les  produits  des  madrai;ues,  calées  dans  le  5e  anSK 
diseemenl  maritime,  se  résumeut  comme  suit: 

So-us-arrondiuemeni  de  ManeiUe,  ' 

Martiimeseï  Marseille; 

En  lS7g,  13!2,0%  (1)  kil.,  vendus  t2G.443  Trinea. 

En  1879,  88,375  kil,,  vendus  100,185  francs. 

Soil  en  moins,  pour  1877. 43,721  kil.,  26,3â8  franu. 
Soui-arrondiitfment  de  Toulon. 

La  Seyne,  TouIad  et  Saint-TropeE  ; 

En  IS78,  35,64^  kil.,  vendus  49.7?3  rranc£. 

En  1879,  Î5,813  kil.,  vendus  Î7,580  francs.  ■ 

.,  pour  1870,  10,027  kil.,  !2,493  franu,    | 


MtcHi.  tn 

En  IST!>,  2110  kM  .  vsiidui  îfXI  fnnn, 
Ka  niunu,  pour  18TQ,  IJ.810  kil.,  IJ.HIO  runcs. 
ffullrn    firomanl    il    Ut    pl«ht.    —     P.a    H78, 
169.597,0*0  buttr*»  a[il  tli  lend.ie.  1 ,8S4.5B1  frani's. 
En  1679,  I&7,579,%S  linitr«i  oui  été  »ti.Iu»  l,ôj;i,  I  H 

Kn  nipini',  pour  tH79,  11.817.078  tiullro. 
ItilTérMiei'  «M  frun(*.  301.417  frïncl. 
U  ilAIlcil  (onitalf  |irotir[il  lurtoul  ils  ci^  i|<ic  iV\|>'i>i- 
liiion  des  Toudi  coinnaniit  n'«  pa*  daiin^.  il:i»>  le  llll^-lll 
d'ArcDchoD,  ]e>  mémcH  rétultati  que  préc^ili'mcncnt.  I.;i 
lurabandani»  des  eanx  douwi  que  lei  plDi»  ccnliniiulli'^ 
lit  l'hiver  de  1ST0-1S79  ool  rcpanduM  dini  le  hiMiii.  où 
(llc(  oiil  téjourpé  une  partie  de  l'hitor,  b  oeuté  la  niui  ia- 
litc  d'un  grind  nanibre  de  (DqiiillagM. 

l'induilrje  oilréii'ole  preml  r  haque  janr  de  ^e>len^,l'n  ; 
elle  oecDiie  pmque  enliSniiienl  lu  [ja|iul«tiani  des  cuiii- 
miftiea  riieraiiies  itci  localilft  oii  en  U  pritic|ue.  Lv» 
tiHTB  d'engraiMemcnt  pODisuïvii  lux  Sftlilei  d'OloJitie 
depuis  plaiieuTS  annéee  par  le  départe tnetil  d«  la  marine 
ont  produit  d'excellen»  réiolUIs.  Beaucoup  de  proprié- 
tairu  de  marai»  ealanla  not  «nlvi  l'exemple  doani^  p:ir 
l'ailminislralion  et  ont  tranirormé  avanupeuienent  leurs 
salin»  en  parc^.  L'hiillrière  que  l'Étal  entrelieut  il.'iiis  Li 
baie  de  La  Furél  (quartier  de  Quimper)  eat  irëa  TiTiiit'  ii 
peut  fournir  des  bullrei  pour  Tensenienceinent  des  fiiii!» 
susceptiblea  d'élre  repeuplés.  L'ostréiculture  a  ét:aleii.i  i,i 
fait  an  grand  paa  dana  l'flang  d'Osse^or  (quartier  <li' 
Dax);  UD  million  d'huîtres  transportée!  d'Arcacbon  itnns 
cet  Étang,  au  mois  de  mai  1879,  Torme  aujourd'hui  luic 
importante  réserve  pour  les  parqueurs. 

Il  a  été  Tendu,  en  1879,  5«.027,05';  hiillres  |,rm, ,.,  i 
tant  des  parce,  claires,  dépfits,  élalagpn,  etc.,  t~;ue  lU   l.i 

pêche  à  pied  et  en  bateau ,  diins  ce  chiffre  sont  oj.'"l nt 

compria  les  coquillages  recueillis  dant  les  parra  ii  l'iiide 
de  collecleurs.  Cette  vente  a  pm^liiil  unr  >iiii:me  de 
18,233,!98  francs. 

Le  tableau  qui  suit  contient  l'indicnljon  lU)  nombre  des 
étahlitsemenls  de  péthe  existant  sur  le  lilioral  au  31  dé- 
eembre  1878  el  au  31  décembre  1879.  Il  résulte  de 
18. 


btÎBiemcitU,  occupant  une  suprrilde  de  I1,7S3  bec 
es  00  centiares,  et  délctius  par  43,111 


i.iaa  (1  03 

9i88    . 

lOiTsI 

6.907  92  0« 

7.356  01  S 

!, 203  80    . 

1.111  80    . 
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PÉCHB.  310 


PropriéUs  priréei. 

ÉUblluemeot.  1S7S.  1k:9 

h«et.    I.    e.        hect.     a.    c 
Pêcheries  à  poissons  en  pierres 

ou  en  bois •  • 

Pèdieries  à  poissons  en  filets. ...  »  • 

Pare,  étalages,  yiTîers,  claires  da 

dépôts  d'buttres 298  71  39         3iO  00  7S 

Boochots  à  moules .  •  > 

Pares  ou  dépôts  de  moules 3  60    •  3  6<)    > 

KésenroirsouTiTiers  à  crustacés.  3  24  3  ai 

léserroirs  à  poissons 4,441  65  40      1,165  36  4U 

Sordignes »  • 

Madragues •  > 

Totaux 1,444    »    3      4,509  99  45 

En  plus  pour  4879 65  99  39 

•Éraaus  9AM  BBS  miCBiTS  (femme*  on  enfanti  dlnecrits). 

Domelne  Propriétés 

publie.  privéex. 

1878.  1879.     1878.     1879. 

•fêdberies  à  poissons  en  pierres 

ouenbois. 677  577  » 

à  poissons  en  filets....  562  588  »         • 
['fut,  étalages,  yiviers,  claires  ou 

dépôts  d'huîtres 8,927  9,523  98      100 

Bouchots  à  moules 2,253  2,279  > 

Parcs  on  dépôts  de  moules 1,324  1,334  « 

Réservoirs  ou  viviers  à  crustacés.  26  31 

Réservoirs  à  poissons •  •  7ti       si 

Bordigues •  »  <*         <* 

'ladragues •  «  >         » 

Totaux....    13,669    14,332      m     ïoô 

En  plus  pour  4879 663  10 

DiTSNUS   PAB   DlvS   NON   INSCBIT8. 

Domiioe  Propriétés 

publie.  privée'. 

Établissemeots.  - — — —  *»• — — —  - — i» —  -.^  . 

1878.  1879.  1878.        167H. 

nés  à  poissons  en  pierres 

Aî«       3,287      3,313        • 

Mons  en  filets.        397        431       » 


n 
» 
»  n 


LA   NAVIGATION   INTÉRIEURE   ES  | 

n  LE   DROIT  DE  lAïlGJTKIS  (IJ.     1 

Le  prodoii  âes  droiu  de  Baiigiiion  inliil 
jilni,  en  1879,  i  4,390,7S1  înan  et  prés«al>j| 
)Ulioo  de  Il,i73  ftiota  sur  relui  de  l'«iri 
le-  * 

tt  l*m  onl  été  appliqufM,  penilinl  lidulj 
n,858,207  lOD'-Ps  kilomitriqaes  de  maidj 
le  nalnre  et  ï  1?3,36?,658  sières  kilomélri^ 
flotte.  Compara»  à  relies  qai  aTaieot  éwl 
en  ISTS.  er>  quaalîlés  tant  reisoTtir  une  logail 
5,455,06G  lonnea  fcitomèlrtqaei  de  marebanfll 
19,20n,325  Bièref  kiiomélriques  de  hoie  Qoilts^ 

Le»  céréales,  ainsi  que  le;  bois  de  lonte  c 
matériaux  de  conslrurliou ,  préspulenl  m 
considérable  de  cïrealalion,  tandis 
ressorleni  sor  les  aulres  catégories   de 

r  Ira   mélaur   ouvrés.  Ces   diminolin 
■ont  pas  1res  imporlaotes.  et  il  est  «i 
^raii  en  à  constater  nne  auginenuii 
ir  exceptionnelle  di 


ntent  nn  acdl 
s  que  des  4 


prônonci  la  auppreoion 
e  nav'tpallaD,  il  ptrail  intéressanl  de  présenter 
rde  résumé  de  l'oni^ïne  de  celle  t»xe.  d««  ptusi^i 
Iraverséei  et  des  produite  qu'elle  *  rournis  i  dî- 
g  £poqucE. 

druil  'le  uavigadon  arail  élé  établi  p>r  U  toi  du 
réal  in  X-  Conrorinêiiient  siix  prei-eriptions  de  ci-lle 
s  prodiiils  en  étaient  spécialisés,  au  début,  pour  élte 
ircléa  11  au  haliaage,  k  rerlrelien  des  cbemins  et  porU 
lag;e,  à  celui  des  pcrluia,  écluses,  barrapes  et  autres 
i^B  d'art  Établis  pour  l'aïnotape  de  la  naviKiliou.  » 
elTel.  les  produits  élaienl  divisés  en  masses  disllnclf» 


es  canaux  sur  lesquels  la  perception  BTait  élé  Taile. 
irifï  de  chaque  cours  d'ean  riaient  arrêtés  par  le 
memenl.  eonroraiitDenl  à  l'aiiB  d'une  r^mmiision 
npDsée  de  douze  principaux  népociauts,  marchands  et 
Vniers  de  la  région,  lesquels  avaient  intérêt  a  détermî- 
!i  exsctemenl  <|ue  possible  le  taux  du  péa^e  néces- 
tejwarproduireles  ressources  à  employer  ï  l'entretien 
Il  voie  navigable. 

h  gjatème  Tut  appliqué  jusqu'En  I8U,  époque  à  laquelle 
Igide  finances  du  13  eeplembre  de  ladittr  année  inlro- 
dtdana  la  cotnptabililé  publique  le  principe  de  la  réu- 
1  toutes  les  recettes  sans  distinction  de  fonds 
IX  et  spéciaux.  Par  application  de  ce  principe,  Irs 
«  de  navigation  Furent  inscrilt  au  budget  de  18H, 
1  première  Tois,  parmi  les  revenus  ordinaires  du 

g  perception  continua  néanmoins  à  âtre  Taite  snt 
fne  cou»  d'eau,  d'après  un  tarit  particulier.  Des 
h  spéciaux  Turent  également  appliqués,  par  la  suite, 
lea  Toies  nouveltemenl  construites  et  pour  l'élablisse- 
It  deiqiielles  on  t— ''  -"    '  '' '" 


k  gouvernenient  se  trouva  ainsi  en  présence  de  diili- 
.  ^  f^fienses  larsi|u'tl  cvmpril  la  néccsailê  d'unilier  et 
'Vj&wk-  les  larirs.  Un  progrès  marqué  fut  fait  i  cet 
*f^*   1836  (loi  du  9  juillet)  ;  mais  la  réforme  commen- 

^^^Me  tiiiDiiue  ne  put  être  déCnili  terne  ni  ni  eomplèie- 


ment  rfsligée  que  par  le  décret  du  9  février  1867,  ; 
le  rachat  de  toutes  les  grandes  .oies  concédéei  ou 
roiasjûnnées, 

l'impâl  jusqu'en  1813.   De   1814  â   1819,  ces   prod 
étaient  inscrits  au  budget  cumulaiivement  avec  lea 

ponr  la  première  fois,  «n  1820,  pour  une  soiome 
3,800,000  francs. 

Voici,  de  ciDq  en  cinq  ans,  paur  la  période  1820-184 
les  produits  sDccessivement  obtenus  : 

IBiS. 8,726,811 

Le  relBïÈ  général  du  tonnage  fut  publié  pour  la  f 
mière  fois  en  1847.  I.e  tableau  ci-aprë»  donne  d'aprèi 

que  l'année  1356  est  celle  qui  a  donné  le  produit  le  f 
élevé  et  l'année  1870'Celle  qui  a  donné  le  produit  te  f 
faible. 
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m.3Sl  91  ST0,'G55!lDa  ^^| 
Kt,3ISer)    |,|)ST,933,I»0      jj^H 

359, ses  31  I,1U.!(M,9D0  ^^^H 
683.^  H  l,331,»l,700  '^^H 
5S;,(SS  ôl  1,3«I,G(8,900  ^^M 
U»,40O33  4,383,S96.B(»  ^^H 
D03,3iS  a    1,376,940,800      '^^M 

tm 9 

n^  7,««.7iM  77    i 

040.433,601. 

00759 

l 7.0TS.li7  97    1 

t63,5SO,30U 

e,597.m6i  ( 

«6,SÎ7,»00 

;....,..•     4,096,616  81    1 

413,840,100 

00389 

ù i,i37,S717a    i 

664,4130,801) 

00*74 

*.83i,S«6S    i 

683,077,310 

O0Î97 

V' ♦,975,683  16    l 

603.574.000 

O0Î99 

(.869.637  69    1 

605,809,000 

0O3UO 

%.....      5,378,7»  SB    1 

761.869.000 

01)305 

..'....      a,M9,15939    i 

583.709,000 

D0i4i 

3.7H.9g9»    i 

641.109.888 

OOHO 

3,97S,9W9a    i 

690,461,178 

^ 9,951,381  77    1 

173,958,340 

3,!35,4*7  1i    1 

ÎS7,538,œi 

00Î5( 

3,S98,U9  75    1 

564,666.(97 

00*36 

3.616,lî5iî    1 

563,^36,9.13 

0(H33 

3,750,Î80  17    1 

346.855,568 

00343 

*,177,BM)ia    1 

731,070,946 

4,(54, 1H6I5    1 

7(8,836,000 

003(3 

4,iOa,î87  63    1 

804,463,053 

vaa 

(,373,303  06    1 

787, 403, (il 

0(H39 

4,390,781  13    ! 

793,858,207 

0IS44 

t  les  rèductioas  eucc«ssi 

es  des  tarifa  avaient              1 

t  de  ramener  le  (aux  mojeo  de  l'impdt  de                1 

niTiron  O',00?40.  La  suppression  mimt  du              J 

leole  coQcessioD  qu'il  (ù 

possible  d'accorder               | 

lie  limile. 

1 

tables  OH  /lotCablet  adrm 

ni»tra.pflr  j 

Slalm 

D»»Dlg.      Il.moD>, 

Ti.1.1. 

Fr=„.s= 

a.     MB,sl8,a7j  na.sss.Mi 

E»i,BCg,ô-o  7s,iai,gi>               i 

«> 

..       M1,b9Bb4SB  afiB,UtbUQ9 

^  ro>u>«ir.i  m«.',.,  ',«.'.»    1 

9,ui,n>a               ■ 

«.iiH.a»               ■ 

.,      g.tii.T»          > 

s,tu,oe« 

t,M9,ni             ■ 

^_^     »        4.W.MB 

Fieuiesetriv[('.res  17,793,705  44,B66,8ii    76,515,785  S.iSS.I 
Canaux    asâimilét 

.    aiiirivières....  156,939       110.831      l,G83,99S  300,9 

Canaux 6,083,10113,^631    30, 490,  lU  3,707,4 

auicuiBUX S.36t,»X)    1,1^3,680    11.640,306  6M,i 

Tuunx  ^delg78.  S9,4O0,OS4  69,950,969  130,329,430  9,|gO,U 

etnérau:i!del379.  30,436,688  61.945,937  103,079.384  7. 

Augnienutinii..  ■                  •          1H,350,D46  1,B75,U 

Diii.iijuliuD....  1,036,814    1,994,908 


5,453,958  153^Ï0033Î    '. 
13,305,543  65470007618  S'HÉX 

70,041,995  530,448.7» 


8,367,3^    16,041,377 


LE  CABOTAGE  EK  1819. 
Le  poids  tolal  dee  tnarcbandî^ea  expédiées  |iar  le 
tageenlHTUa  éii  de  1,934,806  trinnex  de  1,000  ' 
Ce  chilTre  comprend  â  lu  ton  le  grand  cabulKge, 
à-dire  les  expéditions  de  l'Ucéun  ï  la  Méditerraaé*  fl 
Hciproqueuienl,  cl  le  pelit  cAboIage,  c'est-à-ilire  [c  eipl 
.   dilioju  entre  les  poiu  de  la  mEœe 


M  1879.  .T.5 

Enêembiêdêê porté  d'expédition  (en  tonnes  de  4,000  kilog.) 

«^^       ^  Po»"'»  d«    Porli  d«  Il 

MtiffMtio*.  rOeém.  Méditcrranéa.      Toial. 

Gruid  ctbotag* 48  077      84,U2         96  219 

Pemeabouge l^a^liSe    S58;i9i    1,838,677 

T*»'»* 4,292,663    642.333   Ï;93MU6 

On  indiqoe  ci-après  les  principaux  porls  d'expédition 
et  de  destination,  pour  le  grand  cabotage  et  le  petit  cabo- 
tage réonis  : 

Principauœ  porta  d'expédition, 

!»-_- J-.  _....  ^     Tonoei           Proportion 

Nems  des  ports.  de  l.ooo  kllof.     pour  m  m. 

f»Kme 24i  018       42.4 

Je  Havre 232,698       42.0 

.    S^^'ÎS^Ï *5i,696  7.9 

Portpde-Bouc 107,318  5.6 

Dnnkerque 406,718  5.5 

Joo«n 406,323  6.5 

9t}^": 56,954         3.0  . 

Charente 49^438         35  V  gg 

Boulogne 45,532         2  4 

Arles 43  8(^7'        2  3 

5»oï« 43,130  2  3 

|onP«nr 39  685  2.0 

aocbefort 38,034  2  0 

Brest 28,620  1:4 

Ars 26,176  4.2  , 

Aatresports.. 617,749                   32 

Ports  de  destination. 

Marseille 257,060  43.2 

Le  Havre 457,709  8.2 

Ro««n 441,168  7.3 

Bordeaux 423,956  6  4 

Brest 84,834  4.3 

Dnnkerqne 73,896  3.8 

Arles 74,477  3.7  v  -« 

Nantes 65,847  3.4  /  ®^ 

La  Rochelle 50,857  2  6 

Caen 39,065  2.0 

Cherbourg 37,078  2.0 

Nice 34  215  1.9 

Cette 32,405  1.9 

Rochefort 24,108  1.3 

Autres  ports 741,221                   38 

Le  chiffre  total  des  expéditions  de  1878  était  de 
2,006,257  tonnes,  et  la  moyenne  des  cinq  années  anté- 
rieares  de  1,994,824  tonnes.  Les  résuUaU  de  1879  sont 
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âonc  inférieur  de  11,301  tannes  li  ceux  de  IBlI  6 
51,928  tonnes  à  la  ntosenne  quinquennale. 

Lc!  rrlneijiatea  marchandises  qui  oni  été  transpocU 
tant  par  le  grand  que  par  le  |>ctit  cabolage,  sont  i 
matériaux  (302,097  tonnes  de  1,000  kilogrammeiM 
grains  H  farines  (210,56 1  tonnes),  les  vînt  (^09,976  3 
nea;,  le«  bois  comniuns  (198,470  tonnes),  le  egI  nutH 
le  sel  gemme  (147,^82  tonnes},  les  bauilks  (UI,Ï44|| 
nés),  les  fontes,  fera  ei  aciers  (58,988  tonnes),  les  ptH 
et  terres  servant  aux  arts  et  initiera  (57,3G5  tonnera 
poissons  (39,541  tonnes),  les  futailles  yides  (3^1 
tonnes  et  les  enii^rais  (25,454  tonnes).  Elles  formealV 
semble  les  75  centièmes  du  mouvemenl  général. 

]i  i  tlè  expédié  en  1879,  tant  pour  le  giaud  qi 
te  polil  cabota^ie,  60,S50  navires  jaugeant  3,387,U45  II 
neaux  (jauge  orHclelle). 

Ports  d'expédition  par  calégorî 

FanaSeïQctaa: 

Nombre i3  50,6.-  _™ 

Tunnige  offlcitl ÏO,afil  2,099,290      i.iOM 

Ports  de  la  Uùdlterranée  :  *" 

Sombre. 3ïi  9,801 

Tunniee  otHclul 77,011  t ,190,iB3 

Hiimbre.' 377  00,(73  „ 

Tonnage  Druciel 97,372      3,iS9,m      3,3879 

Voici,  par  ordre  d'importance,  les  [ii^iooipaiu  { 
d'expèdilion  el  de  destination  pour  le  grand  et  la  g 
cabotage  réonis  : 

porta  d'escpédilion,  navires  el  tonnagi. 


..        10,202 

Î.SQl 

735 

'.'.             617 

::    'S 

696 

3,008 

..        33,  «i 

«6,390 

La  Rocliu'Ile 

Bislia 

Krr:-::::; 

65,Ï6Ï 

aiètresporl. 

(,BJe,«t 

^m               STATISTIQUE  KVSt 

^K  «1 187»  <eA>/TV»  dèpnttifs). 

ion  des  comtusfift;*!      ^1 

ses              3Î7 

807,968       916.613 

39,807          33,796 

6,164           fl,îll 

22,770         24.453 

1,188           1,603 

318               132 

670,666        679.068 

3.971           3,770 

431,418       460,077 

5,317           i.45S 

3,213           2,314 

4,464           4,ï83 

7,789           9,ft!5 

170,338        160,863 

1,953           2,720 

315              200 

1,8^,231    2,038,484 

asi.'eaa     «71536 

104,330        118,283 

S,Ï90           2,040 

.                      40 

,    3,10Ï,BÎ7    34545.612 

313,181        3^5,153 

Sl.îns          17.654 

3ivnK7         32!8i9 
65,174          63,87! 
189,7%        217,851 
,    3,273,51»    3,647,144 
,    *,175.BÏ3    4,840,760 
174,233        184,036 

(,439           1°^- 

^Mpe^lBuees-)..  LigoiiB. 

^i|le-d'Or UnuiUeelaiiibradle. 

Qu'Ob'» "exite. 

^■L.            .    poDllla 

^^m      iOEnilB 

^^^^ (Bouille  et DDiIiraci ta. 

^^^E 

^^PWW UDumoBiixnlhrtdle. 

^^k.M:atais....  Hoiiilie 

^^g4£-Dtaie...  HouillselialliraBlta 

^^MMtoUWU.  Ugoile...... ...... 

.  AnlhrBciU 
SBTOie Iden) 

-"•o-'-'-eS::: 

.  HODiLle... 


33,040 

161,143        )8i,5l6 
10,914  10,480 

,084.656    i,î73,570 


14,410 


'" ÎLignile. 

Ywultue Idem.. 

Veidie HoDilla. 

ToBgSB Lignite. 

I  Houille 


RécapltolstioD.  ■ 


(Liguil 

AugmeDMlioB . . 


1,311 
11. SIS 
306  STO 
3,890 
1,810 


.  16,57fl,B01  18,S37,3I7 

534,078        554,785 

17,110,979  19.412.111 

3,301,133 


Tableau  comparatif  d*  la  produalon  de»  eombuatiblet 
minéraux  par  bassin  tn  1S80  (chi/Trti  proviieiret)  M 
«H  1S7S  ((Af/ry«  déflnUlf*) . 


Gtodpb  do  ttord  et  dn  t>aB-de-CBlBia. .  T,44g,Oe 

Groupe  ie  lu  Loire 3,147.16 

Groupe  du  Gard l,eS5,0IJ 

GraupBdelaDDurgobDeetdaNiterDsIa.  1,310,13 

Cmape  du  Tsra  el  de  l'iieyron 966,1  S 

Groupe  du  no iirhonoais S97,4! 

Gronpe  de  rAurerfine. 161,1(1 

Groupe  dernérauli Î3I,GÎ 

Groupe  del'OuuBl 181, ÏS 

Groupe  de  la Crenae  el  delaCorr^zs..  174. 8C 

Lea  Vosges  méridionales 161.11 

^    Groupe  des  Alpea  occidentAJes 111.4^ 

Les  HiRres C,S* 

Groupe  des  F;r£Déea I 

Toiani  pour  le*  houJll«; 16,576,91 


T&leneiQiiDea 7,3û9.i6a 

iB  Boulonnais, g3,S<T 

Saint-Éllanna 3, 10*, 757 

S»inle-Foy  l'ArBeniièra 3i,313 

GamiDioia; 3,39fî 

Lb  Roannais  (RoanDo) 4,770 

Alsls t,63i,71ï 

le  Vigan iî,î(3 

AubennB S. OIS 

CreuBOl  at  Blaniy 937,978 

Deciio 189,796 

Bpiniic  01  Aubign j-la-Honco <  îl ,  i70 

Bofl 37,991 

L»  Chapclle-sniiB-Dun ÎB,|i9 

Sioeej,  Foraes 6,839 

AobiD 633,859 

CarniBOX 293.803 

Rodei 13,007 

Sainl-Pcrdaux 1 ,6Bi 

Cominenlr;  (at  Do;cl) 736,689 

S»inl-Eloï H7,iSt 

L'Atimanca  (BuiitrE'k-Gru«) 33,393 

La  QucDDe  (Fins  et  Noyani) ■ 

DfMsac ÎÎ9, 363 

iJlDgeac ; a7,8î3 

Clmopignao  cit  Bourg- Laslic B.OaO 

(^niBsessuC 331 ,62  j 

alonloulieu,  Roujan > 

U  Maine Bl  ,878 
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UCotentin  (l-iUrj,  LePlfisis) 5,317 
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Ahnn 168,330 

Cublac  (Torrasson),  Mtiinac  ei  ^rEouiai  i.iti 

BourBnneu! 3,0(8 

RonchBOip 16l,fi3 

Le  Drac  ILa  Muru) )00,3'XI 
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l'ISSS^^S 
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j|||î  .  |||»A|l|i.    ||s|jH 


iJESS 


iisi^iiu     slËss 


fiilii= 


llrifl|iillii  \i  I    im  i 

iiiiiiîîîiiiiif  iiii 


a  da  la  Vlllrtls,  apparleoaiil  1  U 

.'  idl  T  coranrû  13  bl.  de  uircoort  camiDDii>  av«  l>  lompi- 
Buc  àB  rEit,  de  Noln-la-SM  ï  Noienl-tur-UitM  (8)  si  Ja 
auuHfni  ï  San-sn-Drie ,  (S)  et  7  lu],  ai»  la  tompapie  d« 

'-    ■  ■ trruéc,  de  VUlBOBOïe-Salnl-Ceorgai  iiloiùr. 

bile  Se  5  kil.  de  Champigaj  ï  Secr-en-Ilria  al 
anra-Saiat^eorgei  kjuiûj,  formaDt  doubla 
isariHui. 

,    it«tJODâaHodaDsïiarroiil.d-IUII((Tltk.) 

Ji  T  NBprii  15  kil.  da  Btrantn  eomniDOi  atec  la  compa- 
»  de  Puii  k  Otléau,  mau  dod  comprii  tO  kil.  aiploiUi  par 

ita  d'OiUau  L  CbUani  (Ugae  d-[gUrtt  iMil). 

la  dlnltret  local  racbeléa  par  l'Elal. 

~ il  raebaléfl  par  l'Etat  cl  eiplaîlia 

ilralloD  det  chemiui  da  fer  de  l'Elit 

eiploilén  proiùoireniaDl  par  la  compagnie  dai 

1  kIL  smpniDtéa  ao  cbemiD  d'intérël  local  da 
anomrt  (Ce  de  l'Ëit). 
aipltiîlée  protuoiremaot  par  la  compagnie  dei  cba- 
da  l'Eit  i  partir  da  1<  loptembra  18«D. 
Àta»  aiptoilée  pronuirameol  par  la  compaiDie  dei 
d»  far  de  rOitait,  k  partir  da  11  laptembre  lïSO. 
jiDe  eiploïlée  prariàoireiDeDt  par  la  compagoia  dei 
daferde  l'Ooait. 

campria  la  lection  do  Violiioes    ï   BalIf-UroDajr 

(laciea 


il.}i  aiploiue  par  la  cmopagnie 

-in  Nord,  ï  llaiobroocli. 
<)  LiKoes  oiplDÏléai  par  la   comp: 
iid).  depoia  le  K  aarembre  ISTS ,  (\ 


M  do  béihune 


naol  à  la  compagiiie  de  1 
iraai  ï  la  rrODUere  (i  kil.].  duot  les  produile  ne  liKUr 
n  pr&MDt  tableau,  el  dddaclluu  faite  dei  parcours  eu 
oirnoles  (p)  el  (r), 

U)  Lai  seclloDa  flotartei  do  l"  jutier  la  31  dâceoiti 
'-■ e  da9ÏOkil,,iatoir: 


-  Douai  àOrchiei,  la  11  diicembra. . 


â 


SallionKi) 

EngbieD  k  MonUDorenrT.. . 
Maneïllc  (BAnlieDe  EDd  e.l 

lieu  port  de) 

BHCudetVlU 


u.Uj  is.Bae.i»  wM 


Bord 

M,008,8»7 

W,5î;,8iS1 

15,993,564 

Ï7.096,8îi 

Pitw-Lyon-llèdiieiT. 

Lt  Mùne  io  NfiDt- 

9.*I8,W9 

5,590,li«6 

GnodeceiDinre.... 

75.5(3 

876.494 

Orléaot    k  Chilmu- 

tnc-XaniB 

U3,S34 

LèifiUTillu  k  Bedui  . 

3W.693 

U.>nibcietSurl-E>i.. 

Vitré  à  fooeêre»  et 

proloiiBBnienl,... 

*BO,îli 

Lille  t  bUbme,  eic. 

970.6(9 

Pert-ignin  à  prudes. 

UN),  375 

sï,7(»,(»   5. al 


373,301)      B.aifl 


cnEMiiis  DE  Fin  D'iNTfintt  c£:sËHAL.          34Q    ^^H 
u)  MdDCliOQ  faits  ii  15  bil.  do  parcouri  coniiniiQS  ï  la     ^H 
ofagaxB  Je  Puîi  t  Oriéaiu  et  au  réseau  de  l'Etat,  «uir  noie      ^H 
).  et  de  S  UI.  pour  la  leelion  da  Noi!.-[«-Sec  à  Nogenl-sur-      ^H 
j-UB.  comiitéi  dans  l'aurien  nuau  (chemin  do  GraDils-Ccin-      ^^M 
e)  et  dani  le  nouieau  réseau  lehenins  de  l'Est).                            ^H 
D>  Oédaelioa  faile  dei  ddtaiei  «t  naa  eempris  lu  impAtt  sur      ^M 
trauparls  de  la  graads  rilesie  qui  t'61èi«at  aui  chlITrea       ^H 
ifînls:^^      _    ^ __  _ ^1 

1.  ifombre  di  poynjreuri, 
iranipt 

par  caligortes  dt  d 
•rléitaiSlt. 

Vn).( 
LoaSPtur          1.1... 

1,934      31.008.897 
9,it3      Î3,î5fi,784 
S.671      40,537,803 
1,333      1S,995.»4 
[1,487      î7.Utf6,83i 
133           BU  ,783 
1,186        9,418,049 
10        E,5W,ia6 

31             73,1113 
KG           719,687 
133            171,903 
190           S7ll,49i 
170           Î47,48Û 

èa           U3,83t 
143            313,603 
175        1,300,407 
100           503,358 

81            I60,3li 
40           370,019 
M           300,373 

37           833, 133 
Î3             81,738 
15             iï.IBS 
15             88,543 
8             58,58â 

î 

5,994,1119              ■ 

16,833,153               1 
3,300,000                1 
5.157,435 

iKhaaeauMDDl-CeDis... 

Ltda  cslnlare  autuar  da 

1,770,130           ■ 
48,169          H 

Kj;,™::.-:i;r 

50,168           ■ 

Krille  à  Sfldim 

HoialSad-Etl 

80,015           ■ 
556,460          ■ 

^K  Cuugires  et  praloc- 

^■kAjiiiaeUlafriiD- 
^B^'B^-.;.; 

^^K^Sainl-Gobain.... 
^BeiUCroni.  belge. 

73;30l        ■ 
47.434        H 

560,756       ^^ 

14'.159 
46,665 

|y^ 

^^Ê 

:tJO  GnEHfCS  DE  FEB  [l'tNTliaËI  Gâ<Ën*L, 

KlAet  (Il  Croli-Hout^e  i 

SslhooBj) T  110,576 

F.ngbleniHaDUnDreDci...             3  313,366 
■liraeille  (Banliene  snd  r.l 

Tîeai  port  de) 1  • 

Rêaoau  da  l-ËWl 67S  1,90;,707 

TDlBDi Sl,i33  1», 806, 131 

II.  Nombre,  recellti.  tarifs  et  parcourt  mus 
voyageur!  transporte»  en  1878, 

Nord 11,008,867  U, 371, SES 

E<U 33,Î5«,7B(  35,E36,0Sg 

0»e»l. M),S37,S6*  51,718,(»S 

Or1«uu 15,99S,fi6i  i8,!76,Ii69 

PmriE-Ljon-MJdi'err.      Î7,096,S31  83,709, Ul 
Le  RbAoe  >u  Haot- 

todis 811,783  3,389,715 

Midi 9,US,019  33,611,305 

Ewi 1.907,707  3,18i,ll-9 

Ceiatur(i(ri>fldr.)..        5,590,186  I,03S,877 

Grande  celatare....             75,513  30,856 

Cbareatea 719,887  1,»9,13G 

Vvodic t7t,903  397,835 

Hord-Eil 876, Wi  669,767 

Orléana    à   ChitgaB- 

sar-M-irna Sl7.iS6  S58.864 

Lille  h  VaIsncieiiDeB 

ei  eilsDiiioDs 4i3,83ï  451,003 

LèroutiIlL'kSedau  .           3(5,693  373,300 

AumbcaelSud-Bsl..        1,300. t97  1,189,9(9 

MiMuc 50i,35S  Ï*9,Î18 

Vitré  à  Fouettes  et 

proIoogeiDsoi 180, 3IÏ  190.816 

Lille  i  Bilbuni),  etc.            370,619  1(9,361 

Perplgnsa  à  rrudet.            100,375  ISO, 736 
-      liD  t  Aniin  et  k 

fronUère  belge.            833,133  »6,5»9 

>I  t  Siint-Ditler.             81,738  (8,961 

-    "ibnin.             39,166  15,781 


PerpignmiPraâe».. 


Dnnkerque  à  la  fron- 
liirahelR» 

Bondj  fc  Aulnaj 

Bbâne<lsCr.-RDij3Se 
iStUionty 

Boghien  à  Uoiitma- 

Htmellle  (Dsnt.  Sac) 
Bltieui  ponde).. 


RéSDllatB    Fèaénui 

deïTerBKilB  r^i..      65,511,089    < 
EdHemble  dci  comps- 

gnleidiierses....       7,S76,109 

V.  JtfoMMmeiif  de»  vaj/ageura  el  dei 


96,167 

388,(33 

10.» 

3è 

3îi,7OT 
87,3(10 
lî9.îîi 

l,70i,8S! 
U9.703 
163, I7t 

9.06 
B.93 
I6.3S 

» 

19 
8 

35,116 
15,318 

58,07î 
I5,UÎ 

Ii.51 

ÎS.I9 

H 

i 

'    39.13        3 
i      9.97    133  • 


isnpprinié  les  Iroia 


e    18,513 

31.878 

B<,6Î8 

108 

3îa 

564 

B    Ifl.SSS 

35.(39 

61.924 

106 

330 

67* 

D    «1.7» 

37.655 

65.080 

10* 

318 

B78 

»    W,8Ï3 

s> 

8    ïa.919 

t*;74B 

Tslasi 

m 

304 

1  u,e6s 

48,930 

81.533 

97 

301 

609 

s    35,»M 

3a,48B 

86,8Î3 

»■  3i.l09 

58,010 

01.6(0 

6    38.897 

60.661 

03.867 

93 

319 

589 

1    3B,73g 

65.387 

0Î,597 

90 

331 

589 

J    17,160 

60,893 

95.680 

79 

Ï86 

63S 

1    3S,91I 

SS,T9i 

U,B07 

87 

311 

S91 

g    36,7Bfl 

69,543 

16,546 

316 

596 

1    37,1  U 

73,650 

31,117 

86 

1    (O.Î33 

84 

309 

607 

t    iO,97a 

361987 

80 

300 

810 

ï    M,017 

86,170 

38.S26 

76 

303 

6il 

i  ifi,m 

9i,7i0 

ôa,806 

75 

333 

6(B 

ibinrcB  de 

ce  tables 

a  la  tola- 

mrs,  y  compris  ceu 

.  à  prix 

rèduiis. 

s   *^ 
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R  '-ll^lilH! 
El  ■1*stà|wtî^" 

feîltsi'sîtîiliisilïlw 


I  manpiè«  d'an    ulérâqM 


t  résaHiti  [Hmgslrfslï  de  leur  eiploitalian.  ÛU 
a  fait  iaiiter  les  antres  Compagâïu  k  prndoir 


orltBi 


i  allooi 


enfin  ]i»  thiffres  iln  coU 

faita  du  dètues  stdes  im 

(o)  Y  Pompris 


;s  psDdaat  la  coDslrnetioaTM 
6  et  (S  sont  donné»  di"-^ 
inr  les  transports. 

p.g NÔrtl,  liManoing. 

(b)  Nna  compris  ta  lectioD  de  Bapanme  i  Harcoing. 

(ci  LJgDDs  eiploiléei  par  la  Compagnie  do  l'Esl. 

(d)  La  liRne  d'Amagne  i  Anremotit  est  euplaiuie  :  d'AOU 
k  Voniiers  (37  kitooi.).  par  <a  CompaEnis  de  l'Est  et  de  Vani 


_„, , ,.  par  11  Compagnie  de  l'Ai 

(e)  Les  recette!  de  la  HCtioa  d'Amagna  à  Voa 
étevéo!  Il  130,0011.  en  1879  et  ï  »i,B((l  f.  en  IS7S: 


pagaie  de  Paris  i  Orléans,  ï  Chileai 
(a)  La   Compagnie   ne    noom  il 

qn'aprèa  l'achèiemeat  dei 

ment  des  décomptes. 
(h)  ï  compris  140,000  fr.  de  dépenses 


<s  AipeA 


de  coDStruclïoa  et  la  rè^o- 

cbemin  de  for 

la  coDstmclion 
.  l873,  n'a  pu  foDrnir  ancan  reaeeigDmneBt. 
'"■  -*'' 1!  payées  II  la  Compagnis  de 


tt)  Ces  dépenses  comprennent  le  srli  île  rachat  payé  par  l> 
Compagnie  lïe  l'Est  et  celtes  faites  par  ails  de  1876  S  1879. 
(m)  Ligne  eiploitée  par  ta  Compagnie  da  l'Ouesl. 


(o)  Eiploitée  par  laCompa 


>rd.  —  Les  résnltgU  ds 
rertnre  date  do  3  do- 
la  Cempagnie  da  Nord. 


(rO  y  comprit  1  kilomètre  de  parcours  oo 

§ie  da  l'Ouest.  ï  LUieui. 
I  Y  compris  la  redevance  payée  a  la  Compagnla  d«  l'Oueit.     i 
LfansB  eipiniléei  par  la  Compagnie  drrrE$t. 
--,  ligne  n'ayant  été  li.réA  l'oiploitation  <taa  l|i_^_it 


(a)  Celle  ligDé.OD'crle  le 
iloitiliOB  frmholtt. 

v)  LJKDS  oorfrie  à  l'eiplaiutlon  le  10  noiembre  It 
»  L^DDierle  k  [■«proiUliou  ja"—- — •—  " 


&,-„ 

<y]  Dont  tt7  kllaniétrM  apparlsnaet  au  Mhu  de  l'Enri  ol 
(0  ■ilomèlm  uanraaiât  as  rawan  da  l'EUI, 

(■)  y  Mmprii  II  raceordeiooiil  de  4  Ulomélre  Ii  Canihrai, 

anpartanaal  ï  la  ntme  wmpagDiB,  ma'- ^  j...  ...  .• 

diôUrtl  géojral  (parcoon  conunnn). 

(a)  C«IU  ligOB  D'en  an  rialiM  qu'on  i 


fl»  mail  CDinpto  dans  li 

ia  ioduiitrlel  deuer- 

M  UTr^"kï'~eiï>iiâiâtioa  îs  IK  juillet  1879.  Les  naKifoo- 
LCats  no  uni  pu  parvendi  k  r&dministraUoa  en  temps  ull'e. 
(o)  Unék  l'eiploilaltoB  iB  U  mlobre  IMTB.  Le*  r 


Ianenni  i.  i'Adminiitratian  en  leupi  aille, 
kilomèlroi  de  parcoon  eaminnD  avec  la 
Cobbaniis  de'tlËBt.  k  Archet. 

(if  £m  leeliona  lÎTréen  H  l'exploita tloo  du  In  Janvier  oa 
31  décembre  1879  ont  une  étendae  de  lU  kilomiilrei,  eaioir  : 
Beaoraont-Peraan  t  Hermès:  BeanmoDt-fenao  >  Ercuu 

ISeîDe-et-UiK,  1  klloaètrel,  et  Oise,  16  kilomèlros),    i'""- 

m  noTBmbre  iS79 tH 

Cr«e*-Harlisnïla  Père:  PouiUrtPaat-ï-bncy (Aisne), 

laWisplemliralSTS S 

Hiraolt  (Chem.  de  I'}:  Abordi  dBMonlpall[or(HJranll), 

eo  décembre S 

Lille  iValencieanea  el  exlensioii  :  Don  k  ttèniu-Liétard 

(Pu-de-€alaii.  U  kilomètres,  el  Nord,  6  kilomètre!), 

le  a  nOTambre » 

Hirlimi  h  Cliïtillan-iar-Chalaronne  (Ain),  la  15  aofll. .         13 

IRerignï  k  Lahejeoiin        1 
(Heuu),tel<rjuin.  14 
LHleeo-BiganltkUDD-       )        11 
rongei  (Measo).    le 
Ï6,mCiI 7  ) 

Hinmai  k  Port-de-Bonc  :  Mirsmai  k  Busoen  (Bon- 

ekei-dn-Rhlae),  le  10  novambro Il 

UtuetotlB  (Chemin  de  la):  BemireniDiit  i  Comimont 

(ÏDSgesl ,  le  0  septembre li 

Hord  (CompaïDie   du)  :   Clrnuinit   an   Bols-de-Libea 

(Oise),  lelSa.ril IS 

Paris  k  Orli^ans  (Compagnie  de):  Cbdtean-dn.Loir   k 

SaÎDl'Caloii;  (Sartbe),  le  31  mars 13 

"Vallée  d'Augn  (CheniiD  de  la)  :  Héiidon  k  Divea  (Cal- 

rados),   leiainillet *9 

Veln-Berlincnarl   k  Saint -duonlln  ;  Fhu  k  Hortillj 


Longuenr  eiploitée  an  31  décembre  1R7S  (1)... 
Longneor  eiploitée  au  3t  décsmtire  1879  (1)... 


i,sa»  ^ 

H 


RACHAT  DES  PONTS  A  PÉAGE.       i 

La  loi  du  30  juillet  1330  ajant  pour  objet  de  déCermi'  | 
ner  le  mode  de  rachat  des  poati  à  péage  est  ainsi  eonfcic.  ' 

Abt.  l*'.  Il  ne  sera  pluj  construit  à  l'aienir  de  poali 
k  pfage  Bur  tes  routït  nalionales  ou  JépttrlementtiH. 

En  cas  d'iosufli  sauce  des  ressources  Irmnédiatenuat 
dispooibles  pour  la  coostraclion  des  ponts  dépendant  de 
lu  voirie  Tieinale,  i!  pourra  j  éltt  pourvu  par  les  dépit- 
tements  et  les  communes  inléreisét,  nu  majon  d'un  em- 
prunt à  la  caisse  des  cbeDiios  vicinaux. 

Abt.  2.  Le  rachat  de  la  concession  de  tout  pont  à 
péage  dépendant  de  la  grande  ou  de  la  peiile  voirie  peut 
être  autorisé  et  déclaré  d'utilité  publique  par  décret  rendit 
en  Conseil  d'Ëtal,  après  enquête. 

L'enquéle  a  lieu  dans  l«s  Jormu  dètermioées  par  l'ar- 
doimance  do  18  Téirier  1834. 

Art.  3.  A  défaut  d'arrangement  amiable,  si  les  drfliti 
du  Guncetsionnaire  oe  loni  pas  réglés,  soit  par  le  cahier 
des  charges,  soit  par  une  convenlion  postérieure,  l'in- 
demnilé  à  allouer  pour  le  rachat  de  la  concession  est  Dde 
par  une  commission  spéciale  insliluée  et  composée  comme 

Cette  eommiiaioa  est  instituée  par  décret  et  composétt 
de  trois  membres,  dont  un  désigné  par  le  préfet,  un  iJir 
le  concessionnaire  et  le  iroisiéme  par  les  deux  autre* 
membres. 

Si  ces  deux  membres  ne  parviennent  pas,  dans  le  uioU 
qui  suivra  la  noilGoatlun  i  eux  fdiie  de  leur  nominitiea, 
à  se  mellra  d'accord  sur  le  nom  du  troisième,  il  lert- 
proeédé  i  sa  désignation  par  le  président  du  tribunal  ria 
première  instance  du  chef-lieu  du  département  dani  le 
ressort  duquel  le  pont  est  situé.  Le  choix  ne  pourra  et 
bit  que  parmi  les  personnes  désignées  par  le  conseil  gini* 
.  rai  paurja  formation  du  jurf  d'expropriation  p 


lur  uiM^ 


UCén  DES  POKTs  *  Huât.  -ttil 

d'ulilîlë  ptiblEque  dam  lea  divers  irroD(li!>tenMnU  dojil  lo 
déparlenenl  le  compoie. 

Loreqae  le  pont  csl  élabli  aur  un  coura  d'cin  tervant 
de  lïmile  i  deux  d^partemeDla,  la  DuminotiOB  tit  fiiile 
dans  \ti  même*  conditioni  par  le  présidenl  du  tribunal  de 
premier?  iDslanee  du  cher-lieu  d«  celui  dei  deux  dé|iarLi;- 
menli  qui  devra  élre  dèiigné  par  le  décret  déclarant 
l'uiililé  publique  du  rachat. 

Le  même  décret  déiignera  cel'ii  dei  préfela  qui  devra 
faire  la  Domination  |iréYue  par  le  second  paragraphe  du 
présent  article. 

AitT.  4.  L'indemnité  allouie  doit  £lre  payée  Du  conai- 
gnée  avunt  la  prite  de  posseiiion  du  pont. 

Art.  5.  Les  aclen  de  tnute  nature  faila  en  vertu  de  la 
préMnIe  loi  aérant  dispensé]  du  timbre  cl  enregiilrèi  pra- 
lit,  lorsqu'il  y  aura  heu  i  la  rormatiiè  de  renrcgislrenieni. 

Art.  6.  Les  ponti  i  péa^^e  âigblis  sur  les  reutri  nnlio- 
Biles  seront  rarbelèa  dans  un  Jélsi  de  buir  ani,  i  |)»riir 
dnl"janvier  qui  suivra  la  promulgation  de  la  présente  lui. 

Pour  déterminer  l'ordre  de  priorité  des  rachats,  il  sera 
tenu  cornple  du  concourt  nlTerl  par  les  départements, 
les  communes  ou  les  particuliers. 

Art.  7.  Il  pourra  être  accordé  sur  les  fonds  de  l'Ëlat, 
pour  le  rachat  des  ponts  i  péage  dépemianl  des  roulei 
départementales  ou  de»  chemini  vicinaux  de  toute  caté- 
|!arie,  une  subvention  dont  le  maximum  est  Uxé  à  la 
moitié  de  la  dépense. 

Ce  maximum  est  réduit  i  un  tiers  pour  les  rachats  des 
ponts  à  péage  ilinéi  sur  les  roules  départementales,  dans 
les  déparlemenlB  oii  le  produit  du  centime  additionnel  au 
principal  de-i  quatre  conlrihutians  directes  est  compris 
entre  ?0,000  et  40.000  francs,  et  i  un  quart  dans  les 
départements  oii  il  est  supérieur  à  iO.OOO  francs. 

Il  ne  sera  accordé  aucune  subvention  pour  le  rachat  des 
oniiiB  i  péage  qui  seraient  conslrnils  sur  les  chemins  vi- 

isBx  après  la  promulgation  de  la  présente  loi. 

V«iei  lea  étais  des  ponts  é  péage  situés  sur  les  routes 

^nules,  tes  routes  départementales  et  lea  chemins  vi- 

""  aaî  ont  été  annexés  au  rapport  parlemenlaire  d 
lépntés{JounM)lo/'/iCKldti  5  juillet  18S0; 
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POSTF,S  ET  TI-^LlilGIi.U'iiES. 

N'ous  allons  reproduire  ui>e  grande  p.irlie  iIj  R3|ipar( 
hil  au  nom  de  la  cammisiion  du  bud|>e(  chargée  i'n 
miner   le   budgei   du  minislërc  des  posiea  cl  ile«  til&j 
^rapheadeiaSl. 

I.  Enfûsé.  —  Les  cridiU  demandés  par  le  mlnîslre 
poilea  et  des  lèléjmphe»,  pour  le  service   ordinaire  i 
l'exercice  1381,  s'élêvenl  â  1 1 1,00';,-09  fr. 

Il  y  a  lieu  d'ajouter  i  ces  chiffres  1  l.SOO  (r.  |)nr  suilsf 
itu  Irsnsrert  du  minislère  des  Qnances  au  miiiiGlère  des 
posiea  el  des  lélèf  raphes  du  service  liu  conlr(tte  des  lim- 
kre«~posIe,  Iranafert  i|ul  eal  )a  conséi|uencc  de  la  loi  du 
32  mars  1880,  ce  qui  porle  le  chiffre  îles  créilils  Jemiin- 
dfeà 111.014.509 

La  loi  de  lioancea  du 21  décemhic  1870 
avait  alloué  pour  l'exercice  IBSO lui. 38^700 

6oLi  une  augfnenlalîon  de ().O3l.740 

Mais  la  nnie  prélirainaire  l'ait  remarquer  uvec  riisan 
qae  ce  cliiffre  ir.  6,031,719  Tr.  ne  représente  pas  une 
)DgnientB(ÏDn  réelle;  pour  établir  une  relation  exscie 
entre  les  deux  exercices,  il  faut  opérer  leirelranebcmenlt 
luivanU  .- 

1°  Les  services  postaux  moriOmes  qui  desservent  l'Al- 
gérie, le  Maroc,  la  Tunisie  et  la  Tripotitaine  figuraient 
jutqu'iciaux  ministères  de  la  guerre  et  de  l'inlérleur.  La 
^lai  du  16  aoâi  1879  lea  a  transférés  au  ministère  d(s 
eietdei  télégraphes;  la  subvention  allérenle  i  ces 
nsférfe,  elle  aussi;  elle  est  ù  la  eharfje 
|b  C*  dernier  mlntstâre  dont  elle  grostil  d'uutant  le  hud- 
Bi  dépenses  sans  augmenter  celles  du  budget  gé- 

■  ferons  mcme  remorquer  que  cette  subvention, 
it  i  OôS.ilUn  francs  (I),  n'est  plits  nuji'urd'hul 
ida493,5i;0f<aiics. 

fairiillWnid«e""^iMLiiplltB  ll.tii.  I"', B10.«ll 

lliiliiir,ei>i.ii>G<m  ilil'Algailc.cd.  IB;  ml,  f.      19,000 

TiUI  ùt  II  nixtcUoii  iD  lui), .    IES({!^^ 


;r  le  11  oclobre  1878  à  nne  arijndicalion  de  ces  sei— "^ 
vices,  dont  le  ré  su  liât  a  élé  une  économie  (le  465,500  fr—"^ 
Celle  réduelion  a  été  obtenoD  bien  que  le  |iarcours  ait  él^^ 
élevé  rie  99,592  lieues  mariiiei  à  1G3,540. 

2°  La  note  préliminaire  fait  encore  remarquer  que  l'oii^^ 
ne  peut  non  pins  considérer  comme  une  au^imenlalion^^ 
réelle  les  parlions  de  crédits  déduites  du  biidjiel  de  ISSO^^ 

pareuile  de  l'ajournement  de  la  mise  en  aclivitû  des  em 

plais  dont  la  eréation  avait  élé  autorisée  et  qui  doivent^' 
trouver  place  dans  le  bnd(;el  de  I3SI,  comme  dépeniea-^' 
déjii  sDnmises  à  la  sanction  des  Chambres.  Ces  crédit)  ^ 
s'èléTent  à  366,564  francs. 

Ces  deux  relranebefflenU  représentent  un  lotiil  de  ^ 
860,064rr.,qairédnil  la  différence  ci'dessnsà  5,171, ti85fr. 

Enfin,  la  note  préliminaire  fait  remarquer  qu'il  faut 
tenir  compte,  en  outre,  d'une  partie  des  crédits  extra- 
ordinaires et  supplémentaires  accordés  ou  en  conra  dé 
demande  sur  l'exercice  18S0,  et  dont  l'objet,  BDivint 
le  ministre  des  postée  et  télégraphes,  est  comprit  diu 
lei  crédits  demandés,  pour  ce  qui  concerne  1881. 

Les  crédits  supplémentaires  s'élèvent,  suivant  la  noie 
de  l'administration,  â  l,7d4,G60  rr.76. 

Les  postes  et  les  tèlé^apbes  figurent  au  budget  général 
des  recettes  de  I88t  pour  136  millions  de  trancs. 

Il  n'était  pas  possible  de  prendre  pour  base  des  [trévî- 
aions,  ainsi  qu'on  le  fait  dans  les  autres  services,  les  pro- 
duits du  dernier  exercice  clos.  On  tombait  précisément 
en  pleine  rérurrae,  alors  les  recettes  devaient  encore  se 
ressentir  de  l'intlucnce  exercée  par  l'abaissement  des 
larirs  postaux  et  iélÉgra|ibiques.  Le  dernier  exercioe  ne 
pouvait  donc  fournir  une  base  normale. 

On  a  dû  en  cbercher  une  autre;  voici  comnjeni  on  ■  ^ 
procédé  :  ' 

Si  on  compare  entre  eux  l'exercice  1878  et  l'cxpreice 
1879,  on  trouve  que  tes  recettes,  qui  étaient  en  1878,  a 
née  où  a  cummencè  l'application  des  tutll^ 

.  de 123.560.000 

F   -e  sont  élevées,  en  1879,  à 127.500.000'  , 

L  différence  eu  plus  pour  1879 "  3.040. 000-  \ 


On  a  |>CDsé  f|as  celte  atigmcnlalïon  le  conliniipraîl 
''année  en  «nnée,  tout  an  moint  |>our  Ifs  fxcrciifs  I8S0 
*l   1881. 

Cela  idniït,  il  luflil  li'ajoulrr  cette  àUttrenre  A» 
^>9tO,000  fr.  au  prodoil  Je  chacun  de  en  exercicfs  limir 
^>iHr  la  recette  corcespondatile. 

*>!i1esreceii«aréilis*w<n  IS79  #lart  île IK.iilli.oiy» 

**»  onl«  lugmeuie  da 3,'.il(1.000 

'«louiae )3i.llO,Oim 

'^presGDten  les  recBiles  prolMblo  du  IRBD, 

En  ajdiibiDi  ï  ce  cbiiTre 3.gil>.<¥H) 

*^liH»lde i3û,3W',(ilXi 

*l«DDe  les  prévisioM  de  iasi,  loit  en  chilTret  romls  136 
•*>illioni. 

11.  Rëforhe.—  Le  moment  «si  vtiiu,  en  efTel,  ou  il  est 
^«sulble  de  se  reudrc  couiple  det  résullala  Boanclers  de 
'^rérormedes  tarifs. 

L'abaissemenl  des  taxes  devail  entraîner  nécessaire- 
*%MeDt  une  diminution  des  recetlfi,  el  on  avait  pensé  que 
^-^«I  eflet  se  ferai!  sentir  sur  une  période  de  trois  années, 
^^ns  des  proporliont  qu'expriment  les  évaluations  sui- 
^''«nte*  faite)  «vsnl  la  réforme. 

**-•  aunèa  (i«r  nui  1878  an  30  Bïril  1879),  p-:n<:..  lO.îlHJ.ilOO 

^^  année  (1"  mai  1879  >u  30  STril  1880),  perle. .  l*,OiN),(IOft 

3«  année  (l«r  mai  1880  iD^iTrll  1881),  p«rta..  i.SUO.OOO 

Total  des  perles 36.000,000 

Soit,  en  appliquant  eea  chiffres 

*^ires  pour  mieux  apprécier  les  rétullals 

^xereicelS78(Snioisdeial<>'Bpnée,  perleaD 

L        ^wnle) 

■       «.lefctco  1879  ((  mois  de  la  l«  année  et  8  mi 


ercicel881(4nioisdflla3'nDnée).. 
T"lal  éeil. 
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Pour  faire  face  à  ces  pertes,  on  aTait  appliqué  aux 
badgets  de  1879  et  de  1880  une  recette  supplémentaire 
empruntée  aux  excédants  de  1876,  saToir  : 

Au  profiî  de  l'exerrice  IS79 49,000,000 

—  —        1880 lî^,000,flOQ 

Tou! 3:,U»JU,0(» 

Les  réalisations  ont  donné  les  résultats  suÎTants  : 

Postrs  el 
Déîlputioo.  Po'tM.  Té'éfTi(hef.       té'4^n^ht». 

EraloationdeiSTS...    113,876,000    17,417,000    131,393,000 
Prod.  du  !•'  mai  1878 
au  30  aTTil  1879  . . .     100,458,727    20,106,404    120,365,131 

Comparaison  des  pro-         En  ir.ein».  En  pus.  Eo  moias 

duits  de  1878-1879.      13,417,273      2,689.404      10,727,869 
arec  ou  ou  ou 

les  évaluât,  de  1878. .        11.78  00      15.U  O/D  8.17  0,0 

ETalaati0Dsdel878..    113,876,000    17,417,000    131,293,000 
Prod.  du  1»  mai  1878 
au30aTrill880...     106,460,723    22,644,574    «9,105,297 

Comparaison  des  pro-  Eb  moins.  Ea  pl«».  Ea  nnie». 

duits  de  1879-1880.  7,415,277  5,227,574  2,187,703 

avec                          ou  ou  ou 

Icsévaluat.  del878..  6.51  0.0  30.01  0,t)  1.66  0/0 

Comparaiton  entre  le  produit  de  1878-1879  (Ire  année  de  la 
réforme)  et  ceux  de  1879-1880  (2e  aiince  de  la  réf  »rme). 

Ireann. 'le  la  réforme.    100,458,727    20,106,404    120,565,131 
•e  ann.  de  la  réforme.    106,406,723    22,644,574    129,105,297 

iJiffér.  en  faveur  de  la 

2cann.de  la  réforme.       5,947,996  2,538,170  8«  540, 166 

ou  ou  oo 

5.97  0/0  12.62  O/H)  7.08  0;0 

Pour  rexcreice  1881,  on  comptait  retrouver  les  éva- 
luations de  1878. 
Or  les  résultats  sont  les  suivar.ts  : 

Les  produits  des  postes  et  des  télégraphes  ont 

"^  en  1878  de 123,560,2:« 

•luttions  de  la  môme  anréo  étaient  de. . .      132,758,00<) 

~^-*naiMtnxprodoitttdel878 9,197,722 


—  aait  ane  itimiiiulion  de  G.l>2  p.  IDO  ai 
dt  12,800,000  fr. 

lei  produits  lia  poslBS  el  dos  lélégtspUaa 

eiecnl879dfl. l!;.B(IO,9IBl 

Lu  ^laluiiiona  de  1878.  rallea  sur  le  taux  des 

uiciens  tarifs,  seule  tA^  possible  de  agmpi.- 

raiïon,  Éluieni  de 131,7S8,a»B 

Ed  moins sui produila du  1879 5,3S7,7gçl 

Hit  une  dimiDution  de  3.95  [>.  lODau  lieu  d'une  perle  del 
14,100.000  fr. 

Si  l'on  compare  les  produils  de  1378  et  ceux 
m  remaiv|ue  en   faveur  des  produila  de  celte  demî^rM 
innie  une  augmflntBlion  de  3,939,037  ou  de  3.10  p.  1"" 

Enfin  learËsulUis  déjà  eonnui  de  l'aimëe  1S30  n 
[wrmeilenl  de  faire  les  comparaisons  advanlei  : 

ïm^ialiuD  dESmuiscDrrcspnndanlsâe  iS7S..,        37,7111, 

En  plus  uui  produits  de  1880 87Ï^7«:  J 

—  Mit  une  augmeoiatiau  de  11.31  p.  100. 
Du  retlc  les  prodoila  de  ces  quatre  premiers  i 

ISSO  dépassent  de  3,073,735  ceux  des  qualre  mi 
reipondiuta  Je  l'année  1879.  Et  de  t,4g4,B81  tes  priH 
iluita  des  quatre  premiers  mois  de  187S. 

Or  ces  derniers  produits,  ayant  éli  réalisi 
plicsliou  de  Ia  loi  (le  réforme,  n'a  va  en  t  pas  &tk  alTectf^ 
|»r  la  réduction  des  laxes.  Koub  sqilibvs  donc  ai  '  '  ~ 
j  croirt',  en  présnnce  de  cette  heureuse  persista 
J'iut'tnent.'ition  des  receltes,  qu'an  lieu  du  déScii  il 
7,300,000  fr.  prévu  pour  l'antiée  ISfiO,  nous  nous  IrauvcJ 
TOns  en  présence  d'un  excédant. 

Si,  au  lieu  de  prendre  les  exerc 
l»reno(Js  ceux  des  périodes  annuelles  ijui  ont  suivi  l'a pplï*1 
MtioD  de  la  réforme  nous  obtenons  le     '    '    - 


iH  ppndan 


J87S  au  30  avril  1870), 


a  première  année  de  la  réforme  (1" 


En  moins  ani  prodDîisde  la  première  année. 

■n  liea  d'une  perte  de  IS.^OO.OOO  fr. 

Lei  produits  de  la  deuxième  nnnée  de  rérarrae  [l**i^ 
1679  ta  30  avril  18S0)  it  <u>nl  élevés  à. . .     129.  lOSl 

Leaévaliiatiuasde  lg7S  élaienlde 131.y)3j 

En  moins  aux  produite  i]e  la  1'  année. .        S.ldT) 
an  lieD  d'une  perle  de  t'2  inillioni. 

La  eomparairan  des  dri»  annéei  de  rérorme  enlrk^ 
noDi  donne  en  faveur  de  la  seconde  année  m 
lion  de  8,540.166  fr. 

Nous  avons  également  ici  lieti  de  croire  i]ue  la  n 
Tsine  de  4,800,000  fr.,  prËvoe  piur  la  troisième  at 
Il  litariDt  (BuisMot  le  30  airil  1SS1),  sera  reii 
par  un  excédant  Irès  sensible. 

Ainsi,  les  préiisians  de  pertes  eont  loin  d'avoir 

HT.  Bddgkts  éthaxgers.  —  Il  noua  a  semblé,  an  ■ 
oii  nous  en  sommes  arrivés,  qu'il  serait  mile  de  Jelol 
rapide  conp-d'œil  sur  ce  qui  se  passe  chei  cjuelquea-fl 
des  nations  qui  font  partie,  coojme  nou?,  di 
laie  DuiTerBelle. 

C'êsi  parce  que  des  rapprochemenu  de  cette  i 
ODi  leor  ÎDlèrél  et  leur  utilité  que  l'union  fait  publie^ 
noellemenl  parle  bureau  international  de  Berne  uDt 
litltqne  aflicielle  â  laqnelle  nom  emprunlerons  pod 
années  écoulées  la  plupart  àa  chilTres  que  n 
vous  mettre  sous  les  jeux. 

Hais,  avant  tout,  il  faut  retenir  que  dans  noire  bi 

des  dépenses  des  postes  et  des  télégraphes 

somme  de  123,575,460  fr-  (I)  ponr  subvention  amc^ 

I    pilantes  maritimes.  Chei  les  autres  nations, 

I    les  erédils  qu'il  exige  ne  sont  pas  inscrits  a 

it  des  télégraphes.  Il  convient  donc  de  din| 
'talents  les  c'édils  demandéi,  a 


h: 

M 

TBS    ET    TtLICRtPHtï.                                ^^^ 

(13,500,278    197,500.115    199,9*0,0011 
98.S65,g;6    104,363,780    I04,981.7N) 

27i,m,iia      iï,î36,*35      U.957,Î10 

Allemagat  (.a). 

161,085,000    16S,(H9,U3    165,887,056 

145,154,794    148,160.100    149.^55.001 

EicédeuM.... 
BU  faveur  des 
■M.tr^Vih.. 

lip1u8dB6dé- 

mpourl-Alle- 

15,930,20*      16,869,313      18,331.994 
9.36(,19B        6,367,003        S,Gi5.9(6 

16,888,930      *3,896,3«l      «,S71,30Î 
ns  données  ei-dessus  on  retranche  la 

se  modi lient  d'autant. 

Int  des  dépenses,  ponr  l'Âtlcmagne, 

wur  iKs  raisû 
niion  de  23.5 
les  excéda  nU 
difTirence  en 

1879 

»'!IÎ'Ïm 

KCédsnl  de!  receltes  en  Tivear  de  la  France  s'élève           1 
HTressiiivanU,  comparativemenl  à  l'Allemagne  :                ^M 
ftm  pour  la  France  :                                                          ■ 

n  coiuidËre  les  popnlalions  et  les  lerriiajree  aux-         H 
rtppliqaent  us  résultats,  on  a  :                                   ■ 

UBDe(l) Ul.tiSkJloiDi^lrcs  carrés.                  1 

fcwwW 

■ptBtWnrllBlitii  DDi  (onpni.                                                               ^H 

Si  noui  patrons  ï  l'Aii^klerre,  la  supfrQeie  d 
BrîlanniqiiM  eil  de  3I6,Ë2D  kilomèlres  carrés,  leur.fl 
liUon  de  33,g0O,G0O  habitanli. 


Recettes 190,533,550  193,000,000    195,4 

Dèp«nHi 11.1.931,tra  l<9.IOO,500    ilS,1f 

EioMima 67,ÎM,Î73  80,199,500 

SU.eataT.àeteicè- 

eicàl.f™ç«iaei. 

dexos 43,001,973      5T,6fi3,Dfi3      3i,7tlt,« 

Mais  dans  les  reutles  anglaiies  figureal  des  recellct 
fictives  pour  franchises  postales  et  einulalion  par  la  poid  ~ 
de  toDiea  les  pièces  rcbliTei  aux  nrlicles  d'argent  (étIi 
d'émissioo)  et  naisses  d'éparcne.  Ces  recettes  s'élë»««lj 
snnuïllenenl  i  plus  Je  4,000,000  fr.  D'autre  part,  !«•- 
Bubvenlions  maritimes,  s'éievant  à  plus  de  19  millioBS'l 
Boal  pajëes  en  Angleterre  par  l'amiraniè,  tandis  qoe,: 
comme  noDs  l'arons  dil  plas  baui.  en  France  le  sErrree 
des  postes  a  i  sa  ciiar(!e  23,n7â.4G0  fr,  de  subvenlloni 
aux  compagnies  marilimcs. 

HoDi  payons  également  enFrani'e  sur  le  budget  des  poiln 
le  prix  de  la  fabricailon  des  limbrcs-po<le  (jOO,COO  fr.) 
qoi.  en  Ani^leterre,  e&t  à  la  cbarfe  de  Vlnland  mcnvr, 

Si  les  budgets  des  aerTices  anglais  et  Francaïa  étairal 
établie  sur  les  mêmes  bases,  leur  comparaison  donnorlil.' 
des  résultais  bien  pins  Tavarables. 

Kos  dépi^nseB,  pour  pouvoir  être  ciniiparées  aveciusles» 
aux  dépenses  aoglaiscB,  devraient  donc  être  diminuée* 4(s 
24  millinns;  d'autre  pari,  nos  recettes  devraient  Krv, 
augmentées  des  recettes  liclives  anglaise!  i|iii  sont  d% 
4,500,000  rranes  environ.  Notre  produit  net  devrait  dsH) 
«tre  aut;meiité  de  28,500,000  fr..  ce  (|ui  réduira  d'asUst. 
la  différence  en  Taveur  des  exctidanls  Trancais. 

n  réduisant  la  subvention  de  }3,575,4ëO  !t.,  tes  exeJ- 
I  anitlals  atteindraient  encore  un  cbilTrc  retpec- 


3  poslile  coûte 

i   réduits   devait  corres- 

3  conaidèrshie  de  recdtes; 

n  conSunation  dans  les 


Il  r»ijl  noter  eniin  : 
1°  Qw  la  Posi-Oriice  assure  le  »i 
d'ë|)argne  (loetales  et  dn  annaitËfi  d'ii«> 

2*  Quo   In  r£Forme  des  larirs  a  été  plus  rndicale  e 
Angleterre,  le  poids  de  la  lettre  simple  est  de'JSgramm»» 
et  demi,  le  prix  (le  10  cenlin 
S  eentimcB,  A  des  titrirs  a 
pondre  itn  accroissement  plus 
ce  priocipe  Ëconomique  a  ir 
itMlials  de  la  rérorme  en  F 

ï°  La  plopart  des  receveurs  ou  posl-masters  ne  sont 
pas  à  traitement  llxe;  ils  jouîssent  de  remises  calcnlées 
■ur  l'importance  dea  opérations  postales  de  leurs  bu- 
reaux :  expédition  de  lettres,  articles  d'arccat,  caisses 
d'épargne,  etc.  Les  poel-masters  do  Livcrpool  et  de 
Glasgow  ont  des  Émolumenls  qui  s'élèvent  6  25,000  Tr. 
Bana  [es  petits  bureaux,  les  post-maslers  ajoutent  à  une 
pelîle  indemnité  fixe  et  aux  reuiisea  dont  nous  venons  de 
IMrler,  le  bénéflce  de  la  location  ilc  boîtes  uu  de  sacs  à 
■Ips  particuliers; 

4b  Le  service  poilal  n'est  fuit  en  Angleterre  que  par 
un  nombre  restreint  d'agents.  La  plus  grande  partie  des 
apëralinns  ordinaires  (Iri,  préparation  des  dépâcbes,  ou- 
verture des  lettres  tombées  en  rebut,  guicbets,  et  même 
des  ehargetnenta)  sont  connèes  à  des  agents  secondaiies; 
■  «  de  distribution,  surtout  en  ce  qui  con- 
!B  mralcB,  présente,  comme  on  le  verra 
liia  loin,  des  lacunes  imporlanles,  relative- 
exiiite  en  France; 

l'Angleterre  a  abaissé  la  taxe  de  la  lettre 
simple  à  10  centimes  et  celle  de  la  carte  postale  â  5  cen- 
a  maintenu  des  lariFs  élevés  et  fructueux  sur 
(es  imprimée,  tandis  que  notre  service  postal  les  Irans- 
porle  à  perte;  il  en  résulte  pour  nos  biirr:rti\  et  nos  fac- 
teur» un  encombrement,  une  snrcbargu  d«  travaux,  pur- 
^s  époques,  qui  ne  se  produîsi'nt  pas  en 

Cm  oiiaervalions  peuvent  expliquer,  ilans  une  cerlaine 
niMarc,  l'écart  qui  existe  entre  nous 


L«  EuperficiB  da  Élate-Unis,  siJÎvaDl  U  slatisliiiue  d*  9 
Berne,  iH  de  10,360, HS  kilomêlres  carrés,   avec   un»  « 

popiilalion  de  47,000,000  d'habitaats;  ooramt  la  (élégri > 

pbie  j  est  entre  les  mains  de  l'induslrie  privée,  nous  nao:  ^ 
cceaperons  simpleoieni  du  service  des  poates. 

La  staliâtique  de  Berne  ne  rournit  que  des  renseigne ' 

ments  fort  incomplets. 

L'année  Dnanciërc,  qui  va  du  1"  juillet  au  30  juit^^ 
■nx  État9-UDis,  donne  les  résultais  suivant»  pour  IST7 


18,676,867 


des  postes  diiïÈ^  " 
■s  en  Europe.  L^  ^^ 
vice  public  «i  no::^^ 
donner  des  bén^^  ' 


Les  idéea  américaines  sur  le  servi 
rent  complèteaientde  celles  qui  ontc 
postes  y  sont  considérées  comme  un 
comme  une  régie  linanciére  qui  doi 
fices.  Si  te  monopole  de  ce  grand  service  a  eie  attrjiiue  -=> 
l'ËtBt,  c'est  uniquement  pour  qu'il  le  dole  de  tous  1er  - 
perreclionnements  désiratilcs;  et  la  grande  Républiqu  -^ 
américaine  ne  recule  devant  aucune  dépense  dès  qu'^ 
s'agit  d'améliorer  le  service  des  postes  el  d'assurer  I^^ 
prompte  remise  de  la  correii panda nce. 

Le  déficit,  aux  Étals-Unis,  est  descendu,  en  18*8,  d  -^ 


S  miilioi 


i  17  millim 


Personnel.   —   Dans  les  dépenses  dont  nou 
d'indiquer  les  totaux,  le  personnel  absorbe  ; 

En  Allemagne ( 

En  France ! 

Différence  en  plus  ponr  l'Allemagne iH.&ty, 

En  AoEleterre 'i 

Différence  en  plus  sur  lu  Francs I 

Aux  ElïW-Unls 90,6l»i 

sur  les  t82,962,6!8  francs  de  dépenses. 
IV,  Statistique  de  L'Untoif,  —  Les  lapprocbeme 


l>OStBS  ET  TéLlLCRAPlIES.  '^N  I 

^Ue  nous  venons  de  faire,  et  qui  se  rapportent  à  l'aniife 

^^78,  ne  visent  que  les  situations  bu(1;^^tHires.  La  Stotis- 

\^<iue  officielle  du  bureau  inleroational  de  Berne  descend 

^  des  détails  où  nous  ne  pouvons  la  suivre;  nous  croyons 

V^n,  toutefois,  de  résumer,  en  les  groupant,  des  éléments 

^lutruclifs  sur  la   marche  des   principaux  services  (tes 

postes  de  TUnion. 

On  verra  que  si  nous  avons  sur  nos  rivaux  une  supé- 
riorité en  ce  qui  concerne  le  service  de  dislribulion  et 
surtout  le  service  rural,  la  France  n'a  pas  toujours  le 
rang  auquel  elle  a  droit  en  ce  qui  concerne  les  élablisi^e- 
inents  de  poste  et  la  circulation. 

Y.  Postes.  Bureaux  de  poste.  —  Les  établissements 
<ie  poste,  en  multipliant  les  points  de  contact  du  service 
Qvec  la  population,  exercent  une  influence  bien  coimue 
sur  le  développement  de  la  correspondance. 
Le  nombre  des  bureaux  de  poste  était  : 

18T7.  1878.  IRTS. 

^n  Angleterre 13,763       13,884  • 

BoAllemagoe 8,626         8,886 

^nFrance. 5,570         5,672       5,802 

Relativement  au  nombre  des  bureaux  de  poste,  nous 
occupons  le  ti  oisième  rang  en  Europe. 

Il  en  a  éié  créé  eir  1877 346  en  Angleterre. 

—  — 222  en  Allemagne. 

—  — 94  en  France. 

—  En  1878 148  en  Angleterre. 

—  — 26()  en  Allemagne. 

—  —  102  en  Franco. 

—  En  1879 130  en  France. 

—  — 134  en  Allemagne. 

Pendant  les  mois  d'août  et  septembre  seulement. 

En  France,  les  crédits  alloués  jusqu'à  présent  n'(»nt 
Permis  d'ouvrir  que  100  bureaux  par  au,  alors  que  le 
^«mbre  des  demandes  inscrites,  et  la  plupart  dûment 
Justifiées,  dépasse  1,200. 

Il  y  a  des  chefs-lieux  de  canton  en  France  qui  n'ont  pas 
^ême  de  bureaux  de  poste;  leur  nombre  est  de  45. 

Mais  les  crédits  demandés  pour  1881  permettront 
Couvrir  260  recettes  nouvelles  et  permettront  à  la 
France  d'occuper  un  meilleur  rang  à  ce  point  de  vue. 


Pour  les  Iiuieiux  IcU-gnphlqups,  610  tlicrg-lieux  d 

i'«a  EOnl  eucore  pourtus. 
VoJcl  ddiSB  ijuel  urdrs  se  clat^enl  tes  dilTérenCs  ËUlt 
l'EuropË  telaiivcDient  au  nombre  île  bureaux  de  poste 
par  rapport  à  la  |>opulaUon  : 


Plis. 

Suisse Î,8(B  2,8Î0  9âl  sic 

Sorvège S;0  90J  3,1(3  8,070 

Suède 1,992  l,9eî  2,821  a,2St 

Anglalerrc,  IrJiudE.  13,Tfi3  13,881  a,4i7  !.t35 

Pb^s-Bu 1,399  1,499  3, Ml  3.656 

LaiBmbou^ Si  54  3,T96  3,7% 

DanGEuark 479  518  4,176  3,361 

AUenuiEDe S,fi36  g,gSa  4,953  4,808 

Aulriehe 4,1106  4,000  5,430  D,i3S 

PorluBul .  747  .  S,8Î0 

Espagne.! .'..'.  3,530  a'.SsÂ  6,195  fl',598 

Hongrie 1,980  2,043  8,010  7,763 

-  ■  —  664  8,945  S,15ï 


3,(23      3,900 
243 


8,80 


presque  impeiceptible.  En   1879,  i 

Si  DOUE  cousidérous  maintenant  le  aoiiibre  <le  linreanx  J 
par  rappurt  à   la   «uperticie,  nous  occniionii  le  dïiltô 
rang. 

Voici  le  clasBeiDËnt  de  1878  : 


■■ays-BlB 

Belfiiqua..!! 
LuKumbaui'g 


POSTES  et' Ti^LésRAPHEs.  :\s:> 

Autriche 1  buretu  |<ar  75  Lit«.>iiiè(roN  r.int>. 

baDemmrk —  KO  — 

Iulie —  9i  — 

France —  U3  — 

Portngal —  119  — 

HoDgrie. —  16i  — 

Espagne —  199  — 

Suède —  226  — 

Konrège —  349  — 

Roamanîe —  702  — 

Russie —  5,520  — 

£d  1879,  nous  a?ODs  un  bureau  par  91  kilomètres  car- 
rés, et  nous  passons  an  neuvième  lang. 

PATS  HORS  b*EUROPE. 

Hors  d*Europe,  nous  rencontrons  les  résultais  sui- 
vants : 

Nombre  par 
Nombre    bar.  de  poste. 
Saperficifl  de        .  —  i  ■  -^^ ^ — 

Pays.  PopolaUon.  en  bureaux        par        f>ar 

Lilomèlrès.     députes,     babil,  kh.carr. 

Êtats-Uois...  47,000,000  10,360,178  39,258  1,197  263 
Canada..:..  3,602,996  8,720,768  5,378  670  1,621 
lapon 34,338,404         379,711      3,805    9,024 

lia  été  créé  aux  États-Unis  : 

962  bureaux  de  poste  en  1877. 
1913  —  en  187& 

1597  -  en  1879. 

11  est  fort  intéressant  de  constater  la  place  importante 
[ue  tient  le  Japon  au  point  de  vue  postal. 

Le  tableau  suivant  nous  donne  le  classement  des  divers 
ays  d*Ëurop:i  relativement  au  nombre  de  boites  aux 
îttres. 

Nombre  Nomb.  d'habit. 

Pays.                                 de  bottes  par  botta 

aux  lettres.  aux  lettres. 

Suisse 5,168  516 

Luxembourg 312  657 

France 50,121  736 

Allemagne 52,612  812 

Danemark..... 2,409  830 


Î5-*  P"bTES    ET    rt  LfUUPBZi. 

Bcîtçit4ue 3.  iTS  l  .i.iC 

Paya-ftto. 3j4:  l.ji.iT 

Ançletare 23.7«>7  !.3ll 

3lorwègB 1.210  «.54i) 

Saède 2,347  1.573 

laiie 11,1'»  2.;:7 

Aotriche 7,93)  f.rw 

P*}raisal 1S9  3.:?ô*î 

ftiCCTie */38a  .'.MS 

Espasne 1,9îS8  ô.ô» 

^jaauaîe 6i4  7.  Si».* 

Roââie 7,349  li.-îC* 

La  France  est  an  troLueme  ran^,  avant  rAllemigi 
Si  Bovs  coontiéroDs  U  superficie  BBoyeime  dcss^ 

par  ane  boite  aux  lettres,  oa  obtient  le  classement 

Tant  : 


• 


Bel^îqne i  bo2ce  par         5       kfloinèirv  5  c  î 

SoÎMe —                 5J  — 

Lnxemboorz —                8.2  — 

Allemagne —              10. â  — 

Frtokce —               iO^  — 

Pajft-Bw —              10.7  — 

Angleterre —              li  — 

Danemark —              16  — 

Italie —                2ô  — 

Aatricfae —              ^  — 

Hongrie —  fil  — 

Suède —  136  — 

Espagne —  169  — 

Roomaaîe —  i48 

EVorrège —  i60  — 

Portugal —  473  — 

Rnaâe —         3,0il  - 

La  France  est  an  cinquième  rang. 
La  statistique  dn  bureau  international  de  Bern 
fournit  absolument  aucun  renseignement  sur  les  ser 
de  la  diatribntion  dans  Tunion  postale  uni.verielle.  Il 
Iter  de  données  générales  que  dans 
«portante  nous  aïons  une  supériorité 
i  concenie  le  senrice  rural. 

■•«  pays  où  le  sernee  est  le  m 


i^leûrre  coîame  en  Allemagne,  la  iliilf^l 
auspeiiilue  ea  parlie  les  iliuaaclies  et  jov 

^£ii  Angleterre,  pj^i  sur  lequel  nous  avoDS  le  pi 

adgnemenlï,  la  diBlriltulion  se  fait  il'une  à  cimi  ToLs  1 
Irseinaine  dans  4G0  luealll^s;  elle  n'a  pas  lieu 

a  maiionB  ÉcarlËes  )  c'est  à  leurs  haDlaols  de   J 
inii  chercher  leur  courrier  ou  du  (railer  avec  le  post- 
Uiier  pour  le  recevoir,  h  leurs  frais,  i  domicile. 
Ea  France,  le  aervica  fdDctïuane  fâles  et  ilimanehei; 
lu  Jour  de  l'innée,  les  facteurs  de  la  poile  parcoa-  I 
nus  36,056  communes  pour  j  faire  la  dislriliuljon  1 
B^tourrler  BralULtement  et  ù  domicile,  même  dans  lei 
"    '     I  les  plus  éi:arlées,    et  opérer  la    levée   des 

^Lu  30,404  coiomunes  i[ui  sont  dépourvues  de  bureaux 
ont  desservies  ; 

i9,i7fi 1  foisparjour. 

883 J  - 

38 3  - 

[.  8,995  cotnmunei  ont  plualeuri  lovées  de  boJtes,  ce  qui  I 
sux  h.ibilaiils  de  répondre  le  mèmejuur. 
1&  un  {iricifeux  avantage,  surloul  pour  le  com- 
t  l'iuduitric;  il  serait  désirable  de  le  voir  éleodia 
Il  grand  nombre  de  communes. 

M  de  bureaux  de  posle  sont  des- 


I  fuis 


liibuliuiis  pjr  jour.  Laudres  en  a  12  d 
k  district  du  11  Pust-OrUce  Central  n,  1 1  d;ins  les  aul 
diiirieis.  Il  diina  les  faubuurgs. 
Sur  SOO  bureaux  de  posle  de  tille  eu  Angleterre, 


On  Toit  par  cet  chilTres  q-ie  le  béoéllcc  <ti»  dutribo- 
liani  mullïptes  i'étecd  i  beaucoup  plus  rie  loMlilès  H' 
France  qn'en  AagUltiK. 

Let  tranEporit  jur  chemins  de  fer  s'accraÏBient  aTcc 
"    '      '  n  des  réseaux.  Voici  leur  élal  en  \61S  : 


AllemieDi- 39.916  91 

France X3,-teS  66 

Huuie.' M-9Î3  î! 

Autriebe lt,lS5  i\ 

Hongrta.., 10,621  11 

lulia.... 8,897  ï 

Elats-UnÎB ia(  ,1 17  !« 

Nuus  Irnons  au  second  rang  en  Europe. 


HoliEciC 

18,833.564 

tÊ~i:.z:. 

333,787 

1I5,670,SIH 

1 

Qiianil  i  h  cireiitalion,  le  nomlire  ilc9  lellrea  afTraij-     ^^M 
àiits,  non   aO'ranchîi's,    insu  m  ranime»!   alTrnnchles  nii     ^^| 
tranches  de  pori  (senice  inlérieur)  «xpédiées,  a  éld,  en      ^H 

Espoime 

HoogriP 

78,S(1,S75                   ^H 

r4.iM,oe6              ^B 

Nous  «nmmp»  »b  Irnisifmn  rane.                                             ^1 
ftmies  C»"vice  intérieur)  :                                                   ■ 

1 

1 

i 

P»ir«-BM 

ll.lSâ,g!9         98,6U3           ^H 

La  une  postale  avec 
tnate  par  l'irrjté  du  '> 

SBRTICE  lîlTtBSATIO^ 

thiea,   non    affranchies 
[tanches  de  porl  Mpéd 

I  juin  IS79.                                       ^H 
L.  Lkttbes.  —  Lettres  affran-      ^H 

ées  en   paj»  étrangers  en   1878 

A^jemL^Dt ^f.BTT.îS? 

Tnskc^ f".A^.>♦^ 

Arridf- 2»,2îH.5V 

Ax^eierrt îi>,  717.  RX« 

Belrîqs£. lO.OfT.rrî 

lîaBe 9,2î4.«5$ 

Sniae S.7«,«k^ 

5,75»,<i?U 

i,731.934 

Certes  jpcnf  c2et. 

Carte»  y'U-^. 

AneBaçne 3,719,5(7       î~,Si> 

Av^riche. S.Ttt.^» 

l,iU,2iS         1.716 

I,3S1.U0 

9Si,aW 

Sli^l^O         1,573 

Italie €9I.8I« 

171,811 


llfhrt,  par  k^Uvt,  des  lettres  et  des  cartes  po«U 

de  et  pov  VmXéntat  et  des  Bëaes  objeu  pour  Vèin 
ftr,  ca  1878  : 

Angleterre 3t.9    letut^s  par  labîur.t. 

21  - 

15  — 

France /  J  — 

P»j«-1^ 13  — 

Belgiqme. I(  -- 

Haoemark Il  — 

l^sembourg Il  — 

Antricbe I«  — 

lUiîe *"»  — 

Soède (^  - 

Korrèçc •'»  — 

Espagne • i  — 

Hongrie *  — 

Portugal 3  -- 

BouaiaiiSe I  — 

1  — 


Les  réMillatf  de  Kaanée  1879  élèTenl  aotre  coniing 


'rte  IT,  IrilrcB  [>ar  li»l.ilant  â  le.   Le  p 

Lettres  iIVEC  tileuh.  Service  in 

avec  déclarBiion  île  valeur  en  1878  (se 

Aulrlche 9,993,900 

Allemagne 8,660,676 

ûgré*  se  (onllnnê-.- 
(frifur,  —  Ldtre» 
vire  inUrieur). 

-,187.978,500 
8.805,859,797 
0,610,586,000 

,533,139,995 
761,eî4,30(l 
311.785,851 
368,317,511 
119,386,163 
180,731,309 
lStt,656,316 
60,136,985 
33,190,739 

319,003,730 
363,678,365 
139,191,000 

93,115.679 

35,373,000 

39,515,895 

13,353,555 

37,100.961 

11,716,115 

10,136,338 

l'AnpIderrE. 

Anglaiarre. . 

...        6,Ï40,893 

SankfF 

UanemHPk.. 

S6S,G93 
530,536 

Rounurié!! 
Pays-Bus. . . 

308,693 
130,6118 
17,083 

Nous  Bominei  nu  sixième  rang. 

Paj..                               Nomlrs. 

«Ilenagne..., 

1H,31Î 

noDniBnia 

6!),6S7 

Norvège 

36,073 

390  rosTts  ET  Tù.Êciiimr$. 

^«^«e 3.756.000 

SaMe i.TM.Stô 

5«»« 7fâ,9S9 

Ï^r»-B« r7i,M9 

Belpqne f.?9.67i 

Éut5.Unis. 4,7U,SII 


ABlrîcbe I.S64,UO 

Allemagne 1,U3,«78 

ï'«w» 548,000 

I«*l»« 531,573 

»08«"e. r 284.6(0 

Sa«e 960,884 

Sa*de 216,674 

^>W>c 190,490 

Pays-Bas 183,249 

Ï>«»««»»A 1»!290 

EoamaBie 140,950 

ÊiatfrCnis 153,993 

L'Angleterre  manqae  à  ce  Ubieau;  notre  Toisine  ne 
fait  pas  dans  ses  sUtistiqnes  la  séparation  entre  les  deox 
serfices. 

Mandats  d4  poste  en  1878. 

Allemagiie 39,838,466  2,765,759,060 

Grande-Bretagne 17,592,566  671,979,999 

^«n«ï 9,472,000  284,846,000 

^^^nche 5,423,:»5  514,662,275 

'»*"« 3,753,779  451.427,511 

^'^ngne 2.261,464  333,100,962 

Su'we 1,482,165  177,174,870 

B«l;?«qae 1,293,358  72.410,  r58 

Pay«-Bas 909,167  33,153.529 

Danemark 493,095  25.750,18*» 

États-Uols 5,613,  H7  421 .1*81 ,165 

Srr.VICI   IKTERNAIiOKAL. 

Allemagne 505,830  36,571,120 

"^'^ace 393,000  16,870,000 

•« 200,381  11,822,810 

"^ 154,417  7,725,755 
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Graode-Brelagoe 122,074  8,033,886 

Belgique 114,358  4,915,487 

Italie 58,587  4,845,865 

Psys-Bas 54,611  2,607,367 

Danemark 52,220  3,845,782 

États-Unis 120,788  10»609,8â8 

Total  générât  de  la  cireufcUion  postale  et  son  rapport  au 
nombre  des  habitants  de  divers  pays  : 

ToUl  de  Nombre 

Pays.  la  eirenlation  d'objets  par 

postale.  habitant. 

Suisse 145,459,444  54 

Grande-Bretogne 1,541,000.000  45 

Belgique 189,589,037  3;i 

Allemagne 1,287,218,377  30.1 

Pays-Bas. 119,486,010  30 

Luxembourg 5,903,696  28.7 

fiance 998,965,500  57 

Danemark 53,704,657  20 

Autriche 398,212,506  18 

Suède ...  61,178,732  13 

ItaUe 336,872,289  12.2 

Norrège 22,587,915  12.1 

Espagne 138.639,133  8 

Hongrie 117,607,186  7 

Portugal 26,694.556  fi 

Roumanie 15,504,942  3 

Russie 208,992,371  2 

Pour  Tannée  1879,  le  total  de  la  circulation  postale  en 
France  a  été  de  1,111,975,034  objets,  soit  113,009,534 
en  plus  sur  1878,  ce  qui  donne  trente  objets  par  habitant 
au  lieu  de  vingt-sept,  et  nous  place  au  cinquième  ran^, 
concurremment  avec  les  Pays-Bas. 

VI.  Télégraphe.  —  La  situation  s'est  bien  améliorée 
pour  la  télégraphie^;  on  le  reconnaîtra  en  parcourant  le 
tableau  suivant  : 

Total  àes  dépêches. 

inlérieares.  internation.         général. 

1877 7,206,250  995,234      8,201,484 

1878 9,900,250  1,145,068    11,046,218 

1er  mai  1878  au  30  avril 

1879 11,069,118  1,162,919    12,232 

1879 12,344,775  1,211,416    13,5^ 


■1 

3,3^^H 

^H                                                71.30p.t00ïl.73 

.10O65.H^^| 

^H         et  )&  premièrB  «nioie    3,863,E«8         167,685      i,030^B 
^V        H^  la  réforpiû  (1878-         „„„„,„,  „, „ . J^M 

^g                                                  b3.GOp.100  1G.8Ï 

.-„u« 

.1.^ 

.t00  39.79K^H 

^H           Bureaux.  —  La  Statistique  officielle  itu  bureau  tU^H 
^H       national  de  Beroe  nous  donne,  pour  \e  serTîce  til^^H 
^K      pbtqueenl8T8,cummepDurlai<osle,  des  renseiftnen^^l 
^H       intéressante  dans  lesquels  nous  allons  puiser.              -^^^ 

^^M            Le  nombre  des  biireimx  lêlên-avklaues 

«....s»M 

^H 

»■.■.';■■•■  "M 

B  ,„.„„. 

5.196         se 
6.338        617 
«.437          BU 
7,138        IB7 

7,733      tta 

8.33(          iB 
8,3»    I,3fi8 
8.7Sfl       IM 
11.185         n 
13,058        13B 
16,(159       3» 
17.779        «]t 
!l  ,355        4Bg' 
S7,aO        87S . 
38.K7*    9,MI> 
4,!lSa        01» 

^B         Angleterre 5,259 

^H_        Danemark 330 

^M          Belgique 618 

H                  a.iis 

Trinee  mt  an  ^ueiDe  ring  ;  le  nombre  des  bnretiin 
i'«st  éte«ê;  il  «si  scluellement  àt  4,965.  soîl  iin  bureau 
pr  7,4.13  habitants  et  par  i06  kilomëln;!  Cdrrés. 

Toutefois,  notre  rang  ilans  le  Ubleau  ci-dcssQs  n'e*i 
fu  modifie. 
Le  réseiD  aérien,  soulerrain  et  som-marin  se  classait, 
le  suit  : 


75,(55  113,796  39».i2 

60,103  119,990  8,97 

S9,t07  165,616  S. 89 

le-Brelwne.         M. 307  183, iiO  T.ST 

31,«B  88,381  8,87 

«4.830  S1.676  11.93 

U.e87  S0,i66  ai. 91 

tfl.930  S8.3i6  iO.tO 

fonige 8,467  «,856  37.(8 

iBiHe 6,513  (5.960  6,3.'> 

Itigtqiie 5.33t  1Ï'77S  5.61 

twuninie 5,196  S,!U  30.81 

ihnDinl i.3r)3  9.719  11.16 

^Ti-Bu 3,643  13,358  9.05 

3,518  t,H5  It.lj 

3,378  H.0I6  11.66 

133,516  310,(09  S8.70 

5,819  13.066  -3.9S 

^_^  t  occupe  ie  troisiëiUB  rang  daci  les  1  "  i^t 

Knloonts,  et  le  cinquième  dans  la  ,V.  La  proportion  est 
'[DiJrd'hDi  en  France  de  1  kil.  par  SA  kil.  Ce  qui  nous 
U  *u  quatrième  rang  dans  la  3<  colonne.  Les  résultais 
hk  eirculaire  télégraphique  en  1S7S  sont  les  soÎTaiita  : 

Ti)«r«°mM  Ttltennimii  iBlirnilIsriiii, 

keUgn.  ïl.793,1'»  1,339,041  1.(19.1)39  (38,1M 
..,  8,575.916  1.1(1,763  1.(70,(00  601,190 
...     (0,373,4;6i  1,15S,.=I97<  1,160,S63    411,5M 


Gnuide-BreiiiBne 

M.6lï,36i 

it,5W.553 

5,7«.731 
S, 670,843 

mS":;::;/.:.:;.'. 

Ï,Î98,308 

i,07a,CÎ2 

NoTïèee  

^^>rwg«l 

64<,'8I0 

Japon 

^,m.m 

La  propOTlion  est  eD  France  de  3G  dûpécbes  par  tOti 

tiimnlscQ  1879. 

En  réBumé,  au  point  de  vue  du  service  p 

idiique,  nous  sammes,  il  est  vrai,  compara livea 

tlali  de  l'Europe,  en  inrériarltè  rcialivenu 

e  bureaux;  mais  dès  l'année  proi'.l 


POStES  FT  Tï'.LlÎGRAPHFS.  o'à'i 

lion  de  250  nouvelles  recettes  améliorera  notre  siluutiun, 
surtout  si  nous  persévérons  dans  le  développement  de 
rorgaoisation  du  service.  Enfin,  au  point  de  vue  impor- 
tant de  la  circulation,  la  place  que  nous  occupons  est 
honorable,  et  les  progrès  réalisés  dans  ces  dernières  an- 
nées sont  intéressants. 

Ainsi,  pour  les  lettres  et  cartes  postales,  nous  en  avions 
15  par  habitant  en  1878;  le  chiffre  de  1879  est  16. 

Pour  la  circulation  postale  en  général,  dont  la  propui- 
tion  par  habitant  était  de  27  en  1878,  le  nouveau  chilTre 
est  de  30  en  1879.  Le  progrès  est  sensible. 

Au  point  de  vue  télégraphique  il  n*est  pas  moins  grand, 
et  les  statistiques  montrent  qu*en  comparant  les  années 
1877  et  1878,  c^est  en  France  que  s'est  produit  le  plus 
grand  accroissement  dans  le  nombre  des  dépêches. 

Ainsi,  pendant  que  le  nombre  de  télégrammes  échangés 
par  100  habitants  reste  le  même  en  Russie  (5),  en  Italie 
(16)  et  en  Allemagne  (25),  les  diminutions  suivantes  se 
sont  produite^  en  1S78  ; 

DépSehes. 

i  8ur  100  Imbiiants  dans  les  Pays-Bas  (49). 
2   —   100       —        en  Danemark  (28). 
2  &jr  iOO  hahiiants  en  Suèdes  (18). 
4  —   100       —        en  Norvège  (32). 
14   —  100       —       tu  Suisse  (70). 

Au  contraire,  il  y  a  eu  augmentation,  sur  1877,  de  : 

DëpAcbea. 

1  sur  100  liabitautâ  eu  Belgique  (43). 


Et  enfin  9  — 


1    -   100 

— 

en  Autriche  (19). 

1  —  100 

— 

en  Portugal  (10). 

2   —   100 

— 

en  Hongrie  (15). 

2  —   100 

— 

en  Roumanie  (13). 

6-100 

— 

en  Angleterre  (67). 

9-100 

— 

eu  France  (31). 

Cette  augmentation  considérable  de  la  circulation  télé 
^phique  française  n'a  pas  lieu  de  nous  surprendre,  es 
le  est  U  conséquence  prévue  de  la  réforme. 


1879  probable.... 

i7i,m 

FiBne 


3,271 


Aliemagite , . 

Autriche-HoDgrie .. . .  î.lfia 

Belgique t7H 

Espagne 303 

Gnmde-Brelsgiie ....  1,173 

ludlu 1,9IS 

HofTÈEO 147 

Pajï-Bas. 361 

Riutie 1,0^1 


.SI 

m     m 
m     916 

109         95 
13         U 

56 
(1)59    il)37 

m     ne 

33 
Il          10 

198        IBB 
|g         39 
17         II 

Auiriche-aongrie. 

E-f»«ne 

Cruidc-BrBOBne.. 

IS 
..  il)  S3g 

Nor-èg. 

..          Sî 

Suine 

13 

TRAVAIL  DKS  ENFANTS 

eiii'lotës  ua!<s  l'in«d£tiiib  eh  1879. 


Sappari  iirésBiiié  lu  présiileiit  de  U  Ripubliqu»  fn  le  prtsi- 
deni  di:  lu  comniiisHiii  aiipèrieure  du  irtnM  dei  enfdnia  et 
des  ailes  mineurït  empIcjèB  diu  l'induilrle  en  1879. 

Parii,  ÎOnwra  1881. 

UoDBÏïDr  Je  Ptitiàtat, 

L'AïKinblfe  nationale,  dsni  i)  léance  du  19  mai  I8'Î4, 

TOiaii  uni  loi,  promalgaée  le  3  juin  et  mile  en  vigueur  à 

parlir  du  4  juin  lB7â.    Elle  tvail  élè  eonsue  en  v^e 

d'améliorer  la  lilualion  de  la  jeune  population  ouvrière. 

Uni  su  |iDial  de  vue  phjsiquË  qu'au  point  de  vue  nnoral, 

L'arlicle  21  de  celte  loi  inslilue,  auprèt  du  minisiére 

de  l'agriculture  et  du  comineree,  une  contuiiiBion  Eupi'- 

riruTC  chargée   de  veiller  ù  ion    application,  et   l'ar- 

liele  2i  preuril  ï  aon  prèsiilentd'adreuer chaque  année 

sa  cljef  de  l'Ëlat  un  rapport  génâral  aar  let  ri9ultal$  de 

speclion  tl  eur  les  fuila  relalira  i,  l'exécution  de  la  loi. 


eninéi  i  mesure  qae  la  loi  étall 
la  Hlisraclion  d'être  aalorué  k  déclarer  aujourdlrai 
qu'elle  est  en  pleine  ippllcBiion  «ar  tout  le  territoire  de 
la  France. 

Pour  apprécier  lei  ré«uU«I<  aeiiuia  à  la  Un  de  1879,  il 
eomienl  de  mettre  en  regard  chacune  des  dispoiitioas  de 
la  loi  el  les  inrormaliona  qui  l'y  rapportent.  C'est  une 
conFronUlioD,  que  je  tous  demande  la  permission  de  i 
Faire  eelle  année,  et,  pour  en  rendre  les  résultats  ploi 
tùn,  j'ai  dû  attendre  que  les  rapports  des  inspeclear»  I 
fussent  parvenus  an  minislèie  et  diiculés  conlradicloire- 

Sectws  1".  ~Àge  d'admit$ion.  —  Durée  du  Irarait. 
—  L'aiticle  L"  dispose  que  la  loi  est  appliciiblc  dans  la»     ' 
les  ÉlabliasemeutB   industriels,  manufaciures,  fabriques,     1 
uiineii,  mines,  chantiers  et  ateliers.  Malgré  des  travaux     { 
d'une  importance  incDnteslable,  nous  ne  possédons  psi 
une  ilalislique  complète  de  tous  ces  èiablisiemcnis.  La 
préfecluro  de    police,  b   la  fin   de   l'année    1878,  avait 
conslali,  d:ins  le  déjiartement  de  la  Seine,  l'exislcoce  tie 
16,121  alelien,  savoir  ;  Paris,  13,^10;  Sceaux,  1,096, el 
Stittl-Dea\s,  l,b\h.  , 


D«|>iiii  kin,  l'iiupccleur  division  ni  •»,  ircomli  |itr 
l'iDspeetioD  aaiiliiire,  ■  Attué  un  raictè  féntnl  ir* 
usiora  et  (tcliïra  et  doiinf,  ugi  lorwt  <le  Ubltiu.  1«t 
rèiullali  rdsiift  à  rippliwnon  d*  li  loi.  Ce  Irtnil 
mériie  d'éire  tirait  (une  itiliiiiquc  MmbliMi  pour 
diaqae  dèpirlMnenl  lerail  ntccuairr).  Pour  «T*  rom- 
plet,  il  devrait  eotnprandrf  «ncorc  tfptadant  un  MrUm 
nombre  de  peliU  aithen  que  le  Itmyt  n'a  pas  permii  <1e 
Tiailtr.  Je  conaliie  que  13.778  risitet  ont  éU  Uilet, 
en  IS79,chnS.89l  indutlrieli  apparleDaDl  aux  !0  arron- 
diuemeDU  île  Paii>  et  aux  71  communes  de  la  banlieue, 
«I  se  rèpirlUtant  en  74  groapet  d'induGlriei,  qai  em- 
jrloient  un  personnel  de  lït),387  ouvriers,  leiqudt  m 
divlKnl  de  la  manière  suiTaole  : 

HommeE,  â2.7S3  ;  femmes,  27,774;  Qlle«  mineurei, 
1G,S36  ;  garcDDi,  U,374:  flilei,  13,ti48,  fomnDt  un  lolal 
de  33,0-22  enrantB. 

Ces  chiiïrea  luniseal  pour  Taire  comprendre  de  quelle* 
cons^aeaces  lerall.  pour  l'avenir  du  paji,  l'abandan  de 
toute  surveillance  à  l'égard  de  cette  jeune  population, 
uns  cesse  renouvelée.  Hais  ne  démonlrenl-il  pas  ausii 
l'impuissance  de  l'inspection  de  l'Ëial  ii  pénétrer  dans  en 
détail  qui  relève  absolument  du  domaine  muntcipiilT 

Les  chilTres  prodailt  par  les  autres  inspecteurs  sont 
dans  des  proportions  analogues.  Tant  que  le  service  de 
l'inspeciion  aoxiliaire  n'aura  pas  été  organisé  dans 
chaque  arrondissemenl  industriel,  il  ne  sera  pas  poi- 
Mble  d'établir  une  stalislique  générale  exacte  de  la  situa- 
linn  des  enranls  eolployés  dans  ces  ateliers. 

L'article  2  de  la  loi  flxe  i  12  ans  au  moins,  sauf 
qaelqnes  exceptions  déterminées  par  les  règlements  des 
37  mars  tS75  et  !•'  mats  IK77,  Vigt  auquel  les  enfanis 
peuvent  être  admis  dans  l'industrie.  On  peut  dire  que 
cette  disposition  est  d'une  application  générale  mainte- 
nant. Les  exceptions  sont  fort  rares.  C'est  un  résnlli 
eonsidérsb'e,  el,  il  est  permis  de  l'arfirmer,  un  effet  biei 
faisanl  el  cerlain  de  la  lui. 

Aux  termes  de  l'urli^ïle  3.  l'enfant,  jusqu'il  l'Sge  de 
douH*na  révolus,  ne  peut  Etre  assujeiii  A  une  durée,  da 
lU  4*fln* 4a  si»  bouresfMTjiwr,  divisés  par  deïreym 
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Quilquei  infraclLODs  à  c«t  arLicle  ont  élè  conststén 
encore;  celles  qui,  après  iverllasemenl  préalable,  ont  ifà 
reletées  de  nouveau,  ont  fjit  l'objet  Ae  procès- verbaux 
deBlinii  à  receroir  la  i^uile  qa'iU  eoinporlenl. 

Seciiox  II.  —  Travail  de  mtit,  des  dimanches  eî  de$ 
jour»  fériés.  —  L'arliele  4  inlerdil  le  Irayiil  de  nuit  (de 
nenr  heures  du  soir  à  cinq  heures  du  malin)  aux  enfanls 
au-dessous  de  seize  ans,  et  d^ns  les  usines  et  manurac- 

Le  travail  de  oui!  a,  pour  ainii  dire,  enlièrement  cesfé 
dans  les  ateliers  où  il  n'est  pas  Autorisé.  Les  excep- 
tions lont  déterminées  par  un  règlement  d'administration 
publique. 

Lea  dispositions  dei  articles  5  et  6,  relatives  au  repoi 
du  dimanche  et  des  jours  Tériés,  sont  généralement 
observées.  Quelques  cnatires  verriers  persistaient  ï  em- 
ployer les  enfaniB  le  dimanche.  Ils  avaient  adressé  à  ce 
sujet  des  réclamations  que  la  commission  supérieure  i 
examinées  avec  le  plus  grand  sain.  Elle  a  persisté  1  pen- 
ser qu'il  ;  aurait  lieu  de  tenir  à  l'exécution  des  prescrip- 
tions réglementaires  dans  les  verreries,  tout  comme  dans 
les  autres  usines.  La  plupart  des  verriers  se  sont  déjà 
soumis  et  tes  autres  sont  mis  en  demeure  de  satisfaire 
aux  obligations  de  la  loi. 

Sectio:!  III.  —  Travaux  souterrains.  —  L'artiele  7 
interdit  l'emploi  des  enrants  dans  les  travanx  souterniu 
des  mines,  minières  et  carrières  avant  l'âge  de  douze  ans 
révolus.  Les  niles  etfts  femmes  ne  peuvent  tire  admiaei 
dans  ces  sortes  de  travaux.  Cei  prescriptions  &ont  obseï^ 
véei.   Les  rares  exceptions   constaléea  ont   ëlè   répri- 

SicTios  IV.  —  iiwiriiclion  primaire.  —  D'après  Ita 
articles  6  et  9,  les  enfjnts  de  dix  b  douze  ans  lont  oblige 
de  suivre  les  classes  d'une  école  pendant  le  lempa  libre 
du  travail,  et  les  enrdots  de  douze  A  quinze  ans  se  divisent 
tû  deux  catégories  :  1°  ceux  qui  ont  re(U  l'inslrnctioa 
primaire  élémentaire;  2° ceux  qui  sont  illeilrés  ou  dont 
l'instruction  inaurOsaute  ne  leur  permet  pas  d'obtenir  ce 

MrlincBt.  Ces  derniers  sont  tenus  d'aller  i 

ftt  Ituf  BsaiduiLé  >hx  daaaes  au  mojen  d'nM  b 
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de  présence  dressée  par  l'institulear  et  teaiite  chaqnS 
semaine  au  patron. 

La  oéceesité  lie  l'inslruction  est  généralement 
nw,  il  l'un  des  plus  grands  bleoFails  de  la  loi  aura  été 
de  rendre  rîDftrnetion  de  la  jeune  génération  outrière 
obligatoire.  Hsis  si  l'application  des  dis)iOBitlons  qui 
ont  Irait  li  l'iaslruclion  primaire  ont  Tait  dri  progrès 
KDBÎblBs,  elle  laisse  encore  trop  à  désirer  dans  beaucoup 
de  locatiiés,  et  noiammenl  dans  les  usines  de  l'exlréme 
Ouest,  où  l'on  l'occupe  de  la  (iréparaiion  des  conserves 
de  paissons.  Les  cnfanls  employés  à  ce  travail  ne  Trè- 
qoeolent  aucune  école  et  demeurent  dans  un  élal  fécheux 
d'ignorance.  Les  eETorts  de  l'inspeclion  tendent  â  faire 
eesser  celte  regrettable  sllualian. 

En  général,  et  spécialement  svr  'es  points  oii  il  exisle 
de« écoles  d'usines  bien  organisées,  le  niveau  de  l'initruc- 
ttoD  l'étéve  rapidement.  Le  numlire  des  écoles  privées 
InitiUées  dans  les  labriques,  qui  était  de  451  an  l"  jan- 
wr  1879,  s'était  élevé  à  608  au  1"  janvier  1880.  Quel- 
ilDU  cours  spéciaux  établis  par  les  municipalités  rendent, 
M  ontre  de  grands  services. 

L'organisât! lin  des  écoles  de  demi-temps  présente  lou- 

i'oura  de  grandes  dillicnll^s;  mais  M.  le  ministre  de 
Instruction  publique  a  bien  voulu,  sur  la  demande  de 
ion  eoilégue  de  l'agriculture  et  du  commerce,  mettre  i 
l'élude  la  création  d'écoles  de  ce  genre  ou  de  claesea 
■pédales  ouvertes  de  quatre  heures  et  demie  i  sept 
heures  du  soir,  semblables  il  celleC^que  la  prérecture  de 
la  Seine  a  organisées. 

L'ensemble  des  enfants  riui  paraissent  rederables  ds 
l'instrudion  à  la  loi  de  1874  s'est  élevé,  en  1879,  i 
I4,SSG  environ.  Hais  ce  nombre  e^t  bien  au-dessous  de 
la  vérité.  En  elTei,  on  constate  la  l'ermeture  de  quelques 
écoles,  donl  la  (jromulgatîoD  de  la  loi  avait  amené  la 
création,  certains  industriels  ayant  cessé  d'employer  des 
enrants  de  moins  de  quinze  ans,  et  le  développement 
spontané  de  l'instrudion  leur  ayant  permis  de  irouter 
en  nombre  sufliiaDt  des  enfants  munis  du  cerlilîcal.  Le 
nombre  dee  certincals  d'instruction  délivrés  en  1879  •] 
été  bien  supérieur,  en  effet,  el  surtout  dans  le  àég»w> 
^jpent  de  la  Seine,  à  celui  de  "  ....... 
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Une  circulaire,  émanée  da  département  Je  l'inilraetiH 

publique,  à  la  demande  de  M.  le  mlDlstre  de  l'agricnltart 
et  dD  commerce,  prescrit  d'une  minifre  déftnUive  11 
forme  dont  les  JpslJluteurB  doivent  se  sertir  pour  U  rè- 
dMlioa  de  eee  certificats.  Elle  était  devenue  iiidis|ieii- 
eable  et  elle  a  coupé  court  a  des  difficultés  d'eiéeulkn 
qui  ag|;ravaient  eans  utilité  les  sages  prescriptions  de  1* 
loi  ;  en  fait  d'instruclion,  Toulant  Te  nécessaire,  elle  n'a 
pas  exigé  plus. 

Parmi  les  mesures  prises  pour  favorieer  le  déTCioppe' 
menl  de  l'insiruclion,  il  convient  desi^çnaler  cellei  qui 
ont  été  adoptées  par  les  conseils  généraux  de  la  Seine- 
Inférieure  et  de  l'Oise.  Ils  ont  institué  des  prix  ou  livret* 
de  caisse  d'épargne  en  Taveur  des  enfants  les  plus  méri' 
tanls,  parmi  ceux  qui  fréquentent  les  écoles  industrielle. 
Des  souscriptions  valontairea  nul  créé,  en  oiilre.  dans  U 
Seine-Inférieure,  à  l'usage  dea  écoles  de  rubrique,  dee 
bibliothèques  composées  d'ouvrages  relatifs  aux  indai- 
tries  locales  et  appropriées  aux  besoins  des  èlèvEi, 

Enfin,  H.  le  ministre  de  l'instruction  publique  a  bien 
voulu,  à  la  demande  de  son  collègue  de  l'agricul litre  et 
du  commerce,  donner  aux  écoles  de  fabrique  tes  cartes, 
modèles  ou  tableaux  employés  dans  les  écoles  primaire* 
de  l'Ëtat. 

Section  V.  —  5ur»<ilIaRCe  des  enfants.  —  PoUe* 
des  ateliers.  —  Les  articles  10  et  II  concernant  les  for- 
malités matérielles  prescrites  par  la  loi,  les  enfants  et 
tlUet  mineures  doivent  avoir  dea  livrrls  d'identité  fxîHM 
connaître  exactement  leurs  nom.  prénoms,  la  ilat«  et  la 
ir  domicile,  elc.  Les  induElriel* 
doivent  tenir  un  registre  spécial  pour  l'inscriplioB  tUa 
enfanta  qu'ils  occupent.  Des  tiiesures  ont  été  prîsea  poar 

e  les  tivrelE  nécessaires  soient  fournis  aux  enfanlt,  et 

ux  qui  sont  emplujés  dans  la  grande  industrie  en  tout 
généralement  pourvus;  mais  ces  livrets  manquent  encartt 
dans  beaucoup  de  petits  ateliers. 

A  Paris  et  dans  les  communes  rurales  du  déparlemant 
de  la  Seine,  oii  les  livrets  sont  délivras  dans  chaque  mai- 

:,  leur  nombre,  cette  année,  s'est  élevé  d'environ  SO 
.  Le  progrès  est  notable  dans  lei  aulrn— 
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L'arRchage  de  ta  loi  dans  les  ateliere,  prescrit  par  l'ar- 
ticle M,  tend  à  se  gt-Déraliser;  la  eiricie  ex(culioi 
celle  disposilion  esl  essentielle. 

Les  registres  d'inscripliOD,  tenus  avec  plus  de  régula- 
rité, permelleot  un  conlrdle  plus  rscile. 

Les  articles  12  et  13  ont  Irait  i  la  sécurilé  des  enfunts 
et  ï  la  salubrité  des  ateliers.  Les  inspecteurs  doivent 
l'assurer  que  les  ateliers  présentent  les  condilions 
d'hïdiène  et  de  sécurité  nécessaires.  Dans  les  usines  i 
moteur  mécanique,  les  roues,  eourralea,  engrenages,  etc., 
doivent  élm  munis  d'appareiis  proleeteurs;  les  puils, 
Irappes  et  ouvertures  doivent  élre  cldturés.  Des  amélîo- 
ritians  importantes  a  cet  égard  ont  été  introiiuiles  dans 
les  usiaes  ;  mais  les  contraventions  sont  tna Ih eu reu sente ot 
encore  trop  Fréquentes  el  suuvent  suivies  d'accideota 
eniraioanl  d'ailleurs  des  responsabilités  du  ressort  des 
tribunaux. 

Un  décret,  en  date  du  32  seplembre  1S79,  complële  le 
décret  du  14  mal  ISTS  concernant  le  travail  îles  enfants 
dans  les  ctablissemcnls  classés  comme  insalubres,  Incom- 
modea  ou  dangereux. 

Aux  termes  de  l'article  15,  les  propriétaires  et  les 
directeurs  de  grandes  usines  doivent  s'elTorcer  de  mainte- 
nir, pendant  le  travail,  rohservalion  des  lois  de  la  murale 
et  de  la  décence  pnblique,surlout  dans  les  locaux  od  sont 
réunis  des  ouvriers  des  deux  sexes.  Il  /uni  compter  sur  le 
déreloppemcnt  des  Eentiinents  de  la  dignité  iiersonnelle 
cl  sur  l'action  bienfaisante  de  la  vie  de  famille  pour  assu- 
rer l'exécution  de  cet  article  de  la  loi,  qui  exige  le  double 
concours  de  la  surveilteace  éclairée  des  chefs  et  de  la 
bonne  volonté  des  outriers  eux-mêmes. 

Section  VI.  —  Jntpection. —  Les  inspecteurs  ont  rem- 
pli leurs  fonctions  uvec  un  zèle  et  un  dévoaemeiit  que 
l'étendue  des  circonscriptions  confiées  h  leurs  soin^  et 
l'absence  des  auxiliaires  liant  ilx  auraient  besoin  rendent 
de  plus  en  plus  nécessaires  pour  l'exercice  de  ta  surveil- 
lance dont  ils  sont  chargés. 

Sbctiot!  VII. —  Commiiiions  Incates.  — 

s  iDcales,  instituées  par  l'article  10,  sauf  un  petit 
Wbre,  n'ont  (las   répondu   aux  vues  du   législlù       '' 


Nommies  pour  cinq  ins,  effes  onl,  ( 
rcnourelèes  celle  année  ;  espérons  que  le  tè\t  d 
Teaui  membrei  vitUiera  une  inslilDlion  ileilinëe  à 

Aa  urvirei  sérieux  à  la  classe  ouvrière  et  i 
ta  membrM  la  reconnaiisance  des  ramilles. 

Dans  le  départemenl  de  la  Seine,  la  eoDSlilnlîoi 
coiDDiiiSions  \acaltt  a  fail   nn  progréi 
stimuler  le  zèle  des   antres  dé  parlements.    Le  t 
général  qui,  en  137B,  portail  le  nombre  de  ci 
srons  de  2S  à  3S,  a  créé,  en  1879,  des  comi 
damei  en  nombre  égal  i  celui  des  commissii 
d'boiiiDiet.  Ces  76  commissions  fonclionnent  assidùiriï 
Leurs  rapports  contiennent  des  rensei^emenU  iolÂ 
saals  et  d'utiles  obsenations  sur  les  petits  i 
échappent  par  leur  nombre  el  leur  exignlli  i  Vigj 

des  inspecteurs  de  t'Ëtal.  Ils  font  n 

pénétrant  dans  les  moindres  refuges  du  travail  el  il 
dans  ceux    qui,  cheicbant  à  échapper  i  toute  s 
lance,  dissimulent  leur  existence  el  parviennenl  i 
traire  les  enfants  qu'ils  emploient  i   la  pralïclioi 
l'autorité. 

Le  conseil  général  de  la  Seine,  en  multipliant  le  n 
bre  des  commissions  locales,  a  donné  raison  à 
sion  supérieure,  qui  a  toujours  considéré  les  inspecltfj 
de  l'État  comme  destinés  à  veiller  sur  la  grande  ii 
trie,  et  les  commissions  locales  comme  indispenui 
pour  nuainlcair  les  petits  atehers  dans  l'obéissance  d 
loi. 

On  no  saurait  donc  reconnaître  trop  bantemeut  U 
produit  par  les  mesures  que  l'administration  du  d6pi 
ment  de  la  Seine  a  mises  en  vigueur. 

Dans  les  autres  départements,  le  nombre  des  Jot 
leurs  départementaux  (arlîcle  21)  ne  s'est  pas  si 
ment  accru  en  I8Î0.  Mais  on  commence  i  en  reci 
la  nécessité,  et  tout  porte  à  croire  que  sous  peu  tod 
départements  en  seront  pourvus.  En  attendant,  le 
rs  primaires  onl  été  autorisas  àremplirleifoi 

nspecleurs  départementaux,  el,  du  moins  pour  la 

es  oîi  l'industrie  est  peu  di^veloppée,  cette  iuesnrej| 
a  devenir  déllnilit 


A  Pari»,  au-iJésius  dea  commissionB  loulea  et  de  l'ins- 
pection «utilisire,  j]  a  élé  insliliié,  auprès  iJii  préfet  de 
'       police^  une  commiasioD  déparlementalfjcbargèede  l'assis- 
I      1er  en  tout  ce  qui  concerne  l'application  de  la  lai  dans  le 
I      dfpsrlemeal  de  la  Seine.  Ceux  qui  ont  cherché  RuLrefui.% 
I     et  longtempi  en  vain,  l  démontrer  l'utilité  àm  mesures 
^K  proleclrices  au  proilt  de  l'enfance  ouvrière,  n'ont  qu'à  se 
^KHiciier  de  voir  cuoibien  cht  grande  aujourd'hui  l'atiea- 
^Hki  que  les  autorité»  de  la  capitale  accordent  à  ces  ques- 
^^Hfw.  La  cammiesiDn  supérieure  ta  accueille  les  preuves 
^^Hk  la  plus  légitime  satisfaction  et  tes  signale  avec  con- 
^Pwnee  i  l'émulaiion  des  autre» cités  industrielles  du  pap> 
*      Section  VllI,  —  Commistion  lapériture.  —  La  ccra- 
mission  «upèrleure,  instituée  par  l'article  23  pour  veiller 
t  l'applicalion  de  la  loi  du  19  mai  1ST4,  s'est  réunie 
périodiquement  pendant  le  cours  de  IST9  pour  recevoir 
les  communications  de  l'adminislration  supérieure  et  ponr 
examiner  les  questions  soumises  i  son  appréciation. 

Sectio:!  IX.  —  Pénalité.  —  Le  nombre  des  procès- 
lerhaux  dressés  dans  le  courant  de  l'année  1379  a  subi 
une  diminution  sur  1S78.  Il  n'a  été  que  de  ISO  au  lieu 
de  20b.  Ainsi  que  pendant  les  années  précédente?,  ceux 
qui  ont  reçu  une  solution  judiciaire  ont  été  suivi*  de 
condamnations.  La  bonne  volonté  des  patrons  cl  des 
induslrîels.  acquise  â  l'exécution  de  la  loi,  a  rendu  les 
[HOci£' verbaux  plus  rares.  Les  moyens  de  persuasion 
suFlIsent  presque  toujours,  mais  il  reste  encore  certaines 
indtTidualilés  réfraclaires,  sur  lesquelles  la  cralnle  de  la 
répression  peut  seule  exercer  une  aaluialre  influence. 

En  résumé,  monsieur  le  Président,  l'œuvre  de  pro- 
leclioji  de  la  jeune  population  ouvrière,  inaugurée  par  la 
loi  de  1374,  se  poursuit  aclivemenl.  Le  gouvernement 
bit  tous  ses  alTorls  pour  la  diriger  et  en 
cil.  Les  résullsts  obtenus  en  1379  signalent  une  ère  ïéH- 
.    Itble  lie  progrés.  Dans  la  grande  iuilustrie,  i 

presque  plus  d'enranla  livrés  à  un  travail  prémaluté  on   i 
saif;  l'ignorance  fait  place  i  une  insiruction  ei 
Q  élémenlaire  lans  doute,  mais  qui  tend  jouraellement 
it  Jèvelopper.  Li  situalion  de  nos  jeunes  oi 

djgtéràt,  s'améliore  donc,  en  ce  qui  dépen^ 
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■urreilICDCe  de  l'Ëtat,  au  point  de  vue  phjrsiqae,  intellec- 
tuel, moral  et  proressionnei.  C'e^l  aux  familles  qu'il 
appartient  de  consolider  l'œavre  et  d'eu  furtilier  les 
léinlub. 

Lb  petite  iodutlrie  ne  tarderait  pa«  i  profiter  anssi  des 
bieafaits  eréét  par  la  lai  de  1374,  si  l'aclion  des  rimillec 
et  celle  des  commiBsioQs  loealeB  t'associaient  à  celle  de 
l'Ëlat.  Alors  l'industrie  toat  entière  compterait  dans  lei 
nofi  des  ouvriers  ploi  robustes,  plui  iostruils  el  pins 
eapablea  de  contribuer  â  la  rîclieiee  et  â  la  proipéritï  du 
paji.  Le  but  lers  lequel  tendent  toutes  les  nations  eirl- 
iiséet  serait,  dès  lurs,  atteint  en  France.  Entrée  réeo- 
ICLmest  dans  cette  loie,  elle  a  le  droit  de  compter,  pour 
M  majalenir  à  son  rang,  sur  la  douceur  des  tuteurs  de  sa 
population,  snr  l'esprit  de  cbaritê  et  sur  les  Ecntiments 
d'égalité  doul  elle  est  Buimée. 

J'ai  l'honneur  d'être,  etc. 
U  président  de   la   commission   supérieure   du 
travail   des    enfants    et   des   jUii 
employés  dans  l'industrie. 


STATISTIQUE  MJLITAIRK 

ANNÉE    1880. 
(Eitrait  du  RajiporC  sur  le  Retrultmenl.) 

Parmi  les  jeunes  gens  susceptibles  de  faire  partie  de  la 
claBse  de  1879  se  trouvaient  2,234  Dis  d'étrangers  oui- 
quels  étail  applicable  l'article  S  du  Code  civil. 

Sur  ce  nombre,  l,2âS  out  été  rayés  des  tableaux  de 
recenBemenl,  parce  qu'ils  ont  excipé  de  leur  extranéilè; 
1,026,  ayant  prollté  du  bénéfice  du  l'article  0  du  Coil« 
civil,  ont  fait  l'objet  de  décisions  du  conseil  de  révision, 
et  191  ont  été  compris  d^ns  la  première  partie  de  la  litu 
du  recrutement,  c'est-à-dire  dans  le  contingent  mis  il* 
disposition  immédiate  de  l'autorité  militaire. 

476  nis  d'élrant'ers  auxquels  était  applicable  l'article  i" 
de  la  loi  du  16  décembre  1874  auraient  également  dû. 


n  de  leur  6gt,  tlrt  compris  dana  la  ehue  de 
■ig2fi5  d'entre  eux  ont  répudié  la  nalionalilé 
rrnnfsjse,  fonrormèment  à  I3  facullè  que  leur  en  laisse 
l.idile  loi,  et  ils  out  été  rajés  des  lablcanx  de  reccnae' 
int  donc  conservé  la  qualité  de  Français,  et, 
parmi  eux,  le  conseil  de  révision  en  a  inserii  11G  lur  la 
première  partie  de  la  lisl 

Le  ebifTre  des  omis  des  clasj 
lion  a  élé  découverte  depuis  la  rormalion  de  la  classe  de 
1878,  et  ()ui  ont  été  inscriis  sur  les  tableaux  de  recuuse- 
DicDt  de  la  classe  de  1S79,  en  eontormité  de  rarlicle  12 
do  la  loi,  a  été  de  2,324.  I]  e'élait  élevé,  en  1819,  à 
2,427. 

Quant  aux  omis  ayant  atteint  l'âge  de  trente  ans,  ei 
qui  se  trouvent,  par  suite,  sfTr.'incliis  du  service  dans 
l'armée  active,  il  en  a  été  signalé  Q  pendant  l'anaèe  ISSO. 

Les  opéraiions  du  tirage  au  sort  ont   eommencé   le 

10  janvier,  aux  termes  d'un  décict  eu  date  du  10  dé- 
eembre  précédent,  et  ont  été  terminées  le  I^  février. 

Le  nombre  des  jeunes  gens  admis  à  participer  au 
tirage,  aprâs  recii  des  lion  des  tableaux  de  receuse- 
mem.  a'eal  élevé  i. 310.663 

11  éiall,  pour  la  clamée  précédente,  de 396,S3<i 

Différence  en  plus Î0,738 

Les  opérations  des  conseils  de  révision  pour  la  classe 
de  ISTQ,  commencées  le  29  mars  1830,  ont  été  terminées 
le  16  juin  suivant,  confnrmémenl  au  iiécret  du  i  mars. 
Les  31S,6fJ2  jeunes  gens  maintenus  sur  les  listes  de 
lirai^e  ont  élé  iodividuellemenl  convoqués  devant  le  con- 
seil de  révision.  Sur  ce  nombre,  6,781  ne  se  sont  ni  pré- 
jeotés  ni  Tait  représenter.  11  a  été  procédé  à  leur  é^rd 
comme  s'ils  étaient  présents  (article  28  de  la  loi).  Ce 
ehilTrc  avait  été,  l'aunée  précédente,  de  6,685. 

Après  l'expiration  des  délais  accordés  auxjeunes  gens 
réclamant  l'exemption  ou  la  dispense,  qui  n'avaient  pu 
le  |ir&«enti:r  au  jour  de  la  convocalion  ou  réunir,  pour 
cette  époque,  les  pièces  destinées  à  justillcr  des  droits 
i|u'!lt  invoquaient,  les  conseils  de  rèviÉion  ont,  eonfor- 
^niément  ù  l'article  31  de  ta  loi,  arrêté  détinilivement 


cinq  parlitt  de  la  liile  àa  retratnoenl  de  diique  eantM. 
Celte  opération  »  eu  lîeo  le  36  jui». 

31,^1  jeunes  gens  ayinl  été  exemples   comme  im- 
propres à  tout  seivice,  le  tbilTre  îles  jeuoei  .geos  inscrits 

Ct  ebiiTre  «e  rëjiirtil  ainû  cotre  les  cioii  parties  de  U 


Itî  piRTiE,  —  Hommes  propres  SU  soniee  srtifel  De 

n-nUBDtduis  aocnnedïs  caiégori£sd-aprè9 I5S.S09 

le  pisTiE.  —  DifpeDËBs  cd  •cm  de  l'jrticte  17. . . .       i9,(Kl 

de  l'erlicle  tO,  ilties  des  écoles  l'otjiechmque  et 
PoreitiJre,  eogagés,  semnl  eo  isitu  de  breurls  oa 

de  commisatoiLs  et  in&eriu  nuriUmn,  ete n,336 

il  FiBiiB.  — Senices  laiiltiires 17,1(6 

S»  mia,.  —  Ajourné» 30.686 

Totilégal 881,805 

Sor  la  classe  de  1818,  le  cbiffre  dei  îpscriu,  qui  l'éle- 
Tiit  à  295,924,  comme  en  l'a  indiqué  ci-destue,  l'élait 
trouTi  réduit,  par  suile  de  33,â43  exempllaus  pour  îa- 
lirmitè!,  au  nombre  de  !62,38I  hommes,  qui  avaient  él4 
répattis  entre  les  cinq  parties  de  la  liite  du  rtcrulement 

I"  p*iniK 111,7%  bommes. 

îf      —      SJ.ilO      — 

3e      —       31,55(1      — 

B-      —      îy^Bài      — 

£a  comparant  ces  cbifTres,  on  constate  dans  le  noinbre 
dea  jeunes  soldats  de  la  c'assede  1879  forma  al  la  première 
partie  d:  la  litie  du  recrutement  une  augmenlalioD  de 
10,705  bommes.  Cette augmeniation  s'explique  tout  natu- 
rellement par  l'éléiation  du  chiS're  ilis  inscrits,  qui  a  éli 
lienalée  plus  haut. 

Le  nombre  des  ajournés  t'est  au^^menté  de  2,731,  C'wl 
le  rêiullat  pjévu  des  InsttucUons  minislériille;,  qu',  iDa 
d'éviter  autant  que  possible  les  rèrorises  au  momeiil  da 
l'incorpora  lion,  recommande  ni  aux  Conseils  de  révisioD 
d'ajourner  loua  lea  jeunes  gens  dont  la  consiiiuiion,  mat 


I 


M  1880.  4tfvM 

prësenUr  In  ciractères  nécessaire»  pour  fiire  pranoacer  M 
l'CTiemplioD,  ne  parait  pas  «Dfnsamment  développée  pour  I 
leur  permetire  de  supporler  les  Taligues  du  sertice  mlll- 

Le  nombre  dan  njournis  de  Is  c1>»e  de  IS77  s'âlenit  prinij. 
[itfiS6,371  hommee. 

lèB,  ou  tijii  fu  Buile  de  décèi'.  coDd&miis- 

,elc 1,807 

i  sur  ]b  première  pu-Lis  de  la  liste  du  recrute' 
ï.iîS 

i.sa 

^rfM  sur  11  tnûcitme  pirlie  de  lu  lisle  ia  recmle- 

69 

IDF  la  quilritme  partie  de  la  liste  du  recrnle- 

, aî6 

Tntil lî,779 

Kt'SW 13, mi 

•  13,591  jeunes  gens,  ayant  comparu  de  nouiean 
Irant  les  coa«eils  de  rérisioD  en  1880,  ont  été  clastés 
I U  mtniire  suitanie  : 

es  par  BDÎte  de  décèc,  coodaroDa- 

a.iii 

ilsHir  le  première  partie  de  la  UeIo  da  recroUi- 

3,W8 

la  deoiièma  partie  de  la  liaie  dn  n-crule- 

773 

la  IroÎBième  parUe  de  la  lïaM  du  recrnic- 

16 

ita  mr  la  quatrième  parLie  de  la  liala  du  recrute- 

- 5,848 

ToU. 13,H9* 

i,  apré»  les  deux  ajournemenU  préius  par  \»  légti- 
feoo  de  187?,  6,279  jeunes  gens  seulemeul,  Eur  26,373 
I  luraîenl  échappé  à  (ouïe  obllgellon  militaire  sous 
'  e  de  U  loi  du  21  mari;  lAi'2,  cnt  été  recoDnus 
B  i  tout  aerilce;  6,671,  au  conlraire,  enlrent 
I^M l'année  auxiliaire,  et  13,423,  réduit;  ii  10,643  par 
en  temps  dejiai);  on  de  dispenses  con^^ 


Ha  ou  ditpniséi  â  titre  . 

cuiuhl  de  révision,  aux  lei 
'    l«loi  du27  juillei  187^.  01 


18S0.  411 

le  soulieni  da  haiWle  par  le 
mes  lies  srtiEles  17  on  Î2  de 
it  |>erdu  \eun  droits  i  li  dis- 
e  l'arlicle  !â  de   ladile 
fielés  à  rejuindre  le«  drapeaux  pour  Wrininer  le 
le  ïenice  nae  leur  classe  doit  i  l'ElaL.  Ces  homme» 
I  t(]i]Mieanent,  savoir  :  l'^B  â  la  classe  de  1875,  20S  à  11 
'  le  de  1876,210  à  bclasM  de  IS77,  !10â  la  dastede 

'      "'  "  la  classe  de  1879. 
F  Le  30  juillet  ISSO,  c'esl-i-dire  aussitût  que  les  résul- 
li  DDmérïqnes  des  opérations  du  conseil   de  révision 
is  el  centralisés  au  ministère  de  la  guerre, 
I    une  décision  miniilérielle,  rendue  en  e:(éculion  de  l'ar- 
licle 40  de  la  loi,  divisa  en  deux  portions  la  première 
le  la  liste  du  recruleoenl. 
Cette  division  a  éiè  ainsi  opérée  : 


t"  Foniùn,  devant  passer 

Année  de  mer....'....        (i,S80(l)  • 

Anoèe  déterre iOt.îOO   1,B50   f 

Ensemble 109,680    3,!)5(J  '6,318    tlS,TW 

fiPoi-riOB.sBscepllb.  d'être  ' 

r«nvDj«e  apréi  un  an  ud 

Tctal  tel!  BU  nombre  des 
jeunes  gens  ioierlu  sar  lu 
In  partie  de  la  liiic  du 
recruienicDL 1S3,5DÎ    3,tH8    8,13S    11 

Les  113.748  hommes  qtti  composent  la  preœi ère  portion 
des  jeones  soldats  â  appeler  uni  élé  répartis  entre  les 
différents  corps  de  b  iT"-''-'  '  ' 


Quant  aux  jeunes  gens  déclarés  propres  a 
auxiliaire  seule[nenl(4- partie  de  la  liste  du  recr 
ils  BE  clasgenl  de  la  manière  suivante  : 


Nb  sicbuil  ni  lira  ni  écrire 3,i00 

Sachant  lire  aeulenieiil 6S3 

SiobantUre  Bi;  âcrire 3,719 

IjanI  una  iDsLrucllDn  primaire  plna  àéie- 

loppia 9,863 

Ajant  oblenn  le  diplAma  ou  le  breiel  in 

(uéaparUld  du  ai  juin  1B6S 

BïchelierB^alel 

Dont  on  n'a  pu  léiiBer  l'i 

Tolaui 17,»a 

Détails  relatifs  à  VinalrucUon   dei  jevno  gtnt  1 
de  la  claast  de  1879,  " 


Lille... 


(.255 


Cambrai 2,519 

Aieanas 2,19( 

Arras 1,681 

Béihane 3,716 

Salnl-Omer 3,19i 

Dunkurtjiie S,D90 

S"iiSQn= l.OM 

SuioL-Quoniin. , . .  3,379 

Bsauvaia I,e07 

Amiens 1,580 

Complègne i,IH3 

Abbeiilie 1,740 

LaoD I,3U 

kfinuine.'.. 1,489 


tmÀ'.'.'.'.'.'.'.'. 

Filiiw 

Kniea  (Nnrd).. . 
Kini*ii(Snd).... 

GUB 

taBnn 

Inal 

*J«««i 

Xuwra 

Lillaiu 

Alu^D. ..!."! 

Sens 

Foiilaiaeblïau . . 

HtUni 

t^Iominkn. . . 

MonUrgii 

Byili 

N«ncï 

ToQ] 

ItoulcbàiauL . . . 

■Utjtrei 


570       83S      1,796 


Ht  te  rc* 

MHfen  de  310,170,  H>oit:  , 

mmmmiiMimH^  omnéaitêteri U^W 

CMnta»«3<4<srt« JM»-. 

Touiégia vê.rn 

Pinni  In  bonnnei  tpii  oc  imisnt  rica  ta  raoïaeiil  de 
iMr  tdnîHioa  dani  les  tùan  da  premier  degré,  il  en  mI 
25.11S  qui  onl  «pprii  i  lire,  et  tg,935  qui  ont  apprti  i 
lire  el  i  écrire;  ta  oolre,  33,535  onl  fMiteetiaané  leur 
IndracLtoo  en  Itelore.  éeniore  el  e»\ea\. 

L>  Itiile  inDjenne  dei  jeunet  geni  d^tlirèa  iptn  as 

irrriee  ■rmé{l',tin)  ne  diffère  pu  teniiblemenl  de  etlla 

lin  homme» 'I*ïiBn*i  pour  le  service auiiliatre  (|b,G46]. 

HO.&TI   hominei  onl  lermin^,  en   1860.  Irur  «er*iM 

li'telniU. 

^rtni  Ml  Jeune*  gens,  le»  unii.  l'ttinl  enffigji  poor 

■n>,  au  iiiiiarleiiBnl  i  la  daue  de  1875.  oM  M 

•  dei  i^nniràlet  de  leuri  r.orp)  el  alTeciiB  aux  corpi 

nir  téfion  mitijuelii  Us  doivent  appirienir   etunnif 

'«nombredscM  liommeiaèté  deSli.dSQ,   , 


fv  1880.  41(1 

Uuant  »ax  135  aaires,  qui  ■ervaicnl  en  tttla  de  ren- 
gag«m£Dti,  ils  (Ont  paués  dans  l'iriDéc  territoriale  1  la 
(■■le  de  leur  libéralion. 

)n  oulre,  1,314  jeanet  geni.  dlipem^i  en  vertu  de 
l'arliele  14  de  li  loi  du  21  man  1632,  «n(  reçu  un  lilre 
eonstaUnt  qu'ils  ont  rempli  les  cDnilliioiii  tous  leiqueilet 
la  dispense  leur  a  Hé  accordée,  el  qu'ila  «ont  désormais 
libres  de  toute  obligation  mililiiire. 

38,373  jeunes  geas  cluses,  pendant  l'nnnée  1380,  daas 
la  disponibililÉ  de  l'armée  active,  latoir  '. 

!■  Le  15  upU'mbre,  ÏS.OiT  jeurcs  eoldaU  i»  U 
deuii^me  pontuD  du  GOiiliii|;Gni  de  U  cloue  de 
1878,  reniojéB  iprîa  aToir  juué  dii  molB  tout  les 
dmpesnxen  eiéculinn  dm  «rdcle*  kO  ei  tl  delà 

loi  du  S7  juillet  187Î.  ci ÎS.WT 

^  LeSnoiembre,  6.911  engagés  coDdIliooneli  d'un 

I.  cl 6,9U 

:i  euSn,  3, US  jeunes  gens  qui,  iprèa  {oeorport- 
tron,  ont  tit  ulinis,  en  raison  des  cbuigmenu 
sunenui  dan»  leur  poiïtioD  de  rani[|le,à  bénMdcr 
du  disposiliona  Boalea  de  l'anicle  17  de  lalol,  ci..        3. 435 

Total 38,373 

Engagements  rolonlaÎTes.  —  Le  nombre  des  engage- 
***<nls  Toloniaires  de  tinq  ans  conlradéi,  en  1880,  pour 
^^9  corps  ^anpis,  en  venu  des  arlielea  4fi  et  auivanis 
**-^  Il  loi  dti  27  juillet  1872,  iVst  élevé  i  14.172. 


l 


SBToIr  :  pnnrrarmte  da  terre 9.3G1 

|>aur  l'armée  de  mer 4,1:111 

Cei  cbilTres  sont  plus  élevés  que  ceux  do  l'année  pré- 
^^danle,  pendant  laquelle  13,102  engagement!  seulement 
^"Vaient  été  reçus  pour  lea  corps  rrançaia  ;  ta  dilTérence 
^•*fl(  eurloiit  iur  les  enRagemenl,»;  pour  l'armée  de  terre 
^'•*emflntalion:SÎ9). 

"  ij  en  outre,  été  souscrit,  en  dehors  des  conditions 
^^^  loi  du  27  juillet  1872,  l.iJJO  engagements  pour  les 

iJafoo  étrangère. 874 

imeuls  de  Urtlilaurs  algériens 671 

imaolade  spahia 3TG 


Ct  ^tti  éK*c  te  IsUl  iet  itttimscattaU  d'ell«c(i^ 
itaamt,  en  ISSO,  ile  rtngafeincnt  TolooUirE  i  1S,tf 

Le  UbluD  ci-sprcs  ladiqnE  le  nombre   des  "-{. 
■aenli  li^is  en  1S80,  pir  des  ioiu*offieieri,  eaponua 
bft);idien  et  soldais,  ainti  que  U  dnrie  de  ces  rengage- 

ffootiri  de  rtngasmunli  lontraei^t. 

Pdr  de*  (ooa-ofBeieM ï.«9  ^Tm' 

par  deicaponux  oa  brigidierï.........  3SC  SU 

PirdeiuJdui I,3SS  1,901 

Toiri 3,863  5.4SI 

Foorlui. l.dB  I.TW 

PonrSaiH 208  «T 

Puuriani «7  1,3*8 

PourSsna 1,390  1,9U 

Toul 3,863  5,157 

Lïi  !,219  rengage  menu  de   lODs-orOcier»  tignit  en 
tSSO  te  décom l'Osent  de  II  manière  «vivante  : 

I*  BenRigemeDis  aoiucrïls  itm  le»  rondiliou  de  !■  loi 

dg  Ï7j«il]el  ISTÏ 891 

S*  ReRgagenienis  damiuiIdriiU  aax  illooUoni  diler- 

miiieapu'liloidua)ii1iilB78 1,363 

Or.  «a  <BT9,  le  nombre  des  soue-arscien  lengs- 

fi^  en  ,ena  ds  la  loi  de  4873  étiît  de (,IM 

El  le  nombre  àet  rengages  de  la  loi  de  1878 

s'tlemUk 1.536 

Il  f  *  donc  dans  les  rcngJiKenieDis  de  U  lai  du 

lB71uDed<iniDa:iande 3W 

El  dans  les  riDgagemepIs  de  la  loi  du  tî  luiii 

IS7B  UQB  dimlDUlion  de 173 

Celle  décroissance  dans  le  nombre  ia  reiign^'emcnti 
orDcicra  prouve  l'iusufllsancedcs  uviiniagei  Tails 
i  celle  catégorie  de  miliuirei  )iar  la  lui  Ou  S2  juin  1618. 


«1 

Elle  *  dèlerminé  la  pi-ésenUtion  Ja  projet  doni  les  cham- 
bres onlèléHisies  (inr  le  Gouverncmenl. 

La  faibleuc.  soui  ie  rDppnri  de  l'iulructiOTi  d«t  en|{ji- 
pét  condliionnela  d'un  au,  irlmi?  dsu  lei  conditions  de 
l'irilcle  54  de  la  loi  du  Ti  juillei  ISIÎ.i'accuiant,  chaque 
'  K  de  phi  8  en  |)lug  <<viden(e.  un  décret 
portant  rèFlemenl  d'adminiiiirsiinti  publiqae,  en  daic  du 
10  0141  18S0,  ut  lenii  mudiller  le*  progranmei  des  e>a- 
meni  proreitionnels  et  Ja  compotitioa  dei  commisiiioni 
i'^xinen.  Auiii  le  nombre  des  engagements  condiiion- 
otis  d'un  an  est-il  de  beaucoup  Inférieur  celle  année  à 
celui  des  années  précédentes.  Il  s'est  élevi  i  4,871  seu- 
Itnem,  dont  2,434  eouicriti  en  vertn  de  l'article  &3  el 
''■Àil  en  Tertu  de  l'arlicie  ^4  de  1«  loi. 
.l' tableau  ei-aprèi  fait  reasoriir  le*  différences  numé- 
"inei  qni  existonl  entre  les  résultais  de  l'année  ISiJO,  an 
Vint  do  Tud  ils  enpsftements  condilionnela  d'un  an,  cl 
''srëiuUats  de  l'appel  faili  en  1679  : 
^"tnire  de  jaunit  gnai  engogéi  dam  la  conditions 


f^  ^Iplùmes  de  bichÉli.>r  èb  scii'noe». ...        Mi        ÏJO 
,     •lipiamcB  di;  Hn  d'fludcs  (arc.  i  do  l> 

H'"'   <l"."i"in»865) SflT        2iD 

u  ™n*«la  de  eapotté  (irl,  6  de  Is  loi  du 

£l^iniiHg65) 7         1.1 

.^^>  on  iDciana  élëret  des  écoles  ipécl- 

^«auaitiMlcIe MB  _3.-.i 

Total Î,i34    i.-Ài 


ii^**wi(eeri Sfii   i 

'"'^'^IclX:. _B78 

roui ï,»7  1 

rotai  ginéral MT!"   '■ 

aeni  ipparlenant  aux  calégories  dé 


oêta  p*rriTtkIc53  de  b  lot  da?t  Jttmtt  I?ï?  o 
lerlB  de  l'irlide  57,  oblenn    dei  lanis  d'ipprl  pa«' 
leminer  leon  ttndet. 

Le  nombre  dei  eiemptions  artordret  {leDdanl  lei  •■>' 
flics  précéilenles  a;anl  paru  trop  reslreint  »  été.  en  tSSO> 
é'.tji  de  1  p.  lOO'  i  b  p  100  1G5  jeuaes  gens  ontp* 
ainii  obteoir  rtiemptioD  lolile  od  partielle  de  la  preiU' 
tion  exïgte.  Le  nombre  n'en  aiail  été  en  1819  que  de 
IIS. 

he>  i,Stl\  engagés  conditionnels  onl  été  répartis  entre 
Ks  ditTcrenie»  armes  de  la  manière  snivanle  :  Infanterie. 
3,073;  civalerie,  517;  artillerie,  1,200;  HCtioiu  à'Mt- 
miew,  ôl. 
DélalU  lur  lit  jiungt  gem  diiptntéi  in  service  d-aeliellé 

Aînés  forphiilins  da  père  et  de  m(re <,57T 

rUa  on  petits-fils  dt;  leuTes.  on  d'une  femme  duot  le 
mtria  été  dèctsrè  sb^ent,  and  un  pïreaTeugle,  ou 
d'nn  p6re  ealr£  dsnasa  aoiunie-iliilème  SDaée...       (S,(Ki 
llaéi  de  deni  îiiret  ippclèi  1  fuire  partie  du  même 

tirjg-^ m 

Frires  de  milituirei  dans  l'armée  acUve SS.nS  ' 

PrËrei  de  mitliBires  murts  en  aCiiTiléde  lerTlca  on 
réfurméa,  ou  idraïs  i  la  retriiiv  pour  blessures  n- 
fueadaninDMrrke  commandé,  oo  pour  iuflrmilëi 
cunlraclËs  dani.  lei  armées  de  lem  on  de  mer. .. .       t,6St 
Ttital ta,IH( 

Dilaili  lui'  Itt  jsunts getii  Imcriii  i  lai*  partit 
dt  lu  une  di  recrult-nenl.  (inicL'S  19,  10  et  11  de  UM.) 

£ieieide  l'Ecole  potfivctaniqueel  de  )'&a)lii  fur-^stl^ie.        13S 

Pruteiseura,  mallros  d'éindes  des  calliKes  et  l|icées, 
tlî'CB  de  l'ËHolu  normale  de  Puis  et  de  r£cole  de 
Clunj M». 

Prufeucura  d.'S  iuillluliuos  nationales  des  lauriU- 

I  pensionDÙres  de  l'Ëcule  des  lua^ea  i 
niïS  «:  élËvei  du  l'Ecole  dis  cbutes. ,. 


) 


KAtmbiet  Ml  notices 

il'uIilil*piiÉi1Uiue,ilirectMirii.ijiillre»Kljuiiil",élf«es- 
imliTfB  iee  écolea  fOndiiEaelBDLreleDiio  pju-lci  de- 

iHutioni  laïque* 7ki 

Intiiluieane)  iD>llinteuri  ailiDlnuet  j<unc>  ctni  qui 

wprépirenl  à  l'enHigoemCDl  prima ir*  publlr î.iîS 

CKYHi-ccitiïutiqun  el  jtunFBRCni  nutoriiéct  i  ma- 
'louer  loun  éludes  pour  te  tDu«r  au  ^linl■l^le  d*n* 
l»cultH  eslariés  pal  l'eut 1,016 

fcuBei  geni  lié»  an  lartiie  en  rerlu  d'un  engagement 

f^rtis  nuritiniea '..'.'....  V,'.-0\ 

'""es  gent  qui  onl  coiitm'lé  de«  DDgnfvnianLi  rondt- 

""OneUd'unan 7,3Î7 

Tutal 3î,33fl 

**i(ineB(,  jouj  i«  rapport  du  prof/àtioni,  dti  irtmct 
gem  dt  la  clam  de  1879. 


^"**»^fa.«ï.™™Mdel»  """"'"' 

OnfrtS't**"' '8,«5 

»~te™  en  pierre 7,609 

~~— •     en  bois. 9,613 

■"— -   ■  tnm^lani g,tl4 

^— -     «OMlr i,fl89 

„,..'~-~-       de  miiuufacuiri's.  (,310 

ir^C"'":'.".'™:::  t;S 

I**  iars,  YOiturltra,  iioeiil- 

TasY.*"'  '«H^ers.palefren..  Î.Oll 

ga^"«BrB  d'habilB. i,03i 

^tB,    p6chuur9,    di^bor- 

-,^Ours  de  bileaui 736 

"^bionJ.deburean 3,m 


1.33      ».Î13      17. TO 


EmploTti  dont  le  eenïcc 

àea  cbeaioi  ie  ItT. 731        O.të 

5>at  pnife&tiDD 1,977        1.69 

Profe»ioDB  «oir.  que  Mlle* 

ipidBèes  d-dessus 21,990      11.41 

TuUdi lii,SOî    im.OO   17,ltO   t 

MtUiléi  tolantairet.   —  Dans  ce  nombre  * 
ftiita  30  alTairei  concernanl  un  pareil  nombre  de  jl 

Midals  prévenu»  de  s'" 

rendre   impropres   au 

jeunes  gens  onl  été  condamnèi  ;  6  ont  été  acquité»;  | 

f  té  l'objet  l'objet  d'une  ordannance  de  non-lieu. 

Parmi  les  autres  iudividui  candamnés,  il  j  > 
signaler  :  24  Jeunes  gens  qui  n'avaient  pas  fait  le 
rations  de  changemeul  de  domicile  prescrites  par  let  i 
licles  34  et  35  de  la  loi  du  27  juillet  187-2;  1  jeunes  p 
qui,  il  l'aide  lie  fraudes  ou  de  mantEUTrei,  le  tont  rait 
eiempler  ou  dispenser  par  le  conseil  de  révision  (atliclt 
60  de  la  loi]. 

Jnioumtf.  —  1,457  jeunes  soldais  et  engagés  volon- 
taire* ont  été  déclarés  insoumis  en  18&Q.  Sur  ce  nombre, 
S7  le  sont  présentés  votontairemenl  ou  ont  été  arrêtés, 
60  onl  été  l'ojet  de  refus  d'informer,  d'ordonnaneei  de 
non-lieu  ou  d'acquitlemeni,  tandis  que  25  seulement  ont 
été  condamnés  par  les  conseils  de  guerre.  Il  en  rcitiil 
1,370  il  rechercher  au  1"  janvier  1S81.  Enlin  i  insoumii 
le  iroutalenl  encore  en  jugement  au  31  décembre. 

II,  —    APFLI&tTIO:(    DE    LA    LOI   nO   G  KOVEaSHI   18T5 

siin  LE  REcncTEHE^T  zn  ALGÉRIE.  —  Le  cliilTre  det 

jeunes  gens  qui,  confurmèment  à  l'article  IS  de  la  loi  du 

6  novembre  1875,  onl  été  dèlinilivement  maiutenas  sur 

les  tableaux  de  recensement  par  les  conseils  de  révisioo 

■  été  de  2,154. 

Sur  ce  nooibre,  254  jeunes  gens  ont  été  exemptés 

lime  reconnus  impropres  à  tout  service  actif  ou  auiî- 

re  de  l'armée  [art.  8  de  la  loi). 

103  jeunes  gens  ont  été  dispensés  du  service  d'activité 
ItniH  de  paix  (art,  8  de  la  loi),  comme  : 


*-  Plis  DBÎqia  DO  dflfo  ita  SIf,  os.  i  Jéfiat  fc  1I(  •« 

■  èià  UpltiMM  dMiié  thuai.  oD  d'à*  pbe 

m  CBtrl  dismMtiiDle^ûhne  WD^.....      lU 

p  Unéï  d«  deai  frère*  «ppdéi  la  nteit  tutitt l 

y  ïrtre»  de  mîliuires  dui  ■'■nnés  letjn. tS 

noru  ta  iicûiité  de  i«nicr,  ou 
I  remite  Jioar  blesMin  ^  sn  pour 
dus  lei  uiBéet  âe  terre  on  de 

I 

a  geas  ont  élé  ajfiamfs  i  iiD  oeavel  tiamrn 
I  ^Moieil  de  réTUioD  (art.  12  de  li  loi),  ii\oir  : 

I  fmrdÉfauldî  tiilile i9 

I  Kurfùbtessedeconalilution 88 

£  jeanct  geni  ont  été  aroolcJi  sur  Ict  ii^lts  ct'mme 
entiMUi  lei  drapeaux,  laioir  : 
■  Iltrei  de  l'Ëcols  pnljiecbDÏqae  el  de  l'Ecdle  foresli^i  s 

(in,  H  de  1«  loi) 

ieSMtgGiiisemoleDTerlad'DDeDEBDeiaMiiTl'iDnUïrr', 
ifini  breTct  on  d'une  cummisiion  (bfL  il  de  11  li'i). . .      Jjl6 
18  jennee  geni  eol  ili  diapenaés  du  service  niililaite  à 
I  lilK  Bonditiumiel  (art.  9  de  la  lai),  aSToir  : 

I  lNliaieBraeliiislilateursadjDmueljeuiirsi;DD9qu[se 
prtpu-eut  ï  reoBeignemenl  primaire  public  dons  Irs 

teolea  déi-igoées  &  eel  eVvK. 11 

I  EKiea  ecdéNuiiqni'B  el  Jtnnes  gène  autorité  à  cunti- 
s  ëludes  pour  se  ibuir  uu  minisière  dune  le» 

irièea  por  l'Etal B 

Tntal  gèniTsl Ici 

Itesie  donr,  déduction  faîle  de  Idub  lea  cai  d'exemp- 
tion ou  de  dispense,  t,ï4S  hooirnei  aiiicepliblcs  d'ilre 
appelfi  sur-le-cbïmp,  loit  po^r  le  seirite  arnif,  <oil 
TtJcciiuxniairi'B,  ci,  1,218. 
après  la  rtTJuoa  ïlTcciuée,  la  tikle  du  reeru- 
leiiieni,  par  commuar,  a  lU  diii.'ôe  ta  dnq  pariiei,  coa- 
raimfmtni  .'i  l'article  21  de  la  lui,  CcKe  uii6raiioa  a 
X  riiullali 


I 


Ir»  Partie  de  la  UUê.  Hi.mrooa  .     . 
actif  et  ne  realranl  duu  sacnne  An  eilègorie 
«Vr*» 

Se  Parlit.  Dispensé»  ta  Tenu  Aa  l'urlicle  8 

3>  Partie.  Di>peii!<éiCondiUoniir}l]iimeiii  en  TsrlD  de 
l'anîcU  9,  èlèTBB  dM  écoles  poIjiecImiiiDe  el  (bres- 

de  brBr<;U  uu  ds  commit biods,  inbcrils  iOBrltiiiic&. . 

4«  Pai-lfe.  Surricoa  âuïiliiiires 

S*  Partie,  h^oaiaks 

Soit  uec  lea  i54  exemplèi  poar  inBrmltét,  qui  ne  Icn- 
rent  pas  sur  les  llsica  du  raorntemenl  pKr 


repréMnUDt  te  chifTre  dei  jeuoes  geoi  mBinlentu  ■ 
tableaux  de  receniemeTil. 

Le  pomhre  des  jeunes  fens  inscrits  sur  la  lUt^ 
BOUllens  de  famille  a  Été  de  5â.  Il  aurait  pu  a'éleTBrt 
91,  ï  raiion  de  S  p.  IDO  du  total  des  inscrils  Egdraat  m 
Il  première  partie  de  la  liste  du  recrutement. 

Le  nombre  des  hommes  maiotenus  ea  sursis  d'appel  e* 
de  7  seulement. 

Ajournés  de  la  claste  de  1877. 
Le  Dombre  des  ejournéa  Aa  la  clBise  de  1877  s'éleiait  prï' 


\ 


Fir  suite  de  dëdaioa  readuaii  en  IST3,  ont  il«  i 
EXflinplis,  ou  njès  par  suite  de  dècèa,  candaintii- 

laicrili  sur  U  pramltro  partie  de  U  liste  de  recruie- 

jr  U  deuxième  par^e  de  la  ILUe  du  a 

ir  U  iroisiènte  pirde  de  la  Usle  du  n 

ir  la  qnitrl^tns  partie  de  la  llaM  de  n 


r 


Ces  41  jeunet  cens,  o^ant  comparu  de  nouveau  denit 
les  ennseils  de  révision  en  ISSO,  ont  ét£  clsiiii  de  l« 
-IDiuiiïie  tuitanic  ; 


Eieroptèt,  n  rwjit  far 


Quinl  «SI  91  ajouraés  de  U  claue  d«  1878,  uuuBfs  ■ 
paar  la  (ecanda  Tais  eu  1680,  ils  oui  ité  l'obj«t  dn  Met- 
■ioiw  iDiTaalet  : 

Eiompttm.gunlèipucailadadëcè*. 
IsiCtiu  uiT  Ib  premiÈre  partie  de  la  lii 

taMriWiurladeoiiiine > 

liucriU  inr  II  troiaiSme. ' 

h4Crilâ  Borb  qiuliième. -.-..,,>,,-. t-**.^^.-----  3 

Inscrits  sur  II  cmqnitme 36 

Total M 

Ces  3Gjeunei  geni  com paraîtra at  de  Douvcaa  en  1881 
davant  les  tooieîls  de  rèiisioa. 

Les  1,170  jeunes  soldats  de  la  classe  de  1S73  et  te>  t9 
ijoarnês  des  classes  de  1877  et  de  1S78  (soit  ensemble 
t,2I9  IiomiDes)  classés  ilani  la  première  parlie  de  la  liste 
dn  recrulemeat  en  1880  ont  Élé  répacliB  entre  les  dilTé' 
ternes  armes  de  la  manière  suitaaie  : 

lofimleriB 80* 

CïïBleiie M 

Artillerla _WB 

Total l,U» 

205  îiraèlitei  indigènes  ont,  sur  la  demande  de  M.  le 
gouTerneur  gén£ral  civil  de  l'Algérie,  et  cummo  le  per- 
met l'article  28  de  la  loi  du  6  novembre  1875,  été  envoyés 
dans  les  corps  du  midi  de  la  France,  pour  j  accomplir 
lenr  année  de  service. 

Engagements  volontaires.  —  Le  nombre  des  engage- 
ments soascriis,  en  ISEO,  pour  la  durée  d'une  -innée,  en 
vertu  de  l'arLicle  31  de  la  loi  du  6  novembre 
de  ne,  savoir  : 

Divieion  d'Alger 


L'ARMÉE  FRASÇAISE  ES  18S 

L'elTeetirde  l'année  pcrmaDcoie  a  élè  arrêté  ai 
de  498,497  hommes  pour  Vanoét  1831.  Sar  ce  i 
les  Irunpes  d'Algérie  contienneiil  blJôO  hnmn 
"  'uîsaat  de  l'etTeciif  loial  nne  quantité  mojïDD^ 
33,000  hommes  représenlanls  lea  congés, 
séjours  aux  hôpilaux,  emploii  vacants,  Il  res 
mlDimum  de  459,370  hommes  préteals  sous  les  drapeaux. 

L'eflectir  lolsl  se  réparUt  de  la  manière  su!  finie  : 
4,174  homme)  des  services  d'é ta t- majors  ;  3,122  hommei 

1  personnel  mililaire  bora  cadres;  2,670  hommes  du 
personnel  ooa  classé  dans  les  corps  de  troupes:  2S3,563 
hommes  de  l'inFanierie:  6â,753  hommes  àe  la  cavalerie; 
60,7G2  hommes  de  l'artillerie;  U,D05  hommes  du  génie; 
11,630  hommes  du  train  des  équipages;  1S,0?4  hommes 
des  troupes  d'administration  ;  26,459  hommes  de  la  gen- 
darmerie. 

Sur  ce  total,  on  compte  26,9Eg  orGciers  et  assimilés, 
1^1,914  sous-offlciera  et  assimilés,  349,615  caporaux, 
hrigsdieri,  soldais  et  assimilés. 

Les  périodes  d'instruclioo  annuelle  comprendront  to 
outre:  33S,964  réservistes,  dont  2,166 en  Algérie; 

142,901  territoriaux,  dont  6.727  en  Algérie. 

En  additionnant  les  farcea  de  l'armée  permanente  el 
les  chiffres  des  appels  de  l'armée  territoriale  et  de  la  ré- 
serve active,  on  arriva  à  un  total  de  977,362  hommes 
qni  passeront  sous  les  drapeaux  en  tSSI, 

Les  deux  classes  de  réserve  de  l'armée  active  qui  iti- 
vent  «Ire  convoquées  en  ISSt  soutcelles  de  1872  et  1874. 


CONTROLE  MONÉTAIBE  (1). 

Voici  l'allocution  du  minitire  des  llnanccs  aux  membies 
!e  la  commission  convoquée  le  30  décembre  1880  pour 
OlUlatcr  la  régularilé  de  l'émission  des  monoi.ica  Tabri- 
.  pt(s  pendant  celle  année  : 


CONTBÔI.B  MOnS 

uWeora. 

(La  loi  du  31  juillet  1879,  en  nécuiiDn  de  laquelle  J'ai 
m  rhnnrifur  île  vousnonvoquer,  a  apporté  un  chaogemenl 
rBoneidiralilï  dans  la  rabricalion  des  monnaies  en  subsU- 
iDinl  au  ijalème  de  l'entreprise  celui  de  la  régie. 

Voui  a'Ignorei  pai.  nesaieurs,  la  principale  objection 
qui  avait  été  prodaite  contre  ce  dernier  ByBlème.  On  avait 
prélcudu  qu'il  diminuait  la  garantie  du  commerce  et  du 
publie,  en  laissant  le  gouvernement  juge  et  partie  i 
i'épard  du  poida  et  du  titre  des  monnaies. 

Celle  objection,  comme  le  gouvernenieat  l'a  établi  dsas 
l'uposÉ  Jea  molirs  de  la  loi,  n'a  rien  de  Tonde,  Néanmoini, 
pour  donner  au  public  une  sécurité  entière,  il  n  paru  bua 
de  créer  une  cocnmiesian  de  contrdle  de  la  circulation 
nonÉlaire,  dans  laquelle  les  ponvoira  législatifs,  l'admi- 
niilralion  et  le  commerce  sernieut  reprèsenléi.  Tel  a  élà 
Fobjel  de  l'article  4  de  la  loi. 

Lea  attributioni  de  la  cummission  sont  ainsi  lixées  par 
l'iriiele  3  :  n  Elle  s'assure  de  la  régularité  de  l'émluion 
des  piicea,  au  point  de  vue  du  poids  et  du  titre,  et,  A  cet 
elTel,  elle  fait  vériller,  à  la  fin  de  chaque  année,  des  échan- 
lillona  prélevés  sur  chacune  des  brèves  admises  en  déli- 
Tnoce  dans  te  coûts  de  cette  année.  Celle  vérificallun 
porte  également  sur  des  pièces  exiraitea  delà  circulalioD.» 
C'est  ainsi  que  la  commission  des  monnaies,  sous  le 
régime  de  l'entrepiise  et  avant  elle,  les  anciennes  cours 
des  monnaies,  avaient  â  juger  les  espèces  Tabriquées  dans 
l'année,  dites  deniers  de  boite,  et  les  espèces  prélevées 
dans  la  circulation,  diles  deniers  courants.  Il  existe  aussi, 
IX  Stats-Unis,  une  commission  de  vériflcalion  des  pièces 
■ervées.  et,  en  Angleterre,  an  jury  de  vériQcaiion  des 
deniers  de  hoile  (Pyit)  ;  mais  leur  contrdle  est  moins 
étendu  t|ue  le  vdlre,  en  ce  qu'il  ne  s'applique  pas  aux  de- 

Je  D'ai  pas,  messieurs,  à  vous  rappeler  les  disposilioDs 
ia  décret  du  31  octobre  1879.  portant  règlement  d'admi- 
nistration publique,  qui  déterminent  le  nombre  et  le  mode 
de  prélèvement  des  échantillons  destinés  aux  vérillcaliaDS 
de  ta  commission,  ainsi  que  les  mesures  nécessaires  pour 
•  .en.fiaraiilir  l'identité.  Chacun  de  vous  a  dû  recevoir,  en 


mfme  lemps  que  la  lettre  de  convocBlion,  un  exemplaiie 
de  ce  règlement  et  ud  ^lat  prèseotant  te  tableau  eotnpVct 
des  monnalea  ayant  cours,  avec  rindicatioD  des  litrei', 
poids  et  lolérances. 

Je  ferai  aeulement  oliserver  que  l'article  S  du  djcnl 
ordonne  de  priiever  eut  chaque  brève  d'or,  d'arpenl  on 
de  brorce,  après  ie  muniiBpge,  un  certaio  nombre  de 
pièces,  dont  une  au  moins,  de  chaque  calégorie,  doit  èlra 
adressée  i  l'adminietratiou,  pour  servir  à  vos  vërincatieni 
annuelles  ;  mais,  qu'eu  ce  qui  concerne  l'année  IS80,  la- 
ctine  monnaie  d'or  ni  d'argent  n'ajant  été  fabriquée,  il 
ne  pourra  tous  être  suumis,  eomme  deniers  de  balle,  que 
des  pièces  de  bronze  de  10  et  de  5  centimes. 

Il  ne  me  reste,  messieurs,  qu'à  vous  témoigner  tonte  1i 
solisfaction  que  j'éprouve  d'avoir  pu  procéder,  moi-nrfoir, 
à  votre  ioBtallation.  Hun  râle  Cit  terminé.  C'est  à  la 
commission  qu'il  appartient  de  se  constituer  elle-mErae  en 
nommant  son  président  el  son  secrétaire;  et  c'est  elle 
aussi  qui  aura  i  remetlre  directement  au  Présidenl  da  11 
République,  dans  le  courant  du  mois  prochain,  (oa  rap- 
port Bor  les  résultats  qu'elle  aura  eu  l'occasion  de  eontla- 
ler.  Qu'elle  me  permelle,  loulefois,  d'ajouter  que  le* 
services  dépendant  de  mon  départemeni  et  en  particnlicr 
l'administration  des  monnaies,  ne  négli|;eronI  rien  poor 
lui  faciliter  l'accompllasement  de  sa  mission. 

Je  n'aurais  plus  qu'à  me  retirer,  si  je  ne  tenais  à  VOH 
dire  combien  je  ne  félicite  des  choix  que  les  divers  eorpc 
constilués  ont  falls  en  vous  nommant  tretnbres  de  la 
commission,  lis  ne  pouvaient  conOer  i  dci  hommei  pin 
distingués,  plus  dévoués  i  leur  paji  ta  noble  mission  d« 
surveiller  et  d'assurer  la  sincérité  de  la  fabricaiion  mené- 
luire  de  la  République  française  ;  elle  est  placée  dsns  In 
mains  d'hommes  qui  loua  possèdent,  i  juste  titre,  l'eslima 


Monsieur  le  Présidenl, 
■ni  l'ancienne  organisaiion  (tu  régime  monétaire  de 
f-la  Fnna,  \a  atelieti  éliient  placéi  toi    '     ' 


|Ré  vïriuUi-t  «ntreprentNfBtîb'rùiiIanB  la  HibricAlian  àe 
Ben  TE  «Iliïg«t. 

H  VÉtat  chargé  du  contrûle  l'ïssumii,  «vanl  l'émibsion, 
^■be  le»  (lièeei,  convenibUmenl  monnayëes  tous  le  n\i- 
^brt  d«g  empreintes,  étalant  droites  de  poids  cl  de  lilra. 
aujourd'hui,  la  hbricetian  étant  passée  aux  mains  de 
^Blat,  te  coalrAle  dÉSnilif  devait  être  ptacé  ailleur». 
^BLs  loi  j  a  pourvu  en  instituant  une  comniiisioD  dont 
^Kk  membres,  é\uf  par  le  Sénat,  la  Chambre  des  député*, 
^B  CAueil  d'Ëlat,  la  cour  des  comptes,  le  conseil  de  la 
^■Hqne  de  France,  l'Académie  des  sciences  et  la  chambre 
wSb  comtnerce  de  Paris  oFTreat  au  public  toutes  les  garan- 
'  lies  de  compétence  et  d'indépendance  qu'exigent  les  grands 
inléréls  dont  la  garde  leur  est  confiée. 

Celte  commission  s'est  réunie  le  30  décembre  dernier 
sous  la  présidence  de  N.  le  ministre  des  (Inoneei,  qui  a 
procédé  à  sou  tnalallatioa. 

Après  s'Être  constituée,  elle  a  reçu  de  M.  le  directeur 
général  de  l'administration  des  monnaies  et  médailles 
communication  des  documents  relatiTs  aux  espèces  Tabrî- 
quées  pendant  le  cours  de  l'année  eur  lesquelles,  aux 
termes  de  l'article  G  de  la  loi  du  31  juillet  1819,  elle  est 
appelée  i  vous  faire  un  rapport  destiné  à  être  publié  et  ■ 
être  distribué  au  Sénat  et  à  la  Chambre  des  députés, 

La  frappe  des  espèces  d'argent  ajanl  cessé  en  consé- 
quence des  dispositions  législatives,  et  aucun  lingot  d'or 
n'ajant  été  présenté  au  change,  la  Tabrication  a  porté 
uniquement  sur  les  espèces  de  bronze. 

Trente  procâi-verbaux  relatifs  au  prélèvement  des 
échantillons  sur  des  brèves  de  10  centimes,  et  douze  pro- 
cès-verbaux relatirs  aux  prélêvenienls  sur  des  brèves  de 
5  cealimes  ont  été  mis  sous  les  jeux  de  la  commission. 

En  même  temps,  les  deu%  clés  de  la  caisse  renfermant 
les  ècbaulilloQs  prélevés,  selou  les  prescri^j tiens  des  arti- 
cles 8  et  9  du  décret  dn  31  octobre  1879,  pour  servir  aux 
vérifications  de  la  commisaioii,  lui  ayant  été  remises,  il  ■ 
été  procédé  ï  l'ouverture  de  la  caisse  et  i  ta  réception 
des  paquets  qu'elles  renfermait  cl  qui  oui  été  trouvés 
dûment  spécifiés  et  revêtu»  de  leur  double  cachet. 
Une  sou  s- commission  d'cxècutiun,  formée  des  deux 


■HHHIH 

repHsenlaoU  de  l'Académie  des  «e 

en  ces,  u  éli 

de  présider  É  la 

vérilicalion,  tant  8<M 

N  le  rapport 

qu'an  point  de  v 

ne  du  litre,  des  plèc 

piqueu. 

Lu  pièces  de  dix  cealimes  devant 

peser  dii  ( 

l'ensemble  di  s 

eui  piices  prélevées  sar  chaq 

de  celle  val^^ur 

devait  repréaenier 
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Inq  centimes  provenant  des  br 

reapondanies  devaient  peser  dix  grammes. 
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ti.n,!,»     N.,.Lt. 

irtrt..     tUat. 
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^^Hh  lei  pitee»  d 

10eide5cenlltDe 

monnarèei 

^^^■b|  limites  de  lolirance  en  fort  et  m  faible  de 

'  Téiulie  de  mi  analyses  qoe  le  titre  de  ces  diverses 

sst  dcoit.  Ed  effet,  d'aprËs  l'article  3  de  la  loi  du 

185!  visie  pins  baut,  la  loiÉrance  de  lilre  en  des- 

^n  dessous  est  de  1  p.  100  pour  le  cuivre  t\  db 

2B 


»  *.  ti^ttr,  Tiit-rit  t:*i  *^i  et  tes  l.x.tii  t:  lr:L':4z. 
t  ;.■.>  it.it i*,\\  '.r.  trt*  rlf /.  èr*. 

y.'t:.î'.iit  <î;  l'ifii  iiLi  itz .'Ati  Ct  |»  d»  tt  d=  îi'.re. 

te-*tr  ft  t**  t'tZii:l*i,.L'.  itr.Li  icl.ré.s  f-î'or  tire  n.:»* 
a  U  d>pj«:tj'j4  <;^e  1  dîx;:ïl^irâ':.D  des  miLsiics.  LéJ.: 

l:0'f    tillt    d-:ft    jirS.ts    ce    10    tzLl.'JLt%    Zp,-ZrltLAhl    Lu] 

Iret»*  S  t  il  15  ct  ce*  |  .è:t>  dt  ô  ctLt:i&ei  prc-^cci^:  lc 
Lréici  4  tt  12,  q-ii  Oùt  ité  tOifVjyéts  aui  &uà!}sîa  ch.- 
Kii*\»th  tt  d'/bt  eu  L  tiU^il  ce»  Ltiaui  lacâ  valeur. 

Lï  toxif:ii«:oii»  dont  U  p:ttL:trt  léuLioD  a  tu  iicu  ii 
i:0  déceujbre,  L'aurait  |.ai  |'L  iatixLire,  can^  le  CburdL 
de  J4bTÎ«r  dt  cet:e  aLuée,  à  la  double  obïigal.OD  de  (•ortei 
ub  ymtmtbi  ur  le»  detiers  de  Lcite  qu'elle \ieut  d  appré 
cier  tt  hur  kk  dcoiti»  couraLU  qci  aursuLl  dû  être  |  lù 
dam  la  circulation  pour  en  appétier  la  fabricatiûn  maté- 
rielle. 

Celte  dernière  opération  Le  pocira  éire  tfîectLét 
qu*8pièi  examen  de  la  marche  à  suivre  putr  opérer,  a\t-i 
toutes  kk  garantie^  nLCessaîres^'e  préleven^enl  des  icbau- 
t.lion»  d'&liné»  à  représenter  sous  le  double  lappori  di 
l'ui'Js  ct  du  tare,  IVtat  des  c&pèct»  émiser,  el  à  »trvii  de 
bjse  â  leur  \érificatioa. 

La  coiunjiiiaion  a  chargé  son  i>résident  de  s'cuiendre  i 
ce  sujet  b\cc  Bl.  le  directeur  général  des  moiiuaics  il 
Li'l'duiiies. 

Lth  garanties  dont  les  monnaies  françaises  étaient  en* 
tuuiées  quand  leur  fabrication  était  faite  à  l'entrepiise  el 
coi.'.ioliC)  jour  par  jour  par  les  egents  de  r£tat  soûl 
iciiiplai'îcs  par  des  sûretés  équivalentes.  Nos  mounuica 
j')Ui>heiil  dans  le  uioJc  entier  d'une  léputation  li.éiiiéei 
tujs  (^ATik.  Il  impoile  que  la  confiance  quVIles  i..s,>iiLLl 
Ijc  l'UihSc  être  jamais  altérée,  cl  qu'à  la  suite  du  ju^emcul 
icndu  par  la  commission,  la  sincérité  de  uoUe  Lilujtiuii 
li.iMiéiaii'c  demeure  évidente  à  tous  les  intéiéts  et  claire  k 

•«s  les  yeux. 

us  avons  rhuniieor  d'être,  monsieur  le  Prèâdcnl, 


^Êvitc,  un  profond  respect,  vo>  Iris  dévouas  lervitcun! 

V    Xe  fréiiitnl  :  J.-B,  Douas,  scopéiaîre  perpétuel  dd 

H  l'Acsdéfliie  deï  Eeiences. 

^P      le  seartlaire  :  Bïral,  conseiller  d'Ëlal. 

Wflei  Hi«»br«  :  GtnMEii ,  ténaleur  ;  Naodet,  député  ; 

^L    GBiBPnEL,  CDRieJller  matlre  i  ta  cour  des  compte»; 

^r    Db»ibm*ndie,  gouverneur  ite  la  Banque  de  France  ; 

BoussiNCMLT,  membre  île  l'Académie  des  aelencei; 

GuiBAL,  président  de  \i  Chambre  du  commeree;  Koel, 

Irésurier  do  la  Cliambre  de  ci 


MONKAYAGE. 


BREVETS  D■1^■VEKTI0^  EN  1 
tiombre  de  brevets. 


be  Km 


Tuml 6,057 

eriiflcals  d'addiiiun |,Û03 


ikl  e«D^ni! 7,6eU 


liA^QL'E    DE    FllAWCE 

■  0PÉB*T[0^SE^  1881. 

^^L'S  1".  Maui  des  opérations.  —  lie  l£ur  imporfancc, 
^^MU  à  Farii  qve  dans  les  succ-analts.  —  Les  opéra- 
^^h«,  pour  l'aonée  Ifi'ÏS,  déduuliuii  l'aile  des  versements 
^^K  Iréuirieri  pcnéraux,  &oit  951,i(iâ,20a,  présentaient 
^■tbiffre  de  8,GS5. 192,30U  francs.  Elles  s'élèveoi  pour 
^^Knia  ISSO,  déduction  faÎLo  di»  versements  des  Iréso- 


S/ît.  puarî-.'-O.  ;r.^  I.l-r^niic  :e  l.îîT.L -!.:•.».  i:Mt:3- 
C'tist  nnc  iiijmtinraLcn  •îonsi-i.îrabïe. 

^^tie  €Xw:niion.  ..cn-î  presi:;*  to'it  enLere  sur  l'e»' 
eompU  et  ^:;r  iei  a'^èc  icâ.  et  e-.e  est  liue.  a*:  ieol3»  e^ 
parue,  ai;i  réformes  et  aux  ajiè.ioraLoas  L:i*^a>iiu(je^ 
daru  res  ^lii^x  services. 

Vo:':i  le  t.)b;tîaii  i;eâ  opéraiio::»  êfTectaêes  ^ataiUîaieJit 
par  la  B-ir.  .'n  po'^r  l'i  Trésor  l^iL  lo. 

L<»  rcceUéi  ojér^ei  aa  criii.:  da  compte  di  Tr*n>P 
peo-iant  Tannée  lî-iO,  se  àocit  é.c^ées  à  4,-iil"J'.Tî»j,âlv  IT- 
Se  di;«'.onrip<j4anteo3i.i:e  su:l  : 

!«  A  Parii.  Se«  lemiâes  en  efiêts.  à  i'eaeaisjeinectr 
17.î,ôîl,'.00  fran«:s.  Ses  ^eriemenu  en  6â;.èces,  tdetsei 
viremenrâ  000,lù4.3>>j  fran:^. 

2'  Dans  les  sncoursales.  \crTeEEeat5  des  trésoriers' 
payeurs  généraux,  07u.7&3.4'J0  francs.  So.t  pour  le  cré' 
dit,  i,l4'J,4'JJ,û'.0  francs. 

Les  payemer.ts  faits  par  la  Banque  au  débit  du  méfl^ 
compte  se  sont  élevés  : 

1»  A  Paris.  Pour  prélèvements  du  Trésor,  à  1  milliard 
410,6*;'i,6iHJ  franc». 

2'  bans  ie»  succursales,  i-ayements  aux  trésoriers  gé- 
néraux, à  878,7Û7,ÎJHXl  fr.  Total  du  débit.  ■:,:5J,377.5i)0 
francs.  Total  général  des  opérations  avec  le  Trésor,  égll 
à  celui  énoncé  plus  haut,  4,4-Ili,7dG,50u  fraucs. 

Aux    termes  d'une  convention   intervenue,  le  4  no- 
vembre 1870,  entre  le  ministre  des  finances  tt  la  Banque 
de  France,  celk-ci  s'est  cLar^rée  de  cenliahser  à  Paris  el 
dans  les  succursales  les  monnaie»  divisionnaires  italiennes 
H  pontifiCdUs  à  relit er  de  la  circulation  ùe  la  France,  de 
irf  llelgique,  de  la  Grèce  et  de  la  Suisse,  tn  vertu  de  la 
ronvtntion  monétaire  du  5  ii0\embre  lb7&.  Les  pièces 
divisionnaires  existants  dar.s  tes  ijuaiie  Ltats  ont  été  éva- 
lbt':es  à  la  somme  de  100  millions,  dont  oU  miiiiuus  devaient 
être  restitués  à  l'Italie  dans  le  courant  de  IbiîO. 

àSur  cette  somme  de  3U  millions,  b  millions  ont  été 
foi:ruis  par  la  Beli;ique  et  la  Suisse,  et  5  millions  par  It 
Banque  de  France,  pour  le  compte  du  Trésor  français, 
rianc  Ia^  irois  premiers  mois  de  rannéc  Ueruière.  Les 


•'fMlanU  cm  élé  expâiJiéa  du  ÏU  uu  36  no- 
RlSgO,  par  17  aucrursates  de  la  Hnnque  de  France 
ltn;uB  tialionnle  de  Turin  H  de  Milan,  Le  surplus 
iHniles  dî  visionnai  Tes  italiennes,  jusqu'il  Koncur- 
'  iJM  Bammea  qni  seront  reiicées  de  la  circulalioa, 
&H  ichanpè  par  liera  dans  le  courant  des  années 
1I,IB82,  1883,  aïBC  un  intérêt  de2  I/-2p.  lOOpayable- 
Otiméniire  et  courant  du  jour  Je  la  remise  des  mon* 

Les  lermes  du  trailé  du  4  novembre  IS70  n«  comptent 
'■  il'ialiréts  pour  les  30  millions  êchaagéa  en  1880. 
Earéeumé.  sur  les  100  millions  qui,  d'après  les  pre- 
i''ea  é*DlDalionB  des  guuvcrnemenls  rraocsis  et  ilalieu, 
iréientaient  le  chilTre  de  la  circulation  des  monnaies 
'lÛDunaires  italiennes,  dans  les  quatre  Ëlalj  Taisaot 
Ile  de  la  convention,  30  millioai  ont  été  expédiés  en 
■lia  pendant  l'année  I8S0. 

)  !.  Bésentes  mélalliques.  —  Les  encaisses  réunis  de 
Biaqne  et  des  euccursajes  étaient,  au  31  décembre 
110,  de  l,g6<l.?aO,000  francs.  Le  m.nximum  de  l'année 
*0i  été,  au  2  avril,  de  5,103,600,000  francs.  Le  mi- 
nium, au  11  décembre  1880,  de  1,1GJ,700,000  francs. 
Nous  ilonnons,  dans  le  tableau  ci-après,  la  composiiion 
rencaisse  de  la  Banque  en  or,  et  en  argent,  à  Paria  et 
n  les  succursales,  pour  les  deux  années  1879  et  1880. 

*ipoiillan  de  l'meaisae  or  et  argent  de  Paria  tt  dit 
IMCUraalea  au  31  décembre  des  annéta  1879  cl  ISSO. 


I  ressort  de  la  comparaison  de  ces  chilTres  une  dimi- 
jon  de  195,000,000  de  francs  dans  le  total  de  l'en- 
lie.  Cette  diminution  est  surtuai  impoilante,  au  point 
Tue  de  l'encalue  (c  or  u  qui  a  perdu  d'une  année  à 
lire  149.201), 000  francs,  —  Observation  étant  ici  faite 
en  1879,  l'encaisse  ii  or  m  avait  déjà  diminué 
boiiiu.  Ces  pc^Ëvemenla  oal  eu  ^ot 


]irindpa!c  rinsDfBunce  du  récoltes,  notammtnl  en  Wf 

et  en  lins.  En  présence  de  ces  fjît»,  la  Banqne  èlaii  nblj' 
gée  de  relei«r  le  laux  de  rescomple  et  il»  avances. 

;  3.  Du  Faux  de  l'eicompta.  —  Le  lanx  de  l'escompte, 
qoi,  le  33  octobre  1879,  avait  été  élevé  ite  2  à  3  p.  100, 
a  éié  sbaijsè  à  2  1/2  p.  100  le  1"  avril  IS80.  puis  port^ 
à  3  1/1  p  100  le  U  oclolire  suivant,  taux  auquel  il  eti 
encore  aetuelltment.  La  majenne  du  taux  pendant  l'an- 
née I8S0.  a  été  de  2.S1  p.  100.  Le  taux  des  avanui  n'a 
pas  suivi,  avec  l'écart  ordinaire  de  1  p.  100,  les  varia- 
tions du  taux  de  l'escompU  ;  porté  i  4  p.  100  le  23  m- 
lobre  1S79,  il  a  été  abaissé  i  3  1/2  p.  100,  le  1"  avril 
ISSO;  mais  il  »  été  réiabli  I  4  p.  tOO  le  14  octobre  18S0. 

I  4.  De  l'etcomple  des  tffeU  de  commerce  et  dupor- 
lefeville.  —  En  IS70,  te  chilTre  de  l'escompte,  s'êlevall, 
pour  Paria  et  le»;  succursales,  à  7,200,876,400  franc»; 
en  IBSO,  il  est  de  8,636,887,400  francs. 

II  ressort  de  cette  comparaison  une  dilTérenee  en  plm 
de  1,436,011,000  Trancs,  qni  est  bien  due  en  lolaliié  à  un 
accroissement  d'affaires  en  1880,  car  il  convient  de  rap- 
peler que  les  bons  de  la  Monnaie  el  les  bons  du  Trésor, 
qui  Dcnraienl  dans  les  chiffres  de  1678  pour  une  somne 
de  739,444.500  francs,  avaient  élé  remliDursés  inlégralc- 
ment  en  1813. 

Le  nombre  des  effets  de  conitnerce  admis  à  l'etcomple 
6  Paris  s'est  élevé  à  4,436, 168.  représentant  une  somniB 
de  4,101,236,814  fr.  34  c.  Soit,  en  moyenne,  924  francs 
par  effet.  Ces  effets  se  subdivisent  ainsi  : 
I  yei,!!)"!  etfolasiir  les  villes  des  snccur- 

BBlaa,  pour I  ,;U,STl,gOI>  K 

3.674,870  elTelB  soe  Paris,  pour 3, 6S5. 665.014  tl 

ï;«Ô','m  etfela  poi.r *,101,Î3B,8«  W 

Sur  ce  dernier  nombre  d'offeli,  il  s'en  est  tronvé  : 
11,289  de  10  Francs  et  sii-rlessous. 

44â,IOO  de  U  francs  ù  !iO  francs. 

557.933  de  51  Trancs  i  100  francs. 
3,421 ,756  au-dessus  do  100  francs. 

Soit  i  peu  près  tin  quart  en  effcli  inrûricurs  à  101  tt,. 


tciirsales,  la  nombre  îles  elTe's  nilmis  cft 
.  19.403,  repr,i3enranl  une  somme  ila  4,505,6â0,fl0n 
1  fnn».  Snil  en  nia;ennc,  0C8  ^r!l^^1  par  elTit. 


tTfinbre  IS80,  Uh  'leiix  pnrlercnlllcs  réonii 

PHFJt  «t  ^e^  succiirenlf»,   prcFcnlaî^nt  un  tb'iïïre  Ab 

"Il.m.CKKl  rrnno.  C'r»!  la  m^ulmnm  de  l'nnnie.  Le 

Imiimau  3  avril  1SS0  éfait  ilc  571,300,000  franri. 

deux  parlercuilles  préscnlcnl  aujourd'hui  ^7  jantier 

I,iinchirrrei1«  1.015,700,000  francs. 

>  nombre  àcs  effeli  pr6.ieniéi  àl'encompie  a  ^(é  un 

mpMenr  i  i-cliii  (tes  rlTels  .iilmi».  Sur  une  prétrnU  - 

de  g,S9î,a63  ïllel',  pour  une  sommeile  8.765,770, 100 

ron«'.  Il  en  a  él6  ndm^s  0,135,577.  pr.nr  8.69fi.887.400 

bina.  Suil  iino  JilTÉrenco  en  moini  de  107,381)  elTtW, 

poiif  63,801,700  rraiiM. 

^Mmolifsdo  rrJBl  sont  Iris  ï.iriables.  Sur  13, î  18  f  [Tell 
il  Pari*.  7,83i  cfTels  no  l'ont  ili  qui.'  pour  des 
rïtit  de  forme  qni  ont  permi*  de  les  reiirrsenier 
'ignlarlshtioii,  Le  chifTre  des  elTela  vériliblemfnt 
■e  ré'luit  donc  h  11,334,  pour  une  snmmo  do 
,513,281  rmuci.  Sort  0  fr.  38  c  p.  100  sur  le  tolal  de 
préBi'nlnlion  à  P.iri!.  L'année  dernière,  la  proportion 
lildoO  Tr.  Wr.  p.  100. 

[.'oscomplo  ijui,  celle  année,  a  ror'4  eïclusivemerl 
tnr  ile^  eïïelu  île  commerce,  t'est  élevé  à  la  somme  de 
8,690.687,700  franc?.  Soit  en  pins,  sur  celui  '!o  Tannée 
SerniÉre,  1,436,011,300  franM. 

15.  D«  aoancts vir  elfei!  publics,  chemimiiefer.  etc. 
^aria  et sucotriales).  ~  L'auïmenlnliiin  qi  1  s'fiailpro- 
«ilteeo  1370  3-ir1e.î  DP  ■ruions  d'aydnces  fuc  litres  s'est 
aceentnSeen  1880. 

nitimiim  .les  sommes  préices  qui,  en  1879,  avait 

m  de  103,500.000  francs  (Oilueiion  fa  le  des  renouvelle- 
l'avanees).  s'est  élevi  en   1380  :i  173,000.000  do  J 
60  qui  constitue  nue  fliicmcnlalion  de  17,500.000 1 

en  fiivïur  <lc  laso,  \u  îl  atcrabrs  laTO.li    " 


IS80.  il  m-^lmil  i  Xf&SnjÛOa  de  rrsK 
plu  :  1 3.000,000.  qa  t'npfiqn  aiati  : 

Le  cbiffic  do  OfinûêM  ttnoa*,  i  Eoaym  h 
M«*clitiitrnli.  »'tï)  éleiê  peodiu  l'année  1680  f 
nillinru  800.000  tnoa.  Le  thiBrt  itt  remboani 
pea4*nl  la  miiot  période,  i  été  de  311,900,000  H 
Kttinnit  fpale  :  13.900.000  rnnci. 

Le  wlde  géniral  des  iTincn  t'élevail,  ao  34  dêi 
1880,  l'our  Pirii.  ï  97,800,000  Tranct  :  poor  lc«  m 
utai,  a  70.?00,000  tnna.  EntemUe  168,00r  ' 
friD't  a'appliquanl  à  13.071  nupruoienn. 

Do  34  décembre  1879  3a  I"  airil  1880,  le  ti 
féièl  àei  ivïtieci  a  élé  de  4  p.  100,  i 
1  p.  100  lu-degEiit  du  taux  de  l'escomple  de*  e 
eommeree.  Uu  1"  arril  aa   14  oelobre  1880,  di 
p.  lUO,  reuomple  étani  h  ï  \/î  p.  100.  EaUn,  dn  tf 
lobre  su  24  décembre  lËSO,  de  4  p.  100,  toit  l/%  d 
■eulemenl  su-desiOB  du  laox  de  l'eteomple.  Il  etl  ■ 
sujoiird'hiii  k  ce  dernier  laax. 

g  G.  De  la  circulation  lia  bilkit.  —  Le  cbirtrv 
circulallon  de«  liillclf  a»  porteur  éiDJ!  par  b  Banqw 
Irale  et  par  les  iuccurtDle*  ftail  au  !1C  " 


ericé  r 


e  rratien.  Le  maximum,  au  39  novembre  1SS0,  s 
3, 4X1. 348,200  rr.incs.  Le  mlDDinuin  de  l'année,  i 
3â  mira  1S80,  de  2,!aU,g25,&00  de  Tranu.  Il  eet  aujour- 
tl'hul, 27  janvier  1881,  de  3, 53 4, DSI, 780  Troncs  se  décon- 
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L.a  companison  des  chifrres  de  ce  tableau  montre  que 
us  avons  mis  à  la  disposition  du  public,  dans  une 
ande  proportion»  les  coupures  inférieures  à  500  francs, 
tamment  celle  de  100  francs,  qui  est  demandée  plus 
'aucune  autre. 

§  7.  Mouvements  généraux  des  espèces,  hilletSt  et  vi- 
tnents  de  la  Baru^ue  centrale.  —  L'ensemble  de  ces 
^uvements  a  ét^  supérieur  à  celui  de  l'année  1879.  Il 
élevait,  pour  1879,  k  46,738,962,500  francs;  pour 
S80,  à  50,094,825,000  francs. 

1879.  1880. 

Savoir  : 

P«ttr  les  virements 28,412, !80,900  31, 372,149,000 

1^01"  les  billets 16,147,008,400  16,636,563,000 

Mûries  espèces 2,179,773,200  2,086,113,000 

Totaux 46, 738, %2, 500    50,094,825,000 

^Ifôrence  en  plus  pour  1880  3,355,862,500 

^^  se  répartit  eomme  suit  : 

fj» les  virements 2,959,968,100)  o  ..q  rt<M  700 

'«ffesbillets 489:554,600  \  3,449,522,700 

I      Ed  moins  : 

Snf  lesespèces 93,660,200 


'fence  en  pins,  égale  à  celle  annoncée 
P'nshaut 3,355,862,500 

;  ?  8.  Des  effets  au  comptant,  —  En  1 879,  le  nombre 
|w8  effets  remis  à  l'encaissement,  à  Paris,  était  de 
ii251,939,  pour  une  somme  de  957,019,600  francs. 
m  1880,  le  nombre  des  effets  est  de  594.39'2,  pour  une 
[Wmme  de  447,183,000  francs.  Soit  pour  1880  :  En 
ttoins  pour  les  effets,  657,547.  En  moins  sur  la  somme 
509,836,600  francs. 

En  vue  d'atténuer  les  charges  très  lourdes  que  l'accrois- 
iéfflent  de  ce  service  tout  ;;ratuit  imposait  à  la  Banque,  le 
îonseil  général  s'est  vu  forcé  de  décider  qu'à  partir  du 
0  septembre  1879,  les  effets  remis  à  rencaissement  se- 
•iant  soumis  à  une  commission  de  25  ceniimes  vouv 
Tcc  HP  minimum  de  10  centimes. 


.-*-..?:-:    :.■.     :   ---.       ■      '»     i*    t-kits:   -!ï    i"T 
:  :3^'::Tii:n:.   .il    .     "^"     -f.ii-    k  -:  .  .■"   .  .»  !    •smrs:  rfi 
■*.•..     .  -*.-.     :    .j    i-r:..-*.  .li  -77-7     ..  ■•    runa. 
_:    3ai; ■3u;rx    .n'ir     t=     i;axLic=    u.*-.nTs    ^-.ns    at 

-?."..  ••  ••  nr.'-s.  -r  !iLiiaL'.3i.  Ji  :lî  iî'.ju?^.  l  :•«•  ;c 
r:"."'  .1.:".  Tzciz.  -r  -'11  les  oinxius  "iiirmiLi  '^avns 
:-  "3  -i  -r  ;^  :Ki:î:'î:^a. î£.    air:  lorir  *   tiz.'i;  :•»  "«littr 

.  j*5  .  .^K  i   -rcr-   :."*r  :,?    j  jOTr^ntr  .-ur  « 

•*.; T-iz-r-sii.?.   -r  -ses— -er":.  -c  :^«   -r^T7u.»Ki.  — Ï3  .sT"*. 


L.      1    ■•"  "H     -ÏT     I^ .    J, 

3-w"i.  ;_ _:-".3**.jri      i._z5.  us. 
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.■  ..    :  .r*'.   uIt  l..-^  ■  ■ .. .OA.    .  .r.    .  .  .»«  .  Tta.  Wr 


La  :rti:-i.Ctf  k.*;:ùpxerî  ii::^  ::>!nDie^  r^iunncs  te  foire 
•  r'.r.  -.LTa  frii».  e  Ji-jniùct  ie  c'^rs  -^!^t{À  itimis  à  i'o- 
v,mLic  rt  lè  ton  ytmi'K^   i    '^nf:iuiMaicat.  :oaiiDae  à 

:k    '  iiumenucun   :jiut<ieniù.e    mi   vieac    i'nre  cott- 

•iK  ''iH'L*  -rf  1  tK:ivi*r  irt  3Éilc'.i  i  «rir^   r>  ines  sor  )» 
i*r.--.     îTs    ii-'ix  latiir**    l' ji.r-riii'jns  i  jqc  aas  cestf 
.  t.i-;.'nKniiîr. 
.--.1   ' -T'i  •••les  -ïnt  'îii:    ie  ^LI.JOO.  jinj  ie  :'r3iKs:ci 


s,('il6ve<le  \iTJ  à  IS&Oà  17-1  inillioi>s. 
IL  Dutirvicedes  Teceilesenvitlelrffeltalieninp- 
tt  romfirii).  —  En  1 37!t,  M  nombre  dei  eirctii  itiMi^sfi 
tait  ilavè  ï  4,071,31-2,  pour  une  somme  d«  3  mMlinnlg 
fl,3'Jl,-ilJ  Tranci.  En  ISSO,  il  s'élÈve  à  3,S37,O05 
e  lamme  île  3.1)Q7,5(M,a'i3  franca,  l!»  mninn 
0  nombril  d'cffEis  16t,3U7.  Rri  |ilus  sur  [ii  sommi:  ■ 
,113,410  francs. 

'a  plus  Tarte  receitc  en  sommes  cl  «n  cITeL^  à  Dncaisicr 
l'snnéfl  188U,  (  «lé  relltt  tlii  lU  oclobrc,  le  1"  et 
cmbta  ilittt  jours  Uriis.  Ëllo  sVtt  éluvéu  \  U 
leile  lî9,C04,43â  fr.  40  c,  pour  nii,l03  effeU, 
a  futlu  présnnier  il  GI.QStî  domiciles. 
12.  Des  effdi  eii  soulfrance.  —  Au  !6  décembre 
1879,  jour  oti  a  commencé  l'exercice  I88D,  le  compte 
il'eirels  en  souffrunce  s'élevait  pour  Paris  seulemenl  ii  lu 
umme  de  l?,740,52e  fr.  M  e.  Il  est  enlré  au  débit  du  ce 
compte,  pendant  le  cours  dit  l'^undo  18S0,  une  loinme 
U'effeti  a'Ëlevanl,  eu  principal  tt  frais,  à  l3i,3tiD  fr.  37  c. 
Eu  outre,  conrurmément  i  une  déciiion  du  conseil  du 
6  décembru  1B79,  ordonnant  la  fusion  des  effets  à  re- 
OUïrer  avec  les  elTels  en  souffrance,  le  dfbil  do  te  der- 
ilcr  compie  a  élu  iinj^mcmù  du  SOUtil  te.  It  c.  En- 
I  Mmble38a,53J  fr.  la  o.  Soit  au  fuid  i:i.7iO,U59  fr.  07c. 
i  cihli.  jiundant  lu  même 
it  élevés  à  i'in,bm  h:  05  c.  Oe  plus,  le 


e  du  ' 


I  décembre   ISSO,  a  volé 


:alléna:iiionde30O.DU0  francd.  Ensemble â,035,3'!G  fr. 
c.  Ce  iiuiu  rtdult  lu  soldu  débitrur  dudlL  cornjite, 
^  décembre  I8S0,  à  8,703,533  fr.  ^1  c. 

Succursales  le  cliiffre  des  effets  s'élevait, 
a  commencé 
I  entré,  penil 


:    .  i:.. 


.*  f         ; 
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eetle  •Dnter*'"^»»  ■  '■  somme  de  9.389,258  Francs, 
ont  tnMBil  lit  Banque,  pour  en  Taire  le  recouTretn«nl, 
SO,754  coapMi,  monUnl  i  la  lomme  de  906,308  fr.  23  c. 
—  Ci^SS  àe  CM  eoDpona  pour  95,366  fr.  93  c,  pravie n- 
DeHl  do  tilrM  en  garantie  d'avances  dépoïès  dans  leurs 
c^iswi.  Ce  acrrîM,  qui  donne  de  nonvelles  facililés  aux 
oniHunlenri  des  Snceoriales,  fanelionDe  depuis  le  3  juin 
1880. 

l^e  lervice  des  dépol*  de  litres  est  organisé  dans  trois 
des  plus  imporlantes  snccnrsalei,  celles  de  Bordeaux, 
WoD  et  yarseille,  Cei  Succursales  renrermaient,  au 
-4  décembre  dernier,  517,478  litres,  d'une  valeur  de 
^^t. 820,278  francs,  s;tpartentnl  i  5,601  dépotants,  soit 
^•807  titres  et  42  dépMants  de  plus  qu'en  1879. 

g  14.  Dei  Succur;«(«(.— Les  opérations  des  Suceur- 
»1es,  qnj  s'élevaient,  en  1879,  à  4,546,991,600  francs, 
''^ductioa  faite  rle^  lersements  àet  trésoriers' payeurs 
e^nérani,  se  sont  élevées,  en  1880,  à  5,394,983,300 
Hoes.  Soit,  pour  1880, nne  augmentation  de847,991,700 
Hnct 

Comme  en  1879,  lis  cinq  Succursales  de  Marseille. 
"Ordeaux,  Lyon,  Lille  et  Le  Havre  occupent  le  premier 
faiig  comme  importance  d'opérations. 
^  Jformile  présentait,  en  1879,  un  chiffre  d'opérations 
'  élevant,  déduction  faite  des  versements  des  trésoriers- 
Vayeors  généraux,  à  457.382.100  francs.  En  I8S0.  te 
'biffre  s'élève  à  498,598,800  francs.  Soit,  pour  1880, 
"le  aDgmentation  de  41.216,700  de  francs. 

Bordeaux.  —  En  1879.  ses  opérations  s'élevaient  à 
456,827,200  fr.  Elle*  s'élèïenl,  en  1880,  à  481,614,400 
f'anes.  Soit,  pour  lÂSO,  une  augmentation  de  24  mil- 
lioas  787,200  francs. 

lyon.  —  En  187!»,  ses  opérations  s'élevaient  h  42K  iiiil- 
'ions  533,900  franci.  Elles  s'élèvent,  en  1880.  à 
430,446,700  frnncs.  Soit,  pour  1880,  une  augmentation 
de  1.912,800   francs. 

Lille.  —  En  I8"9,  sss  opérations  s'élevaient  à  Hlfl  mil- 
lions 5J8,G00  franis.  Elles  s'élèvent ,  en  1880.  ;i 
327,796,100  francs.  Soit,  pour  1880,  une  augmenlallon 
de  S,S37^  francs. 


Ce  Havre.  —  En  1819,  ses  opéraliôn»  s'élevaient  k 
269.345.200  francs.  Elles  «'élèvent,  en  I3S0,  à  19g  mil- 
lion» 479,400  francs.  Soit,  pour  1880,  une  diminution  ili 
TO,KGâ.BO0  de  francs. 

Celle  année,  il  n'y  a  plos  qne  13  Succursales  en  perU, 
au  lieu  de  30  en  lfil9.  La  perle  a  été  de  :  t53il3arr«Dc>, 
aulieude:  419,199  rraiicd  en  IS79.  requi  conBUlueuM 
dilTérence  en  fuyeur  de  1880  de  :  32ë,061  francs. 

Parmi  les  Soccuniales  qui  liguraient  en  perle  l'aiHite 
dernière,  celles  de  :  Angers,  Annonay,  Avignon,  Bar-le- 
Duc,  Itaslia,  Beauvais,  Betfort,  [liais,  BuurK,  Urest.  ChiB- 
béry,  Cbaumont,  Di^ne,  Lons-le-Saulnier,  Pailien, 
Toulon,  Tulle,  n'y  pataisaenl  plus  celle  année,  et  nomy 
.voyons  entrer,  par  contre,  quatre  Succursales  nouvetlet 
qui  ont  été  ouvertes  dans  te  courant  de  1879,  et  qui,  p» 
consé'iuent,  n'en  sont  qu'il  leur  deuxième  année  de  font' 
tion n en e ni,  savoir  :  Gap,  Mende,  Mont-de-M3^san,nocll^ 
sur-Yon  (U). 

La  Succursale  de  Tulle,  ouverte  également  en  1879, 
donne,  au  contraire,  celte  année,  un  bénéQca  ii 
54,312  francs. 
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LeGouvErnement  a  autorisé  la  créalion  de  (|UBlie  nati- 
velles  Succursales  :  Boulogne -Eur-Her,  Cambrai,  Celle, 
Donai,  qui  fonctionneront  dans  le  cours  du  premier  M- 
mestre  de  cette  année. 

S  15.  Des  dépenses  de  la  Bam/ue  centrale  et  detei 
mccuTsales.  —  Les  dépenses  de  la  Banque  si;  sont  éle- 
vées, Bavoir  :  Celles  de  la  Uanque  centrale,  à  4,611,000 
francs;  celles  des  succursales,  à  4,305,S00  francs; 
celles  ayant  un  caractère  général  (frais  de  Iranspoi' 
■  ■'    ■        itnpdU),  à  2,093,572  fr.  50  (- _ 


lell.OU.ÎTÎ  ff.  50  c, 

Dans  celle  snmme,  Rgtirent  les  frais  de  Irnnsporl  <1'ei- 
pi^ces  pour  SOO.nOU  francs  et  les  impAls  y»^ii  à  l'Elal 
ponr  1,701,649  fr.  50  c. 

La  dépende  loiale,  comparée  à  celle  de  l'année  1S79, 
prÈseiile  "une  diminution  sensitiie.  Celle  diminution  ré- 
Balte,  pour  la  presque  lolalïlé,  d'une  réduction  des  droits 
de  limbre  sur  la  circulation  des  billets  et  les  Train  de 
transports  d'etpècee;  elle  eut  Hé  notablement  plus  consi' 
dérable  si  elle  n'avait  été  campensée  en  partie  pour  cette 
année  pnr  une  augmentation  de  l'impûl  de  3  |).  100  sur 
lesdividendes. 

J  IG.  Des  diiiidendcs.  —  Le  dividende  du  premier  , 
temeetre  de  leSO  a  été  de  75  fr.  35  c.  par  aciioD  ;  celui 
du  deuxième  semestre,  de  79  fr.  3S  c,  par  action.  Ea- 
seœLle  pour  l'année,  154  ir.  Q3  c.  par  action.  L'impât 
payé  pour  les  deux  semestres  a  élè  de  i  fr.  03  psraeliun. 
Lasumme  distribuée  pour  l'année  a  donc  été  de  lôOfranca 
par  action. 

Elle  a  été  répartie  entre  2Î,370  a 
sentant  182,500  actions,  sur  lesquelles 
tiennent  à  des  propriétaires  ayant  la  lil 
leurs  biens;   78,207  appartiennent  à  d 
publies,  à  des  temmea  mariées,  i  des  mjueuis  et  a  des 

g  n.  Avances  à  l'Etat.  —  n  Nous  vous  disions,  l'an- 
née dernière,  qu'au  mois  de  mars  1879,  l'État  avait 
aehevé  de  rembourser  à  la  Banque  la  dette  qu'il  avait 
untraclée  envers  elle,  k  l'occasion  de  la  guerre.  Nous 
avons  le  devoir  dévoua  apprendre  aujourd'hui,  qu'après 
noir  liquidé  celle  grande  opération,  le  Trésor,  auquel  - 
Il  Bjnque  avait  été  autorisée,  par  la  loi  du  13  juin  187S, 
^  Taire  ut)e  nouvelle  avance  de  gO  milliona,  vient  de  pré- 
t  de  cette  somme,  celle  de  60  mil- 
I,  qui,  ajoutée  à  l'avance  de  CO  millions  eiïecluèe  en 
's  la  loi  de  I8â7,  porte  à  120  millions  leubilTre 
»  dont  le  Trésor  a  disposé...  n 
J  18.  Memres  nouvelles  prises  par  le  Conicil  généra 
I  h  gouveTnmneni  de  La  Banque.  —  (Nous  reprodf 
igrapiie).  —  f 


i  104,^73'  oppar- 
re  disposition  de 
s  établissements 


si  celle  première  lentaiire  réuaiil,  el  û 
HpérdnCM  que  nous  avons  connues  se  réoliaenl. 

11.   COMIn-ES    COUBASTS    EITKBIEUHS.    —    KOUS    BV 

BiiFé  que  nOQE  devions  chercher  à  ctahlir  et  il  favoriser 

■  relelioui  de  nos  comploirs  aiec  les  nuUblea  nommer- 

bu  OD  iaduslriels  di&sâmiriés  dans  les  nrrnn  disse  ment  v 

:  là  one  lacune  dans  noire  organisalion.   L* 

ndait,  dans  toutes  les  tiltea  oCi  elle  est  inalaltée, 

\i  inconleslèa  ;  d'une  manière  générale,  son  in- 

I   Ouencc  rayonnait  sur  toutes  les  régions  dans  lesquelles 

'l<!a|)cre;  mais  les  rormalilèB  particulières  qu'elle  exi' 

\  fieail  pour  l'ouverture  des  comptes  courunls  qui  ne  rèsi- 

1   daienl  pas  au  i\ège  de  la  Succursale  étaient  un  obstacle 

I  pres(|ue   insurmontable  i  des   relations  d'afl'aireB  cou- 

rranles.  Aussi,  les  complea  courants  extérieurs  £l9îent-i1) 

e  grande  exception.  Nous  n'avons  pas  hésité  ii  suppri- 

!S  Tormali lés  gênantes. 

{ii'ileetion  de  domicile  au  siige  de  la  Succursale  n'est 

N  exigée,  el  nous  avons  ainsi  ouvert,  de  tous  les  côtés, 

'  'eux  canaux  par  lesquels  nous  arrive,  i  \'ei- 

Inple,  nn  papier  eomtnercîal  qui  ofTre  tonte  Gécurilé, 

■  Ce  lyitème  des  comptes  courants  extérieurs,  avec  les- 

tntrelenuns  des  relations  postales,  fonctionne, 

p'ù  présent,  sans  aucune  di^culié,  el  nous  avons  la 

bvicUon  que,  griee  à  la  surveillance  active  de  nos 

Meun  et  au  contrôle  vigilant  d'une  inspection  lorie- 

t  organiaée,  nos  succursales  seront  préservées  des 

■  qui  pourraient  réiulter,  pour  ces  affaires  nou- 

'    l'èioignement  des  comptes  courants. 

[III.  Avances  sun  titres.  —  Kous  avons  pris  l'inîtia- 

n  de  changements  divers  en  ce  qui  louche  les  opéra- 

ied'avances  sur  litres.  Nous  avons  augmenté  nolable- 

n  le  nombre  des  litres  sur  lesquels  elles  peuvent  être 

Wnlies,  dtaiinué  les  formalités,  cherché  par  des  faei- 

k  nouvelles  à  réaliser  au  prolit  de  nos  emprunteurs 

I  -teWiomie  de  temps  el  de  démarches,  décidé  l'encais- 

•t  graluil  pour  eux  des  coupons  el  arrérages  dei 

~'lls  nous  déposent  en  garantie. 

'eesinDotatlons  ont  amené  les  résultais  que 

talisfaction  de  vous  signaler  pli 


1 


i  de»^^ 

m 


icpaî«fi««  fa  Tiagt  M«:  «'ert  i  «n  ^at  <cw 


cna.  ttrant  n  trè»  fnafa  ag^Kilè  b  d 


L'obRgalNM  de  î«ttiGer  fc  mi  idmilè,  f  ap 
lilm  ag  ^mkdI  mttae  «à  Tra  bil  b  d 
proDl,  fa  remiT  pair  l«Kbrr  la  bads.  fa  r 
Iml  on  ea  partie  tes  nkan  déposées,  dé*  qa'ea 
le  rrabaonemeol.  tonlei  m  démanbct  )  bire,  i 
CM  rnrnutitéi  d'atllïDn  néccnaîres.  éloi^Mat  dm  fe 
dea  aiaocei  Ici  bmqnïen  eL  les  nêgaeîaalt. 

Kooi  BDiu  Hinniies  demindê  si,  â  ttié  de  celte  ■( 
liun  i|Di  dori  flr«'  conlinoée  d*Bt  ta  même  tlirse,| 
anrail  |>)s  i  mellr?  en  pralii|ne  une 
qaii'adrriieraiDipieialciiiriil  auxu>inme>tsn(jeli|ai| 
prrmetlrait  de  Taire  hte  rapiilemenl.  ( 
ÎMlariu,  »  un  bexiia  imnétlial. 

Kolre  conticiion  t'ett  faiie  lur  ce  poini.  En  a 
<|acnu,  noai  rmonï  de  ttter  d«i  co   . 
lancca  qui  pemellronl  aux  empranlean  de  prend 
de  teaibaiinn  dei  ummei  à  l.i  Binqne  su  far  el  ' 
lure  i\ot  tt  produlsert  au  i[ue  ceneni  leurs  ht 
meiare.  quoique  toute  réccole,  a  di>Ja  re^u  le  n 
arcueir. 

V.  Cai!4Tio^  BE  CHÈotrs.  —  Dès  la  fin  do  Ytx 
I8Î9,  roui  avloni  cherché  â  procurer   h   nos  e 
cour.inU  de  nouvc^x  nviintnges  et 
cord6  la  facultii  du    virement  gratuit  d'un  plae 
(•'  'r''t  P^ur  loules  IcK  soinmes  provensnt  do  1' 
'eneaixrmenl  deielTels  au  complonl. 
I  airon>  vouin  aller plm  loin  duns  celle  voii 
de  compléter  celle  premicrD  mesure  en  danai 


I  cbèquea  dépli 
^n««onl  créditeurs. 
met,  soiimia  à  une  commi»!ion  quand  ils  re- 
ifnesiniples  dépAla  cte  Tunda,  seront  au  conlraire 
gratDilement  lorsqu'ils  auront  pour  (■«nlre-perlia 
.ooiptes  ou  des  elTets  au  compldnl  encoissés  par  la 
lie,  et  iU  seront  payables  iodiairncleinenl  dans  loiis 
établisBemenle.  Le  chèque  sera  ainsi  un  mojen  d'é- 
ange  puissant,  1res  commode,  qui  sinDpliliera  toutes  les 
ansactions  et  qui  réduira  probablement  dans  une  pro- 
Iftion  assez  importante  les  besoins   de   ta  circulation 
fDciairc. 
V  Nous  avons  jiulorisé  en  outre  l'usage  des  chèques  sur 
Aitee  pour  les  retraits  de  fonds  n'e^ipeant  pas  de  déplace- 
^ttenls  de  capitaux.  Nous  avons  la  conriclion  que  l'emploi 
lit»  chèques,  s'il  est  bien  compris,  rendra  de  grands  ser- 
vi. Recette  es  ville,  *  pAsrs.  —  Nous  voua  avons 
dit  plus  baut  que  nous  avions  résolu  de  iDodider  le  syt- 
lïl-me  de  la  receile  en  ville,  à  Paria.  Nous  avoua  été,  en 
cITel,   souvent  impressionnés,  aux  jours  des    grand» 
Méances.  des  inconvénients  que  présentait  pour  le  public 
l'obljpaiion  d'accomplir  de  grands  trajets,  et  d'attendre 
qnelqiierois  pendant  fort  longtemps  i  la  Banque  centrale 
ponr  elTeclaer  'e  remboursement  des  efrels  nnn  payés  à 
présentation.  D'autre  pari,  et  malgré  les  amèliorytioiM 
qui  y  ont  été  aucteasiwment  apportées,  " 
aervii-e  était  devenue   telle  qu'il  réclamait  encore  d'ur- 

Sous  l'empire  de  ces  idées,  le  Conseil  pénéral  a  pensA 
qu'il  serait  utile  de  décentraliser  la  recette  par  la  création 
de  bureaux  dans  les  quartiers  excentriques  et  d'augmen- 
tet  le  nombre  de  noa  ajients  auxiliaires.  Celte  rêroriBe 
augmenlcra  nos  dépende:';  m.iis  eu  présenrcd'un  nouveaa 
service  très  appréciable  à  rendre  au  publie,  et  delà  né- 
eessiié  de  simplifier  et  de  rendre  plus  rapide  le  function- 
nement  de  rencaissement  nous  ne  pouvons  bésiter  b 
>  l'espérons,  rèalitera  k  la 
fuit  pour  le  commerce  un  avantage  sérieux  et  pot 
une  garantie. 


I 


Ca  etimi  B 

>  In  DOBTcaoK  deioirs  qm 
«als  nirTtDos  dins  les  eon- 
s  de  b  Fnnet  et  la  tnnfuroulJaM 
apérteiiiiBSKi  habiladM.  laBau^atttt  prjtci  rendra  | 
ao  pap  lM4  W  icrrkcs  q«i  Mtoal  (ompaiib)n  iiec  wi 
tuiuli,  ND  fmelionBriDail  rtf^qlicr  tt  le  «ouri  du  (-rava 
mIcr«L<  de  tiMil  pablîc  dont  elle  a  char^.  Osl  son  de- 
Toir,  elle  a'j  faillin  [>is. 


LES  CAISSES  D-ÉPAROE  EX  IS'O  ET  ISSO. 

h»  publiuiioa  des  risallaU  àt%  «p^aiiooi  det  caiiui 
d'épargne  oïïrt  un  prand  ititètil.  Maà  le  rapport  aonoel 
préHolè  à  M.  le  Pr^idcnl  de  la  Répoblhiae  ne  peut  être 
publié  que  loD-^lemps  aprèi  {'«ipiraiion  de   l'année  i 
iiiinelleit  xc  rapporte.  EaeDei,  lei  déliiï  qu'il  eit  n^eei- 
taire  de  laiuer  au  raiues  d'Ëpar^e  pour  roornir  le*  I 
élémeDli  détaillés  du  rapport  général  anoofl,  la  xériGci-   ■ 
lion  et  le  redre^seicepl  in  eompiei  pirlicnlien,  l'êU- 
btiseement  de*  lableaRi  récapiiulalits.  enfin  la  rédaelins   i 
même  du   rapport,  qui   prend  ebsque  année  une  pins 
(:ranile  extension,  wnt  autant  de  causes  qui  expliquelil 
et  JuBliGent  l'époque  nêccssairemenl  tardxc  de  cette  pu- 
blication. 

L'adiDinialralion  a  penié  cependant  qu'il  <  avait  na 
avantage  térieux  i  connaître  et  i  rendre  publique,  le 
plus  Idt  possible  après  l'eipiratioD  de  l'année,  ne  fill-fl   , 
mêDie  que  d'une  manière  approximative,  la  Mtuation  UUù-   = 
msire  dea  caisses  d'épargne.  I 

Dans  ce  but,  des  rensei|rnemenli  spéciaux  oui  été  àt-  i 
minilés  aux  537  caiuei  J'épargne  eu  aclîvîlé  au  31  et-  { 
cembre  IS80.  Ces  ëlabtissenieais  ont  compris  l'utilité  it 
la  ncBute  projetée  et  l'ont  accueillie  avec  un  louabla 
empressemenl.  Les  nombreux  renseigoemenlt  Iraninit 
Itère  de  l'agriculture  et  du  commerce  j  ont  fié 
classés  et  tésumts  dans  un  «lat  duni  les  totaux  donnent 
semble  du  mouvement  Gnancïer  des  caiasei  il'épargH 
liant  \p  dernier  exercice. 


e  travail,  les  multult  sommaires  i 
îe%  d'ùpsrpp,  en  I6SD,  comparée  a' 
rclilAres  currespotidaiiti  île  l'année  tS79,  doni  le 
kple  rendu  générui  e^l  en  ce  momenL  en  |jrè]iaraltoi 


IB») 575,943  3,838,137 

J879 563 , 147  3, *B7,B31 

n-ugmenlalion  en  188(1 (2,7%  3(0,  (M 

CrMUa. 

tS80........        (17, W7, 511  84        t,3SD,Sî(,3(9  (3 

1879. (03,76B.83(  U       1, 143,417 ,IHa  66 

Auem.cn  ISBO..  l(,(37,ae;  (0  131,407,310  7B 

(Joum.  off.  du  1"  juin  tSSU.) 


TAXE  UU  TAIfi, 


COU)  UN  ES  D 


T  USITÉE  (l). 


Toutes  les  niuiiiui|iulitce  de  France  soni  arméL'a  du 
droit  (le  taxer  le  prix  du  puin  en  vertu  de  l'atlicle  30  de 
la  loi  ilu  10-22  julllel  17^1  qui  est  toujours  en  vigueur. 
Col  arlicle  est  ainsi  couiju  : 

a  La  taxe  des  subsistance  ne  pourra,  provisoirement,  , 
avoir  lien,  dans  aucune  ville  ou  commune  du  royaume, 
que  sur  te  pain  et  la  viande  de  boucherie,  lans  qu'il  soit 
.  permia,  en  aucun  cas,  de  l'étendre  sur  le  vin,  le  blé,  les 
■•■Dlrei  grains  ni  autres  denréu,  et  ce,  sous  peine  de  desli- 
loiian  dea  onicien  muaici|mux.  » 

Le  tableau  «uivant  Indique  le  nombre  des  communet 
où  la  luxe  du  ppjn,  auloriice  proviGoiTement,  il  y  a 
Idt  nii  Mik[i>  est  encore  en  vii^noui'  : 


T,*XS.  ^û   «aOi 


j 
x-nnnin 


ST  siBUXi: 


ti 

Ml  i 


717  B«&x: 


iS3  D»^: 

63S  aiFi* 

37i  DCaj 

760 

SB» 
3ZÙ 

iS»7 
32Sf 


Latuen'eidsiepluEdBDs il  dépM 

Elle  n'eiiaie  dans  loulea  les  comiDUnes  qUE  dans 

iBsLudes 1        — 

Elle  o'eu  appliquée  dans  plus  de  100  communas 

que  dan»  l'Ariège <       — 


bre  varia  de  8  4 10  dans ._ 4l_     — 

La  taxe  esl  taujoara  ea  vigueur   dam  sepl  grandu 
villes,  doDt  la  population  excède  30,000  âmes,  ce  sont  : 

Uarseille  (£up.  uajuln) 303.7Î!  hubiumu. 

TouLouae 1(8.886       — 


Grenoble 39, U* 

Trojea 3S,Sfl7 

Béiiera 33,337 

La  laxe  est,  en  oalre,  encore  mainlenue  dans  lei 
^andea  villes  suivantes  :  Aix,  Aleoton,  Cherbourg, 
Cambrai,  Douai,  Beauvais,  Ëvreux,  Bourges,  Veaoul  el 
Hunlauban. 

Les  autres  c( 
qae  des  [letiles  villes  oi 

J.-A.  BlRiUL. 

LOIS  ET  DÉCRETS 
d'istérét  ÉCosomouE 


I.  Finances.  (L.  =  Loi  ;  D.  =  Dèciel.) 
3  Jauvier.  D.  qui  relève  de  500  francs  à  I,OUO  francs  l« 

L  18  rSvrier.   L.  parUat  suppresiion  iminédiale  de«  dioili  1 
de  navigation  întéiieuie. 


mii  Et  "bRfirfî."  157 

D.  qDÎ  reparte  i  l'onni^e  18E0  une  tomme 

tu  miniiièr»  àt»  UriKncfi  pour  k>  il^pcnies 

relotivïB  i  l'évalustion  du  revenu  Toncicr 

dea  itrupriéicB  non  liAltea. 
L.  porranl  modïQiutian  ilu  liu')gtt  des  ilû- 

penaet  »yr  remaurces  t  lira  ordinaire  s  de 

rextrcice  1880. 
L.  rcluiLie  au  limbre  d«s  Dlllche). 
Deux  déurKig  relaiifi  lux  Liiubres  mobMes. 
D.  eoDcernant  l'inipiiiïlloii  des   IntérfU   et 

friia  tonïlaUii  sur  l'émistlon  des  Dbli;za- 

lioi»  a  court  leriDO  et  des  tentei  3  p.  lUO 

«morlissablca. 
L.  sur  les  paient». 

L.  coneernanl  l(s  conlribiiiii^rii  direclei. 
L.  portant  dégrèvement  des  diuits  (ur  les 


l(i  dècemb.  H.  c 


.  Piomu>;:ilion  de  la  riinvenlion  inlrmationale 
pour  Ict  mesures  à  jirendre  contre  le  jjbjl- 

D.  portant  promulpallon  de  U  eonnntion 
conclue  avec  l'Aulrithe-lloinirie  relative- 
ment à  l'ueaistancH  judii.iaire. 
D.  qui  nie  les  Imei  à  percevoir  en  Algérie 
et  en  Tunisie  pour  les  cur[»pond.ini:oi 
lèlégrapbii)ues  inlernatïonalei  devant  nm- 
trualer  la  foie  des  câbles  qui  rclier.t  U 
France  à  l'Algérie. 

les  télégraminea  à  destination  d'Angle- 
terre, Beljjique,  Espagne,  Lutemliuurg, 
Portugal,  Suisse. 


D.  qui  flcni  i  TAlgErle'te  kerâùk  % 
vromanl  des  eiïels  ]jar  la  poste. 

D.  qui  fine  les  taxes  i  recCTOir  si 

reepomlanecs  échangées  entre  les  divcrui 
colonies  rrancaises. 

D,   qui    approuve    rarrangement    entre   I 
France  et  l'Allemagne  pour  régler 
lance  à  donner  !ia\  marins  délais 
deux  pays. 

Tarif  postsl  pour  t'Eqnaleur  el  l'Uragui;; 
—  3  sept,  pour  la  llépultique  dooiinicaine^ 

n.  qui  élend  le  service  du  recouvrement  dR 
efTeti  de  commerce  aux  recettes  de  pcMlt 
françaises  établies  à  Alexandrie,  BejTDntk 
Conslanlinopif,  Salonique,  Smyme.TaDÏi 

D,  concernant  le  droii  i  percevoir  pour  1(4 
abonnements  aux  journaux  et  pour  le  ri 
vrement  des  valeurs  commerciales  par  I 

t),  concernant    l'admission    temporaire  i 

Prorogation  du  traité  de  i 
Pjja-Bas. 
.  Prorot'ation  du  traité  de 
Suède. 


ïte.  —  Dm. 


raitéi  el  diclaloi 


■méMat, 


Belgique. 

Suisse.  V.  aussi  !4  mars. 
PajS'Bjs.  V.  aussi  -24  mari  et  10  mai. 
Purlugal(î7  Juillet). 
Danemark  (27  juillet),  Italie  (Î7  jaillit 
tembre,  6  novembre,  Suëde  (27  juillet). 

Norvège. 

Envoi  de  paqutl 

Angleterre. 

Luxembourg, 


LOIS   ET   bl^CBETS.  450 


Mandaiê  de  poite  et  valeur»  déclarées. 

mars.     Clalft-Uiiis.  V.  aussi  le  D.  du  22  mar«. 
décemb.  Eipagoe  (2  décrets). 

MeeouvremerU  det  effets  de  commerce. 

Bian.     Suisse.  V.  aussi  24  mars. 

—  Belgique.  id. 

mai.       Luxembour}?.  V.  aussi  le  D.  Il  juin. 

juin.       Pays-Bas  (27  juillet). 

juillet.    Roumanie  (27  juillet),  Allemagne. 

—  Suède  (27  juillet), 
décemb.  Portugal. 

Convention  télégraphique. 

mars.      Avec  le  grand  duché  de  Luxembourg. 

—  Avec  la  Belgique,  la  Suisse.   (V.  aussi  le 

24  mars  et  le  29  mai.) 

—  Avec  l'Espagne  (v.  19  déc),  le  Portugal. 

(Y.  aussi  le  29  mai  et  le  22  juillet.) 

—  Règlement  de  service  international  arrêté  à 

Londres,  etc. 

—  Luxembourg,  Belgique  (v.  aussi  le  29  mai), 

Suisse,  Grande-Bretagne, 
mai.         Pays-Bas. 
juillet.     D.  portant  fixation  de  taxes  télégraphiques 

internationales, 
août.       Idem, 
décemb.  Convention  avec  l'Italie. 

Conventions  relatives  aux  marques  de  fabrique 
et  à  la  propriété  littéraire. 

avril.       Danemark,  m.  de  f. 

—  Luxembourg,  m.  de  f. 

juillet.     Espagne,  p.  1.  Y.  aussi  le  D.  du  22  juillet. 

III.  Divers, 

février.  D.  concernant  la  négociation  en  France  des 

valeurs  étrangères. 
"»•"  qui  établit  la  liberté  du  commerce  en  ce 


V  « 


.',    ■•■      ,''1.?   IV."  .'-î'.'rr  î.i:   ^.  .'.T   »- 

'  ',  ,  ■■1  '  '.'  V  T^.i  .  *  »  *  ;  :  .  -r- 
'«  ■  « 

r/  j^> î^  /     L  '; %;  i  î.  •  '-^'^  . *;  0  <  •-  l 'r  C é  •>  T ..  r  * 

4*'%  irtftU  Ah  tjtitttmtxrtt  vilesr*.  < 
mit  Ml  ptOlfJfUhuma  ie  firoit  pn 
i>#;l  <ï'i;ft'jai»K;menl  #-1  r'':«)uît  !• 
tVkhouuntutui   par   l'irilpriTiédiaii 

97     '  1/,  i|iii  fUfM'it  h  loi  flu21  avril  181 

witun. 
—        1^,  /|iii  d/'lrrrnine  li;  mode  de  radial  ( 

It  (ir.ldlirit.  h.  qui  frr^t!  A  Pnrih  un  liurcnii  pernwi 

poidH  i;l  mrKiircK. 
1 1  d^ri'iiil»,  li.  mir  le»  /'r.oli;H  iiinnurlIrR  d'npprc 
l.'i  1«.  poriniit  |M'oroKiition  dcBcncouru^' 

In  pnindc.  pMc. 


piÛXIÈME    l'AItTlK, 


de  la  vills  :  7.602  lireliirf»,  ilnnl  7H  h«r- 
UTtrU  pif  la  lit  ilu  fleuve.  —  Siipurnclc  il» 
t  (U  U  Selite  :  4T,!i50  hnrinri'ii. 
mdePiiî*cnlS7e:  l.gSS.HOG  li*Minnlt. - 
lu  déparlcment  ils  11  Suine  :  !,4I0,81(I  lii- 


tENT  DE  U  POPULATION  EN  181!)  (I). 
^au  liu  rtUvi  At$  naimanu»  J  la  ;i.  iMif.) 

ian»>  j>ar  n.v<«  foor  huit  aiu  (1873-71)]. 
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^^  1879.  «3 

lEincM  hori  domicile.  —  Sur  un  lolat  d«  â(j,3?9 

""isMDCÈii,  on  en  tompW  h.MS  hors  domicile,  c"est-i-ilirB 
'"v lidpîuiu,  hospices  01]  prisoni,  dont  :  L6giilm»  i.1Gi\ 
h'aïunli  KCOnnnE  II  ;  Niiurels  non  reconnus  3,897. 

Eahnls  reconnus  par  anie  poil^rleur  k  l'acle  de  nnis- 
imct  :  par  le  |>èrB  Gôl  ;  p&r  la  mËrc  1,991);  par  lei  deux 
^'1;  IpgiiJméi  par  aclc  de  mariape  ;i,8â7. 

%fnTtu  d»  naisiancts.  —  Pendant  l'année  1879 
^iifat  jour;  2,8IG  |>3r  arrondissement;  704  par  quar- 
liw. 

KapporU.  —  1.04  naissance  nasculîne  pour  I  nais- 
"Dce  réminine;  I.IO  naiesance  pour  1  dè^ès;  1.09  nais- 
"ncB  masculine  pour  I  décès  maccBlin; 
Ininine  pcmr  I  décès  féminin:  3. S)  naissance!  léicili 
pMir  t  naissance  nnturelle;  31. 9i  naissances  légitl 
*  domicile  pour  1  naissance  légiiime  hors  d  '  ' 
■iissaoces  naturelles  non  reconnues  pour  1  nalitsance  na- 
Uirelle  reconnue;  9.S9  naissance*  à  domicile  pour  1  nais 
■aau  hors  domicile. 
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Ûl,095  décts,  60il  1(0  p 
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IhàConiUlécnISTS   

le»  dit  aaaiea  prècédenlts 
tTïienl  ensemMB  foorHi  un 
l«al  de  617,819  décîfl,80il 
neinoïeniuparïnnêu  Je. 
DimpeiiMenlST»,.,. 

Its  iôcéàii  hon  domieili 

Eirjuur 

■ 

1 

À  Rargoe]  ont  £té  portés  an  compté  (Ieï  arrondiucoMtQ^ 
qu'ils  babllaient. 

!!6S  iléEêdËs  oii[  fié  iransportèâ  ï  la  Morgue,  leur  idui- 
lilè  n'ayant  pas  élé  reconnue  immédialemcnl. 

1,^77  décèdes,  I,<XIT  hommes  et  570  TeaiDiea,  n'Iiibi- 
laienl  pas  Paris,  vl,  par  luile,  n'uni  élé  compris  dam 
aucun  des  tableaux  précédDUts;  sur  ce  Dombre,  il  ' 
mes  et  8  femmes  out  éi-é  traneponés  â  ta  Hor{;ue; 
remarquer,  en  outre,  que  les  dfcèdés  de  cette  catppurit 
ïoni,  pour  la  plus  grande  partie,  des  bsbilanis  de  la  baS'L 
lieue  mortâdane  les  hApitaux  ou  recueillis  sur  la  vt 
bllque.  Parmi  les  dècédËs  à  domicile,  compris  dans  la 
mêmes  lat|leaux,  il  j  en  a  sans  doute  un  certain  nomlicc 
qui  ne  se  trouvaient  à  Paris  qu'en  résidence  mumen 
muis  l'Administre tioa  ne  possède  pas  jusqu'il  prése 
éléments  nicessaires  pour  en  constater  le  nombre. 
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STlTISTrOVE   AMSIEMAl^e.  475 

f  Snlîi  hmls  on  Tooiliis  sorltm  des 

H0,Î77    •     ■  - 

tame.alc IS,S58,9M    •     .  — 

^B 7,i3î,9i5    .    .  - 

,ln 1,533,870    .    .  - 

l»tdlloii,  df mi-bonMilks,  tic. , .,  19,283,i8S  SOO 

~  Lfl  cinq  lignes  ilil  Jr"il  H'B  sur  les  bfsliaiix 
Hnpporlent  ideslilea  do  tel^iilialruduiltti  ?am  pnur 
P^ndestinaiian]  autres  i\\ie  rflle  de  l'aliiDïnlation  immé- 
t.  La  plus  HTsif'e  partie  se  rompo!«  de  Tachei  H  de 
s  i!Hiin/ea  Â  la  production  ilu  lait,  les  autres  à  l'en- 
^naenl  poar  âlre  livrm  plus  tird  i  ta  boucherie. 
B  anÎRiaDii  paient  une  taxe  J'entrée  euiceplibte  d'être 
'oAenrsée  en  cn«  de  r^eiiportatian,tn9ls  presque  toujours 
isenl  par  lire  livrés  i  la  consammalton  sans  quo 
le  en  soit  connue.  L'adminlitratJon  de  roclroi  re 
le  en  ligne  de  compte  que  plusieurs  années  après 
"  eotrée,  lorsqu'il  est  bien  avéra  que  la  taie  ne  sera 
"  'iclinifa  pour  cause  de  dégrivenienl  en  cas  de  li- 


•^'STIQUE  ALIJlE^TAmG  DE  L'AKNÉE  1879. 


Ctie-,-  


g,B3S.fl 
1,381, t 


Penriant  l'année  1879,  le  prix  toojM  d«  la  farinn 
de  39  fr.  50  tes  100  kil.  Le  rendement 
100  kil.  de  farine  ètanl  lie  130  kil.  de  [inin 
gènËr^ux  de  boulanfterie  pnuvaatClre  évaliiéi  it  13d 
par  100  ktl.  de  r.irine  piiniDée,  la  vnleiir  lin  kil.  dd 
de  première  <|ualitÉ,  le  leul  qui  se  vende  i  Parîi,] 
être,  en  moyenne,  pour  l'année,  de  0  h.  26. 


FINANCES    DE    L\    VILLE    DE    PARIS.  J 
I.  ~  Budget  <le  l'eserelce  18SI. 


CeniimeaonmTnnnaiiijlmpositlonBBpéciaLGB; 
Isia  sur  loB  chiens S4,373,fl 

PradaHdeB  amendes  et  des  permiedechuse; 
ïdU!rSt9  des  fnnds  placée  au  Trésor.  Hecoo- 
•remenl  sar  lea  porteurs  d'obligations  ma- 

mite  d-DCtniI I3U,U8^<] 

niu  d'expédition  d'acisa  et  prix  de  rente 

OTablela  mobillars 

~      !l  narsbéB '''IM^ 
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produit  dea  propriétés  «amniDnaJes (,St6^ 
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RlcIpulMdadroltainiioicpourlnreonipti'       a.Oll,SMM 
-'■  4'««{rol «e.lK6,Bf-~ 


rw.iM  » 

Bsltes  H  *u-ïkc« T.«N.rt» 

FmlipaNH,... M* .Ml  & 

Tuisfu 


M«a« 


Dnxu  de  THiie. I.OIS,IU  K 

Tenijsde  i)nt<c^iT  ft 

mrurMm  d*  tante  *^Ui4K m.»  MO 

CaolribalMU  4a  pi 

Toirie.  d'tn 

leianieiitatduïmrraiad^Miinc* i,4a,WT  Tt 

CpnliitHiliomdi  r£«  m  du  déparMKMnt  dait 

lea  rrai«  d'cnmiiM  al  du  ntlinitiitMl  du 

jBrtdBruîs J,a(»,<K»(» 

Ttaedabaliraga. l.ASS.I»  M 

BiideTince  vite  par  U  conpuml*  dn  fti  » 

nrtu  du  tnUé  du  7  r«<rrier  ISTH t.lWn.aM  AO 

Abonoemanls  ■>ii  «ui  dd  U  lilte  «I  pr«dHit 

de  dïicrs  immeuM«s  d<p«itduii  d«s  «ubila- 

Mnieois  b^druliques. 10,  «9,1113  H 

Ibipluiution  d«s  voiriu,  lidang^s,  <«oiits,..,       I.U>fl,l3S  W 
RuutleE  Bi  rilribntions  ppr;u«s  dini  iiitn 

éntalbanneals  eeDliim;  Irm  «I  dooallcoa 

I  concemuil  fmBlrncliun  publique I.SST.in  W 

'        Cantribulion  da  YÈttl  dans  lu  dépcna»!  d*  la 

Ï polies  municipilc T.HM.Btl 
Ksttet  diverses  ni  lai|ir«fues l.tSI.DKi 


Toul  du  budRBl  prlniltir IDn.nsi.SIS  40' J 

Budget  Euppldmsnttln.,. 

TalaldcBrccaticAordinnlroA i:iU.m.ll.1  tO  i 

Recettri  cilraordlnalnu I8,17I,IM  Tft  J 

TiiUil  BAnrml  âa>  racalles. JUR, Hl.lSd  («J 


Dépensai  tMxf  le  KNtû'iRiéôlisÛlmi 

HaiHBs  d-airondis-omenW '.'.... 

Frab  der^Kie  rtif  FipIniiMïnn  du  di^maïnedp 
la  Tille,  des  halles  et  marchés,  ete 

Affaires  ntililaïreg,  ESpctirs-pampiers,  curpi 

riats  da  pollcu 

Conlribalion  de  la  >1t1e  de  parla  dana  les  dé- 

peUEBS  de  la  yarde  répiibli raine 

Travani  de  Paria  Cperaonnel  el  malèriel  de  la 

dii«!Llon) 

ATT.bileelura  ei  beani-srlB 

Vnie  publique 

Promenades  et  plaptattaiis,  tclaïrjige,  lul- 

Esui  el  égoula,  ildanges  el  ciplDilation  du 

Collège  Rollln.  —  Bourses  dans  lei  lycées  el 

dans  ditera  ètablïssemenla  spéciaux 

InBirncUon  primaire  el  école:!  supérieur»!. . . 

«Esiiunce  publique.  —  Aliénas.  ~  Enfanta 

assisléa.  —  Ëtabtlfi^menls  de  bienfaiEauct. 

Dépenaes  diieraos 

Pri^r^cLnre  de  police ■. 

Fonda  de  rase  rve 

ToUl  des  dépenaes  ordinairea 

DÉpenaea  eilraordlnalres 

TuLal  général  des  dépenses .. , .-.-. 

IL  —  Complp  dp  In  Tlllt  de  PBrU  | 

centimes  coniniunauxjiiiipiiEilions  spéciales! 

Produïi  des  amendes  et  des  permis  de  chatite; 

intérêts  du  fonds  placés  au  Trésor.  Recou- 

TTBniiini  anr  les  porleura  d'ohligallons  mu- 

niclpsles  de  droiia  avancés  pour  leur  compte 

■  AralMd'ouroi 


prapiiètés 

Legs  el  dnnBllaiiB  pou 

dans) 
«tiœa 

m;»  de 

iJrBu, . 
hieahi- 

LocEliona 

url«TO].p 

ubliqne 

tdans 

leapro- 

199. 40i  7n 
7,SOi,07î  M 

.1t».09l  S5 
3,0(0,330  83 
S,5ë3,B00  83 
l,StT,98S  73 

899,871  11 
1,873,(89  BO 

6,169  00 

l,066,fia3  36 
4,314,303  27 
1,018,144  16 


IG   LU   VILLE   DB  P*HtS. 


Delta  municipale lOi, 755,1 

Cbïrges  de  la  lille  enrcrs  l'Ëiat.  Frais  do  per- 
cep^ons  psr  Jtu  agenudu  Tr^or.  ricstiiD- 

tionde  drcùla  indûmenta  perças 3.;i33,t 

Prifeclnre.  rnsirie  centrales  (personnel,  m:i- 

Pensioni  flt  Boconra '635,'e 

Mairies  d'&rrondiiu<snienl £83 ,6 

Frais  de  ré^e  et  d'exploltaiioa  du  dnmsine  de 

In  Tille,  des  halles  el  mirchès,  cIr 1,339.0 

Ifihaniïiions l,039,i 

ABslres  miliulrci,  Bapearâ-pamplers,  postes 

d«  tùretè,  n>rpsde  garda  et  eH^mcs ii1,3 

pent^ea  de  11  garda  rèpublïciiae 3,0U,I 

Tranni  de  Paria  (peraDonel  et  mai^rlel  de  !■ 

dlraclinn t.OSO.t 

Archiieelureettaenuic-arts 3, 395, S 

V'iiriB S,015,3 

Voie  publique 17,003.» 

PrniRenadegelplBnlatiDiiE.MairjBooULires.  8,335,V 
Eiun  et  ègoulB,  Tldanges  et  explollaltnn  des 

ioWm 7,214,3 

Collège  Kollin.  —  Bourses  dans  lea  lydSïSUt 

dansdiiera  établissements spieiaax R97.Ï 

'"'-DctioB  primaire  et  écoles  supérieures  ...  Il,0t3,î 
itBDi»  pablique.  —  Aliénés.  —  EnEints 

i»lés.  —  ËldilissemaDia  de  Inenritleuice.  l[;,065,6i 

cnaes  diverses i99,0 

L^/actura  de  police 2I,Ej3,S 

iinds  de  réserve  pour  dépenses  imprivues. .    2^ 

Total  du  budget  primiUf. ...  «16. 316.0 

Budget  supplémenlidre.,.,,  383.0 

Total  des  dépenses  ordiH^res Sia.iW.U 

Déptniei  extraordinaires, 

DrtBgélléniui 3,SÔ-i,5 

Total  des  dépenses  eitraordiusire».  3,Sr^5,5 

Total  généraldesdéiionses.  3^0.15176 
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PINANCKS  DE  LA  VILLE  DE  FAlklS. 
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ce  u 

s  a 


a.its  !,»I3  I.IW 

ia 1,3»  1,313  1,311 

lie 1.3:i9  t.369  1.363 

•do-yilLe...      9,37fi  1,397  1,(18 

l6«i] 3,011  3.I1B  3.117 

mhoorg....      î,89t  S, 717  1,779 

■■BDDrbOD..      1.340  S!,401  1,U3 

e 3,3S7  3,565  3,367 

1 3.(61  3.5(11  ï,(St 

ifr^t-Unr.      3,581  3,707  3,616 

leouri. M(l  5,951  G, 164 

il 3,659  i,D01  3,ftia 

Uni 3,639  4,387  3,655 

mtoire ....      (,115  (,709  (,15S 

4,887  5,675  4,906 

4,119  (.751  (,138 


11,918  10,(17 

11,(50  11,958 

13.417  li,l(3 

lO.Bîl  7,6S7 


19.780  13,559 
10,567  19,993 
6,718       fl,133 


3,864 
i,311 
3,107 
e,[»9 
7.368 
5,359 
4,864 
73,181  1 

bpplèmemiiiree 13,736 

iloUI  de*  GDt«8  foncières  est  sapèrienr  à  cctni  dei 
a  et  f«Déirea  parce  qu'un  ceitain  nombre  de  coies 
ËKB  ne  sont  assîtes  que  sur  des  terrains  nus. 
dilTérence  en  main!  entre  le  nombre  des  meiions 
oï  des  eotea  foncière»  tient  à  la  même  cause, 
différence  en  moins  entre  le  nombre  îles  maisons  et 
des  cotes  des  perles  et  fenêtres  s'explique  par  ce 
que  les  con'-Iruclion:  imposables  â  la  conirîbuiioa 
orle*  el  feniire»  dès  le  1"  janvier  de  l'année  qui 
eur  acbèveoient  ne  sont  passibles  de  la  contribution 
ïre  que  deux  an;  après;  elle  rÉsulle  aussi  de  la 
imposition  b  la  taxe  foncière  des  maisona  aiïeciêcs  ii 
tyice  public. 
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ASSISTANCE   PUBLIQUE. 


CONSTRUCTIONS  ET  DEMOLITIONS 

PENDANT  l'année    1879. 

Exeéd. 

Constmeilons      DémolMIons  dn 

non-  8gr«D->  pnr-  snr  le» 

Arrondissements.                    celles.  dies.   entier.  tiell<>s.  demol. 

Louvre 29  7        11          3  23 

Bourse 11  8         9         3  8 

Temple 8  17         5       13  7 

Hôtel-de-Ville 24  U         8         5  23 

Panthéon 44  18       28         6  28 

Luxemboarg 44  15       13       11  35 

Palais-Boorbon 46  22       30         9  29 

Elysée 75  20       72       14  9 

Opéra 28  24         5        15  32 

Enclos-Saint-Laurent...           60  63       30       38  55 

Popincourt 80  68       26       35  87 

Reuilly 143  114       46        43  163 

Gobelins 88  144       61       71  100 

Observatoire 79  106       43       42  100 

Yaugirard 100  89       33       51  105 

Pasay iV  84        53       29  148 

Batignolles 154  114        59       42  167 

Buttes-Montmartro . . . .          140  111       85       38  128 

Buttes-Chaumont 69  74       33       32  78 

Ménilmontant 102  136       83       57  98 

Totaux 1,461  1,245      733  "547  1,426 


ASSISTANCE  PUBLIQUE  A  PARIS. 

Budget  de  l'exercice  1881. 

Beeettes  ordinaires. 

Revenus  propres. 

rs  de  maisons  et  de  terrains  dans  Paris 1,093,000 

rs  d'écoles  et  onvroirs  dus  par  la  ville  de 

ris 480,400 

i/iagesen  argent.: 505,000 

•pcà  ordinaires  de  bois 22,000 

.lies  sur  l'Éiat 3, 142,000 

ûiions  créances  et  rentes  sur  particuliers 126,200 

ntcrèts  do  prix  de  vente  d'immeubles 65,200 

Intérêts  des  fonds  placés  au  Trésor 250, 000 


fcbrraUoiiB  ponr  dÉpensca  ordinaires 

erecetlesspedB]eB»nBerïicobD«pit»litT.    'Jij,736,7( 
SfceUea  d'ordre. 

Produit  de  revenle  d'ohjais  au»  éiablinsertirnts  q"i 

rcmliDursent 9,I%,3I 

Tolal  gènirol  des  recotle»  ordinaires 9M,R6a.« 

Subventiona  monicipales  cl'jaordiniîim 

TmaldesreCflUmextrsnnlinairi-s S.SM.OOi 

Total giiiicraldïsnv"!''" 31  .Ml. OU 


jrumri  dei  rtcettei  ordinairti, 
I  KiTeniiB  propres S, SI 

pcelipB  des  tanilationB  ajanl  on  rciBnu  disii 

ibienlioD  muDicipiila ■-. 

ilil  îles  recetlea  spÉciales  bu  Eervii^o  bospili 

Towl  des  rBcelles  ordinairfs 

HeceileR  eilraordiDaircs 

Dépenses  géntrala  d'admtnistralio». 

I  Personnel  Bdmiuislratlt  du  chsMieu  et  dus  élablis- 

1. nais  de  bureen,  de  cours  et  concours  et  d'adjiidi- 

I     dlcilion 

■  tensioEU  de  retraite  et  de  rejiDa 

Chargea  ipéclaUa  desrtcenus. 
t  ,Fr«l>  de  perception  et  de  geeiion  doninciale 

Service  de  lanlè  el  services  iconomigu* 

flnnel  attaché  au  eerricedesiduiiDiatrés 

IpiraliaDa  de  hiilmenlE  et  Trais  de  lojer» 

irrlce  de  la  boulani;ehi] 

lBx,ulubrili,  dépeoaeg  diierses 

''    le  inenei  uiplDitaUoos 


ie  deEEnriinis-Assistéi... 


—  DïïHlïB 

—  Cbardun-Lagiclie 

—  LBn(Mp-JuuaBer»n 

—  Lambrechls 

Fonda  cammtin  darittrvi. 
Total  dos  dépenses  sp^elâlt»  BU  BerviEe  lioBpiUlier. 

Dépenses  d'ordre. 
Dèpeaees  pur  culte  dereTBdiud'uhjet»  aux  éuNls 

I  Total  général  des  dépuDses.ordiuaires 


DépenBag  suhïOn  ton  nées  eilraordinaitr 

ToUU  dea  dépenses  tiiranrdïnnlreE 

Tolal  uéoérsl  des  dépr;a!ii» 

Sésumé  dei  dépenait  ai 


Charges  epifclalea 

ScrviL'a 

[Wpflns< 


E>B  d'jdml 


Dtpensoâ  d'ordre 

Total  des  dépentes  ordinaires. 

Tiitul  général  dea  dépeuiies,,. 


-^i^sssâSêsH^KsSIsSIiis's 
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ASSISTANCE  PLULIQUË. 
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CAISSE  D'ÉPARGNE  DE  PARIS. 


■  (ExIroU  du  Rappor 

PUn  37  décembre  1879.  I*  cai 
^'mpliU  317.023  déposania  e 


I  tpargne 


lolJe  qui 


Vélevait  i  6I,G48,I3S  Tr.  It  c 

uir  l'année  pric^dcnle  de  ?.%S4S  iléposanli  et  une  DUg- 

nenlalion  du  solde  de  4.350,319  fr.  33  c. 

Dans  le  courant  de  l'exercice  1379,  lu  caisse  d'éparpne 
a  recn.  «"  327,895  verBemenla,  la  tooime  de  38,441,211 
franM;  c'cM  une  su  gme  ni  s  lion,  sur  l'exercice  1878,  en 
nombre  de  2J,0â5  et  en  EOmme  de  1,781.717  francs. 

Pendini  la  première  moilié  lie  l'jnn^e,  ks  versvoirntt 
dépassaient  de  pins  de  Iruii  milliuns  ceux  qui  avaient  élé 
elTectués  pendant  la  période  corrraponilante  de  1878, 
mais  ils  se  sont  ralentis  nu  moment  où  les  peiits  capitaux 
oDt  été  sollicités  par  toutes  les  émissions  de  valeurs  I 
lôla  qui  ont  marqué  la  dernlËre  partie  do  l'année.  Les 
rigueurs  d'une  saison  cicepLïoiinelle  n'onl  pas  élé  non 
plus  sans  exercer  une  iniliience  sur  tes  opéraiions  de  nos 
diposanls.  Dana  le  mois  de  décembre,  les  versemenls  se 
Kuit  abaiisés  d'une  manière  sensible;  ils  ont  à  peine 
llleinl  un  million.  C'est  tiendsnt  le  mois  de  janvier  qu'ils 
ont  été  le  (ilus  éicés  :  ils  ont  dépassé  trois  millions. 

La  Journée  où  il  t'est  présenlé  le  plus  de  déposants  a 
été  celle  du  5  janvier.  Ils  ont  été  au  nombre  de  4,805  <]ui 
ont  «ersé  396,111  francs.  La  journée  dons  laquelle  les 
versements  ont  .meinl  le  ciiifTre  le  plus  élevé  a  été  celle 
du  8  juin,  où  U  caisse  d'éparyne  a  re(u  it16,9;2  francs 
de  4,392  déposants. 

11  a  élé  payé  en  120, 95G  remboiirsemenls  ta  somme  do 
.31,819,518  fr.  47  c.  C'fst  une  augmenlaiiDn  sur  l'année 
'gr^cédenle  de  2b,620  remboursements  et  de  6,078,829 

L'élévation  propresaive  de  noire  solde  pendant  ces  der- 
niires  années  et  les  mêmes  circonstances  qui  «ni,  dans 
une  certsina  mesure,  pesé  sur  les  versements,  donnent 


l'cxpiicilian  de  la  àiStéreoct  qui  res^nrl  de  In  ri 
son  des  remboursenienls  pendnni  Ii'b  dem  diTnii 

CommD  l'annj«  prfci<derilp,  c'est  pendanl  le  inniiH 
tobre  que  li'S  rcmlioarBcmcnie  onl  iilirinl  les  cliiIT 
plu«  iievii  ;  il  f  a  ca  plue  le  15,000  rctralu  pod 
(omme  qui  a  dtpasEè  3,800,000  fronça.  Tendatil  ta 
correspond  nul  de  IR7S  qui  svail,  île  mitae,  Iriiu  1^ 
nier  rang  par  rimporlauce  des  TembnureennenlB, 
Bvail  Fu  que  g, 800  relralla  |>aurune  somme  de  '  *' 

Dans  la  rommede  21.glS.51S  rraucs  qui  » 
bonrsje  en  1810,  les  eomples  entièremenl  toldl 
nombre  de  15,!)SS,  Hgnrcnl  en  capiiaox  ei  intïrCliij 
3,3!S,CS4  fr.  04  c.  Ainsi,  il  a  él£  soldé  de  ploa  . 
3,116  llvrcls  el  il  o  été  payé  de  plus  aux  cooiples  j 
534,56!  francs.  '  , 

Les  rembaursGincnU  partIeU  qui  ont  ^lé  elTeeluH 
di<mnnde  prénlable,  sur  la  siuiple  pri^senlslit 
ont  dépassé  100,000;  ils  se  sont  élevés  à  17.585,!i 
83  c.  En  1878,  on  n'avait  eu  à  faire  que 
)>onr>enienlE  parlleln  pour  Ir  somnie  de  1^,9:1^,590  f^ 
La  séance  pend.inL  laquelle  lee  retraits  partiels  ont 9 
plni  nombreux  a  tlé  eellc  du  7  octobre.  Il  a'e 
senlé  ce  jonr-lb  è  nos  complolrs  9SS  déposants  a 
il  a  fté  remboursé  174,877  Trancs.  C'est  dans  U 
du  14  octobre  que  les  sommes  remboursées  ont  di 
total  le  plus  Élevé  :  179,334  francs  ont  £lé  pajés  I 
dépotants. 
Ln  moyenne  des  versements  qui  ressortait  i  8 
[  '0  187g,  B'rsl  abaissée  en  1879  a  8(i  fr-  74  c. 
Ime  lem)!£,  la  moyenne  des  remboursemenls  a'eil^ 
le7rrancai  IBO' francs. 
£n  ennslalaut  tes  r-ipporls  qui  exisleni  en 
«  opcrallons  de  vereemenls  et  de  renjbnurienienM 
DntanI  des  sommes  vereérs  et  relire»,  il  ne  hd 
I    jedre  de  vue  que   lei   vertemenls    honl   recni  f 
UA  franc,  'iu'ils  ne  peuvent  dépasser  300  franca  e 
p  pour  liïectuer  le  versement  d'une  somme  plui 
'  !■  Itmilu  du  uHÎniam  d«  1^  fran»  iiDpOiii: 


les  relrailes  pour 

iple  (Ifl  non  dépD- 

raible,  il  tsi 


lu  il^iin^anl,  qui  peut  reprendre  rn  une 

h  cDDipIes  ont  été  (nnsrërfs  sur  noire  talust  p»r  265 
d'épargne  dpparlemerlales;  iU  anléL&  au  nombre 
Eesa,  repréBenlanl  575,084  fr.  3G  c;  pur  contre, 
uns  loldè  par  voie  de  trnnireri  sur  337  oaJsit's 
le  1,S34  comptes  pour  507.973  fr.  5G  v. 
~        !B  Iransrerts-receUes  et  les  irdn&rerls-paie- 
K  donnaient  lien  k  2,155  opérntiong  et  i  un  mouve- 
1e  ronds  de  675,600  francs.  En  1Ë70.  le  nombre  îles 
l'élèïe  a  3,497  el  le  mouvement  de  funds  porle 
[183,000  franco. 
a  céments  elTecliiés 
aie,  A  Ib  demande  i 
it  progressé  dans  i 
lia  qui  iions  permet  d'eapirer,  pour 
I,  de  meilleurs  résultais.  Noos  soiihaiicnons  quo 
le  se  répandit  chez  nos  déposants  de  consacrer  à 
smenis  à  U  caisses  des  retraites  unti  partie  de 
irgnes  qui,  fi  petil^qu'elle  Tût,  leur  constituerait 
enir  une  ressource  certaine  el  honoruble. 
1 1S79,  il   a  été  elTeclué  par  l'intermédiaire  de  la 
I  d'épargne   IG    placements    pour  une   somme  de 
ï  francs.  Il  n'avait  été  employé,  en  137S,que  11,462 
n  21  placements, 
que  nous  vous  le  faïsicr 
ir  rapport,  les  acbats  de  ren 
pférieurs  il  ceux  effectués 
i.  Halpré  les  hauts  prix  ai 
I,  depuis  IS54,  nn  capital  ai 
Inployé  en  achats  de  rentes. 
r  9,771  parties,  il  a  été  acheté  1S5,6[I7  fraucs 
1  représcnlant  un  capital  de  4,635.370  fr.  55  c.  I 
'    ,,  rapprochf 


s  pressentir  dans  noire 

en  1877,  se  sont  relevés 
se  sont  tenus  les  cours, 
issi  cunsid érable  n'avait 


nace  en  plus  de  4.324  partiet 


.  de  50,539  frai 


:I  de  1,461,939  fr.  25  e.  de  capital  employé, 
augmentation  aussi  notable  du  nombre  des  achats 


de  renlei  détail  sToir  |)our  conséquence  d'atewlld 
qumitilé  d'inscriplidiis  dont  Ifs  tiluUiree  nous  constiUi 
lc9  dÈposîLaireE  i>t  dont  la  caisse  d'èparpne  doit  toud 
IcB  arrérages.  Au  dernier  jour  de  l'exercice 
dans  noire  portereuille,  npparfenanl  à   M 
Sâ,082  inscriplLons  reprèeenianl  623,307  francs  de  N 
C'èEail,  E-ur  l'exercire  précédent,  une  nogmeotatîabfl 
],021  liires  c[  de  .SS.TGO  francs  de  renies. 

Le  mouvement  des  inscriptions,  tant  A  l'entrée  qajd 
lorlie,  qui  n'avnil  porté,  en  1E73,  que  sur  t0,09ï  ' 
repr&!enlanl  ti47,7S2  francs  de  renies,  a  porii,  er 
lor  19,181  litres  représentant  une  valeur  en  ren 
385,884  Trancs;  snit  une  niigmenlation  de  Q,0S9  ii 
tinns  pour  l3S,ltl2  Crânes  de  renies. 

Le  nomlire  et  le  moulant  des  ai'rérnRBB  londièi 
Trésor  pour  le  comple  des  déposants  ont  au(rmenlé  d 
h  même  |>roiiûrlion.  ï^nnf  le  courant  ite  l'nnn^e,  SU 
parties  d'arrérages  formant  enaemllcG03,7'23rr.gQâ 
renies,  ont  été  portées  aux  comptes  individnela  dal 
dèposanis.  En  1873,  il  n'avait  été  porté  qae  86,661  r 
liea  d'arrérages  pour  673,684  franea  de  ren 
faveur  de  l'exercice  1879,  un^  aupmenlHlion  de  7,467  i 
lies  d'arréraces  et  de  Sû,D39  fr.  50  c.  de  rentes.  ^ 

EnDn,  les  intérêts  capitalisés  qui  s'élaienl  élevés ea 
i  1,648,592  fr.  10  c,  ont  aileinl  en  1879  la  somme"! 
1,895,127  fr.  33  c,  prÉaentant  sur  le  cliiffre  de  l'es 
cice  précédcot  une  augmentation  de  246,535  fr.  23  c. 

Le  nombre  des  déposauts  nouveau^i  qui,  en  1877,  a 
Mt  de  36,258,  qui,  en  137S,  avait  dépassé  44,0 

1879  à  47,437.  C'est  une  progressi 
eédenl. 

Sur  les  47,437  livrets  nouveaux  oCi  ont  été  insenlej 

Lre  de   premiers  versements,   des   somme 
■■      ■    *,S59,984  francs,  20,560  ont 
hommes,  15,G99  aux  femmes,  ll.lGO  a 
des  deux  sexes.   La   moyenne  des  vcisemenli  cafi 
Xi\  te.  80  c.  pour  les  bommes,  de  151  fr.  75  c.  pOOtl 
Ikmmes,  de  50  francs  pour  les  mineurs. 

Sur  les  11,!BD  livrets  ouverts  à  des  mineurs,  3,9^ 
pi,  par  les  donateur;,  frappés  d'une  condition  qui^ 


Ccft  toDjODn   dans   les   tnémcï  cl3ss«<!  el  dans 
mcrni's  professions  '(ae  l'on  comple  le  plus  grsnd  non 
lie  dÉpniaflls  nonTeaui.  tt  Ici  proporllons  nrdi 
te  (rouTent  pat  modifiées  cnlre  elle*  d'une  Diar 
sible. 
Les  livrets  ouverts  aux  ouvrien  des  drux  ces 
-.Mutent  sur  l'ensemble  59  p.  100,  coït  à  peu  près  I  p.  I 
btle  plut  qne  l'année  précédente. 
r    Parmi  Tes  liomaies,  ce  sont  les  ouvriers  travaïllsnl  al 
ulljcit  de  Iniie,  tels  que  meubles,  voitures,  métaui,  i 
lui  roDfnïssenl  le  plus  île  déposants  ;  on  en  cumpte  4.78 
Hbnl  les  premiers  versements  se  sont  élevés  ei 
^K7,600  rranes.  soit  une  mojenne,  par  compte  i 
^■0  francs.  Après  eux,  fivnnent  les  ouvriers  du  bâiimed 
^B  nombre  seulement  de  2,763  qui  ont  versé  43 
Bêt  ressort  une  moyenne  de  I5S  francs.  Hais  ce  sont  les 
HoniBliers  chez  lesquels  on  trouve  la  mnjenne  il«  verse- 
Hwnt  la  pins  élevée  :  au  nomtre  de  2,719,  Us  ont  Tersé 
^■6,7St  frarici,  soit  une  majeune  de  premiers  versements 
■  160  rr.  50  e. 

^■J>Bnni  les  remmes,  les  ouvrières  do  tâtemcnt  occupent 
^K  premier  rang;  il  leur  été  ouvert  4,846  livrets  reprÉ- 
^Etilant  602,614  Troncs,  soit  une  mojenne  de  124  Tranes. 
HtDans  la  clause  des  domestiques,  on  ne  compte  que 
HU  hommes,  déposants  aonvcanx,  dont  les  premiers 
^bnemenls  représentent  une  moyenne  de  1%  francs  ; 
^■its  les  femmes  sont  au  nombre  de  5,060;  la  mojenne 
Bfc  leurs  premiers  versements  est  de  156  francs. 
|EDix-hnit  sociétés  de  secours  mutuels  se  sont  fait  oottIt 
^Bd  somptes  en  1879  ;  un  27  décembre,  la  caisse  d'éparfme 
Bliit  parmi  ses  déposants  201  sociétés;  c'était  12  de  plus 
K'en  187S. 

^B La  slntisljquc  lies  nouveanx  déposants  sf  complète  par 
H|  division,  suivant  le  crédit  de  cbacun,  des  livrets  de 
^■us  les  déposants  dont  le  nombre  total,  au  dernier  jour 
K  l'exercice,  était  de  327,922,  auxquels  était  duo  la 
Kouneâe  61,648,128  francs. 
^vGes  ohiiïreB,  représentent,  comparas  a  ceux  de  1H7S, 


■fiOO  UAIÏSES  u'iÎFAIlUNK  ^^Ê 

'Une  augmeDlstion  de  7,84  p.  100  sur  le  nombre,  dé 
'  7,59  p.  lOQ  sur  le  FOlde,  et  In  DiHnlère  doul  ils  se  dccom' 
pOBenl  vous  jjiiruilra  ïnléreesanle. 

D«nB  <a  premitre  clasef,  où  sont  rangés  les  comples 
de  1  franc  b  500  (nms  ei  qui  romprenU  !Ë2,â16  livrera  - 
représentant  26,103,^56  franca,  In  rnnyenne  a  baissé  da 
B4  Tr.  25  e.  h  92  fr.  40  c.  Celte  rooyfnne,  au  contraire, 
-l'est  relevée  de  62B  Tr.  44  c.  i  631  fr.  10  c.  dans  la 
deuxième  classe,  où  23,681  livrets  conlenant  de  501  francB 
0  Trancs  présentent  easenible  uu  solde  de  14,968,746 
francs.  Elle  s'est  relevée  également  dnni  la  Iroisiëme 
classe,  où  se  tronvonl  l(î,!68  livrels.  sut  leiquek  sont 
Inscritea  dei  sommes  variant  de  SOI  francs  i  1,000  francs 
(t  formant  un  loLal  de  I4,700.S57  francs. 

Enfin,  la  moyenne  des  livrets  dépassant  1,000  francs, 
qoi  sont  au  nombre  de  5,356  et  qui  représentent  5, 579,08i_ 
francs,  a  monté  de  1.040  fr.  24  c.  à  1,041  fr.Gâu. 

La  moyenne  générale  de  nos  comptes  se  maintie 
1S8  francs. 

Si.  maintenant,  nou«  rappracbon»  du  chilTre  de  la  pa^ 
talion  du  département  de  la  Seine,  le  nombre 
,  lanls  el  le  solde  qui  leur  est  dn.  nous  trouvan 
on  comptait  un  livret  par  7.35  habitants  et 
moyenne  de  25  fr.  ,37  e.  par  babitani.  C'est 
"innée  1878  qui  avait  donné  u 
'7.S2  habilanls  et  une  somme  moienne  de  23  fr,  76l 
leulement  par  babilant.  y 

s  conforiDer  aux  instruetions  ministérieW 
dû,  au  mois  de  mare  dernier,  emojer  3^ 
'lettres  à  ceux  des  déposants  dont  le  crédil  dêpaHl 
mille  francs  «I  qui,  spoalanémenl.  n'avaient  pas  nai 
leurs  comptes  au-dessnua  du  maximum.  Les  5,356  ooid|I 
^nluedbles  ont  donné  lieu  aux  opéraliona  aulvanlBa  :  fl 
1  Ntnboursé  en  espèces  à  2,594  déposants  838,637  M 
I  ipotir  répondre  i  hSD  demandes  qui  nous  ool  èli  tvm 
"'  avons  acheté  des  renies  qui  ont  coûté  51)8,096  fiW 
i,  pour  l,tiS2  déposants  qui  n'avaient  pus  tenu  eaaj 
ïs  avertissements,  nous  avons,  déa  le  commenGn 
Risols  d'avril,  emplojé  d'ofllee  en  rente  3  p.  tOC 
11,4*532,310  francs. 


Ces  oti^rgtronï  mutlipleit  ont  pu  pour  ron^^quence  de 
faire  sortir  àe  la  caisse  d'éparpne,  dans  \n  [reTnicr» 
mois  du  présent  exercice,  prè<:  de  deux  millions,  dnrl 
-plus  da  la  moitié,  soil  1,130,000  franea,  cirt  trouvé  Irur 
plareiacnl  dans  la  renie. 

En  187ÎI,  In  prescriplion  Fji^cinle  ^rtirlés  par  lu  loi  du 
Insî  1S5.1  menncait  d'atteindre  2,417  comples  r|i]i  ^'laienl 
jttiit  trente  ans  Eins  mauvemenl.  Lu  dontilp  piiMication 
<)BiB  élérsile  pornos  salnf  bm  Journal  générât  d'Af/ithes 
et  SD  Journal  offieie!  par  le  minl^tïre  de  l'agririilturi'  pt 
év  eommerte  pour  faire  ronnaltre  i  tous  ]n  int^rrusèii 
l'exiftence  cWoricine  de  cej  complus,  a  amené  2S3  rem- 
Ifoursemcnlr,  Après  le  31  di^icmlirp,  tous  les  livrets  qui 
préaenlaifnt  un  crédit  Furilpanl  pour  Fupporipr  l'achat  de 
3  iVnnEs  de  rente  ont  lurmis  d'employer  un  capital  de 
195,834  !r.  00  c,  en  rente  3  p.  100,  et  les  iiiseriptlans  an 
nonilirede  ],0G3  ont  été  remises  à  la  caisse  des  dépâtsel 
consigna  lions,  ois  elles  resteront  à  la  disposition  des 
(janis  droit.  Les  reliquats  non  susceptibles  d'être  em- 
ployés et  qui  sont  demeurés  acqnis  â  notre  fonds  de  dota- 
tion ont  formé  une  somme  de  64,000  francs. 

Nom  pouvons  cette  année  encore  constaler  tm  léger 
progris  dans  le  déTcloppemenl  rie  la  caisse  d'épargne  fco- 
iiîre.  Trois  nouvelles  écoles  communales  de  la  hnniieue 
le  «ont  fait  ouvrir  des  comptes  pour  leors  élives.  Ati  der- 
nier jour  de  l'exercice,  qaiuTe  écoles  possédaient  rnsem  h  le 
I  971  livrets  et  un  colde  de  12,050  fr,  7S  c.  ï  ta  caisse 
d*éparpnfl  do  Paris,  C'était  20Q  livrets  et  2,911  francs  de 
'   plaa  qu'en  1878.  La  mojenne  de  chaque  livret  scolaire 
'    ressorte  lïfr.  4U. 

Ce  tyjlème  de  caisse  d'épargne  scolaire  qui  s'est  asspi 
beareusemenl  développé  dans  certains  départements  et 
pour  [a  propagaiion  duquel  nous  n'avons  rien  ménagé,  ne 
'  réussit  tnujonre  pas  h  pénétrer  dans  les  écoles  de  la  ville 
I  île  Paris.  Peul-élre  en  faut-il  clicrctier  la  raose  dans 
roblÎFsa^on  pour  les  inatiluteursde  tenir  de  petits  comptes 
particuliers  ao  nom  de  chacun  de  leurs  élèves  et  d'avoir 
toujours  pour  ce  service  une  caiite  ipériule. 

Depuis  peu,  un  autre  syslème  plus  simple  et  plus  pra- 
i  inifoduiL  diiib  les  éMles  wniniuoalw  du 


i!<lela 


de  la  caisse  dM  écoW;  il  semble  avoir  conquis 
nance  des  éenlier»  et  l'approbation  de  l'inslilnleur. 

Celui-ci  est  Fourni  par  l'administra  lion  depetiuq 
dont  chaijtie  reugllet  est  divisé  en  vingt  ci 
tempe,  an  Ini  avance  ou  on  lui  vend  des  limbres-ij 
de  5  cMilimfs  revêtant  un  caractère  parlicnliei 
ter  toole  confusion  avec  les  limbres-posle.  A  I 
qui  le  demande,  on  donne  un  catiier  sur  chaque 
duquel  il  inscrit  son  nom,  et,  en  éfhanRe  des  u 
veut  épargner,  il  reçoit  de   l'insliteor  des  timbra 
colle  lui-m£>ne  dans  chacune  des  cases  de  aan  n 
les  obliliranl  par  rapposilion  de  sa  signatifti.  Qn 
feuille  est  remplie,  elle  représente  1  franc.  L'in 
In  détache  et  la  remet  i  la  mairie,  qui  verse,  il 
l'enfant,  I  franc  à  la  caisse  d'épargne  et  qui, 
l'opération  terminée,  rend  è  l'écolier  le  livret 
son  nom.  Ain.'iï,  il  n'^  a  pour  l'insiiluteur  aucune 
bilité   i   tenir   et,   pour  ainsi   dire,    aucune 

Ce  mode  de  procéder  est  ingéaienx  et  il  doil 
ceux  qui  croient,  comme  nous,  <;u'il  eit  bon 
d'introduire  dans  l'école  l'enseignement  d«  l'épnrn 

tODi  les  moyens  \u  plus  propres  à  éve 

I  l'esprit  de  l'enfant. 

Nous  n'avons  pas  hésité  à  prendre 


'  mairie  du  rx*  arrondis! 


il  sont  reçus 2,5^1  élèves,  1,17ld 


■nt  pradiiLl7,14'J  Francs.  Cescbiffres  font  t 


lis  quelques  «emaînes  la  m^iirie  du  XVIII*  i 

enl  3  suivi  l'exemple  qui  lui  élait  donné,  e 

^hjvont  déjà  reçu  de  dear.  écoles  des  vi 


«uivant  le  proefdc  que  dous  aToni  eo  l'bonDeur  de  voui 

Tous  Jes  seniMs  insUll^s  iam  noi  tuccunaleï  anl 
raclionnè  isee  ardre  el  ponr.tuftlitj,  et  chacun  rie  vous, 
Mei^ieurE,  i^cut  lèmoigDer  de  l'exBClîlude  avec  liiquelle 
t';  elTecluenl  Jes  0|iéri(ioDt  dont  le  nombre  et  l'impor- 
lancË  augmenlenl  loui  lei  ans. 

I  Daoa  le  couranl  de  Ytxticiet,  à  la  demande  du  maire 
et  du  cDDaeil  ounicipiil  de  Monlreall,  nous  avans  ^Ulili 
dans  ceUe  commune  une  succursale  qui  a  élé  ouverte  le 

L  30  JBiUei  et  qui,  dés  Ice  premières  séances,  a  donné  de 
^^ns  résultuis. 

^K^KoQ*  («ODS  donc  mainlenanl  î\  Euecursales,  dont  19 
^BMIioonent  à  Paris  el  là  dans  la  banUeue.  Au  point  de 
Hhe  du  opérations  qu'on  peut  ;  elTecluer,  iJ  n'y  a  plus, 
Hntre  elles,  aucune  diffirence. 

B  Deptils  bnit  mois,  en  eCTct,  nous  avons  étendu  â  tontes 
■It»  inceursales  de  Paris  une  mesure  qui  avait  été  accueil- 
llle  ifec  laveur  lorsqu'elle  avait  éli  appliquée  i  celles  de 
Ri  banlieue  et  ensuite  i  quelques'UneB  étnllies  à  Paris, 
^Bkr  lei  arrondissements  les  plus  éloignés  de  la  caisse 
^^Wnle-  jïujuurd'fani,  les  reinboursemenls  s'elîectueDt 
^^Hi  tontes  ti^s  succursales.  Nous  avons  la  salisfaction 
^HavaïF  fait  ainsi  une  chose  utile  pour  nos  déposants, 
B 11» quels  la  caisse  centrale  est  ouverte  tous  les  Jours, 
B  Dais  qui,  s'ils  le  préfèrent,  peuvent  retrouver  leurs  Tonds 
;l  dins  le  quartier  même  qu'ils  liabitent,  qoelle  que  soit 
[Wti  luccur^ale  »ii  leur  livret  leur  a  élé  délivré.  C'est  une 
'Vérietiie  amélioratiDu  qui  s'est  accomplie  sans  trouble, 
|Bns  embarras,  et  qui  répond,  Messieurs,  à  un 
^HVb  HUi  vous  avions  souvent  entendu  eiiprimei 

II  11  eu  bien  difllcite  de  saisir  tous  les  courants  qi 
^HQnei  sur  les  opérailoDs  de  iiOs  déposants;  i 
^KriDis,  cependant,  d'attribuer  aux    facilités 
^■nt  les  rennboursemenls  une  part  de  l'augmentation  qui 
^Bal  produite  en  137U  dans  les  versements  reçus  ai 
Hiteursales. 

Vfiur  les  38,400,000  francs  qui  ont  aè  versés  dans 
^Bumnl  de  l'année,  plus  de  16  millions  o»I  élé  dépos 
H^4e».  wuuicsulea  ;  deux  E«iileiueut,  (elle  du  1)^^ 
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Pàrtâ,  êelte  de  Sceauï,  flan*  ta  ïnMeiie,  Mn^HB 
iorérieiires  à  ce  qu'elles  avaient  èlé  l'année  fir^cëdenN 

A  Parie,  dans  celles  ite  rtinclae-Saiat-Laursnl,  ii 
Balignolles,  ilu  Luxembourg,  les  versemeaU  an!  àtfU/i 
un  million  ;  dans  celle  <]b  Popincourt,  qui  cDntîWÎj 
occuper  le  ;)rcmier  rang,  ils  ont  aiteint  1,633,000  ttim 

Dans  la  banlieue,  apr^s  la  guccuriale  de  Salot-tM 
celles  de  Vincennes  e!  de  Neuilly  refoisent  le  pl«|(| 
dépâla.  I 

Les  rembouraeiDenU  eO'i:cluÉs  dans  les  succurHleU 
sonl  élevés  à  5,001  pour  la  somme  de  !,123,GU'I  tr.m 

Fious  Iroovoiis  luujuurs  dans  lt;«  mairiiis  de  Parii  tn 
la  banlieue  l'accuril  le  plus  B;mpalhii|ue,  el  noui  «(M 
SDDB  iei  l'expression  de  uos  remerciemenis  au  eonH 
munleipal  el  au  conseil  général  qui,  par  les  aubvealifi 
qu'ils  veulent  bleu  nous  accarder,  diminuent  dans  d 
certaine  naesure  les  fraia  de  taule  nature  (|ue  non  H 
pose  le  service  de  nos  34  suecurEales. 

Vous  vous  rappelei,  Hcsaieun,  qu'en  lâTâ,  un  png 
(le  loi.  dû  à  lloiliulive  parlemenlaire,  propoîait  d'tkf 
là  moulant  d'un  livret  en  principal  jusqu'à  2,000  Crai^ 
jusqu'à  2,500  francs  pir  la  capilalisutioo  des  ialéréflC 
aulorisaii  cd  même  leiniis  le  gouvcrnemeol  à  doniuril 
caisses  d'éparpoe  le  concours  des  percepteurs  et  des  tjt 
veurs  des  postes,  pour  leur  permeltru  de  pfnéiMr.iJ 
avant  dans  1c  pays  et  de  so  roppioclier  davan^glT 
dépoianiE,  auxquels  oo  évitait  ainsi  une  perte  ilA  If 
«1  la  dépense  qu'entraîne  toujours  un  déplaceiuenl, 

La  dispusilion  capitale  de  la  proputition  seasi 
l'Assemblée  nationale  qui  était  l'élévation  du  UMxll 
ayant  été  rtjelée,  le  projet  luul  entier  lut  teiiit  |il 

.talllAt  paraissait  le  décret  du  îâ  audl  1875  qui  il 
n  conditions  sous  lesquelles  les  petcfpkuii  et  lei'' 
aura  des  postes  pourraieol  servir  d'iolermétlUira 
Alises  d'épargne. 

Au  31   décembre   1S7T,  d'après  les  derniart  laUi. 

officiels  publiés  par  le  ministère  do  l'agriculture  cl  dnd 

,    merce.  34G  perceptions  cl  51  bureaux  de  puate  ptltfi 

'     l«ur  concours  »  Jli  caisses  d'épar|;nu.  Ils  desservBÎMIW 


commiines.  el,  da  1"  jinvier  au  31  décembre  1877,  ils 
ivaieai  effeciué  13,505  apéralions  ayant  donné  tieu  i  un 
nouTcmeDl  de  fonds  de  1,862,394  (r.  30  e. 
Il  Tiut  tei:onna1lre  qoe  ces  réaullali,  conttiiUi  deux 

.  ludprèa  le  décret  rendu,  n'éuient  pas  sans  inipoiIaDce, 
un  est  certain  qu'au  31  décembre  1873,  ikdevaienl  être 
ploi  ulisfaieaDls  encore. 

Moïna  heurease  que  lee  caisses  d'épargne  des  dépnrle- 
oente,  ta  caisse  d'ëparpc  de  Paris  n'a  pu  obtenir  que  lei 

I  imtpleurg  et  les  receveurs  des  posles  rnsseot  mis  i  sa 
dùposilion.  Depuis  le  mois  de  mars  1S76,  noua  n'avons 
■igligé  aacune  démarche  pour  faire  profiter  les  popula- 
liDU  du  département  de  !a  Seine,  au  milieu  desquelles 
Uds  n'avions  pas  de  auccursalea,  des  bieDruils  du  décret 
du  15  août  1375,  et  nous  avons  eu  le  regret  profond  de 

|u  pouvoir,  depuis  quatre  ans,  obtenir  de  l'administra  lion 
npérienre  la  réponse  que  nous  aoUicïtïans. 

I  AnjoDrd'hai,  vous  le  savez,  Messieurs,  le  gouvernement 

I I  prisenté  i  la  Chambre  des  dépuiés  un  projet  de  loi 
itHrUnt  création  d'une  caisse  d'épargne  postale  devant 

Wtionner  sous  la  garantie  de  l'Élal  et  qui  sera  placée 
l^iDi  les  attributions  du  ministre  des  postes  el  des  télé- 
|i»|»lieB. 

.  Celle  institution  criera,  il  ne  faut  pas  se  le  dissimuler, 
JDM  aiiustion  dilflcile  aux  ancienaes  eaisses  d'épargne,  en 
J.olHnt  au  public,  pour  le  service  de  la  caisse  d'épargne 
ilWUale,  tous  les  jours,  presque  à  toute  heure,  sur  tout  le 
ilerritoire,  les  bureaux  de  l'administration  des  postes  el  le 
«neours  de  ses  employés. 

<  Les  anciennes  caisses  d'épargne  qui  ne  coilleat  rien  k 
J'Ëtïl,  qui  n'ont,  pour  subvenir  à  leurs  dépenses,  que 
lears  propres  ressources  et  qui  doivent  en  conséquence 
Ijmiler  leurs  frais  d'administré  lion  et  le  personnel  qu'elles 
emploient,  auront  certainement  à  Taire  de  grands  elTorts 

Kur  retenir  el  étendre  leur  clientèle.  Cependant,  IH 
nue  renommée  qu'elles  se  sont  acquise,  les  soins  qu'ellea 
prennent  des  intérêts  des  déposants ,  les  services  qu'elles 
rendent  depuis  plus  d'un  deml-siécle  avec  un  désinté' 
ressèment  qui  n'est  pas  la  moindre  cause  de  leur  proipè- 
',  leui  [lermellranl,  ni        ' 
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Unir  une  |)Iich  honoralile  li  cûlè  de  rinstituiion  n«ï- 

vellB. 

Hais  il  ï  a,  dans  le  projet  de  loi  soumis  par  l«  goB- 
Terncraent  aux  délibéra  lion  s  de  la  Cbaoïbre  des  défJDiii, 
UDC  dis|ioslliDn  qui,  si  elle  n'élait  pas  étendue  aux  an- 
cienneE  caisses  d'épargue,  porteraii  à  celles-ci  une  alleinit 
grare  et  les  exposerait  ï  ne  pouvoir  soulenir  la  concur- 
rence de  l'Éiai. 

Le  compte  ouvert  i  chaque  déposaot  qui,  pour  nM 
caiRses  d't'pargne,  est  limité  à  1,000  Trancs,  pourra  aliein- 
dre,  i  la  caisse  d'épargne  postale,  le  maximum  de  î,OOD 
frenca  et  aucune  restriclion  n'est  apportée  au  versement 
liebdomadaire  qui,  aujourd'hui,  ne  peut  dépasser  300  fr. 
En  même  temps,  la  caisse  d'épargne  postale  est  auiorï- 
sËe,  dans  les  cas  de  force  majeure,  à  n'opérer  les  rem* 
boursemenls  que  par  acomptes  successifs  el  à  intervalles 
réguliers.  C'est  la  clause  de  sauvegarde  que  la  eaisse 
d'épargne  de  Paris  avait  demandée  et  oblenue  en  1370,  et 
qui  a  permis  au  Trésor  de  traverser  sans  dommage  pour 
les  déposants  comme  pour  le  crédit  de  l'Ëlal,  la  terrible 
crise  de  1870-1871.  Il  était  indispensable  de  l'inscrii  ' 
cfité  de  la  disposiiion  qui  portait  i  2,000  francs  le  m 
mom  des  livrets  de  la  caisse  d'épargne  postale. 

Celte  disposition,  Messieurs,  devait  éveiller  l'atteatioa 
du  cuuseil  des  directeurs  de  la  caisse  d'épargne  de  Paria, 
qui  a  chargé  son  président  d'être  l'interprète  de  ses 
préoccupations  auprès  de  M.  le  ministre  de  l'a^ricullnrt 
et  du  commerce,  sous  la  surveillance  et  la  haute  protec- 
tion duquel  sont  placées  les  caisses  d'épargne. 

N'ayant  d'autre  mandat  que  celui  que  nous  tenions  de 
nos  collègues,  nous  avons  cru  cependant  que,  tout  en 
parlant  au  nom   de  la  caisse  d'épargue  de  Paris,  tout 
en  cherchant  à  sauvegarder  sa  situalion  et  les  nombreni 
inlérSts  qui   lui   sont  conliès,  nous  devions  signaler  i 
M.  le  ministre  les  consêqnences  redoutables  que  l'élèti- 
tion  du  maximum  pour  les  seuls  livrets  de   la  cal: 
d'épargne  postale  ne  manquerait  pas  d'avoir  sur  l'ave 
iliis  caisses  d'épargne,  dont  les  elTorts  n'ont  pas  été  si 
profit  pour  la  chose  publique,  puisque,  avec  leurs  propret 
.WîEoiircts,  sans  rien  emprunter  au  hudRei  dp  Plîi 


elles  ïont  parreaDcs  ù  meure  en  circaliiian  plus  de 
3  millions  de  livrets  et  à  recueillir  par  petite)  eoQ)me« 
ce  eold«  de  t  milliard  Iii7  millians  qui  est  versé  à  la 
caisse  ilei  dépdin  et  coasigaations,  où  il  représente  l'éco* 
Doniie  du  iraviilleurl 

Si  l'élévation  du  maxitnum  de  dépâl  el  la  suppression 
de  toute  rcEtrietion,  quant  à  la  qualité  du  versement 
hebdomadaire,  EOat  sans  inconvénient  pour  la  caisse 
d'épargne  postale,  si  la  clause  de  sauvegarde  est  une 
précaution  utile,  pourquoi  ne  pas  étendre  à  toutes  les 
caisses  d'épargne  le  bénéSce  de  ces  importantes  mesures 
qae  réclame  depuis  longtemps  la  caisse  d'épargne  de 
Paris7  Les  motifs  qu'elle  faisait  valoir  dès  1866  par  l'or- 
gane de  H.  François  Delessert,  son  présidenl,  n'ont  rien 
perdn  de  leur  valeur,  et  c'est  avec  ua  sentiment  de  bien 
îèBitime  satisfaction  qu'elle  voit  le  gouvernement  les 
invoquer  aujourd'hui  auprès  du  pouvoir  législatif  pour 
donner  nne  force  nouvelle  à  l'institution  qu'il  veut  créer. 

Noua  avons  demandé  l'égalité  de  traitement  pour 
tontes  les  caisses  d'épargne. 

C'est  le  principe  auquel  on  a  obéi  en  Angleterre 
qDknd,  en  1861,  une  loi  a  autorisé  le  maître  général  des 
poites  Â  recevoir  des  dépdls  d'épargne,  sous  la  garantie 
même  du  gouvernement,  dans  chacun  des  bureaux  de 
puate  de  son  admlDistraiiun. 

En  Angleterre,  la  caisse  d'épargne  postale  inaugurait 
un  sjstème  nouveau  qui  devait,  dans  l'esprit  du  législa- 
teur, compléter  celui  qui  était  né  de  l'iniilalive  privée. 
C?s  deux  institutions  qui  tendent  au  même  but  avec  des 
moyens  diUérenti,  mais  avec  une  pensée  commune, 
vi'rent  céte  b  cale  depuis  1861,  rivalisant  de  zèle  pour 
remplir  la  mission  qu'elles  se  sont  imposée. 

Les  opérations  peuvent  bien  s'elTecluer  de  part  et 
d'antre  d'une  manière  dilTèrente,  l'intérêt  de  3,25  p.  10D 
servi  par  l'Ëtat  aux  anciennei  caisses  d'épargne  peut 
bien  permettra  A  coHes-w  de  porter  jusqu'à  3,04 
l'intérêt  qu'elles  bonifient  ï  leurs  déposants,  tandis  qus 
les  versements  reçus  par  la  caisse  d'épargne  poslale 
produisent  que  2,5U  p.  IDO,  mail  un  maptti 
_  f'iagOK  à  tous  les  cotnpteji,  qu'ils  soieU-ttuvecU  ç«t  uu' 
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l'accumuli 


:  d'épargne  ou  par  la  c 
posUte.  Chaque  dfpogani  ne  peut  ver 
3,750  francs,  ni  avoir  à  son  crédit,  par 
des  inUreis,  plus  de  5.000  francs. 

Au  20  novembre  ISGI,  au  moment  de  la  crèalia 
la  eaisse  d'épargne  postale, les  anciennes  caisses  d'épi: 
établies  en  Angleterre  étaient  au  nombre  de  G40; 
comptaient  1,609,103  déposants  auxquels  il  était  dO 
solde  de  1, 038, â5a, 475  francs. 

Au  31  décembre  ISIS,  elles  sont  encoi 
de  454,  elles  ont  1,515,725  déposants,  soit  une  diidiout 
de  93,378,  et  le  solde  l'élève  ï  1,106,397,^0  fnocB, 
une  augmeotatioD  de  67,841,775  fraucs. 

Il  faut  reconnaitre  que  pendant  cette  période  di 
sept  années,  la  caisse  d'épargne  postale  a  grandi  n 
ment.  Eile  a  commencé  ses  opérations  vers  II  fin  d( 
et,  au  31  décembre  1S78,  elle  a  1,892,756  diposanl 
un  solde  de  760,289,075  francs. 

En  réunissant  les  chiffres  généraux  des  deux  inslilul 
similaires  qui  ont  fonclionué  parallèlement  de  1861 
fin  de  l'année  lS7g,  on  Yoil  qu'à  celte  dernière  épd 
le  nombre  des  déposants,  dans  toute  l'Angleterre, 
de  3,408,431  et  que  le  solde  qui  leur  était  dû  s'" 
1  ,B66,âS6,325  francs.  En  dix-sept  ans,  c'est  nne  angl 
iBlioD  de  1,799,373  déposants 
\  solde  de  S2S  millionB. 

Le  nombre  des  déposanls,  qui  a  monté  de  112  p. 

a  grandi  dans  une  telle  proportion  que  l'iii  

*  velle  a  eu  évidemment  pour  résullat  de  régularii 
d'épargne  et  de  la  faire  pénétrer  au  miliei 
.  populations  où  elle  était  encore  inconnue.  L'élévatie 
'      '    est  considénible  ausM  ;  elle  a  été  de  80  p.  100.. 
t  peodant  cette  même  période  de  dix-sept  ai 
naît-il  en  FranceT 
u  31  décembre  1B61,  notre  pays  comptait  459 
.argne  et  243  succursales  ;   les  livrets  en  circull 
ent  au  nombre  de  1,300,521  el  le  solde  dd  an 
ili  s'élevait  i  la  somme  de  401,313,151  francs, 
,  Au31  décembre  1378,  il  existait  523  caisses  et' 
iurules,  ^«ni  CDm[>ter  les  perceptions  et  les  bnr 


posle;  il  j  ivBît  en  circalatioD  3,173,721  lîvrvls  el  le 
■aide  dû  SOI  djpotants  s'ilerait  à  l,(fô6,459,5lg  Cnars. 
Ainsi,  pendant  qa'«n  Angleterre,  par  les  eÎTorls  réunis 
des  meicnnet  caisses  d'éportine  et  de  la  caisse  d'épargne 
pnule,  les  llvrels  s'aoRinenlenl  de  1 12  p.  100  et  le  Kolde 
àt  31}  p,  100,  en  France,  par  la  seule  aclion  des  caisses 
d'tpai^e,  avec  les  senis  moyens  dont  elle»  disposenl, 
Hni  aucune  inlerveniion  de  l'Ëlal,  les  livrets  se  déve- 
hppenl  dans  la  proportion  de  144  p.  100  et  le  solde  monle 
itU  ]>.10Q. 

Bi  l'on  veut  bien  se  rappeler  qu'en  France  les  livrets 
vt  peaicnl  contenir  plus  de  1,000  francs  et  qu'en  Angle- 
terre ils  peuYcnl  recevoir  jusqu'à  3,750  francs  el  s'élever 
par  l'accumula  lion  des  intérêts  jusqu'à  5,000  fraTics.  on 
nconnattra  qu'en  France  l'épargne  a  été  arrêtée  dins 
»n  développement  par  les  mesures  restrictives  auxquelles 
elle  est  soumise,  plulflt  que  par  l'insumsancc  des  caDjena 
deitinés  à  la  recueillir. 

ia  31  décembre  1378,  il  y  avait  l  déposant  sur  9  hsbi- 
'>Dl9  en  Angleterre,  el,  en  France,  1  déposant  sur 
Uhtbîlanis;  les  livrets  prèsenlaient  un  solde  moyen 
'  m  Angleterre  de  547  francs,  en  France  de  323  francs. 
L'mfériorilé  qui  ressort  pour  la  France  du  rnpproche- 
nenl  de  ces  moyennes  ne  lient  qu'à  ta  dilTérenee  qui 
nisle  entre  le!^  deu\  pays  bobs  Io  rapport  du  maximum 
que  peuvent  atteindre  les  dépdts.  Plus  ce  maximum  est 
tleié,  plus  il  doit  attirer  et  retenir  de  déposants,  plus  il 
doit  attirer  et  retenir  les  épargnes. 

An  regard  des  résultats  obtenus  en  Ani^lelerre,  les 
caisses  d'épargne  de  noire  pnys  ont  la  conscience  de  rem- 
plir vaillamment  la  mission  qu'elles  se  sont  im|iosée,  et  il 
leur  est  permis  de  penner  qu'elles  contribuent  pour  une 
lirge  part  ï  l'amélioration  de  la  condition  et  du  bien-être 
des  classes  laborieuses.  SI  elles  craignent  la  concurrence 
de  l'établissement  projeté,  elles  rcdoiitept  surtout  d'uvoir,* 
pour  continuer  leur  wuvra  toute  philanthropi<{ue  et  toute 
désintéressée,  i  lutter  contre  des  difTicullés  telles  qu'elles 
unèneraient  peu  i  peu  la  ruine  d'une  inalitulion  qui, 
depuis  plus  d'un  demi-siècle,  fait  honneur  i  h  France  l 
.  IJu'il  nous  soit  perniis  d'ajouter  que  nous  n'avons  en  ,  „  .. 


qn'k  nous  louer  éa  l'acciieil  hit  par  Û.  le  mlnislra 
l'agriculture  el  du  commerce  aux  observations  que  noit 
avons  eu  l'hanneur  de  Uiî  soumettre;  nous  a  ions  le  femi 
esprit  que  les  inièréls  que  la  caisse  d'épargne  de  Pariii 
i  cœur  de  défendre  ne  seront  pas  abiindonnés  lorsqu 
l'heure  viendra  île  délibérer  sur  le  projet  de  loi  purta» 
création  d'une  caisse  d'épargne  postale. 


Complei  owatrta  en  1879,  avec 


|M  divis.  Agricnllare SOS 

î«      —      Nonrrilura 1,937 

ie      —      Vîlemoill 7,'l8t 

5e      —      Objets  de  luie,  m Eubles,  voi- 
tures, méUox,  elc 6,371 

G<      -      Jouroaliers 5,428 

5^163    î,975, 

Ire  diiis.  ARricullure 76 

98      —      Nourriture 8Ï7 

3b      -      Bitiraani 173 

i<      —      Vêtement 429 

tures,  mélalii .'....  i79 

6"      —      CommerçanU 173 

''éuDion  dej  deux  premières  ctsB»es.  37,9Si    3,iS0, 

livis.  Genaâo  CDnBiQce.. CI 

—  Valet»  de  chambre 1 ,  W7 

—  (luiainiors *.37l 

—  Cochers. 'B» 
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INCENDIES  PENDANT  L'ANNEE  1879. 

Slat  des  inoetidiea  auxquels  le  coyps  dei  sapeura-poinfif" 

DfBlli  StilU  II 

Nllnr.  in  in=BiidiBS,                            X.Ltu,.  léetn.  w 

Apparlemenla .  i 

Appentis,  barraqnes,  hangars 4  30 

ArmoireB,  pliciirds 4 

Alïllen.  d'uuvi-ltrs  en  bois li  11 

sa  que  le>  précédeola 


do  sable,  des  oblSone 

TolBldes  Incendies 
BDloèea 


lirtes  pir  Ica  Espeure, . . 
HoDibre  da  pompes  <le  lu  t>a.n1ieua  ou  des  sdroiaisi 

Nombre  des  éiablissemcDls  en  ciuirge,  bouches  d'( 

Obsenaiiom.  —  Sar  lei  81S  cas  d'incendie,  on  a' 
ctaré  aux  sapeura-poni|)iBrs  :  qu'il  y  avait  sssurwiM 
contre  les  pcrlei  immobilières  duni  B20  cas,  contre  le 
pertes  mobilières  duos  6G0  cas  seulement;  qu'il  n'y  avait 
pat  auurance  contre  les  pertes  immobilières  dans  37  ctk 

Enfin,  les  «a pcura- pompiers  n'ont  pu  être  tenseigoét 
dans  15  cas  pour  les  perles  immobilières  et  dans  11  eu 
pour  les  pertes  mobilières. 

Les  évaluations  de  dégâts  déclarées  portent  les  perles 
sables  dans  813  cas  d'incendie  à  5,396,l>30  fr.,  dont 
5.251.900  fr.  pour  224  feuï  déelaréa  comme  njant  prodml 
des  dégâts  de  1,000  fr.  et  au-dessus,  soit  une  moyenne 
de  23,44ô  fr.  SS  c.  par  incendie  et  144,130  fr.  pour  lu 
054  autres  cas,  soit  une  moyenne  de  210  fr.  38  c.  par  tok 
déclaré  comtne  ayant  occasionné  des  dégâts  infërieuis  1 

i.cnofr. 

Désignation  lies  Maires,  caféS'Concerts  dansleigiidi 
il  y  n  eu  des  commencements  d'incendie,  —  ThéSlres  : 
Porle-Saint-HartiD,  Moulpamasse,  Gymnase,  Ambigo, 
Odéon,  Aleazar,  Gaité-L^rrique,  Robert-Houdin,  Ambigu, 
Opéra,  Ambigu,  Porie-Saint-Harlin,  Gobelina,  Châtelel, 
Gailé-Lyrique. 

Les  pompes  amenées  pour  les  1,856  feux  de  cheminées 
et  les  124  fausses  alertes  ne  sont  pas  comprises  dans  les 
1,534  ci- dessus. 

Moyejis  d' exIiTiclionqvi  ont  été  employés  pour  Éleindn 
les  878  feux  mentionnés  dans  le  tableau  ci-dessus.  — 
694  avec  le  secours  de  seaux  d'eau,  dont  182  par  les  habi- 
tants avant  l'arrivée  des  sapeurs  et  512  par  les  sapeurs, 
qui  n'ont  pas  jngé  nécessaire  l'emploi  de  la  pompe. 

36  avec  du  sable  ou  des  chiffons  mouillés,  dont  tS  par 
les  habitants  avant  l'arrivée  des  sapeurs  et  18  par  lea  sa- 
peurs (ces  feux,  de  peu  de  gravité,  avaient  généralemenl 
pour  cause  la  cbuie  de  lampes  à  pétrole]. 

i  avec  le  aecDur&  à'feVa^W&sttmKtM.  t.n  >^uge  ou  da 
''i^S"*  montés  sur  houcïiwSwi- 


lepDmpe' il  bras. 
^5  —  de  deux  pompes  i  bras. 

6  —  lie  Irais  pompes  â  hms. 

b  —  delroliipoiDpeaàbrsaetd'une poDipâ  • 

à  vapeur, 
fi  —  (le  quatre  pompes  à  bras. 

I  —  de  cinq  poinpebi  brïset  d'ui 

il  vapeur. 
'i  —  de  cini[  pompes  ù  bras  et  de  dcax,  I 

pompes  il  vapeur. 
1  —  de  six  pompes  à  bras  et  d'un 

à  vapeur, 
1  —  de  ain  pompes  à  bras  et  de  deux  % 

pompes  à  vapeur. 
I  ~  de  sept  pompes  A  brus  et  d'ur 

à  vapeur. 
I  —  de  sept  pompes  li  t)riis  et  de  deux  | 

pompea  il  vapeur. 
I  —  de  huit  pompes  &  bras  et  de  deux  I 

I  —  de  aeurpompes  i  bras  et  d'u 

•2  —  de  dix  pompes  à  bras  et  d'une  pompAl 

1  —  de  dix  pompes  à  bras  et  de  deux| 

pompes  k  vapeur. 
I  •-  de  onze  pompes  à  bras  et  de  di 

pompes  à  vapeur, 

1  —  de  treize  pompes  k  bras  et  Je  trD[(| 

pompes  à  vapeur. 

Décomposition  des  incetidies  d'après  leur  degré  dtM 

gravité.  —  6^4  incendies  sans  ijravilé,  tels  que  feux  di 

plancber,  de  chambre,  d'appartement,  de  boulique,  d«l 

rournil.  etc. 

204  incendies  présentant  un  certain  degré  de  gra 
tels  que  reu\  d'atelier  d'ouvriers  en  boia,  feux  d'oaint 
fabrique,  de  chantier,  de  ijrenler  à  fourrages,  de  dépAG 
d'alcool,  de  tbéâtrc,  elc.  ' 

30  incendies  graves. 
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L'ÉCLAIRAGE  At  GAZ  ES  1 

(Exlraa  du  Cofipte rendu ie la  ciimpagnie.\ 

Contommalitm  de  gai.  —  Pendant  l'année  18S0,  n 
■TDDs  émis  un  volume  de  gat  ilc  214.343,314  mèlret 
cobcs.  «oil  3^,531,449  iiiitr<*  cub«i  de  pini  qu'en  1819. 

Celte  augmeiilalion  de  consommation  eâi  cerie»  m 
durable;  mail,  si  on  rrnian|ae,  d'une  pari,  qa'ea  1879, 
par  Euile  des  circonslaneei  Tâcbeuiet  que  non 

maie,  el.  d'autre  pari,  qu'en  16SD  les  perles  ài 
beaucoup  dépassé  celles  de  l'année  précédente,  oa  e»l 
amené  à  reconnaître  que  l'accrDissemenl  moyen  de  CM 
deux  dernières  annéee  ne  dépasse  pai  nolablemenl  cetot 
des  quatre  anncûs  qui  les  avaient  précédées. 

RiettltB  de  gai.  —  Les  recettes  de  gai,  qDi  en  ISTff 
étaient  de  â5,6ig.âS8  (r.  27  c,  ont  alleint  en  18S0  t* 
ehiffre  de  61.030,114  fr.  63  e. 

Âborméî.  —  Le  nombre  des  abonnés,  au  I 
bre  1880,  était  de  146.514  et  dépassait  de  9,2S4  celui  dal 
abonnés  à  la  même  date  de  1879. 

Sur  ces  9,284  abonnés  nouveaux,  les  deux  tiers  erivirM 
■ont  brancbés  sur  conduites  montantes. 

Étlairage  publie.  —  Le  nombre  des  appareils  ( 
au  31  décembre  ISSO, était: 

Sillis  Paria,  de 

Dons  la  banlieue,  hurs  des  turtiâcationa  de 

Ce  i|ai  (orme  un  total  de 

supérieur  de  3,022  â  celui  des  appareils  existant  ai 
eembre  1873. 

Conduites   mon'antet.  —  Le  nombre  des  conduit» 
monlanles  pendant  l'année  ISSO  s'est  élevé  à  l.JSfî,  œ 
'(ui  porte  le  iulal  des  conduites  existantes  i 
bre  1880  ii  14,415,  réparties  dans  11.819  m 

l'uissance  de  fabrication  dei  usines.  —  La  patui 
de  rabrication  annuelle  de  nos  usines,  qui  était  «T 


eembre  1879  de  232  millions  Ae  mèlKS  cubes,  a  tlè  par- 
iée,  pendani  l'année  1SS0,  à  261  œillionB  de  mètres  cubes, 
te  qui  DOUB  a  pprniie  île  salielaire  à  lous  les  besoinB  du 
lenice  de  t'biver  dernier,  avec  une  réserve  ilisponible 
de  6  p.  100  pour  Taire  face  aux  accidenli,  nux  augtnenlt- 
Uont  imprévues  de  consommstione,  etc.,  etc. 

Noua  Hlinions  que,  pour  fuire  le  service  de  l'hiver  pro- 
chain, il  sera  nécessïire  d'élever,  dans  le  cours  de 
la  puissance  de  prodncliDu  de  ce  matériel  aa  chiffre  de 
765  millions  de  mitres  cubes. 

Canalisalion.  ■—  Pendant  l'année  dernière,  nom  avoi 
exécuté  de  très  imporlants  travaux  de  canaligalioo,  afl 
d'améliorer  la  distribution  du  gaz  et  d'amener  au  centi 
de  Paris  le  gaz  fEibriqué  dans  noire  nouvelle  usioe  d 
Ctich)',  La  conduite  d'un  mètre  rie  diamëlre  posée,  à  ci 
effet,  entre  l'usine  et  la  place  du  Tbéâlre-Francais,  ne 
mesure  pas  moins  de  5,^7  m.  70  cent,  de  longueur  et  i 
donné  lieu  ï  une  dépense  de  plus  de  1  million  de  francs. 

Notre  réseau  de  canalisation  s'est,  par  suite,  accru  de 
35,170  m.  75  c.,  ainsi  répartis: 

Ville  de  pBriB )t,(38  m. 


Et  la  longueur  totale  des  conduites  de  gaz  placées  soui 
les  voies  publiques  s'est  trouvée  portée  i  1,364,203-  32°, 
iB  décomposant  comme  suit  : 


lUgal.. 


l,30î,987  m.  7*  c 


I.RËi.^OB  m 


Principaux  résultats  de  l'exploilaiion.  —  Le  tableau 
ti-aprïs  indique  les  quantités  de  gaz  fabriquées  depuis  le 
1"  Janvier  1S56  jusqu'au  31  décembre  IggO.  Il  faut  voir 
(|ue,  dans  celte  période  de  vingt-cinq  ans,  ta  consomma' 
lion  de  fsz.  qui  était  il  l'origine  de  !a  Société  de  40  mil' 
lions  774,400  mitres  cubes,  a  presque  sextuplé  et  i|ue, 
**"""         "S  «ni tout,  elle  croit  avec  une  irtégolariti  . 


;e  beaucoup  plus  dirflciifl  A 
comiusnde,  p«r  conséquent,  une  grande  prudence. 

En  «iïet,  l'Bugmcntaiion  annuelle,  qui  de  1855  Ji  1S74 
avajl  varié  de  6  ï  S  miiJions  de  mèlres  cubes,  s'esl  £leiée 
brasquemenl  ï  15  millions  en  1873,  pour  atteindre  25  mii- 
liona  1/^  en  1880,  alnm  qu'elle  n'aiail  pas  dépassé  2 
millions  de  mètres  en  1B77  et  6,80I},U00  en  1879  ' 


i7,33S,i75 

6,561 ,1175 

6fl.0i2,6i0 

8,707,165 

Êî. 159.300 
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84,330,676 
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i00,833,îi8 

7,757,038 

i09,fliO.OO3 

8,776,745 

IIS.171,717 

6,661,794 

IM,  334,605 

6,163,878 

136,569,763 

U,235,I57 

138,787.811 

3,238,0(9 

HZ, 199, m 

6,401,613 

lu, 476, 909 

—30,722,520 

87,461,346 

-26,995,558 

U7, 668,331 

-60,186,985 

154,397,118 

6,738,787 

160,61)2,21^ 

6,235,08i 

189,Ï09,7B9 

13.271,545 

191, 197, m 

1,987,439 

311,949,517 

30,752,389 

318,813,87B 

6,864,358 

LE  TÉLÉGRAPHE  A  PARIS. 


(Ellrdi 


re.) 


Réieaa  de  Paris,  -~  Les  congtruclîons  faites  |ienilaai 
l'année  18TS  seulement  ont  eiigé  115,000  potauT,  350,000 
iBolaieuK,  350,000  consoles,  700,000  «b,  2,700,000  kilog. 
da  nu. 

La  eonstruction  des  lignes  souterraines  à  Paris  a  cotn- 
meneé  vers  1860,  et  comprenait  au  l"  janvier  1878  lu 
développement  lolal  de  4,6!5  kil.  948  mètres  de  fils.  De- 
puis celle  époque,  il  ea  a  été  établi  1,810  kil.  461  mètres, 
ce  qui  forme  un  total  de  6,436  kil.  409  mètres  de  conduc- 


Le  réseau  de  Paris  se  subdivise  en  trois  catëgotïes 
bien  distiades  : 

I'  Le  réseau  administratif,  qui  aboutit  à  deux  barean 
de  premier  ordre,  le  poale  central  et  la  Buurae. 

Le  poste  central  est  en  comtnu  ni  cation  avec  t'étranger 
par  32  Dis  ir 

Avec  les  principales  villes  de  France  par  114  IIU  inlè- 
rieurs,  et  avec  les  bureaux  de  Paris  par  73  Bis  urbains. 

Le  bureau  de  la  Bourse  communique  : 

Avec  l'étranger  par  4  fds  internationaux.  (Aux  heures 
du  marché,  le  poste  central  lui  cède  3  aulres  fils  qui  le 
relient  alors  avec  les  principales  bourses  d'Europe  el  celle 
de  Lyon  ) 

Avec  les  bureaux  du  déparlement  de  la  Seine  par  35  Dit 
intérieurs,  et  avec  les  bureaux  de  Paris  par  62  Âls. 
kil. 

Les  nis  reliant  les  bureaux  de  Paris  ont  un 
développement  de Z.li'S  h' 

Les  fils  de  l'extérieur  ont  dans  Paris  on 
développement  souterrain  de '2.430  730 

1°  Le  réseau  taunJcîpal  reliant  les  mairies, 
les  prisons,  les  sapeurs-pompiers,  les  hdpi' 
taux,  le  service  des  eaux,  les  pavillons  de 

Ca  réseau  a  un  développement  de . . 


3°~Lc  réiMU  a  ÏTitérèt  pmj  élabfî  ponr 
les  parlicnlicra  au  Tur  el  i  m^ure  des  de- 
mandes dee  intéressés. 

Sa  longueur  eM  de 132  1 16 

Total  ép.il 6.436  409 

Le  service  pneumatique  acluellement  en  exploîtatian  ii 
Paris  a  une  longueurdc  77,600  mèlreE. 
Il  est  desservi  par  six  postes  de  machines  i  vapeur 
farce  loiale  de  HZ  cbevaux  et  par  un  appareil  il 

l  II  y  a  en  oulre  six  moteurs  à  ean. 

;  comprend  un  réseau  prineipal  à  double 
I,  auquel  viennent  aboutir  >e|it  réseaux  secondairea 
t  embranchemenls. 

Les  trains  se  succèdent  de  trois  en  Irais  minutes  sur  la 
le  et  de  cinq  en  cinq  minutes  sur  les  réseaux 
HCondaires. 

u  pneumatique  est  desservi  par  37  bureaux 
tilaéa  dans  les  liniies  de  l'ancien  ociroi;  les  9  outres 
bureaux  compris  dans  ces  mêmes  limites  prennet  part 
anssi  ji  ce  service,  et  l'expédition  el  la  remise  des  cartes- 
télégrammes  sont  assurées  par  l'intermédiaire  du  bureau 
MHmnaliqne  le  plus  rapproché. 

y  LtM  formules  affranchies  d'avance  et  à  tran«[nellre  par 
HOntfté  mises  s  la  disposition  du  public  le  l"inai  1879, 
ftt  le  tarif  suivant  : 

F  Cartes-télégrammes  ouvertes,  50  centimes  ; 
I Cartes-télégrammea  closes,  75  centimes; 
X  Cartes-téléKrammes  avec  réponse  pajée,  établies  depuis 

■  "  SO,  I  franc, 
l'Un  décret  du  22  mai  lESO  vient  de  réduire  ces  taxes  : 
s  S  30  centimes  pour  les  cartes-télé- 


[  De  75  Cl 


s  &  50  centimes  pour  les  cai 
60ceniinies  pour  les  cartes-l 


s-télè- 


t'est  produit  dans  h  service  poeumatique  du  1"  mij  1819 
an  39  récrier  1880: 

Dépêches  de  Parib  poDr  Paris  : 

Cries-iilcgnimnes 150,9»  IS.OH 

T«l*gfsiDnieB  ttrroéB t0,303  4.(DP 

Til^grammea  antiiiaires 109,fiSi  SO.WS 

Totai uo.eia     tO,0M 

Dëpècbei  èctaaogceg  entre  les  bnreini 
de  l'incien  Paris  el  l'eiWr.  de  Paris  : 

DépSchei  de  reilérieur  pour  Pari. I,ei8.19a  IU,n9 

IMp«cbBBdeParibpouil'»ltrieur I,S63,B10  ISe.ïn 

Toial 3.5(1.711)  351,171 

Total  gtoéralda  la  circulsùOD....  '3,91î,6i3  SM.,Va 

Les  carte>-l£)égrammes  n'ont  pas  pris  Inuie  l'iiLoi- 
Bion  qa'il  était  permis  d'attendre  d'an  sertice  qui  a  uM 
célérité  plus  grande  dans  la  IransmiËsiDn  joint  la  Tacalli 
d'enrojcr  autant  de  mola  que  peut  eo  recevoir  la  caH«- 
tèlégramme,  dont  le  format  tH  celui  de  la  earle-pOiUle. 
L'abaissement  du  prix  de  ces  dùpécbes  aidera  tieauconp  1 
leur  vulgarisation  ;  le  public  n'a  pas  encore  perda  l'habi- 
tude de  se  servir  du  lélépramme  ordinaire. 

U.  le  ministre  des  postes  et  des  lêlégrapbes  pro- 
poie  d'étendre  le  réseau  pneumatique  aux  commanet 
annexées  à  Paris  en  ISeO;  la  dépense  totale  est  èvalnéel 
1,866,000  TrancB,  et  serait  répartie  en  quatre  annuités, 

I      1S8I.  _  Exécution  dea  travaux  à  Grenelle,  Pnssy-Au- 

[  leoil 45000H 

'       13S3.  —  La  Chapelle,  ta  Villclte,  marché  aux 
^bestiaux,  Bellevîlle  et  nouvelles  mncbines  i  la  ■ 

Kliwe 516.0MJ 

■nsa.  —  Batignolles,  avenue  de  Villiers,  place  ^ 

HHiiii,  avenue  Friediand 450. 0(K  > 

[       <'SB4.  —  Vïugirard,  HonirouRe,  Gobelins, 

«y 450.(K» 

^eau  léliphoniijue.  —  En  dehors  des  concessiotn 
^dàBëUK  de  lignes  d'intérêt  privé,  un  arrêté  minisléritt 


msDirs  CI  Tiuiiiàti  ne  r»aa-  ii& 

du  -2S  jnia  1879  a  riglé  ta  caadiliaw  6tt  BoacMrioiii  4c 
réseaux  UltpbooiqDes  3tat  Puu  et  qadqon  ^tudei 

Jusqu'ici  trois  conceuioDs  ont  été  acccrdéei  poar  cet 
objet,  IodUs  trois  punr  l'iDlérienr  de  I*  ville  de  Pirii  et 
tans  privilège  d'auemie  nalure. 

Le  déTeloppemeDi  du  réieau  lélé|ibaiiique  eompreod 
•etucUemeDl  : 

56  k.  215  m.  de  Ch  aêrieDi, 
160  k.  943  m.  de  fîU  s. 
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DeBcllerflle  an  Loaire. 
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Place  de  la  République  a 
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De  VauEÏrard  au  Louvre. 

tTinieuil  »  Sl-Sulpice . . . 

•  la  place  Sainl-Uicbel 

t  la  gare  Salut-Uuare. 

Sunl-Eusiaetii:    H   la 
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Muctle 
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rd-Â'il^ 



1,3SG 

S6,3£S  15 

77,505    495      6Î  31 

>G«lir. 

■ 

3.Mt 

U»,M0  3fi 

«fi,49U    T03    iUife^ 
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De  BilUncourl 

IBouIngne. 

S 

94  (5 

a.S58 

19! 

isn 

86,Î9I 

1.583,795    . 

B5,i7i 

TÏÏ 

«Ti 

Solde  BO  iiy. 

de>   Tramw, 

des  CorrBBp. 

»ï.  les  Tram. 

Nord  CL  Sud. 

191,398  93 

Rec  net.  ponr 

"~~ 

iBBTrEmwiî. 

1,775.093  93 

Eerr.  ^pdc.  du 

matin,  de  la 

Chapelle    au 

CMielel 

306 

7,WBiO 

16,460 

161 

îiîi 

Service   spée. 

dD  malin.  De 

*=•■*"'" 

aM 

6,840    . 

16,460 

151 

!î« 

ToUdi...    86,896    11,789,343  36 


Cnielle-SaiTil-Hfiur...          731  3g,lii3  fiS  90, 4U  IK 

CrtUii H6i  i(,130  40  91,816  Itf 

Greaelle 1,380  9,940  30  50,91)7  0 

Ramainville 733  S0.437  45  75,803  IV 

4,208  102,652  ■  76,343  S 
A  déduire  :  Solde  dea 

curreEp.   en    tïieur 

desouolbua •  1,795  30          <  • 

Toi.  Gima^delabuil.      4,908  100,896  70  7«,3i3  W 

BellBïille 365  •          "  ~  • 

3,730  319,3»!  «7  IM.Oj». 


Obsercalîons .  —  Dans  ]ea  chiiïres  ci-ileiBiia  n 
pas  comiirU  les  lopgeurs  transporlès  par  les  vi 
la  voie  ferrée,  dont  le  aombre  a'Nt  èlevù,  |)uur  : 


BoHlugncà 

1  ipspfliMjrw 

!^7^^5^H 

Mirai,  à. 

9|!5l)^^| 

Eaaemble. 

...        13,671.4H 

kaporldas voyageurs 

omoibas.lromw 

iJB                             JM 

BtbSDlieue 

171!  ,040, 0^9 

lal  général 

T 

l!<8.711_M^I 

p:oilation  en  ISiÙ.                    ~^H 

PirJDQIDl* 

Rooel.  des  voil.  de  Paris. 

W,m.SK  16 

90  99  9g    6  16  31 

Fumlera 

m.aia  û3 

43,000    . 

1  91  19    0  13  17 

Affldiage 

Recettes  diversea,  bous- 

3  85  il    0  H  SI 

locaUoiiB,  eu 

S05,3U  19 

Intérëtade  fonds  pluies. 

13,606  86 

Recettes  d'ordre  : 

Intérêts  de£  eommes  eoi- 

plDjéea  dsDs  les  aieliera 

de  earroBserie   et    bd- 

irea 374,M7  5fi 

Addduipe:  ifl. 

346,(05  18 

1  56  15    0  (0  75 
90  3Î  84    B  7fl  75 

Tol.p'leBûran.dePiris. 

SI, 939 ,043  51 

Recette  des  servicea  <i« 

bïDlieue,  ï  compris  le 

pruduit  des  fumiers.... 

106,175  5Î 

23  21  79    3  47  94 

Reci.t.desBerT.d^>sïnle« 

ronèes,   y  twmpris    le 

>ira|luiidesfumEBrs.... 

1,083,411  40 

117  31  46    9  01  N 

'a  des  service  des 

"ï» 

11,006,615  il 

139  14  H  10  tl  » 

des  eerv.dfls  voies 

udeVeriuillos... 

314,111  57 

118 -115    5  71  H 

Ibledssprodnilsde 

.lûiWion 

36,459,369  S 

m»6«    7  M  H 

Dép.  a'atploiiMi 
omnibus  de  Piri 
CépeDBHduum 

■1 

Il 

Î3,59î 

va 

1.917 

8,9» 

33(1  M    106  18  65 
SIO  53        t  91  00 
991  81    117  11  SI 
S41  W    103  iO  06 
943  W    IH  OS  73 

73088 

6  73  tr 

5  39  1^ 

traraways 

W.  des  dép.  de  1 
BéDéfices 

COMPAGN 

MBU     IIS     VOIT 

Htui^fenDéeBà 

eadea 
ipl.. 

3S,0U 

318  01 

105  îl  38 

738  S 

S. 

«  188» 

897  U 

SOO    ) 
,000    i 

800    1 
,630  81 

'me 

19 

1,413 

OHM 

VOITURE 

1    DÉGSIBI 

,m,7io 

303,980 
708,870 

89,W0 
159,500 

3S,D0, 

,658,350 
80. 

909,447 
iB,37B 
956,823 

E  GÉNÉitAL 

mu     EN     BEIIV 

E  DES 

;,S0*' 

30i 
758 
«7 

~M  ' 
,017 
t^zanlS 

m 

H 

ipJica 

niers,  SpUoes. 

»tore»à6plB<:eB 
llWrwdBBruide 

Towui.... 
reniiM 

iiTBiii  ds  BTUide 

F«le 

dech 

Non,  ht 
l,39r 

177  "m 
ÎM  17 
1Î9^ 

^B.un  de  grande 

B-nlM 

TolMI..,. 

Cb».  i!  piicf.  Citi.  de  er.  .>!<],.                           .H 

n  eiislait                                                                                ^^M 

cembre.  10,037  (0793  365  1,^93  10,303  l,911,«^H 
Eat.pen<l.                                                                     ^^H 

l'eicrc.    â,S;(                   41                       Ï.31S            •  ^^| 

Toul.  12.311       .         306                     13.fir            T^H 

Sort.  pend.                                                                     ^H 

l-cxii;..     1,73S       .           48          .            1,786            .    H 

RBsIe    BU                                                                                ;^H 
31déD..  fO,S7î   (5793    35S    1,158  79    10,831  5,140,I^H 

jDUt-nidi  di  tAmoiiz  ei  i{«  voitures,  pour  ctiaqtl^^^M 

catégorie  de  voilures  en  1880.                  ^^M 

N<i>»i>rt        "'^^1 

Yoilarei  ingliiBCS »,338         39.394         3    BH 

LwdïOî 10.905         «9.599         0    «T^ 

Coupte 759,184    1,071.331          S    7» 

■        Hïlords 303.018       6I4.S55         3    WÀ 

^h     FuienIplBcas 61,195        1^,8(7         3    0» 

^H                          Touiii 1,117,105    3,339,607         3    Ht 

^V      Giude  renilH  : 

^H  IMta  [HèceB 4T.4S3  )    ^  ~u          i    lU  ' 

^Hjj^^           Totïui 1,175,589    3.743,508         S    «i  < 

^^^^^^KtctKa  6nits  dM  eoitures  par  noii  e<i  1880. 

^^^^^^B                                        Jaurplu 

^^^^H     Mtti.                     d.                       vm^n.         llo,«H  1 

k. 

IiMMGnJ 

95,191 
8a,6S* 
9â,7<S 
91,353 
98,097 
M,Î79 
98.B7S 

^RÇ 

^B  adoi... 

,65(,ST8  M 

■  s.p<a.^ 

,S9i,ÎB9  90 
.MO,  189  15 

H»«.b„ 
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.393, rai  05 

^B     AdMui 

i'U7,lD3      1 

,5I7,33Î  15 
60,186  60 

18,298  317.871  91 

Mm  uielsiHCS 11,338  Ï09,it3  75 

ItamkeplMWl....  ï.iOS  17.153(3 

10,965  îeO,3Û8  60 

i4,66i  3Sl,n5  85 

759.  (Si  10,TS8,1U  90 

109,018  3,(96,68830 

raïtpbeeB 61,195  1,099.335  35 

BiBHklp1u«s 56,007  930,96175 


COHfftGTIlE   UÉntRàLK  DU   «UI1 


los.mi 

103.41» 

i,360,au 

l.G66,»S 

1611 

108.178 

Ï.Ï3«,95G 

i(H.33i 

î.m.Ml 

SI  14 

105.797 

i, 307, 306 

»9t 

M.tSfl 

1,65S.1« 

17  H 

IW.BB8 

Ï.133,!H9 

3oa 

108,  M6 

ï.198,391 

ÏOffl 

10l,9(>( 

98.75i 

1,133,317 

ilt6 

!•  DécompasUfon  des  recelles  de»  no 
catégorie  deootturi 

Oireactt 58.(59 

Voilore»  angUiaes 13,106 

VoElnrei  &  6  plaças fi.OSi 

Landaus 18,Hfi 

C«ha 91,36i 

Conpé 639,347 

Mllords 257, iU 

Psnisra  à  4  places 113,173 

PaDicra  i  î  places g7,Gâ3 

ïis-a-via 7,841 

places I  ,S33 ,367 


Observations,  —  Si  l'on  admet  (arbifrairement,  i 
dérant  de  donnée  précise)  que  le  prodoïl  mojren  de  chaque 
voyageur  est  de  1  francs,  on  voit  que  les  rcceltes  brulei 
de  la  GoDipagnie  des  peiiles  voitures  en  1879  correspon- 
dent a  un  mouvement  d'une  douzaine  de  millions  de  vojn- 

Pour  achever  de  donner  une  Idée  des  opérations  de 
cette  compagnie,  dous  groupons  ci-dessous  les  princi|)aux 
tUmenla  slalistiquea  extrait  de  ass  comptes  rendus  : 


u  des  Immeabltie 


io,ii6â    478  s: 


S,070à  S  lIp.lOO  0  168 

S.lStià  5  80    —  0  1% 

3,S07li31  li    -  0  67S 

6,g(0&l3  67    —  U  si; 
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RECHUTEHENI  DE  L'ARMÉE  EN  I 

CLASSE  DE    1879. 

Le  nombre  de  jeunes  gens  incrilsen  1879sar  lei  la 
de  recensement  de  Pam  était  de  13,6â3. 

Jcunei  gens  claiaéa  lur  la  liste  ilu  recrute' 

Bons  pour  le  serrice  Brmê  D'ayant  pas  fait  nJoir  de 

moseas  de  dispensa 

Dana  la  i"  partie  : 
Dispensés  comtne  alnéa  d'oTpbelins,  fila  oa  petiU^le 

réformes,  etc '. 

Dana  la  3e  partie  : 

Engagés  pour  1  ou  5  ans,  inscrits  marilines,  liés  an 

sertice  par  brerela  ou  cominisBianB,  membrea  de 

l'imtrnciiDa  publique,  dea  associations  religiensea 

tltiea  des  écoles 

fions  âeuie ment  poorle  serrioe  auxiliaire 

Ajournés  à  un  an  ponrfùbleese  ODdârautde  taille... 

Total 

Jennea  gens  eiempMs  paor  meUdles  diTernes 

Hijés  comme  décÀdèa  ou  condamnés  à  divers,  peines. 
Total  égal. . 
Degré  d'imlruclion  coiulaté  chei  le 
Ku  Bacbautni  lira  et  écrire 


TROISIÈME  PARTIE. 


AL.«Sei«iE:   ET   COI^OniIEH. 


Le  gODferaeur  général,  en  ouvrant  la  Bénnce  du  con- 
fn«Dr,le6  décembre  IB80,  a  exposé  les  principales 
I  prajelées  on  en  Toie  d'exécution  : 
t'sxMiMiondu  lerriloirecitil.  —  Ona  réparti  en  Iruri 
'riea  >DceuBi«es  les  nombreases  communeB  à  conililuer 
inr  résilier  le  pragramme  <Jil  da  <(  rallaclienient  n,  Li 
'emière  opération  est  elTectuée  depuis  Je  1"  octobre;  la 
lUindeesl  en  loied'exécuiioD  (décembre  18SD);  la  Iroi- 
àme  sera  l'objet  d'une  décision  pruchaine.  On  aura  ainsi 
iltaché  à  l'adminittraiion  de  droit  commun  preiique  six 
illions  d'beciarea  el  une  population  de  près  d'un  mil- 
in  d'habitantg;  on  aura,  eo  quelques  moia,  dotiblé  le 
rriloire  civil. 

raugmenlaiû>nd#I'oelrotii«7ner.  — CelimpâtiEolper- 
et  aux  cummiioea  de  l'Algérie,  privées  des  resBOurceii 
tancières  de  U  métropole,  d'équilibrer  leur  budgel. 
'extension  du  territoire  civil  en  reudail  la  nécesiilé  plua 

Hais  l'octroi  de  mer  est  un  impôt  transitoire.  Une  com- 
issinn  spéciale  étudie  un  s}>atéme  d'impâiï  plus  raiioa- 

Le  progrjiiime  de  colonisation  approuvé  par  le  con- 
td  en  18S0,  sera  exécuté  en  entier  en  18S1.  Si, 
IX  3t  centres  qu'il  comprend,  on  ajoute  les  Dréallona 
)Drsuiviei  bors  pra|;riiinme  par  l'uilmmiBiralion ,  on 
oove  réalisée  l'inalallaliou  procbaine  sur  des  lots  de 
liages  ou  de  termea,  de  1,4Q7  ramillea,  Tormant  une 
Jliulalion  de  bfilS  habitanli, 


Deux  projet!  de  lois  isonl  «oumia  auP^riemenL  iiouruK' 
gerles  délais  d'à cquiei lion  de  pruiiriéièqai  EOnt  aciuelkment 
de  Irois  ï  einq  ana.  Le  premier  projet  donne  ï  l'allribn' 
laire  dee  terres  domaDiales  de  colonisation  on  titre  de  pro- 
priété immédiat.  Le  second  conrèro  une  hypothèque  légalt 
111  bailleur  de  fonds  qui  prêle  au  colon  Eur  gb  terre. 

Un  réseau  entier  de  chemins  de  fer,  camprenaoL  nenr 
lignes,  (l'une  étendue  de  7â0  kilomÈIreE,  a  été  concédé 
parla  loi  du  2  août  ISSO. 

Cn  projet  de  loi  supprime  la  juriiliclion  des  cadis, 
Les  causes  seront  portées  en  première  instance  devanl 
les  juges  de  paix  rran^ais. 

Un  projet  de  loi  dèpoGé  par  le  gouvernement  sur  rèitt 
civil  des  iniligénes  musulmans  de  l'Algérie  a  été  adapté 
pir  la  commission  de  la  Chambre  des  députés,  avec  qual- 
qnes  modillcalious.  Les  deux  principales  disposîtioas  du 
projet  consisleni  dans  le  recensement  de  la  populaliofl, 
fail  par  l'orricLer  de  l'état  civil,  ou  à  défaut  ]iar  un  eaïu- 
DiiiiSBïre  spécial,  et  dans  l'obligation  Imposée  aux  cheTi 
de  famille  de  choisir  un  nom  iialronjmjque  ;  en  cas  de 
n-fnt  ou  d'abstention,  la  collation  du  nom  patronymique 
sera  faite  par  l'oftjcler  publie. 

Kous  lisons  à  ce  snjeL  dans  le  rapport  de  M.  Jacques, 
député  de  l'Algérie,  12  février  I8H1  (Journal  of/iùiel  du 
G  mars  18SI)  : 

«  L'iascriptioa  sur  les  registres  de  l'élat  ciril,  de  loui 
tes  mariages  et  de  tous  les  divorces,  n'upporlc»  aucu 
trouble  dans  la  société  arabe,  cl  ne  présentera  uugum 
difllcullt  dans  l'application,  n  Kn  elTet,  voici  ce  que  août 
trouvons  dans  le  volume  publié  en  187!),  contenant  t* 
relevé  de  la  statistique  générale  de  l'Algérie  de  18701 
1877,  page  130: 

Élal  civil  ({«I  niiiiuliiiaiij. 


I  t9tl,7S9  3,431  4,3iT  7,tS9  fi.SOl 

\  lSï,Xi  3, 693  l,W7  7,519  S,» 

'  71M.»M5  13. W  a,ti7  86.113  U.t» 

r  1,101), t3S  I9,<iia  B,SB1  tl.131 


ALGERIE.  —  swtiiftMr  AaimitiBOg. 

Ouvrons  matiilenant  le  volume  inlilulé  :  Etat  de  l'Algé- 
rie, publié  en  ISgO  put  or<lri!  ilu  gouverneur  général,  el 
nous  3  Lrouverons  (p.  44}  le  lablenu  «iiivanl  réauuiant  l«t 
dédaralions  de  l'êlat  civil  fditH  par  des  Muiulmani  dxni 
Je  courant  de  l'année  1879  : 


Aleer 11,986      *.;97    Î6,K06    !1,ISI 

Orau B,i07      1,S03    (3,ai3      S, 467 

CuaatinliQD 1S,S61      7,gli    ^fi.iSJ    Î9,l)i3 


33,95t     '. 


1.131    I 


i(  Ce  dernier  tableau  indiiiue  le  notable  progrès  qui 
■'est  accompli  pendant  l'année  IS79  a. 

Popalalion.  —  Nous  Irouvona  dans  la  Revue  stienti- 
(ique  du  Q  avril  1881  (numéro  enliéremenl  consacré  â 
l'Algérie),  lestenseignBinentsBuiïanla,  relevés  d'aprèiles 
docamenla  ofCcielit,  par  M.  A.  Legott. 

Une  Blalietique  ofricielle  {Élat  actuel  de  l'Algérie,  1878) 
évalue  la  anperiicie  de  la  colonie  à  43  millions  d'hectares, 
environ  9  millions  d'heciates  de  moins  que  la  France 
uclnelle. 

D'après  le  dernier  recenaement  (1876},  sa  population 
le  décompoeaJI  comme  autt,  au  point  de  vue  des  nalions' 
lilés  : 

Le  territoire  aiiministrè  civilement  contenait  1,^93,890 
habitanla  recensés nominalîvemenl, savoir:  l&5,3<i5  Fran- 
çais, 33,311  Juifs  nalumliaéa  français,  ihbfilZ  étrangers 
et  848,141  musulmans  (Kabyles  el  Arabes).  Il  a  en  outre 
recensé,  en  bloc,  8,890  individus,  —  personnel  des 
lïcéM,  ImpitauiL,  prisons,  etc.;  —  eniln,  l'armée  avait, 
en  )876,  un  effeciif  de  51,051  hommes  et  formaii  le  19* 
des  corps  d'armée. 

Quant  aux  indipènes  placés  sous  le  fouvernemenl  mili- 
taire, ils  n'ont  pu  élre  recensés  que  somma irem en i.  Leur 
nombre  total  s'élevait  à  ], 514,79a,  dont  499,277  hommes, 
499,453  femmes  et  516,065  enfants  de  t  à  15  ans. 

La  population  de  l'Alférie  s'élevail  ilonc  à  2,807,626 
habitants. 

Pour  Ja  première  foie,  les  habitants  oui  éVfe  TeMMi''J 
,4''i'rés  leurs  proteasiom.  L'dgriculluce  occupât^  3! 


induBtrie,  155,031;  le  cammerce  et  1 
Irsnspurts,  S&~iOi  ;  les  professiana  Jlbérales,  3 
40,SiK)  vivaient  exciusivemeiil  de  leurs  reveni 
mendiams,  les  va|;aboadg  ei  lei  filles  publiques 
au  Dombre  de  d,791;  eoRn,  il  n'avait  paa  été  ^ 
de  connailre  les  professioni  de  17,114  individag. 
ncensement  a  atlriliué  à  chaque  prafessioD,  non 
meut  les  litulairea  réels,  mais  eocore  leur  ramille, 
emplojèB  eL  domsstjques. 

La  populaliou  coloniale,  c'est-à-dire  compreDaD 
réaldents  Imn^ai^  et  étruagera  qui  D'appartieuDeat 
rarmée,  ni  â  lu  population  en  bloc,  se  divisait  par  i 
nalilés  comme  suit  :  Prani^ais,  156,365  -  Juîfi  indi 
naturalibéa,  33,312  ;  Espagnols,  92,510  ;  llaliens,  3Sl 
Anglo-Maltais,  14,220;  Allemands, 5,713;  autre»,  16; 

Un  areuensé,  en  IS7G,  moins  de  femmes  que  d'boml 
617,331  contre  735,499.  Si  l'un  diduil  l'ard  '  " 
l'êcarl  diminue  et  n'est  plus  que  de  G7, 1 IS. 

Au  poîQi  de  vue  de  l'èlat  civil,  disiraction  hil 
ïarmte,  on  Iroute,  pour  le  sexe  masruUn,  378,403 
balaiies  oa  eoianis;  tî83,3il  mariés,  duni  163,938 
gamei  et  19,404  polygames,  2,765  divorcé*  et 
veurs.  —  Pour  le  sexe  fèmiain,  153,115  cilibatiii 
enfanls;  393,146  mariéeE;  3,167  divorciet, 


Il  céli balai res 5£,37 

tS.lî 

, 0.40 

, î.« 

lOO.OO 

de  a  k'ii  uni....  31.51 

\ail  aSDans 17. TO 


lOfl.OO        lOO.US 


»S      lis      198      1,040      617 

D«  18^  i  t8G9,  MIG  éiTtaftn  rèsidnnt  n  Alfirn 
(e  Mnt  fait  nalitnlîKr  Fraoca».  laiDÎr  :  I.Ul  lialisni, 
999  Allfniindt,  731  Etp^'iinrïh,  45g  Utisnlmin»  indt- 
gêoM,^t9Mirt)c«iiii.  200  Jnifi  iniiigèaei(Bianiled<er«l 
te  1870  qai  In  *  natoralisés  en  inasM),  15S  Tuniiieiii, 
Ul  B«lFes,  m  iDifii.  cCc. 

Le  nombre  mo^en  des  mariagft  annuel,  en  IS76-79,  » 
m  de  2,604.  toll  e.l3  marlupes  pour  1,000  hibiUnU 
(T.56  en  France,  t>û  l'on  compte  plus  d'adultes  et  moins 
d'en  fan  is). 

Le  nombre  mojea  annnel  des  naissance!  es(  de  lt,74S, 
Goit  I  naissance  par  33.44  liabii^TiIs  (poar  39  en  Francf), 
ou  t.â  |tar  I  mariage  (3.4  en  France). 

Le  nombre  moyen  annuel  des  déclis  est  de  lO.GSl,  soit 
t  pour  38.07  habilanla  (pour  46  en  Franrey  L'excid«nt 
annuel  des  naissances  sur  ieidêcèi  ett  de  1,117,  soil,  par 
rapport  à  la  population,  on  acrroissemenl  annuel  de  0.^7 
pour  100  (0.41)  en  France).  Qooique  l'excèdenl  di!t  nilt- 
sances  soii  tris  faible,  il  signale  cependani  une  améliora- 
lion  de  la  santé  putii>>|ue  et  plus  de  facilité  d'acelimals- 
menU  L'ace lïmatement  varie  selon  les  races  : 


FranfiilB 6,llfl  fi,  tt»  I  li.ll 

AD|;lu-MBluJs SSn  t37  jilMi 

Ej|iagn'ila 3,851  l.Vi  <6i.34 

IiBlient 97»  SOI  111.71 

ADeoiutida 13r)  173 

Suiaaw 70  S5 

L'ecetimatement  varie  aussi  selon  les  suxes  : 


17.701       16,970       17.913       iS.ilJB       98,81 


J 


F.l  selon  lee  rf^itons  ; 


CODSlaotinfl 


t. 5113        3,647        SO.OS-^ 
(,S»3        3,597        73,E 
3,935        3,S79        87,8 


La  cQDimisiian  du  budget  Tait  resso 
les  coDiéiiuences  de  l'exlension  du  terrltuire  eïiH  : 

Il  A  quelle  portion  de  l'Algérie  le  gouvemea 
tiendra  ainsi  le«  bienrults  do  l'adminislralien  ci 
loute  In  ri'giou  du  Tell,  c'est-à-dire  i  louie  It 
essenliellement  cultivable  du  territoire  nigérien, 
meine  naturel  Aen  pupulalioiia  indigène*  âédenUirec,  lu 
paya  tout  d'abord  ouvert  au  peuplement  et  à  la  caloniw- 
tiun  par  les  Européens.  Deux  zones  rroniières  seulenuni 
se  raient  résecv^en  uu  e  o  m  mil  n  de  ment  militaire,  vert  la 
Tunisie  et  le  Maroc.  Actuelle  ment,  le  territoire  civil 
(communei  de  plein  exercice  et  communes  mixtes)  eon- 
tient  une  superficie  de  5,340,646  lieclares  et  une  iiopuli- 
lion  de  l,ilT>B79  babiianU.  L'd^randiuement  rêsulURt 
du   rattachement  comprendrait   15,607, lti2  hectares  et- 
920,555  habitants  ;  ce  qui  porterait  l'étendue  du  territoir» 
eivil  à  11,046,82B  hectares  et  sa  paiiulalion  à  9,338,43W 
hahitams.  Cette  extension  de  l'adminislration  civile  en — ' 
traînerait  lu  création  de  50  communes  mixtes,  a jantcha—-' 
cune  i  sa  tSle  un  administrateur,  un  ou  plusieurs  ndjalal^ 
ou  stagiaires. 

En  préparant  ainsi  cette  Iranrarmatiun  du  régin«> 
dans  toute  la  région  du  Tell,  lu  gouvernement  va-t-âf 
Jusqu'au  bout  du  possible  ï  Enlive-t-il  il  l'outorilÉ  mil»* 
taire  tous  les  territoires  qui  pourraient  être  dèa  aujour^  J 
d'hui  placés  sous  rsdminislraliun  civile!  Nun,  sans  dooM  J 
Ainsi  qu'il  s  été  expliqué  devant  le  conseil  supérieur,  a 
a  prétendu  Tciiie  une  œuvre  rationnelle  et  logique,  m*'Ê 
tenu  il  rattacher  taules  les  parties  du  domaine  al 
oITrant  les  mêmes  condltionE,  présentant  une  sil 
identique  an  point  de  vue  des  pa|iii<alinns,  du  e< 
Bœnrs,  etc.  C'est  une  opération  d'enucmble  que  l'o 
nicuter.  Mais  il  ne  faudrait  pas  supposer  iju'au  c 


'  la  limite  flife  par  le  gwtMUMWBl,  Il  n'y  t  ptoi 
groupe  ds  popolalioa  qui  ioïl  CD  élat  de  pisstr  immi- 
diatemenl  tout  t«  r^ime  tifil.  Pir  exfmptp,  ilan'  ' 
langue  biDile  de  Urritoire  <]aï,  mi  U  rroolière  di 
Tunisie,  deiocate  placée  lous  l'auloriU  militaire,  se 
trouve  comprise  li  ville  de  Tebfs&a,  un  rentre  actuelle- 
ment des  ptos  prospères.  Le  conseil  supérieur  »  émis  le 
vieil  i|iie  celle  tille  fût  dolée  d'un  lerriluire  sulDiant  pour 
(OUToir  Un  érigée  en  coiEiiiune  de  pleia  exercice  for- 
Oiat  enclave  dans  le  territoire  de  comni  an  dément,  et  il 
eil  à  npérer  liu'il  tera  Tait  droit  A  bref  délai  à  celte  de- 
nude  légitime. 

«  Dini  le  Saliira  m^me.  il  eiisle  des  groupes  de  popn- 
Miaa  eomplëiemeot  sédentaires,  dense»,  possédant  une 
nganisation  sociale  d^ji  perrectiouDée  cl  des  pies  racllei 
^  idninittcer.  n 

C'est  également  au  rapport  de  la  commieGion  du  budget 
We  nous  empruntons  l'eiilrait  suivant,  qui  conlienl  un 
wstoriiine  Irèa  précis  des  diverses  mesures  adoptées  pour 
U  colonisation  de  l'Algérie,  el  une  situation  des  ressources 
|'*Cllttl1ee  en  lerres  : 

1  Colonitatieii,  —  Les  crédita  demandés  à  ce  lîiro 
nillion  645,0DD  francs; 
|-.Lh  crédits  alloués  pour  1880  sont  de  54^,000  rrani-n, 
e  augmentation  de  1,100,000  Trancs  ijui  {lOita 
r  la  dutatien  peur  achats  de  terrei<, 
I  trouve  ainsi  élevée  de  100,000  francs  i 
francti.  Ainsi  qu'il  est  explii|ué  dans  lu  note 
e  du  budget,  depuis  1811,  les  terres  afTcetéis 
K  eréatiuUB  de  centres  de  population  ctiro|iéenne  prove- 
|tnt,  pour  hi  plus  grande  partie,  dts  biins  séquestrés 
tribus  qui  avaient  pria  part  à  riiisui rcclion ;  I 
a  étaient  acquises  ï  l'aide  des  for.ds  de  conouu 
:s  par  celles  de  ces  tribus  qui  étaie:it  auloriafta  k 
'  ir  des  efteta  de  ce  mime  Eéqueslte. 
ces  resEOurces  sont  sur  le  point  d'être  fpuiséf 
d'après  les  déclarations  do  î'ailininislraiion  algé- 
ne  dispose  plus  actuellement  dans  U  déiarl 
Mger  que  d'une  >)uantild  Icès  reitreinto  de  letrea 

El  encore  ces  terres  sont  illuèes  dans  den  tègîont 


1 
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qui  *onl  ponr  la  plnparl,  (juBTit  à  présent  Aa  moin% 
inaeeesBibles  i  la  iiopulition  européenne.  Lei  ressaurcM 
du  dooiaine  sont  nulles  ilaTK  le  déparlemenl  d'Oran  dont 
lei  tribus  n'ont  pas  prja'part  ï  l'insurrectinn  de  tSTl. 
Elteg  uni  presque  èpuis^ei  flans  celui  de  Constan^ne,  di 
iDoina  dSDB  les  répions  où  les  coinmuniitstian*!  exifilanlel 
permettent  il  l'Élément  enropéen  de  s'implonter  et  ri* 
fonder  des  élahlis^ements  en  toute  EèEurlt4.  L'application 
de  la  loi  du  26  Juillet  1873  pourra,  dans  certaines  in'bo», 
laisser  entre  les  mains  de  l'Ërat  quelques  parcellei  Ha 
terres  ;  mais  si  l'on  en  juge  par  les  résullati  Dhtenni, 
CES  parcelles  ne  sauraient  siimre  aux  besoins  de  la  coli>- 
nisalion,  et  il  serait  indispensable  d'arqu^rir  les  terret 
qui  doirenl  servir  i  la  constitution  des  périmètres  de* 

Biitorique.—  L'arception  du  mot  colonisation  a  nieei- 
sairemenl  varié  selon  les  phases  diverses  de  l'histoire 
algérienne  depuis  1S30,  scion  les  tendances  opposées  qui 
se  sont  fiit  jour  depuis  notre  implantation  déDnilive  dans 
le  nord  de  l'Arrique, 

A  l'origine  de  la  conquête  de  1630  i  1840,  c'etl-i-dlre 
avant  l'arrivée  du  maréchal  Bugeaud,  il  n'y  a  pas,  à  pro- 
prement parler,  de  colonisation.  A  la  suite  de  nos  colonne! 
eipédilionnaires,  d'aventureux  pionniers,  vivant  suiHmI 
de  l'armée,  pénétrent  dans  l'inlirienr  et  s'établissent  au- 
tour des  camps  retranchés  que  les  nécessités  slritégiqngi 
font  installer  sur  plusieurs  points  et  dans  les  ville*  qnl 
tombent  les  unes  après  les  autres  en  notre  pouvoir.  Cl 
n'est  qu'aux  environs  immédiats  de  la  capitale,  dans  u 
qu'on  appelle  le  massif  d'Alger,  qu'on  essaye  de  régtt- 
menter  l'occupation  des  terres  du  bpslick  turc,  devenon 
domaniales  par  le  fait  de  la  capitulation. 

Le  gouvernement  du  roi  Louis-Pbihppe  est  eneon 
indécis  sur  le  caractère  même  qu'il  convient  de  donner  è 
notre  conquête.  S'établ'tra-l-on  déilnitivemcnt  dans  te 
nord  de  l'Afrique?  Les  possessions  françaises  se  bornt- 
rool-elles  i  une  bande  peu  profonde  de  territoire  auinir 
des  Tilles  du  littoral  et  k  l'oreopalion  militaire  de  qntl- 
ques  localités  stratégiques  de  l'intérieur?  Mali  déjà  le 
'    l'immigration   s'est  assez  sérieusement  attatt 


pouf  vaincre  les  incerliludps  3v  pouvoir,  el  ]n  C 
déclarent  (jul"  1S3g)  i|ue  l'Algérie  ett  (i  une 
jamais  françaiBe  ». 

De  ce  jour,  l«  prnblème  de  la  coinnlsslion  s'impose  I 
nelre  poliliiue  nalionile. 

LeoiarêchiilBu((eauil(1810)e9t  le  premier  pomerneur 
gtniJral  dont  le  rdie  ïomnie  eolonisnleiir  s'afllrine  neile- 
HkhI.  Le  chain|i  d'aelion  de  l'activilé  euroiièenne  se 
Ireutc  d'abord  resserré  dans  le;  limUen  que  le  traité 
d(  la  T»riiia  (iuin  IS37)  a  Irarées  »nlre  nos  possessions 
tl  uIIbb  de  Yém'iT  Abd-el-Kader  (la  majeure  partie  du 
«futtement  d'ÛMn  et  loul  le  beylick  d(.TiHerî(MMéah), 
Knldl  la  guerre  éclate,  et,  STec  des  TÎciisiliides  diverse», 
dure  ïnsqn'en  1847  [^4  décembre],  date  de  il  reddition 
del'^mir  i  Sidl-Brahîm  (déparlemenl  d'Oran).  Malgré  le 
Krelc  qni  l'èireinl,  la  cDlonisalion  s'flend  chaque  {our, 
et  le  duc  d'Isi;  enIreTOÏt  d^jâ  la  possibilité  de  l'oecupa- 
tidd  de  tout  le  Tell  au  majren  de  vil1ii(;es  >lriilÉpiqucs. 

Le  gouvernemeni  de  la  Répuhtique,  par  la  lai  du 
19  septembre  1B46,  sur  la  proposiiion  du  général  Lamo- 
FJcière,  alors  nitoiEtre  de  la  (:nerre.  vote  un  erédit  de 
60  millions  pour  la  création  de  colonies  agricoles.  La 
crise  industrielle,  qui  sévit  si  rudement  en  France,  déter- 
mine ut  courant  d'émigration  composé  des  éléments  les 
plus  divers  et  où  l'élément  agricole  lient  nécessairement 
ja  plus  infime  place.  De  \i,  à  cdtë  de  tentatifeg  profipéres, 
bien  des  mécomptes,  et,  malgré  des  sacriflcec  pécuniaires 
considérables,  des  résultats,  snr  plusieurs  pointa,  h  peu 
près  négallla. 

Nous  arrivons  en  1851  ;  l'empirB  va  te  fonder,  et  U 
eolnnis.ilîon  qni  a  procressé  en  somme  jusqu'alors,  va 
aubir  de  terribles  assauts.  L'Algérie  devient  1b  terre  de 
proscription  de  décembre,  ce  qui  eonlribtie  i  étoif:ner 
d'elle  le  courant  d'immigration.  C'est  l'époque  des  grandes 
eoneessions,  des  libéraliléi  territoriales  ;  l'Algérie  n'est 
plus  en  quelque  sorte  qu'un  moyen  de  gouvernement;  la 
tolonlsation,  c'esl-i-dire  l'implanlalinn  coniimre  de  nos 
nationaux,  l'occupation  progressive  du  pajs  par  l'élément 
européen.  Tait  place  à  l'idée  antipalriolique  du  royaume 

SI. 


ILGltniK.  —    9ITUAT1UX    ËUUNOHIUUÏ. 

en  «si  riit  det  Tailw  projeta  du  maréchBl  Bagnuil. 
des  libérales  intenilODs  du  gouvernement  de  1S48;  Il 
coloniaslion  ne  p«ut  pas  Sire  èloulTée,  maia  on  va,  lotii 
prétexte  de  iécurilé,  la  parquer  (lias  une  xoric  diLa  di 
colonisation,  où  elle  s'éteindra  doucement  faute  d'alir 
menlK  saClIganta  à  son  aclivilé.  A  la  «uile  du  s*.coat 
vopge  de  l'empereur,  eii  1865,  alors  que  k  sénalua-CMi 
Kulte  de  1Ë63  a  déjà  donné  aux  tribus  il  Arch  il  la  pta 
priétèdu  sol  dont,  selon  le  drol t  musulman,  elles  n'étaiei] 
qu'usagèreg,  celle  »ine  est  défiDÎti veinent  Iraeée.  La 
progrès  de  la  colonisa  lion  anolï^Etémaliquementeoraïti 
noua  EODunes  en  plein»  période  rétrograde.  Le»  tercwJ 
livrer  au  peuplement  Tant  déFaut;  l'Algérie  e«t  devenu* 
une  colonie  sans  lerre  pour  les  EuropéeuB. 

Uélhode  luivû  depuis  1871.  —  L'insurrection  de  tB7l 
qui  suit  nos  revers  va  nous  assurer,  grâce  au  séqutilH 
apposé  sur  les  biens  des  insurgés,  un  nouveau  cbaop 

L'Assemblée  nationale  décide  (lui  du  21  juin  187l]tH 
100,000  bectares  serojil  allrjbués  aux  AIsacient-Lotrli** 
qui  opteront  pour  la  nalianalilè  française.  Le  dècttlAi 
16  octobre  suivant,  qui  réglemente  l'exécutioa  de  la  W 
précitée,  se  propuse  comme  bul  principal  le  peupleffltir 
du  paift  par  l'élément  Trantais.  Ce  besoin  d'attirer  4 
peuplement  européen  sérieux  el  de  l'opposer  ooad 
contre-poids  à  l'élément  indigène  s'impose  irrésisliblfl 

DÉS  ce  moment  se  manifeste  le  projet  bien  arrfld 
coloniser  l'Algérie  ;  on  en  [rouve  inSfflc  len  moyeni  ■ 
les  ressources  fournies  par  lu  séquestre,  ressoursea 
se  prèsenieot  sous  deux  [ormes  ;  les  terres  appréhea 
sur  les  IribuE  révoltées  d'une  part,  el  les  fonda  pravi 
des  souliet  par  rachat  de  séquestre  d'autre  part. 

Hais  il  faut  bien  le  ntconaaiire,  on  se  borne  p 
plusieurs  années  il  créer  des  villages  suivant  les  utm 
du  moment,  sans  s'iui|uiéler  suflisammenl  de  coh 
un  ensemble  répondant  aux  besoins  généraux  du  f 
ment  et  de  la  sécurilé.  Ce  n'est  qu'en  1S76  que  vM 
d'an  vaatc  programme  embrassant  toute  la  rfgiinl 
sable,  depuis  le  litloral  jusqu'à  la  limite  du  Telll 


^M  pfbéOIé  n  p«a  latiKtciiKQl.  an  e 
obligé  (le  le  looilatcr,  car  ane  notable  quioiilt  de  leii 
sur  I<t<iael1«i  on  aurait  pa  rompl«r  aiait  étà  nsliluée    | 
aux  ioiligrnes,  ^lâce  aox  canTeDlioDs  de  rachat  de 
■lueslre.  Sens  n'iTOns  paa  d'ailleurs  Ji  rechcrcber  ici 
mobile  qui  a  pr^iiil£  1  ces  rétroceuioD^,  ni  â  nous  apt^e-    ' 
(antir  sur  )a  manière  dont  elles  ont  tic  opérées.  Qno' 
4)U'il  en  ioil,  dèi  1S77,  ta  réalÏMIion  d<;  ce  pto^ramme    J 
géuéni  avait  été  rendue  diCllcile  parrpbli^alianoil  alliit    r 
«e  IrooTer  l'Élat  Je  ce  procurer  h  prix  d'argent  le: 
Décessairei,  Il  reslerail  on  palliatir,  puisc[u'ik  di'hut  dtt    j 
terriioires  snlTisants.  on  pouvait  disposer  liu  ressources 
■péetales  (soulies  de  rachat)  pour  en  aciiuirir.  Aussi, 
juqu'en  cet  derniers  temps,  tous  les  lerritcircs  livrés  (u    1 
peuplement  provenaienl,  aolt  ilirecteoient  du  séqueilrc, 
toit  des  aiMiuiiitions  réuli&ées  au  moyen  de  soultes  (1),  Il    | 
n'est  fait  exception  que  pour  lei  ^i^ramlisscmonU  des 
anciens  cenlies  pour  lesquels,  k  partir  du  IH7T,  le  Pjrle-  * 
ment  a  sliouè  Jea  crédits  spéciaux  (30,000  franca,  puis 
100,000  francs). 

Les  ressourça  spéciales  proveaaDt  du  séituettre  sont 
aujourd'hui  épuisée:). 

En  effet,  le  domaine  de  l'Élat  no  disposera  plus,  à  lu 
fin  de  l'annùe  liJâO,  que  d'une  supeiQcic  de  188,082  bec- 
lares  susceptibles  d'être  uliliaês   pour  la  coluuisalioa, 


Dana  le  département  d'Alger,  territoire  cItII 

et  mllitaira 34,797  iiool. 

Diius  le  dèparmment  d'Omn.  territoire  civil 

et  milluire fl,18!l 

Jtau»  la  déiiartemeni  da  ConetaiiUae,  lorri- 

loire  civil  et  milllairo 147,000 

Toialègal 188.08»     — 


t  territoires  seVoni  loin  de  poavnïr  firc 
aFTecléB  immédiate  ment  m  pcupipment  européen.  La  plu- 
part d'entre  eux  se  trouvent  situés  dans  des  rr^ons  nii  la 
colonJEBtion  ne  pourra  pénétrer  que  Joraque  les  comitio- 
nicationt  seront  g?BUré<'s.  C'est  ainsi  que  dïns  le  d^ 
partement  de  Con^Lintine,  oii  l'on  rencontre  encore  les 
étendues  les  plus  cnnsidèrahlee,  15,000  hectares  «'ulC' 
ment  sont  sîpnalés  connnie  pouvant  être  aliénés  en  1S31. 

Ijuanl  aux  aouiles  de  rachats  de  eéquestre,  élira  ne 
préuntent  (ju'ud  reliquat  de  I,S61,0Ô4  francs  qui  sen 
arrecti,  avec  les  100,000  franrs  inscriisau  budget,  ïI'k- 
quiiilion  des  terres  qui  doivent  eolrer  dans  les  périmètres 
des  33  rentres  i  créer  ou  à  agrandir  en  1 880. 

Ces  33  centres  embrasBerant  une  superricie  totale  de 
5^.214  hectares,  dont  tS.ÏSS  bectares  teulemenl  aont 
domaniaux.  Il  résulte  que  33,9^6  bectares  sont  à  acqué- 
rir, dès  celte  année,  et  <a  dépense  prévue  pour  cet  objet 
'    s'élève  \  \,t£\.2i3  francs. 

Dans  cette  situation,  comment  pourrions-nous  coalinoer 
en  1881.  l'œuvre  de  la  colonisation,  si  des  cr/^diU  lépisla- 
tifs  Eufllsants  ne  sont  point  mis  à  la  disposition  du  ffio- 
verneur  général  îu 


Êlat  des  ttrraiiu  expropriât  pour  la  colonltalian  dtpult 
1871  et  payii  tur  ls>  fontU  du  budget  de  t Algérie  ou  «w 
les  eoullea  de  rachat  det  tiqueslres. 


Alger 1 ,550        Ui,936        i,l77  »3,S« 

ConEtantine 39         tS.OOO        3.59t  175,101 

Dran 1 ,161  48,9113      60,750        l,7U,7ll 

Tncm a, 740        178,889      B7,778        a,ltO,)*l'. 

Èiat  Aet  supertlçlet  vtili^ahlei  directement  par  la  eoioni- 
sation  au  l"r  mat  ISSO  provenant  :  1"  dee  reitourca 
domaniales  eaîislnnl  avxnx  ïliw«rT«a.lo".  d«  1871,-  f  da 

I   eoliSClf  fi  S°    ^*  «ïrpTDÇTVAlwtt  ri-jl  ow  !« 
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187( lii,B95  m  175,939  39        777,380  81 

1S76.. 267,  «7  5!»  aSl,5U  SI  1,391.113  H 

1876. 587,OOi  35  9,974  04        791,038  EM 

1877 701,575  97  •  l,3SS,BtO  « 

1B79 843,779  13  •  l,iM,869  W 

Tnlaui a,  BU, ma  13  419,757  57  9,7»,lt3  11 

D«léealiondel879.  817,530  76  •  l,6(ï,37a  U 

TolBQi 4,3fil.54a  89  U9,7S7  57  7,391,419  68 


Forêtt.  —  Nous  avons  donné,  dans  te  précédent 
Annuaire,  l'étendue  des  ToréU  que  possède  l'Aigérie, 
d'après  le  relerè  de  1877.  Noits  «n  rappelons  aujourd'hui 
les  chiffres.  Le  total  est  de  2,?S0,DS7  hectares,  j  eum- 
pris: 

1°  tô3,S6&  hectares  de  chSnes-licges  concédés  en  loule 
proprièlè  à  des  parliculiers; 

!"  73,946  hectares  abandanni<s  aux  tribus. 

11  resta  donc  au  domaine  de  l'Élat  2,052,276  hectarei, 
doni  yànnuaire  de   IS80  indique   la  compaaition   par 

Forêts  du  lerritoire  de  commandement  replacées  lous 
l'action  du  service  forestier,  par  suite  d 
jetée  du  lerriialre  civil  (Ra^iiiort  du  II 
.,  budget,  .tourna!  officiel  du  18  juillet  11 


36.546    .  . 

158,548  70  7ÎH    • 

itino 175,73ï    "        3,5U    • 

370,818  70        (.980    • 
37ù,000  70 
éfense  contre  les  incendies  sont  peut- 
.  Ainsi,  tnndis  qu'en  1877  on  signalait 
iti  toMniliea  ajant  paruonm  40,538  beelarei  et  wmt  | 


1,807,061  rrann  de  d^is,  ea  187S,  mms  totodi  tâ«,j 
1  Zi  mteaiiei,  mais  iU  T,t  i'é(«ai]eal  que  tnr  8.15e  bu-  I 
tares  el  ne  caustiit  nat  617.321  fraocj  <Ie  ilr^iu. 

Les  forËli  de  l'Algérie  pourtant  on  jour  fournir  det 
revenus  iiDpuntnU  m  Trésor.  Aujunrd'bui.  ces  produilt 
sont  miaimet.  \ïiftii  \»  ilcrniEre  ïlalûlique  v^éarralï, 
publiée  ea  1879,  l'i  «ont  en  d^craiMinci.-.  Ainsi  : 


tlealSïS,  —  556.8J6. 

Haïs  la  conslrticlian  des  taies  île  commoukalioD  doit 
modîljer  ul  éu\  de  choses,  natumncnt  (lour  l'Aaiis. 

Il  est,  d'ailleurs,  une  autre  raison  qui,  en  Alpine, 
peul-élre  pim  encore  i(ue  dans  la  mèlro[iale,  exige 
qoe  des  mesures  iner);iques  soieni  prises  pour  assurer  le 
mainlien  des  loréts  qui  exiitent  et  lu  rcilau ration  de  celles 
qui  ont  été  (létruilMi  C'est  que  les  Turêls  unies  peuTent 
donner  au  sol  de  notre  colonie  l'hurDidilè  i[ui  est  iadispen- 
Mble  h  sa  Fécondité. 

Le  voyageor  qui  pareourl  l'Algérie  rencontre  lOUTent 
des  pluines  dont  le  sol  cantieal  tous  les  êlÉmeols  néces- 
saires poor  devenir  une  terre  ite  culture  de  première 
qualité;  et  pourtant,  c'est  à  peine  s'il  est  couvert  d'une 
maigre  végétatioD  incapable  de  résister  aux  premières 
ardeurs  de  l'ilâ.  A  cerlaiues  époques,  «pendant,  ces 
terres  sont  arrosées  par  les  pluits  ;  les  ravines  prurondes 
qui  sillonnent  les  llaneE  des  muiitagnes  environnantes  nont 
une  preuve  que  des  masses  considérables  y  lombenl  chaque 
année,  mais  ces  eaux  n'étant  retenues  par  aucun  obslacle, 
^'écoulent  rapidement,  et  le  peu  qui  est  absorbé  ne  larde 
pas  à  s'évaporer  sous  l'ncliou  du  soleil  d'Afrique.  Or, 
ïans  eau,  pas  de  culture,  et,  sans  outture,  pas  de  colonîia' 
tion.  Il  importe  d'emmiigasiner  les  eaux  plnvialei  de 
l'hiver,  de  les  retenir,  et  d'en  retarder  l'é va po ration. 
Pour  alleindre  ce  but,  un  a  déjà  entrepris  de  grandi  Ira- 
Taux,  on  a  caniitruil  des  barrages;  mais  combien  plu* 
efficace  serait  l'eilelence  sur  les  pentes  de  notre  colonie 
d'une  puissante  végétation  forestière  !  L'inlérét  général 
exige  donc  impérieueefflent  que  l'on  conserve  les  hoiu^ 


iîBtints,  qti'ôn  arrêté  pât  une  t-^I^Muii^ 


les  dégradations  qu[  tâl 

lion  cDinpIèle.  el  que  progrcssÏTeniciil  on  resl 

mataifs  que  l'incurie  des  anciens  [iropriétairea 

dépérir. 

En  Frnnce,  depuis  vin^;!  ani,  l'oinTre  de  rehoisn^ 
des  oiDnlagnes  est  poursuivie  avec  activité,  et  les  Ctd 
i,  en  au^mmlant  de  I  million  le  crédit  alloué  c: 
r  l'exécution  de  ces  travaux,  ont  reconnu  elles-: 
I    leur  eDIcsGilé  et  leur  nlililé.  Ce  qu'on  fait  en  F 
poarqnol  ne  leTerail-on  pas  en  AlgérieT  L'expérii 
lainlenant  démontré  que  le  reboisement  irlillt 
^s  dénudées  de  noire  colonie  pouvait  Mre  ei 
suecâs  :  la  statistique  publiée  en  |g78  par  te 
I   -valeur  des  forêt»,  chef  de  eervice  à  Alger,  «igni 
I    mnl^ré  l'esifuilé  des  ressources  exislanlei.  il  a 
y  boisé  dans  les  trois  départements  environ  830  hecUi 
u  les  résultats  obtenus,  ajoute-1-il,  font  le  plus 
nenr  au  service  foresVier,  tant  ï  cause  des  noatbi 
I  dîmcultés  que  préeentail  l'exécution  de 

par  la  beauté  des  peuplements  qui  cuavrent  aujouh 
I    les  montagnes  dénudées  sur  lesquelli 
mandé  de  concentrer  sas  effurts.  i> 

\e  double  rAle  de  protection  et  de  rettam 
peut-il  être  eiflcacemenl  rempli  par  le  service  for 
tel  qu'il  est  organiié  aujotird'buï  î   Nous  ne  le  pei 

1  L'organisation  actuelle  du  service  forestier  ei 
I  organisation  réglée  par  l'urdonnance  du  1 3  avril  IS4 
I  le  décret  du  ÎTsepiembre  IST/I.  a  un  double  inconvinM 
[  En  détachant  comptêtement  les  agents  de  l'administnl 
I  métropolitaine  et  en  les  plaçant  sous  la  direction  du  j 
ir  général,  elle  empêche  te  recrnlement  du  pen 
^nel  de  l'etTecluer  dnns  des  conditions  suinsanlei,  et  ei' 
k  te  personnel  une  partie  de  l'autorité  i|nï  Ini  est  n 
•ensable  pour  sauvL-garder  les  grands  intériti  dM 
gestion  lui  est  conliée. 

Que  l'on  opère  le  rattachement  ilex  forêis  de  1' 

E4oabl«  incanvinienl  disparaît.  L'administration  su 


î  âiatgie:  Ht  paarTotr  aux  hatXia  ilii 
gerviee  cl  n'ajant  plus  besoin  de  l'agrément  du  gonver- 
nement  Kénvrai,  soit  pour  enrojer  nn  ranctionnslre  en 
Algérie,  snit  pour  le  faire  relier  en'France,  il  «'établira 
n  roulemenl  qui  permellra  de  pourvoir  i  lootes  les  va- 

erê<lil<>  vot^s  par  les  Chambres  demeurer  sans  emploi.  TaDle 
d'agents  pour  le»  utiliser. 

Lu  France  aclnellemenl  est  diiiaée  en  Bit  régions,  dont 
chacune  est  contrôlée  par  un  inspecteur  général,  (juand 
il*  ne  sont  pas  en  tournée,  [«s  intpecieara  cênérauxi 
rivnis  ï  Paris,  composent  le  conseil  d' administra  lion. 

Rien  ne  serait  plus  simple  que  de  créer  une  «eptiéme 
région  qai  eomprendrsit  l'Algérie.  Un  inspecleor  général 
;  exercerait  la  haute  surveillance  «ur  toute  lee  parties  du 
aervice,  puis,  revenu  an  conaeil,  il  fournirait  à  l'adminis- 
tration des  élécnenti  d'informalion  qui  permettraient  de 
staioer  en  pleine  eounaissanee  de  cnutie  sur  les  quesiioni 
concernant  la  gestion  desforéls  nigériennes.* 

Cependant  la  commission  du  budget  en  terminant  cette 
partie  de  son  rapport,  convient  que  b  matière  prête  it  dis- 
cussion  el  que  si  le  conseil  général  de  Constanline  émet- 
tait en  187S  un  vœu  pour  le  rattachement,  le  conseil 
■upérJenr  se  prononçait  en  sens  contraire.  —  Hais  le 
bat  poursuivi  doit  être  l'assimilation  i  la  métropole. 


m  du  gouTrrneur  générsil  n 
lu  personnel  de  l'admln.  cenirsle. 

anB,expoBitinDS,  !<eCDiir?,  ré- 


I 


i|lérl«lder*dnilalsirationinilit)ûre. 


xuuw.  —  ■ 

It<kc,  initrnciiona,  caltes  muBul- 

413,1» 

t,o(5.nii 
«o.oa 

CoBtribulion»  dircïlOB.: B5S ,  700  SSS.Î» 

EnreKlilremeni.dDmune».  Umbro..  1,(87,850  994,«( 

PeruwneldmpastHBeLiéléErBpbes.  1,773,  III  l,77),ll> 

Malâriel  riss  poilea  et  tèlAgraphet. .  9W,S33  9W,89I  ' 
MpenKB  diierses  des  postes  et  lélé- 

gnpb^a 33,300  33,MS 

ConlribuilodB  diverw» 1,5»,035  l,3îi.(Ut 

Topographie TTt.JOO  7«,Hlt 

-    rilima». .'. .' 1M,7Î0  tli,W 

Foréta l,Bï3,îiS  l,UÏ,Wr 

Persannel  det  tniMi  publics BS1,19S  Sil.Mi 

Tratku  ordiiuircB 5.17(,93a  5,1IS,U1 

Traram  de  colonisaiion 3,(70,000  3,t70,ms 

GarBDlie  d'intérêt»  aux  rompa^nies 

dBscheiniDsdt.furalgâwns 5.000,000  6,000,01» 

Tulaux £0,009,9»^  17, 009,999 

>«F»...  .or  r.«a.r».  ..Ir.oriln.lp». 

3,soa,im 


AïsiKiaaca  ;iublique 1 ,360,000      1 ,360,000 

propriét*  indigène 1,000,000      l.OOO.OOO 

Part  des  cbefs  iodig^nea  c)iarg<<a  du 
recouvrement  de  l'iinpai;  en  terri- 
toire militaire 1,000,000         600,000 

dta  chemins  de  ter  algéritns......  113,800  113,800 

Totani 3,i73,«W      3,073,800 

Les  ehiiïres  siiivanls  extraits  du  budget  présenté  pour 
l'année  1381,  pertneltent  d'.ipprécier  l'étemlue  dei  ira- 
TAUX  projetia  pont  les  \n\éTè\a  a^wAîa,  wracaprciain 
el  maritimes  de  l'X^génç  ■- 


rai  de  S'AlgiTÏe  avec  les  puïiaances 
èl  rang  Ère  s  cl  Ii^  entre  jidts  de  France  a  parlé,  en  1S79, 
sur  une  valeur  de  1iS,673,0QS  trtncs.  L'imporUlioa 
s'est  réiluiLe  de  70,5âl,CD3  Iranu  (chilTre  de  187S)  i 
74,CS7,I1J  rruDCs;  niiili  l'exporUlion,  i]ul,  en  18TS, 
*  H  élé  qne  de  37.37Î.786  fr.,  a  aLlelnt  53,387,983  h. 
Eonmercu  Ep<>cinl,  l'importatian  e[  l'exportïtion 
»  t'élêvent  b  120.560,306  Tranca.  L'iniporlition  i 
ué  de  2  1/4  p.  10»  (69,928,071)  Inna,  au  lieu  de 
â4,?79  Uanct)  el  l'c];porialiaa  ■  auEinenlé  da 
P  p.  100  (50,035,227  fraucs,  au  lieu  de  33,395,044  tr). 
^1)  ajoutant  i  ces  chiiïres  les  mouTEinenU  du  eom- 
t  entre  ia  France  et  l'AlBém  d'après  les  relevés  dci 
ne»iDéiropoliiiiiiiM(c'esi-à-clipe  \ii  commerce ipéeiai 
'exporlaiion  de  France  ea  Algérie  et  le  commerce 
it  pour  l'imiiorlaiiod  d'Al^iériE  en  Fiunci')  (2),  ou 
il  les  résultats  suivants  : 


g  marehandises  de 

is  de  l'AlijérîE  en 

S9,0&7    iiuJutaux    iDÉtrûiues, 

IX  mËtriquES  h  celui  di 


391,SBe,3tG    366,lll,7tt 
nature  en  tries  di 


I 


i.  Hais  les  valeurs 


de  CCD  mnrebandîseB  «ont  de  5,079, 1'34  Trancs  ei  pi 
tent  une  angmentBtion  ije  325,723  Trancs  sur  celles  di 
l'snoée  pré  cède  nie. 

Voici  par  naliire  de  pcrcepiiona  el  par  douanes  prind 
pales,  en  ce  qni  concerne  les  droits  d'enirfe,  le  moDUnl 
des  reeettes  peiiilant  les  années  1879  ït  1S76  : 


Droits  de  âauanes  & 

l'imporUtlnn....  (13S,9<i;,t«l  5,575,916    340,5111        > 

Drniu  de  aavigatiDD.      10*,78S  123,369          .          |g,SSI 
Droits  et  procluiia  ac- 

ceiBoiree 3gl.SB7  S81,i7B           SI»        • 

ToMlnénérale...  6,301,099  B,e79,763    331,336    "i 
Droits  perças  à  l'im- 

pomiion    par    les 

douanes  de  : 

Alger î.in.8îl  !.31î,073      7(,7W        • 

Oi'an S[,4M,S67  a,203.6Si    Î95,583        . 

Phllippeiille 68S.890  £83,557        5.333        ■ 

BÛne 38*.  «8  3M.  60Î      37 ,846 

Toul(l)..  5,916,(28  B. 375, 916    340.510        • 

Les  navires  chargés  expédiés  de  l'Algérie,  el  rieewrtt 
ont  eiïectué  4.021  voyages  en  1E79  :  c'est  479  vorapf. 
de  plus  ()ue  pendant  l'année  précédente.  Le  lonnaiie  tulil 
d^.  ces  navires  a  été  de  &iG,OU  tonneaux,  au  lieu  de 
678,451  tonneaux  en  1S7S  :  augmentation,  147,583  ton- 


Le  paiillon  français  a  cauverl  1,5*23,405  (unneaux.  Il 
figare  ainsi  danâ  le  mouvement  toiul  pour  66  3/4  p.  100 
quant  uu  loans^e.  Mail,  cluuslu  niivi^jalioa  CTiIre  l'At^Ène 
et  l'Étran^ïr,  le  pavillon  francaiB  D'ïuire  que  pour 
142/3  f.  100. 

Voici,  en  outre,  tous  le  rapport  du  lonuage  la  part 
comparée  de  noire  marine  el  du  la  marine  étrangère  dans 
les    relations   de   l'Algérie    avec   les    principales  puis- 


Angleterre...      6  p. 

B«P>mn= 52/3 

tialB  berbera.    89 
ll«lie 'a/3 

941/3 

11 

941/3 

100    10  p.  100    W)  p.  100 
8  m           91 1/3 
93I/I             61/1 
10                 W 

Parmi  les  puiasanc 

H  étrange 

es  dont  les  bilimenla  ont 

bit  Je<  opérations  de  commerce  dans  le.t  port»  de  l'Algé- 
rie en  1879,  l'AoRleierre  occupe  le  premier  rang  avec 
114.584  tonneaux  ;  l'Espagne,  le  deuxietne  avec  U.VM9 
btnneanx  ;  l'Italie,  le  IroiiiÈme,  arec  60,940  lonneaui  ;  la 

Vmtse.  le  'luatrième,  avec  n.WJ  tonneaux  -  la  Belgique, 
iliieme,  avec  15.717  tonneaux  (navires  cliar^és,  entrée» 

»  réun 


L'cITecIif  de  la  marine  marchande  dans  les  porta  de 
FAlgérie,  au  31  décembre  1879,  est  de  133  navires,  jau- 
geant ensrmlile  5,705  tonneaux. 

L'Algérie  occupe  le  troiiiiËme  rang  dam  les  pajs  qui 
tntfeliennent  des  ri^laiions  maritimes  avec  la  France, 
■iaai  qu'il  rvauUe  du  lalileau  suivant  dresné  par  l'admi- 
des  douanes,  —  (Héatimé  analvtique,  pa)(e  XV.) 


AlBérie l,tM,5!î 

RtU6le .'  1.041,170 

spugnu. 980,999 

Iulic 970,026 

Suivent  ks  autres  paj^  par  série  dfcroissaDle 


Htpiiblique. 

CouH  d'ippel.  —  DiïpuLs  1814,  le  nombre  des  affaîni 
iiiïiles  et  comme  relaie  a  à  juger  ebaque  année  par  U  eouc 
il'ijppeJ  d'Alger  n'a  cessé  île  décroilre,  malgré  l'augniHi- 
tatioa  de  celui  des  procëa  civils  et  de  commerce  porléi 
aui  râles  des  tribunaux.  De  1730  i  iS74,  il  est  n' 
liiremenl  deseendii  à  1,312  en  IST8;  la  réduction  a 
Tl  p.  lUO.  Ce  résultat  peut  s'expliquer  par  la  persiaUn» 
des  mauvaises  recolles  et  par  le  trouble  apparié  dans  11 
colonie  par  les  événemenls  d'Orient  ;  en  effet,  h 
tiun  a  porté  principalement  sur  te«  alTaÏTes  musulmanti: 
383  de  moins  en  1878  qu'en 
refuser  d'y  voir  nussE  le  lémoignage  d'une  plus  grand» 
conHance  dans  les  décisions  des  juges  du  premier  degrii 

11  ;  avait  lieu  de  penser  que  cette  diminuUon  du  lum-- 
bre  des  causes  i  juger  amËnerait  nn  accroissemeni  dt 
celui  des  niruïres  terminées  j  il  n'en 
uour,  qui  avait  rayé  de  son  râle  en  lS7(i  les  buit  dixièlHi 
des  causes  et  en  1K7T  plus  des  trois  qaarts  (7T  p.  100^ 
n'en  a  terminé,  en  1878,  que  les  sept  dixièmes  (931  lal 
t,31*^).  il  est  vrui  de  dire  que  la  chambre  des  appelf  di 
police  correctionnelle,  qui  concourt  ordinairemeni  i 
l'expédition  des  aCTaires  civiles  et  commerciales,  n'a  [%> 
en  1878,  absorbée  qu'elle  était  par  sa  missiun  spéeillèi, 
consacrer  i  celfes-ci  qu'un  1res  petit  nombre  d'audienea: 

Les  931  causes  terminées  en  IS73  l'ont  été  :  ~" 
(91  ji.  100)  par  des  arrêts  contradictoires,  48  par  dH 
urrëts  de  dél'uul,  et  35  par  transaction  ou  dégisteoiEa^ 
Le  chilTre  réel  ta  âéûïvdn^  waicadictoirea  n'est  pi  " 
en  1 878,  aue  de  M»,  açrii  avon  fe\is  «*^'a  «tt\%-\^,. 


-  JotTunt  tnmk. 

Dti  3S1  atTairci  rcslanl  bu  râle  le  31  décembn,  1B5 
S  tlaienlinEcriles  depuis  plugiletroiE  rouis,  c'est  49  p.  100, 
liraporlion  qui  n'avait  pas  dépassé  21  p.  100  de  1872  ' 
A  1877.  Cette  différence  est  donc  due  aux  circonslancei 
exceptionnelles  signalées  plus  haut,  el  j'uicni!  k  penier 
in'oii  ne  la  retrouvera  plus  dans  les  pracliaines  siullBliquei. 

Pour  le  résultat  des  appels,  il  est  le  atmc  en  matière 
dvile  qu'en  matière  conimerciale  :  conUrniulion  Oans  les 
denx  tiers  des  cas. 

Tribunaux  civils.  -^  Le  développement  de  la  coluniia- 
lion  e(  l'extension  du  lerrilolre  sDuniii  à  11  justice  ordi- 
«ire  ont  forcimeul  mulliplié  les  procès  civils  portés 
•tevuit  les  tribunaux  de  preiuiËre  instance  1  c'est  ainsi 
que  le  nombre  des  aflaires  inscrites  pour  la  première 
fuis  au  râle  s'est  accru  de  7'2  p.  100  en  six  ans;  il  n'avait 
été  que  de  3,8B5  en  IB7'2;  il  atteint,  en  ItiTS,  par  une 
'  ixvgressioo  ininterrompue,  le  chiffre  île  ii,fi7b. 

Au  coDunen cément  de  l'année,  les  tribunaux  se  Irou' 
Talent  saisis  de  t,345  causes  ;  1S3  ont  èié  inscrites  ou 
it  de  l'exercice,  sur  opposi- 
tion Il  des  jugements  par  défaut  prononcés  aotérieure- 
ment;  c'est  donc  8,1S3  affaires  du  rdle  qu'ils  avaient 
il  jnger.  Ils 'en  ont  terminé  plus  des  buit  dixièmes, 
6,721)  ou  S2  p.  100,  savoir  :  3,979  (D,bQ)  par  jugement 
ceotra^eloire,  1,C30  (0,124)  par  jugement  de  défdut,  et 
l.Itt  ^0,17]  par  radiation  après  désistement  ou^raasac' 

Sur  les  1,4C3  procès  [lgura?it  au  rûleàUflode  l'année, 
B84  (47  p.  100)  y  avaient  été  portés  dans  le  dernier  tri- 
mestre et  485  avaient  déjà  mutivé  des  mesures  prépara* 
ulres. 

Indépendamment  des  5,C09  jugements  rendus  dans  les 
iITaires  du  râle,  les  tribunaux  civils  d'Algérie  en  ont  pro- 
Doncé  1,553  sur  requête  ou  sur  rapport;  c'est  3li  seule- 
"   itde  plus  qu'en  1877. 

es  avant-fa  ire-droit  se  chiffrent  par  16  pour  100  afTaires 
letminées,  au  lieu  de  19  p.  100  en  France.  Les  enquêtes 
(254)  el  les  «■spertises  (243)  entrent  pour  pri.i  de  \a  Bui\- 
llé,  45  ji.  iOO,  dam  le  nombre  total. 

ûa  eeaêiëtii,  peut  le  Motbre  des  urdonnanDM  TBotan 


Mais.  — 

t,DOD,  c'Bsl-à-dire  presque  triple  de  celui  de  lST2,4iii 
n'svaitilé  que  40  sur  1,000. 

Tribunaux  dt  ftaix.  —  Les  indications  qui  auivnu 
aontreol  uirabien  est  difficile  la  conciliiilion  devant  iN 
juges  de  pïix  d'Algirie. 

Ces  niegistrals  ont  envoyé  65,543  averlissemenU  polC 
appeler  les  parties  en  conciliation  en  dehors  de^l'audienct. 
Les  billets  sont  restés  sans  effet  dans  24,613  (39  p.  iOO) 
des  t)3,Z3â  afTaires  auxquelles  ils  se  réréraient,  et  les 
Juges  de  paix  n'ont  réussi  a  arranger  que  15,028  do 
autres,  moins  des  deux  cinquièmes  ;  en  Frunce,  la  pro- 
portion  tsX  des  deux  tiers. 

Eu  ce  qui  concerne  le  préliminaire  de  conciliation  prescrit 
par  les  articles  48  et  suivants  du  Code  de  procédura 
civile,  les  constatations  son!  encore  moins  salisraisantee; 
malgré  la  soliicilude  et  l'jnsisiance  des  magistrats,  le  bn( 
n'est  atteint  que  1G  Tais  sur  1U0;  les  formalités  qu'a 
édictées  le  législateur  sont  donc,  pour  ainsi  dire,  ilInseiRt 
en  Algérie. 

Quant  aux  atTaires  de  la  compétence  des  juslioe*  da 
paix,  sur  -Z4,55-2,  il  en  a  été  jugé  cuntradicloireincat 
11,094  (46  p.  100);  par  défaut,  9,493  (39  p.  100)  \  eaBn, 
3,â01  (15  p.  lUO)  ont  été  arrangées  à  l'audienci  ou  ibu- 
données.  Le  jugement  des  464  autres  a  été  ajourné. 

Affaira  musulmanes.  ~-  La  cour  d'Alger  et  les  Iriba- 
oauxùvils,à  l'exception  de  celui  d'Alger,  ont  eu  à  résou- 
dre 3,464  litigea  entre  musulmans,  se  décumpoianl  en 
Bâl  affaires  kabyles  et  2,613  appels  de  jugemenu  rendus: 
1,539  par  les  cadis  du  lerriloire  civil,  1,069  par  ceux  da 
terriluire  militaire  et  5  par  les  Juges  de  paix. 

11  y  a  eu  conSrmaliun  dans  l,tt74  affaires  (73  p.  100) 
et  infirmation  dans  691  (21  p.  100).  Les  autres  ont  été  : 
351  euivics  de  désistement  ou  de  transaction,  et  54S  mpor- 
[ées  il  l'année  suivante. 

Les  Jugea  de  paix,  qui  avaient  été  saisis  de  13,282 
affaires  uiulaumanes,  n'en  ont  jupe  que  4,170,  uu  pal 
plus  des  trois  dixièmes  (31  p.  100);  lespartii^sont  transigé 
H  l'audience  dans 2,723 celles  en  ont  abandonné  5,gl1,el 
57b  reslaienl  à  jui^ev  k  \&  to  4ft  V; 


d'assises.  —  Les  ijuBlre  cours  d'assise»  <le 
Llgirie,  dans  les  dame  sessions  de  1878,  ont  statué 
inlradictoiremenl  sur  231  accusations  qui  éUienI  rela- 
rH  :  15B,  plus  des  deux  tiers,  â  des  altcntnls  contre  Ivs 
noBnes,  et  73  i  des  crimes  contre  les  pTopriélés. 

Ces  231  affaires  cotnprennicnl  366  accusés,  dont  350 
immes  et  16  femmes. 

Près  des  quatre  cimiuiàmes  des  accuses,  580  ou  79 
100,  étaient  des  indiftènes  ;  ou  comptait  en  outre 
1  Français  et  45  autres  Européens. 

Les  sept  dixièmes  des  mêmes  accusés,  250,  cisient  âgés 
!  ?ingt  et  un  à  quarante  ans,  dï  avaient  dépassé  cet  âge 

45  n'avaient  pas  encore  atteint  leur  majorité. 

Far  suite  des  verdicts  du  jury.  55  accusés  (15  p.  100) 
it  été  acquittés,  1  mineur  de  seize  ans  a  été  envojé  en 
irrcclion  [art.  GG  du  C.  I'.)i  '^»  <^o""  d'assises  en  ont 
mdamnè  310,  savoir  :  17  â  mort  (4  ont  été  exéeutéi), 
!  San  traTauK  forcés  i  perpétuité,  101  aux  travaux  for- 
lï  temps,  1  !i  la  déportation  simple,  74  â  la  réclusion 

75  à  des  peines  correelîounelles.  La  proportion  des 
quillemenls,  qui  n'est,  en  1878,  i)ue  de  15  p.  100,  avait 
i  de  18  p.  100  en  1877,  de  23  u.  100  en  1876,  de  30 

100  en  1874  el  en  1875,  et  de  3^1  p.  100  en  1873.  Ces 
laltats  attestent  i  la  fois  une  grande  fermeté  de  In  part 
.  jnr;  et  le  soin  avec  lequel  les  alTaires  sont  étudiées  et 
fparées  par  les  parquets  et  les  juges  d'instriicliou. 
Les  mêmes  cours  d'assises  ont  rendu,  sans  l'assistance 
jnr;,  33  arrêts  par  contumace  contre  42  accusés  qui 
t  été  condamnés  :  14  i,  mort,  S  aux  travaux  forcés 
perpéluité,  17  aux  travaux  forcés  ù  temps  et  3  b  In 
tlusion.      . 

Tribunaux  correetionnels,  —  A/fairts.  —  Le  nombre 
É  liTaires  déférées  a»x  onze  tribnnnux  correclionnelf 
l'Algérie,  qui  était  resté  pour  ainsi  dire  slaiinnnoire 
I  1874  (5.243)  â  187G  (5,338),  s'est  subilomeTit  élevé  ï 
516  en  1877  et  17,1 10  en  1878;  mais  cetifl  aupmenin- 
a  d'anlres  caascs  que  l'extension  du  ter 


I  ï  h  justice  ordinaire  cl  un  redDublemeifil 

el  d'telivîiè  de  la  part  des  urflders  île  palic< 

Dee7,1IOa(Taire5JiJpéM  pendant  l'aunèedeu 
1G3  l'oni  éli  i  la  rcqnéle  dei  parties  uvilu  (!171 
dei  odmînlalriilions  publiques.  Lc«  6,874  allair«i  jl 
y'ia  pur  le  minUlère  public  te   dècoiopounl  n 
mode  d'intiDdvGlIon  :  l,Gâ2  (24  p.  100)  avaie:  ' 
miles  i  l'inElrudion  ;  3,!0S  (32  p.  lUO)  sooi 
eJlalion  directe  ordinaire,  el  3,014  (44  p.  Il 
portées  à  l'audiencs  en  exécution  de  la  lai  du  5( 
Depuis  IS74,  rapplication  de  celle  ligiatalion  e' 
flagrants  délits  a  lecu  en  Al);érie  une  très  t 
£ian;  en  cinq  onnèes,  le  chilTre  proportionnel  e 
de  27  à  4i  p.  100;  aucii  celui  des  alTaires  jnpie 
ioforiDaltons  Kt-il,  par  contre,  descendu, 
mime  période,  de  40  â  24  p.  ]00.  Je  ne  s 
applaudir  à  cette  pratique  excellente,  qui  a  pi 
diminuer  consldérableinent  les  frais  de  justice  ^ 
recouvrement,  en  AIffrie,  est  très  djrflcile  . 
l'insoWabiliiË  du  plus  grand  nombre  de»  candami 
gènes. 

Pr^ienuî.  —  On  contiato  entre  les  chiffres  de  U 
ceux  de  187S  un  écart  moins  sensible  pour  les  _ 
traduits  dc^anl  les  tribunaux  correctionnels  que  paiij 
affaires  dons  lesquelles  ils  OtatenI  impliqués.  L'acor(4l 
ment  du  notnbre  de  celles-ci  se  cbiiïre  par  1,1'J4,  landis 
qu'il  n'excède  pas  340  pour  les  prÉvenus("    '"       '"'" 
el  9,150  en  1Ë7S). 

Ces  0,15G  prèveuus  se  répariissent  comme  suit  bu  iTiph 
point  lie  Mie  du  sexe,  de  l'âge  et  de  la  nationalité  :  — 
1°  liomnies,  8,813  ou  m  p.  lOU  ;  femmes,  338  ou  4  p.  tOQ^. 
—  2°  mineurs  de  seize  ans,  211  ou  2  p.  100;  hgésdeM'" 
à  vingt  et  un  ans,  098  ou  tl  p.  100;  majeurs  de  viagllt 
un  BUS.  7,B47  ou  87  p.  100;  —  3"  Français,  1,411  * 
1G  p.  100  ;  autre.  Kuroiiéens,  1,400  ou  10  p.  10U,tt| 
indigènes,  C,24B  ou  08  p.  lOÛ.  Ces  divers  cbiffrei  propal» 
lionnels  tont  â  un  ou  iteux  centièmes  près  les  nicmes  qB' 
ceux  des  ennÉes  anlcrieurce  ;  loulefuia,  il  convient  it 
remarquer  que  \e  U[mi\>î6  ùes.  ç^tisettim  i'^riftina  fr»»"" 
eaiae  csl  intÈtieur.cu  \mï.,4e1.«i»'i*'^''*'<'''A"v'\^i^' 


gré  l'augmenta  lion  dn  chiffre  [alnt.D'ailleiirs,  lei  prtit 
qui  rorment  l'élémenl  d'scrroisscnient  ont  él£  pourflUivia 
pour  vof  (4,058  individus  jug^a  poap  te  <lé!it  en  1B78.  au 
liea  de  3,79!  en  tKT7].  et  tei  Itirraetions  de  cette  Dalure 
'  sont  presque  loujoars  commisea  par  dei  iniKeËnei. 

En  France,  les  acquiltements  an  correctionnel  ne  viiot 
pis  au  delà  de  7  p.  100  ;  en  AlgWe,  ils  sont  relalivemPtit 
plus  nombreux  :  0  p.  lOOili^puîs  tg76;  mais  la  proportion 
a<*il  été  de  1 1  p.  100  en  1S75,  de  13  p.  100  en  IS73  et 
en  1874,  et  de  H  p.  100  en  1872.  L'uBSRe  rréqueni  ilo  la 
loi  du  20  msi  1H63  et  de  la  citation  directe  ordinaire  ne 
compromet  donc  pas  la  r^prcBsion, 

Le  chilTre  réel  des  prévenus  acquittés  en  1S78  a  été 
de  846,  auxquels  il  faut  réunir  104  mineurs  de  seite  ans 
remit  à  leurs  parents  (43j  ou  envojéa  dans  une  maison  de 
correction  (61).  il  reale  8,206  préveons  qui  ont  él*  con- 
damnés :  1,22»  à  plus  d'an  an  d'emprisonnement,  ^.530  à 
un  an  du  moins  de  la  mËme  peine,  et  1,448  à  l'amemle 
stuleraent. 

L'article  463  du  Code  pénal,  qui  avait  été  appliqué 
60  fois  sur  100  en  1H72,  ne  l'a  plus  été  ultérieurement 
que  53,  50,  43  et  47  fois  sur  100.  Cette  dernière  prapor- 
lion  est  celle  de  1878. 

Pour  avoir  l'enstinble  des  détits  jugis  pendant  cette 
dernître  année,  il  est  nécessaire  d'ajouter  aux  7,110  dont 
Il  Tient  d'être  parlé  les  1,280  que  les  junlicei  de  paix  à 
enmpÉtence  étendue  ont  jugés.  Ce  chiffre  est  en  décrois- 
■ance  sur  ceux  de  1877  et  1876. 

Les  1,280  afTaires  dont  il  s'a^ril  concernaient  1,832  pré- 
venus qui  ont  été  :  167  acquittés  (c'est  9  p.  100  comme 
I  levant  les  tribunaux  correctionnels]  et  1,647  condamnés, 
'  toit  k  l'amende  (1,116,  soit  ii  l'emprisonnement  (û!il); 
!  ipiaut  aux  13  autres,  ils  ont  Fait  l'ohjet  de  décisions  d'in- 
K   eaijpélence. 

I  Siirces  1,832  prévenus,  1,465,  les  huit  dixièmes,  étaient 
F  poursuivis  :  434  pour  des  délits  de  chasse,  403  pour  rébet- 
f  %n  et  outrages  à  des  fonctionnaires,  ibb  pour  des 
'  "^ndies  de  broussailles  dans  les  clmmps,  'iVl  çomt 
■**  conirsyealions  foreelîÈrea,  GS  pour  ivresse  l,âeini.\emfti 
'**'ltfire),  et  58  pour  blessures  involontaires. 


Tribunaux  de  simple  poUee.  —  Il  en  est  du  m 
ûe»  Eonlravciiiions  bomme  de  celui  au  délits,  U^ 
notoblemciil  accru  :  2,812  de  ^lua  en  1877<iu'ei 
(!l  !,()G9  de  [lias  l'n  Ib'IS  qu'en  1377.  Les  aoiélùirl! 
ïnlrutluiLeï  dauE   1«   recrulement   des  a^cnU   i 
chargés  de  la  burveillance  des  douars  cl  dm  I 
sont  cerlaincaieiii  |ias  ùlrangères  à  ce  résultat,  t 
(lu  unie!,  en  jianic,  a  ta  cri^aiioa  de  plusieurs  justiecsfll 

Pendant  l'anuée  1878,  les  tribunaux  de  simple  police 
ont  jugé  35,753  contravemians  imputées  à  53,031  iucal- 
péi.  Lee  luagisliHlE  uni  décliné  leur  compétence  à  l'égard 
de  na  de  ceuK-ci  ;  Ile  en  ont  acquitté  4,0%  ou  8  p.  100, 
et  ils  oui  cuudamné  les  autres  :  38,058  à  l'ïraeDde,  et 
10.349  à  rumiiriaoniiemeut. 

Un  quart  des  jugements,  8,976,  étaient  en  premier 
ressort;  mais  tîl  sLuIcmenl,  13  sur  1,000,  ont  élê  frap- 
pés d'appel. 

Les  inrotmalions  au  criminel  devaient  néceBiaireiiieat 
SB  multiplier  à  mesure  qu'entrait  dans  tes  nucurs  judi- 
ciaires de  l'Algérie  le  recours  aux  enquêtes  ofQcïeiiiei 
qui  permettent  aux  procureurs  de  la  Bépublique  de  citer 
direclemcul  lea  prévenu;:  à  l'audience  correcliannelle  eu 
de  classer  Ick  aCTaires  au  parquet.  En  1876,  les  maftistrau 
cantonaux  n'avaient  procédé  qu'à  5,600  inrurisatioi»  itc 
cette  nature;  ils  en  ont  Tait  7.15IÏ  en  1S77,  et  8,ÎS8  , 
en  1878;  aussi  le  nombre  des  alTa ires  jugées  sur  ciUlian 
directe  s'est  élevé  de  1,665  en  1876  à  2,308  en  tST8; 
celui  des  allaires  laissées  sans  suite,  de  6,118  à  8,547. 

Initruclion  criminelle.  —  Parquets.  —  En  1 878,  le« 
parquets  des  tribunaux  d'Algérie  ont  pris  une  détermina- 
lion  sur  17,717  plaintes,  dénunciations  ou  procès- verbaux, 
lis  en  ont  communiqué  à  l'instruction  3,056  (17  p.  100), 
porté  directement  a  l'audience  correctionnelle  5,243, 
renvoyé  devant  une  autre  juridiction  871,  et  abandonné 
8,547  (48  p.  100).  Le  nombre  proportionnel  des  afTairei 
envoyées  à  l'instruction  est  descendu  de  24  p.  100  en  1876 
àl7ii.  100  en  ISTB;  celui  des  affaires  classées  eslmonlé, 
lu  contraire,  de  43  à  4B  \i.V(W.\.Qt»\'i'iiti  sftcharche  les 
^motifs  de  l'abandon  des  aïïa«ea  \a\îst6a  lam  wâ\t,  ^^  «fc 


tnpfé  dn  gmfmtain  it  an  diat  Icsqneb  Its  inlean 
itt  infracIioM  M«l  rtoH  îbcobuox  :  3.5S5  n  I87S,  soit 
il  |>.  100  OD  }6  p.  1€0  de  plm  ijae  mr  le  fODiincnl.  Su* 
établir  i  cel  ëpard  oa  p»a]l<le  absolu  mire  U  mctro- 
pote  f  I  notre  Mlonîc  alf  ériione,  on  doïl  regreiter  de  toïr 
i'imiiitnjlè  aequïte  ini  coopables  diui  one  au»!  forte 
proporlion  ;  d'autani  plut  qn'en  1877  le  chiffre  réel 
n'avait  élé  qoe  de  i.iSî,  el  le  cliiffre  proportionnel 
de  33  p.  100.  Il  en  permis  d'e&p«rer  qn'il  n'y  a  M  qu'un 
aeeroitEeDieiil  eicepIioQiiel  el  qne  les  prochaines  aU- 
tiiliques  rétablironl  te  niveau  normal. 

Cabimti  d'ïnitmclion,  —  Let  )uges  d'înstruclioa  Ont 
rendu  3,038  ordonnances,  dont  2,016  de  renvoi  aux  jnri- 
dictions  compétentes  el  1.0Î2  de  non-lieu.  La  propor- 
tion de  celles-ci,  34  p.  100,  excède  de  sept  centièmes 
celle  que  donne  la  France,  msii  il  n'}  a  pas  lieu  de  s'en 
étonner  quand  on  songe  aux  diflicullés  que  rencontre 
l'initruction  des  affaires  en  Algérie  et  à  l'insuffisance 
des  moyens  d'investi  galion  et  d'action  dont  diiposeat  les 

Détention  préventite.  —  Ici  eneore  les  effets  de  11 
lai  du  20  mai  1S63  se  manifeslenl  neltement,  car  si  le 
nombre  des  individus  soumis  à  ta  détenlion  préventive 
(8,343)  est  supéneur  en  1S7S  de  G25  à  celui  de  1877,  il 
résulte  de  la  comparaison  des  divers  chilTres  afférent* 
3UÏ  deux  années,  que  l' augmenta  lion  s'est  uniquement 
produite  à  Véçaid  des  individus  qui  ont  été  détenus  pen- 
dant trois  jours,  de  1,901  i  3,094  ou  de  26  i  39  p.  100. 
La  mise  en  liberté  provisoire  a  été  forcément  plus  rare  : 
406  au  lien  de  537;  cette  mesure  est,  du  reste,  d'une 
application  dangereuse  en  Algérie,  à  cause  du  coraclère 
nomade  des  indigènes,  de  leur  absence  de  domicile  et  de 
Torlune,  el  de  la  racilitè  avec  laquelle  ils  peuvent  s 
c  aux  rechercbes. 
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0I.ON1ES     riAMÇAISBft. 

Nous  eïlraiona   Ifs  renteignemenlï  suivants   dei  U- 
blMUX  annuels  pubMéa  par  le  miniilère  de  \a  tnarine  et 
dei  colonies.                                                                  ' 

Superficie:  98,708   hecUreB.   -    Population;   Habi- 
lanU,  1876,  161.995;  1877,  161,782;  1878,  162.861. 

C»ll»~. 

....     i9%6î'  H,56O.OO0    IS.wÈ'  i7,'wo,000     1 

OoioiÛ'.!'.!'.'.','.----        *Ï8        m!dm       ïIh        "s'ëôfl    1 

69S         173,600         898          51^,900 

H«bii.iiiuns  ru 

Tilenr  apprnn 
—     Aes  pro 

ImporMiiona. 
Eippruiions. 

t\n 6,Î98       6,Î9S 

56,863      5fi,376 

m«litede«  propriété.,    n.617,000    71,785,000 
duils  nets H,ÎS4,3M    lî  853  76B 

28,895,207    29,767,917 

33,506.i50    30,199,963 

ToUui 6ï,ini.6S7    60,ïfl7,SS) 

claFpancB 38,776,969    34,iîi,t6î 

N..1 

Navires  fra 

çaia". 378  '     3Î8        3Î6        3« 

ïDEcrs 493        487        607        601 

Toliui...        871        845        933        9i9 

e 

(GuadfloMpB 
JUartin 

-  La  Dénirode.  -  Lei  SainU,.  _  Saint- 
parité  frinçaiaej.  -  Sai«t-Ba^théle^Ky.) 

Siiperflde 

265,123  hectares. 

. 

^'^'i.'Wh     vam 

Importaliona 37,131,174  3S,U6,870 

Biporwlions 31.6ÏI,Î83  35,7«.IM 

Tolaui....  61,Bil,iï7  60,667,994 

CommercBiircc  la  France 3(,691.383  3Ï,(()G,U4 


KMir 


—     èirangers. . . 


251 


SSl 


îii 


161 


I 

Pli'Ile  Sainl-Barlbélemy,  ([ui  fait  parlle  de  l'archipel 
^âtt  Anlilles,  est  Eiluée  par  11°  ââ'  île  lalitudc  non),  et 
1^10'  de  langitDde  auesl,  à  175  kilomètre!  N.  N.  0.  d« 
la  Guadeloupe.  Celle  Ile,  ancienne  colonie  franïalte  de- 
puti  lus,  avait  été  cédée  à  la  Suède  en  1784;  elle  a  été 
rétrocédée  i  la  France  par  trailé  du  11)  août  1877,  sp- 
prauvépnr  les  Clipmbreaet  |)roniulguéle2marE  1878.  Aux 
lermei  de  la  loi,  la  celonîe  eal  au  point  de  vue  politique, 
adminlstralir  et  judiciaire,  une  dépendaocs  rie  la  Guade- 
loupe. L'ile  est  d'un  dinieile  accbs  ;  la  capitale,  Gusiavia, 
Ht  bâtie  sur  un  port  nommé  le  Carénage,  qui  ne  peut 
recevoir  que  des  navires  du  graud  cabotage.  —  Popula- 
lion:  ï.m  babilanls. 


GOTME  rmAHçaiae. 

1 

Superficie  :  750,080  heclores. 

1 

l'm 

17,34) 

4.971 

i'.vaa 

î,300 

aBB,^^^ "'i™ 

S6.S00         (10 
l!l*3             6 

SB. 890 
35,396 

38,Ô7B 

S.M 
l,S7g 

Tdoardes  proprièièi 

..      6,(33.130      (,ISe,88D 

Conuirn. 

..      7,700.971      : 

37(.3M 
..      8.»*,30!      t 

r,6*0,ÏS3 
504.131 

(,IU.Î»J 

Totau , 

^■l            Ba^rea  françuia 68 

^H                —      ^liuDgers....            Î4 
^M                           Tolïui 

68 

«3 

9Ï 

H            iperficie:  25I,ieO  hectares. 

^1               iUiiu(bliincs  ei  affranf^hli;) .... 

Ii3,ïl0 

S7,l(l 

H 

Cuinc  1  aiicre 39.6(3  16, B», 897  39,£DB  U,S13,B64 

Cïtà 3,7ï8  83,180  3.895  53i,7*5 

Cacm 9  1 . 1(5  iSS  198,060 

Tabac Sil  406, 63S  .  . 

Hectares  cultirés 7D,11S        70, MB 

Habilïtiona 8,fiW         7,800 

Traiailleura 61,779       «1,758 

ïileuTï  Ûes  proprièléi H9,51t,OÎ5      )5S.S3Ô,ST8 

—      ans  produiu (1)13,879,8*8       17,855,188 

Ifliportalians '. 33,î37,'t7S  iS.Oii'.lSI 

BlporWlions 3l,19î,38fl  31,989,953 

Touui 5i,ii9,S6(  57,07(,7îi 

Commères  avec  la  France 33, 103, 751  31,697, 143 

MiiVlreii  frao(iiÏE... 


15 


Ï30 


(Sai. 


h.) 


Saint-Lama  el  Buksl 63,365         63,061 

Gorès  et  Dakar 71.681         71,70» 

ToUdi 136,047        135,770 

La  population  QotlBDle,  «'élevant  A  2,135  perBOi>n«g, 
porte  le  chiiïre  «fnéral  à  (37,965.  TuuIefDis.  certuine* 
Iribus  ooniades  du  llcuTe,  que  la  guerre  a  èloJpiiéei  de 
nus  poasessiODg,  n'ont  pas  élé  cl éndm Urées  en  ISTT.  en 
■arte  ijue  le  cbilTre  du  lecen^meiil  de  IST6,  19S,1^  eut 


SuperScie:  720,0S0  becUrea. 

1 

9,300           '^1 

CilliH.                     Bielir». 
CuinÉ  &  suera 135 

86.500 
73!o00 

iw  '    bMB 

1,709        3,i06 

Î.I30      t,186.880 
7, ISO          756, m 

0.*971      7,6S0,î55 

1,330       soi.iaa 

a,301      8,i4*.387 
3.706      5,U6,îiO 

67  ■     es' 

9Î           91 

..      6,i3 

Tolaui 

..      Î,6Î 

73  ' 
"lÔÔ 

Superficie:  251,160  hectares. 

Bibitante  (blanci  et  affranchis) 133,316  IM.SM 

^migrapts ..-      ^.tU  B7.311 

■((Haui, \,'a,S5»  WïiSfiv 


lenn  coDJilïain  cl  de  lesn  ^rodiiili  [«nKUnil  ie  N«- 
nir  |i>r  ordre  da  nuiicrts  iu  cbiBrei  qui  aphacol  en 

Superficie  de  MJjotle  :  35.SJË  betlini. 

—  deN<iu*-Bê:î9.300. 

—  de  SaiDteHanr  :  90,957. 


9.311         9.616 


D)DE  l'île  de  Nai»-Bé,  il  a  tté  concédé  T,7G0  beclirei 
nir  le«qui:b  t)07  loni  culliiès  en  unoe  i  sucre,  a  2U0 1 
ïli  environ  m  pUnlalions  diverses. 


,t;u.(il) 

Elporutiopf.  pour  1»  FfHDCB. 
—          pour  reimcgiir 

1.75*.i(IB  ) 

.OM.JRB 

évaluées  â'l,^63,H>0  frinc 
fr-inc». 

Salntt-Mari 

ns  sous  tous  pavillons  ^MÎBnl 

SB. 400 

ï,i» 

Le  commerM  de  Sainte 

B  dDnn«, 

.n53ï.44Sfr.;en  lh77,i  I' 
iBliuu.  47.51 1  Tr.,  dit»l   10,314,  pour  le  pirulle,  pr 
tlémenl -les  (^uliures.  L'importulion  provient  *i1e  fraiicg, 
de  la  Réuaiun,  de  Maurice,  île  Hayoïke,  de  Noïti  '  ' 
l'ancienne  Ile  de  Midagaioar.  L'exportalion  t'I  ilRilinél  j 
i  tes  Iles  SI   ' 


coi-oniu  nuMÇUsie. 


Kossl-Bè  (oavlrei  rrançiïïel  émagera}.. . . 

Ca»..élr»d(î.)..     H»  _M  Jiifl 
Totaui. 371)    3ïe    ; 

Lei  nàei  de  Nossi-BÈ  en  1S77,  oui  Ué  vlutéei  pi 
nivitKS  uu  boulres  erilréa  vl  lurlie,  jiiii|juiii[  24,219'd 

Lea  cnlrées  co[D|jreDncnl  en  1fi76,  7  uavj 
cl  3GD  jiirogues  inuigénes  ;  en  lâ77,  4  iiavii 
el  33J  [lirugues.  Lta  Borlics  en  Iti7â,  Suïvi.  _..  __, 
rl3U  [liiogues;  eu  lSï7,iniivire&  du  guerre  et  SSl 
^uBii.  LerebLe).ecaiii[iOje(leljliliuieulBducoiiuui!roclL 
nriIercQur^  cnlie  \es  Uui,  ilts  el  a\eG  l'iie  de  la  Be^ 

ËTABLiaaBiiEM'ra  FiuifÇAis  D.ina  >, 

[PoHdi-:héri/.  —  Xarihal.  —   Vunaon.  — 
Ckantei-nagov.  -~  SuraU.) 


Vibàa I 

iDdiBÈnes SBl. 

Eu  1877,  la  poiiululion  totale  n'6lait  ptiu 
SaU,381  ;  la  diminution  (larlanl  nuriuut  nur  \ti  UkHrw 
Pootlîcliérï  iil  "ïanaon.  t\  tn  V^-^*  it  ^1li^!6.  j  c»â 
tes  funclionniirea  ev  \ea  Woaï^sta'ftïSatoiaMHi.s^ 
^aa  et  d'indigfcnw. 


IDdicliérj 18,51»      (,0;(,:t56      «,;fi7 

irîtal B.OI5(i)!,8U,IIW       8.785      i,t7l,UJ 

lUBon eîi  («,750        i,S77  *U.(I68 

ihé 3,154         U6,3J*        5,(Si         ieï,919 

CiBBirti.  tiri  uni 

[mpnrtalians 36,1(8,669        R, 3)6, 513 

Eiportalions 13,*7i,103      15.310,U3 

Toisux 39,;(9,Sïi      â3,567,On« 

CummercctTeclul'rtiDce.        *.Oa6,303        3,631,189 

^arires  français U7        IIS        1(1        1» 


Toiaui. 


593        579       $94 


II..    d«    l>    ■••>l^>«,     -     II»!    M>r<I..I.». 

I>ar  la  loi  du  30  lepleœbre  1B7U,  approuvaql  le  Imjli  ' 
c-inclu  le  29  juia  ISBI)  entre  le  couimandiinl  des  établU- 
sumeDtB  français  de  rOcédoie  el  lu  roi  do  TalU,  le  prutec- 
torat  de  la  Frante  sur  les  îles  de  la  Société  et  Im  Iles 
Marquises  a  été  ctiangé  en  possession  eETective.  Les  archi- 
pe's  ont  éié  annexis  au  territoire  colonial  Tran^nis  qui 
comprend  ainsi  :  Archipels  de  la  SociÂlê  :  Taiii,  Uourea 
Téliaroa,  ([rois  iles),  Melietia,  arcliipd  TuRinolu  (quulre- 
vinpU  îles),  arebipel  Gambicr  (quatre  Iles),  lea  deux  Iles 
Tuùual,  nie  Râpa  el  l'archipel  des  Marquises  (oDietlee). 
En  tout  cenl  quatre  Iles, 

Population  de  Taïli  et  Houréa  en  ltJ(i7-68:  11,000  habi- 
lanu,  dont  9,000  iadigénes,  910  èuigraats,  430  jniliinires, 
60  résidants. 

Le  recensement  de  187ti  a  donné  pour  Taïti  el  sea  die- 
Iricts  19,102  bahitants,  et  pour  Houréa  et  ses  dixtriets 


■J,a24.  entiiul21,73G.  Dsns  cliac 
quelquus  autres,  dont  le  feuMnse 

ne  de  ces  deux  Ilet  et      < 
neDL  a  été  transmis  CD 

T.lii.         Mour*.. 

'gSÏ             9S 
I,fii7             IG 

U,Î77        1,865 

fs  de  ISTS  donnent  dec 
la  décroissance,  déjà 
e(l). 

G,8Î0        1,Î03 
830 

;S  ■    » 

40 
98i            1(3 

000             77 

9.7*S        ï^ 
Iles  en  1S7B. 

KWiSie^  moinâ  éltvés,  ijui 
cuiistaiér,  de  la  [laiiulatio 

dènoten 
indip^n 

Français 

AnglïlB 

Population  de  l 

.,..„. 

—        CmbiBr.' 

3K,D19 
Les  eullures  de  Talii  el  des  awlres  iles  de  la  Souéli 
accupaienl,  en  1876,  5.223  hectares  et  1,253  ttavailletiw. 

BU  mis,  s'élève  à  V^fm  vem^ne*-,  celle  des  Iles  Tt«. 

0  Uali  il  Di  lemble  pu  » 

r.s, 

^_^ 

^^5CTâ!W?M"i  porte"  poiiuMoiJf»  ulabH^seiii^^H 
1       francBlK  de  l'OrO.mJe  II  33,50?  SnidS.                                   V 
L         Talli  et  se!  ilû(ieTi<lnncïs|>OG!tèaent  près  d'un  demi- mil-  ^ 
Iton  de  coeoliers  (iââ.iW).  17,000  ciicnoyerg  et  I->î,7fl2     " 
inng«rs.  Len  co'oniiicn  oni  Aoimé  lieu  i  une  n]»t\t\'\ott 
jlB  eoWo  égrenS  qtij  repri^senle.  puurla  France,  une  vhIéup 
le  prit  de  160,000  înoct  et  qui  s'élève,  pour  l'étranger, 
458,774  fr. 

Coprîh 

873,83 

ConiiiierM. 

m.m       9I7,|'«Ï 

.    3,908,333    3,94l,îll 

3,66Î,5Î8    *,1S8,3M 

19,7(3        583,77* 

,     î,3Bi,978    Î.Î07,693 

3,(i4.7îl    3,7!H,l«g 

—              fÉiranger 

—               l'èlrangEP 

«.^^.I^o. 

8Î0      il,7S3      Î.MÏ 
l.Sfii      l,60S      t,«H 

SV3  5  *'** 

3,937      3,K36      3.31!! 

l.m      I,ii3i 

6,6*7      .Ï,99J      6,453 

16,895   n.3m 

—  duproieciom n 

—  élPKDgers 109 

Lei  Iles  Harquisea  n'anl  pas  envi 
naiiTEi.t.B  r>LÉ» 

PtH.l.lloo  biincb.. 

ipaliUmdrile(cDlooii) 

'    Total 

^^jjj^_ 

Kéo-ÙHMftniem 

llnuUTSUj 

Ov^l^ntenii *.343 

;irric^ins  ei  ARiallque*  (MnlihireB} 401 

TiJlBl !i5,U7S   1 

Cuîliirej.  —  En  1877,  le  nombre  d'heclare»  plantésd^ 
il'environ  KOO  —  sur  lesqiicFs  136  en  canne 
en  café,  304  en  malt,  173  en  planles  aliniciiiair«B. 


ToWl... 

An  nombre  des  importations  à  destination  de  Non! 
■ont  rompris  des  produits  des  îles  mEmes  de  la  cttlg 
lesquels  sont  envoyés  au  port  chef-lieu  :  37,650  frana 
1873,  289,100  francs  en  IS74,  350,787  fr.  en  1877. 

En  1878.  les  navires  de  cabotaire  ont  importa  h  1f^ 
méa  pour  08^,375  francs,  et  exponil  du  mfme  port  H 
t,!)37,704  francs,  en  tout  ^,959,079  francs. 


Divin»  rninCaiB 59       29        35        91 

—     étrangers 113     lOO     IIS     tu 

TnUl 141      139      150      IIS 

■  LE*    MAIMT  PIBIUIB    KT    ■ilQlIKLOlf. 

ropalatlnn  sèdenlairi- 1,5<H      4,I0E 

-         tlottante 1.0G9      l.Wl 

TuW S,S71      5,33f 

La  population  flottante  comprend  : 
Fonctionnaires  et  leurs  familles,  67;  troupes  76;  1, 
rfarmps  et  leurs  familleii,  46  ;  afrenli  divers  et  lenn  j 
milles,  193;  marins  du  (Êlal, Tlï)-, y«Xwiw 
390;  «(rangers,  M. 


I,lf0    l,DS7    1.115    I.IM 


La  superficie  île  la  colonie  esl  de  5,945,797  htc 


'  Chinms.. 
Tapis... 
Kalais. . . 
HaUibatBE 


(Inacriu 

'{Nnn  inscrits.. 


POpahiion  floiunte,.. 


7,837 
97.750 

18, 349         18,000 
1,541,1138    l,S9S,SI>3 


.T^i;  plioTÛ,  27;  ChinoU,  et  an- 
ires  immiitranl»,  «.022.  — Toial  :  43,491. 

La  populallun  urbaine  de  Saliirtn  s'eal  Mevep  en  nn  in 
de  H9-i  à  tllU.  Le  Tinmlire  des  électi-iiri  ÉLaii  <li'  619  en 
1677  et  de  BUS  en  lâ7S. 

nu. ÏII0,999        3îi.m 

Arhi-o»  millBrt Î7.'4i0  *S.'t33 

Li^umai. 38,630         26,830 

Pilœierg  d'ean 6,33i  7,565 

L'heetiire  de  rii  donne  on  produit  bnit  de  150  fr.  50 
dont  il  Tant  déduire  environ  30  Tr.  pour  faire  vaJoir,  ce 
(ini  met  le  revenu  ni:t  à  70  fr. 

Us  dérridiemenli  se  sont  élëvéi,   en   I87T,  il   [2,U00 
heeUres,  en  1878,  à  17,000  heclares 
propres  i  la  culture  du    ' 

L'aliénation  des  terrains  domaniaux  a  donné  lieu  II  17 
gratuites,   compreunanl   2,1()[>  hectarea,   i 
I  de  gré  à  gré,  1,426  hectares  et  k  Qi  adjudica- 
tions publiques,  136  beclares. 


37,D6g,3tS  31>11,MS 
37.818,530  SMOTjlffl 
7^,380,873      ~GI,31U,SM 


LfB  renaeignemont»  siiîïanls  sont  eitrails  du  rapport 
«dressé  au  Président  de  la  République  par  la  Commission 
des  Banques  coloniale*  sur  les  opéralionn  de  ces  tublïi- 
■emenls  de  cridil  pendant  l'exercice  1379-1880. 


MarUniqnB (3,607.398  33,653, SB 

Guadeloupe I6,^.SH3  lG,3St.a7S 

Riunlon Ii.53e,%7  99.867,1111 

Guyane ï. 805,301  î.fiOi.ffiS 

Sénégal 711.300  SGl.ISa 

Miirllnliiie 17,140.91,1  30.066,503 

etnaelontiB 7.BS3.ÏÎ5  9.IM.187 

fchlllkm 3.656,357  8,107. SÏS 

Suyane 2,383,105  î,07ï,«8( 

Sénigal 558,510  79l,«0. 

HirtCniqne 630.713  650, SU- 

auadeloupe 81.575  91.109 

RènnfoD 733.5na  7I3,7«0 

GilïMe ffll  .81irt  51 1 .571 

S«n*g8l S3.  MO  37.8M 

Hfsrtiiiiqne ^,5(10  ll7,«Kl 

Cnadeloupe W^.^Rfi  ■ 


i.70T 

l«6 

Î.Rlï.iTT 
7,ISÎ,iM 

1.039 

IIS 

*.!»(,  106 

.«^.rM. 

lU 

"S: 

£»,0» 

1,79* 

as 

33 

tu,  (90 

IM.TU 

I3.5U1.36T 
3.39t,3Sl 
4.033.969 
1,8»8,359 


7,119,781 
13,191,0» 
S.âd.Oin 
f,33i.60S 


H,»l«.H7 
l4.S3a,II( 

G.IU8.1IG 
4,Et9.IS<l 


S.iN9.89n 
I3,SÎI,:6.1 
7,Sl-,B8( 


t. 

4B.119,36I1 

8!.tB7.8B7 

K..*.) 

l,093.fiU 

s,m.m 

*r.3,08l 

l 

afJl,»l7 

I 


83. Pô  91.15 

^Guadeloupe.,..    66. Hi)  78    • 

7Î    .  110    • 

83  ta  70.M 

iî.60  UM. 

f    Cocbincliine 10    •  11)11    ■■ 

La  CommisBion  pense  que  le  dernlirr  «xerEice  éeaulé  it 
élè  heureux  pour  les  Bnnques  eolonialei  prises  i»a»  le» 
ensemble.  Presque  toules  ont  vu  le  muuvemei'l  île  lenn 
s'acFraiire  et  ont  pu   ilistribuer  îles  dividende* 

Cette  siluntion  ponrrait  Être  cnntidèrr'e  comme  ssKsriî- 
commission  n'avait  pas  eu  i  eonsiaier  iMp 
tendancB  des  ■dministntiDDB  des  Bunquei  1 
donner  une  enteiision  exagérée  k  r.^riaines  brandies  de 
opérations,  sans  se  préoccuper  suFllsainmi-nt  de  l« 
ité  des  gapes  et  de  l'immobilisation  des  capitaux 
prêtés. 

La  commission  a  dû  leur  rappeler  que  les  prêts  ga- 
rantis par  des  recolles  pendantes  ne  pouvaient  dépauer 
le  tiers  de  la  valeur  réelle  des  recolles,  règles  essenliellet  j 
pour   des  avances  consenties  avant  que   l'apprécialiaa  I 
sûre  de  la  valeur  de  ces  récoltes  soit  rigoureusement  p( 
sible.II  en  résulte  qne,trop souvent, ees opérai" 
vent  se  liquider  que  trËs  lentement,  lorsqu'elles 
traînent  pas  des  perles  sensibles. 

Il  en  esl  de  même  pour  les  prSts  sur  inarcbandise 

lei  statult  aclDcIi  permettent  de  prêter  jusqu'à  concuJ 

renée  de  la  talaliié  de  la  valeur  du  gage,  tandis  que  g 

anciens  statuts  stipulaient  que  les  avances  ne  devig 

pu  dépasser  le  tiers  de  la  valeur  des  marchan 

lées,  la  prudence  n'Impose  pas  moins  aux  BanquH 

jMT  de  celle  faculté  qu'avec  une  grande  réserve.  , 

')lns  le  cours  de  l'exercice,  la  commission  a  "  ' 

«t  constater  que  quelques-unes  des  Banque 

i  Enlratnées  à  user  trop  largemenl  de  la  raeulié  J 

loscr  lenr  fonde  de  réserve  à  In  snu(crii.li 


>nl  l'époque  de  remhoanetneiit  dépnise  parfois 

u  privilège  U'émiBsion.  Elle  a  dû  rappeler  coin' 

inporlait  de  ne  pas  immobiliser  i  trop  long  terme 

w  ressources  destinée!  i  régler  disponibtei  eBn  de  parer 

f  dirOcnltéi  et  aux  perles  Imprévues.  Elle  a  reeom- 

leils  d'adinmistralion  de  s'assurer  Iniijaiini, 

I  pareil  cas,  de  ta  possibilité  de  négoeier  au  besoin, 

'■  forme  la  plus  pralii]ue,  les  tilresi  provenir  de  i:es 

ar  nos  établissements  de  crédit  coloniaux  el  constate 
satisfaction  les  marques  de  prospérité  Iraduiles  par 
H  dividendes  de  14,  15,  19  et  !2  p.  100  du  capilal  so- 
'1.  Mais  elle  a  pour  devoir  de  recommander  aux  ban- 
et,  dans  leur  propre  intérêt,  d'associer  d'une  manière 
""  lamment  large  le  publie  i  cette  prospérité. 

le  remarque  que  le  taux  des  escomptes  est  resté  le 

e  pour  la  plupart    d'eutro   elles  depuis   quelques 

es,  et  qu'il  se  maintient  en  moyenne  i  T  p.  100. 

ifin,  dans  l'intérêt  mStne  des  banques,  la  commis- 

m  doit  insister  pour  qu'avunt  de  distribuer  les  bénéfices 

is  pendiinl  les  années  prospères,  elles  se  préoccupent 

hvaelage  de  l'avenir  en  amortissant  les  valeurs  parfois 

igidérables  laissées  en  soulTrance,  et  dont  le  recouvre- 
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OUATKIEME    PARTIE. 


l-Z'TItAWGERft. 


ALunsAGHT  (csmaE  d'). 


Sufierltcie,  539,813  kilomèlres  carrés. 


Vniiaee    de    Pmesa 

'       ' 

^,m.m 
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n,89 

3.3«Ï,S0U 

3,126.37a 

!.B8 
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i.tn 

-PoBeD 

1,700,913 

1.806.084 

9i.S5Q 

ME 

-Sîlisie 

4.00Î.ÎÏ3 

3.8i3,G99 

159.524 

0.81 

-Smb. 

Î.3I1,I)B7 

a,16B,OÏ7 

lia. 010 

1.97 

-SchleswlB-HollWin 

l,m,BEÎ 

1,073,  M6 

50.936 

0.9Ï 

2,M7,6ÎS 

3.017,593 

I0O.Î3B 

0.97 

—  Westphalifl 

a, ma, 67* 

1,S0S,697 

136. S7B 

1.39 

83.448 

i.n 

-WlBDMB 

(,07Î,73R 

3,804,181 

S69,357 

HohBnioneni 

67.579 

«6.466 

1,113 

0.33 

Tolil  dn  nyaorni,  ie 

Prusse 

37,351,087  : 

iS. 7(1,104  l,50a,e«3 

l.U 

Bïritre 

S,0aî.42S 

349.081 

0.97 

Saxo 

3,'970,'SÎO 

209.634 

1  U 

WiiNemiierg 

1.970.I3Î 

I.'SSI^HB 

88.6» 

0.» 

Bade 

1.570.189 

1,607.158 

03,033 

0.81 

936,9« 

B3,7i6 

' 

" 

533,785 
393.93Î 

O.^t 

Saie-WcimaV.V.I!;!] 

anfllsoJ 

!C.'570 

l  » 

liti 

100,169 

95.673 

4,593 

O.M 

sn  A&v 

iVt,'»(v 

W,U(I 

l.W 

Brunswlek 

3W,M3 

M:i,«ïi 

tV.'iîiR 

\_:& 

GHe-Heiningsn 

B»ic-illenbo«rg 

Siie-Cobou  r^-Gg  i  h  3 . . 

AnbaJi 

Bch  wartbourg-lludnl- 

bâUf^n 

WBidsck 

Ketus  {HenB  alnte).. 
Keass  (lifcne  radetlc], 

Liibeek 

Hsmljnnrn 

AlBact-Lorraine 


i5s,o<a 

(iS.BW 

9.SIH 

J9i.»79 

1M.599 

11.880 

SM.747 

SI3.565 

10,185 

80,  U9 

76,876 

3.i7î 

67.S80 

3.603 

S6,5i8 

fll,-W 

1.80S 

S0,7SÎ 

(6.BS5 

3.797 

lOl.îfiS 

93,375 

8,890 

3S,333 

lt>.3IE 

63,571 

6,659 

IM.ÎM 

ii!.wn 

ll,0«9 

4M,0U 

SSR.CIS 

65,(M 

t.57l.97l 

.rai, SOI 

i0,l67 

iS.lBl.lTîl 

,7Î7..1-Î  • 

.lB6,flOO 

Î7,SK 
l!î,767 
IS.SiO 
Î0,Ï73 
30,808 
103,116 


3,439        sua 


sai 


761 


374 


ipiUle  Berlin,  1,121,378  haliilunts. 

FiNiscEs  (en  marlin  dd  t  fr.  M  n. 
Badgel  de  CEmpire  pour  Vainéf-  181 


:t  ïmpAU  i( 


ifnullnn.. 


309.000!    Bsii-de-1 


166,851,0»;  t 

,700;    Bel,    35,740.790; 

33,716,630; 


et  l^l^grmjiliaii,  pmduïl  iM 

i.il,.t«r.nei,(î) 

icrie  de  l'Empire,  ntt,  (!] 


Reo«tlu  dîMrseii. . 


iI,i3,SlS,ïi3^  <M1ill>l.  8.171,1890 


Il  importe  de  faire  remarqner  que  la  Bavière,  1 
temberg  et  Ir  Baile  eon<!erveTit  leurs  recettes  pi 
rtFB  droit!  sur  la  bière  pl  l'ean-de-vie,  l'Alsace-L 
cellei  Bur  la  bière.  La  Bavière  et  le  Wuriembcrg^ 
pardé  les  revenus  des  pasles  et  des  lélégraphea 
fourni  leent  dee  contributions  ma  Iri  cul  aires  plus  élen 


'^'■'""'*'" 

MO 

Pdties  ti  WlëgraphM 

.*.'.*  M!i,9i5,066 

8.JS3 
38.971 

Trrtorerio  de  l'Empire 

DiHcLioD  des  chemins  de  fer. . . 

...    *3,78B,6i6 

3,831 

3.m 

DéBoitderEKrciM!87a-79.... 

5,987 

DrtiEï  da  Tempii-e.  —  280.81)4.464  martk»  ;  r/est 
proituit  (J<'«  cmpruDls  suivanli'  :  77,731.321  marks  (lai 
14  juin  1877)  97,434,865  marks  (loi  du  14  juin  1878) 
68,021,071  marks  (loi  'lu  13juin  1B79),  37,627,203 mai 
(loi!  du  9iuillet  1879  el  26  mars  1880). 

Billets  de  l'empire  en  ciruulatioa  au  1"  avril  181 
159,444,820  marki. 


UtiB  iluunitme  loi  du  58  mars  1881  aulorise  le  chanCB- 
lier  de  Tempire  de  conlrader  un  emprunl  de  5Ï, 427,5! 
mark»  pour  couvrir  une  partie  corrciiiondanle  des  d' 
penseï  extraordinaires. 


5.94 

.,^ 

m^^B 

H 

«MHËE. 

P(*(I 

d.  paix. 

Ëuw-msioin.  eu 

Odru  d«  bu 

«lllonidelnn 

-ehr      IIS        4.6ii 

311            943 

Totaai.. 

lï.MO    401,659 

79,S9Î 

Let  traiipei 

H  répartiase 

nt  ainsi  : 

PnuH 

13,311    3H,4i3 

61,767 
B,7« 
S.DSS 
3,3» 

&t;:: 

l.OH      îi.îOS 

764      17,784 

Totani.. 

....     17,ÏM    401,(159 

7B,8ÎÏ 

En  verin  de 
doit  «Ire,  i  ?» 
mea,  sans  com 

It>  lui  du  S  mai  1880  reffeeiif  de  U  pihi 
nir  du  1"  avril  IB8I.  de  427.214  hom- 
plïr  les  offlciïrï  el  les  volonlaires  d'im 

"»>•"- 

p...,.,.,....™., 

Et»ta-m»ion.{ 

nvirnD).... 

86Î*        5,170'       5,07û' 
10..1Î8        463.364      ÏO.OM 

4i0         30,590           800 
Î.144         59,814      SS.W8 
a.33S         81.i6Q      gl.7U* 

S99         îl,7ïi|        9,739 

663         43,004      tB,B41 

3IS           Î.8Î8      I0.8« 
17,5',ll        899,073    330,685 
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^,,,.m^....                                                        ' 

IM,7(Ki      H.tbS 


Les  réeuliBls  du  commerce  Bjiécial  de  l'e 
magrt  du  1879  sont  les  sulvonU  d'après  li 
les  plus  réceula  : 

Commères  spécial. 


Gérédlea  et  leurs  farines... 

BaisAons  feriQfnièeB 

Sucres,  café,  épicéa 

Ani  maux  ei  prodol  la  alimen  l. 

En^raie  et  décbeu 

Combustibles 

TerrcB,  Minérale,  pierres. . . 

HâUux  hrula.'. .'.... 

MélDiti  grDEsiirem.  oUTTès. 

OuTrsgeeen  nièlaui 

Droguerie,  produits  cbimir]. 

Bésiae,  graisse,  huile 

Ouvrages  eu  cldr,  en  pciïls, 

en  feutre 

Matières  teill les 

Fils 

Cordes,  litsus,  T6[emenis.. 
Ohj.  eu  caoulcbDUG,  eu  cire. 

Bois  et   autres 'maliÈrea  bi 
tresser 

(i)  Diprh  lu  AnBolci  i*  C 


.  TS.900  688,000  tl.GW 

Ï,J3I  116,600 

3.0(9  230.009  3,71(1 

1,696  UO.aoO  71 

7,3S0  135,300  6.0» 

l'ym  37B.OO0)    l^BI! 
.      6U)  i         i 

.    7,100     Bi.sno     i.SK 

IOi,K7I  lia. 900  131, 9tt 

Ï1,7S0  73,700    38.9H 

2.990  13,580    iï.3« 

K.1I6  E7,300    ll,î« 


S.  7(0 


6(S      tS,3( 


^,396    1^,000      1,(90 


8,090    67(,0OO 

1.163    170.900 

619    157,700 

36        7,590 

«6        7,1Î0 

^'f^(  167,800J  a 


î*  ^  "•  , 


ALLEMAGNE.   —    COMMERCL.  MJ/ 

Ouvrages  en  bois  autres  ron  • 

tières  à  tailler  et  à  tresser,  quintal.  597  48,750  1,390 

Machines,  appareils,  instru-J      »  715^  /a  «nn^  1,320 

nients (  pièse.  l(  '^^^^^(  1 

Objets  d'ornement  et  d'art,  quintal.  15  13,720  275 

Manuscrits,  livres  et  gra- 
vures         »  49  9,260  118 

Monnaies  et  met.  précieux.        ->  6  119,600  5 

Objets  divers »  n  »  266 

Nous  donnons  ci-après  le  détail  des  principales  mar- 
ehandises  importées  et  exportées  en  1879,  en  faisant 
remarquer  que  les  tableaux  allemands  ne  présentent  que 
les  quantités  à  l'exportation,  sans  mentionner  les  valeurs  : 

Commerce  spécial. 

Iinporlation.  Exportation 

Quantités.  Valeurs.  Quantités 

Céréale»  et  leurs  farines. 

centuers.  oiarLs.  centners. 

Froment 18,300.000  192,000,000  12,100,000 

Seigle 29,300,000  220,000,000  2,910,000 

Orge 6,300,000  50,400,000  5,070,000 

Avoine.. 6,340,000  44,400,000  2,210,000 

Maïs 4,000,000  24,000,000  309,000 

Rizécossé 1,360,000  20,400,000  1,590 

Légumes 2,130,000  21,300,000  1,670,000 

Malt 1,520,000  21,300,000  396,000 

Farines  de  toutes  sortes      4,150,000  62,300,000  4,040,000 

Boissons  fermentées. 

Vinetmoûtentonn...      1,939,306     81,500,000         164,000 
Vi:i  en  bouteilles 187,284      25,300,000         108,000 

SucreSy  cafés,  épices  et  confitures. 

Sucre  raffiné 74,566       2,830,000         562,000 

Café  brut 2,229,747    190,000,000  1,250 

Tabac  brut  et  fabriqué. 

Tabac  en  feuilles 1,480,760     96,200,000  30,600 

Cigares 11,654      10,500,000  9,890 

Graines^  fruits,  légumes. 
Graines  de  colza  et  de 

navette i,860,000     23,300,000         ^^^  * 

Crainesdelin.., i, 200,000      14,400,000  1^ 


Ngj.  de  nal>  de  |>stni.'.  ÏSO.WO  11.300,000  ^^1 

firsEDi  de  ««fl» ilK,OUI)  11,700,000  ^^1 

Atitrea  semcDcm 950.000  13,800,000  I^^H 

Chenui  (têies] 81,873  65,600.000  ^^| 

B<BiiRi,uureaiii(i6tBs)  tS,fi7*  I  G.  300, 000'  ^^| 

Vichaa  (lâtSB) 61,EiO  18.1100,000  j^H 

Porcs  (lèit^h) 1,0S7,854  69,800,000  Î^H 

terrâd B9S,  501  31  ,a».000  ^H 

GnlBcefondue 1,071,901  4S,900.00O  'M^Ê 

Beurra 186,738  l(,000,000  »Hi 

OSuFd  d'aiseaui Sii,m)  !O,9O0,D00  lll.flM 

Harengs M1,IU  Si,400,OO0  305,401 

Gi.Hno Î.(3I),000  îl, 900,000  110,000 

Déchets... 1,160,000  26,360,000  1,1», IM 

Houille 37,871,916  Si, 700, 000  1Î0,13S,ÎM 

LlsniiB 67,iB6,aiS  îî,90O,000  151,117 

HlFierBia  de  fL-r 5,976,309  5,9SD,DOO  3D,SCS,3» 

CarruBiii.    briques    et 

ti^uiiea  term....  £,690,000  3,(10,000  10,711.771 

Viite» 1U,000  1,710,000  U,«» 

UiKiux  brua. 

Fi^rbruldelont.Bonea.  7,331,770  ^,000,000  7,BTIi,M> 

OuiyrKbrut 367,550  17,400,000  187, 7W 

reretacleren  hsrre..  iS9,07»  3,940,000  S.iOO.On 
Lamea  rt  plaques  de 

furetd-acier 311,000  3,530,000  e60,09D 

l'arblsuc 89,600  5,060,000  t5,idt 

Ouïmiseenferetacicr.  B1S,9Ï7  11,143,000  2,310,0»' 
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îiiipiirGcie,  lerriioire  cUlfitluas.  300,?31  kil.  . 
terriloires  Iransleiibans  (Hongrie  et  Croalli-).  3^.3! 
carrés;  en<ecDljle  :  622.560  kil.  carrég. 


AOTRICHE-HONGRIE.   —  FINA^TCFS.  609 

FINANCES. 

L'Âutriche-Hongrie  a  trois  burlgels  principaux  : 
I.  Budget  commun  de  1880  (en  florins  de  2  fr.  50)  (1). 

Ministère  des  affaires  étrangères 632,880 

Ministère  de  la  guerre 2,708,775 

Ministère  des  finances 1 ,860 

r.niir  des  comptes 236 

Recettes  nettes  des  douanes 5,000,000 

Quotes-parts  matricul aires,  savoir  : 

Paiement  du  trésor  hongrois 2,155,537 

Quotes-parts  des  pays  cisleifhaniens  (70  0/0) ....  78,84i,006 

—         des  pays  transteithaniens  (30  0/0)..  31,686,389 

Total  des  recettes 116,019,683 

Ministère  dess  affaires  étrangères  (Administra- 
tion centrale,  service  diplomatique  et  consulats, 

subvention  au  Lloyd  autrichien) i,  158,900 

Ministère  de  la  guerre  : 

Armée  de  terre 101,599,531 

Marine 8,264,902 

Ministère  des  finances  (Administration  centrale, 

dépepses  diverses,  pension  militaires 1,880,850 

Cour  des  comptfeis 125,500 

Total  des  dépenses 116,029,683 

Dont,  dépenses  éttràôrdinaires 12,506,533 

II.  Budget  des  pays  réprésentés  au  Reiehsrath 
(Cisleithanie)  en  1880. 

Reeeties. 

Reeettes  Frais  dt 

brutes.  peréeplion. 

Ministère  des  finances  : 

Contributions  directes 91,210,000  379,500 

(Savoir:  Imp.  fonc.  36,500,000  ; 
inrpôt  sur  les  bàtikn.,  24.900,000  ; 
impôt  industriel,  9,150,000;  im- 
^hX  Btir  le  revenu,  19,800,000  ;  ar- 
rérages, etc.,  860,000.) 

Contributions  indirectes,  savoir  : 

fikitiàrtes. 27,301,800     «i,^« 

fmpfti  de    cotufommBtion  (dont  : 
Mère,    Îi,700,0à0;  ean-de-vie, 

-'-'-i^ ' - 
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il  spécial  du  royaume  uni  de  la  Croatie  ei 
ionie  1879.  —  5b  pour  cent  du  produit  des  i 
CMS  el  ludirecU  |iercU8  dans  la  CtoBlle  Bunt  vtr- 
t  le  trésor  comniuii  des  pays  hongrois,  le  reste  i  al 
Mur  \ei  dépenses  des  alTaires  iulérieurea. 

iget  spécial   du  royaumt  uni   de  la  Croatie 
el  de  l'Eclavonie  en  1879. 
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^ J-"- 

I                                              Tuul 1 


^^^I^^^^SBfflBS 

■i 

I^H 

^H             £l<K  de  la  délie  flo 

ItOLUJlE.  CE 

tanleconimu 
4if  e.  |>an)dlfls 

HotiM.) 

lulal 

^^V         Dette  publique  de  l 
^B             Riichiralh,  au  i" 

Janvier  1880, 

c'ama'iet 

^."^1 

^M         D.>itei»nHiliilé^.... 

^^^^             t>ijUQ  QOlt&DLL' 

^H        llculea  dtodïniDiLGB. 

^H           Bavière 

^H        Talal  >u  31  iii^.  lâSO. 
^H                De  plus  -. 
^m         UïCbBldesrentEEfuiic 

!,890.ieo',(g7  n'7,(Ï8,35Î  3.007^31^1 
13^,^3.107         862,838      133.8^lH 
Ii,5i9,î03            .                1I,5(«JI)1  1 

1,750,000            .                 l,7M.flOU    | 

3,0J7, 551,737 

m.m.m 

18,Î9I,1SS  3,155,8(3,9M    1 
l,iS7,BSJ      177,550,(8)  | 

^H                     ds 

a  dette  pu» 

iDltl. 

«(,716,663 

10.830,(07 

Ï.563.D1D 

600,000 

76i,0S7 

que  en  IBBO 
Pin 

d« 

.■I.  euiritb. 
8(, 5(6,568 
10,680.(07 
2,563,010 
605,500 

^30,170,09S 
130.000 

^H       EéEsltr.  du  Danube. 
^H         AnnaiuS(p>rLdel'i;in- 
^H           priutdachemlade 
^H             feruiéridiaaslj.... 

H             Cl.riadDl8indlS7Ë 
^H             eldiilljuliilS78). 

i(,sîa.3oa 
sjï.aoo 

m, 858,330 

«,5i8.308 

sa.aoo 

U,b3S,ïiO 

ÏU.3W,0M 

JJB7.,  EmpruEl  ie  chmlade  ter 

le  en  1878. 
rai...) 

ltlIllk«C 

ailla. 

80,(U,(M 

JS7U, .  Eiupiuoliiv"»"'^^'-"**'"^" 

^^^ 

^ 

.^A 

bMB.  —  BFMtn. 


1.6 


18T7..  Empriutea  uéul  or T  Tl.ïlâS.TU 

Anérage» 3±l,iW 

Aipmuaiiëcùl I.OU.UM 

Toul t03,399,ll7    ' 

oUïs  foDcièreâ.......    338,039, 7fiG>  ou  jhW  ihi 

Inie*  des  Tigoïs SU,9;5,868i  '='■'«''"♦ 

TuU]  eiaéral..  «a.iOi.m 

B  but  ajouier  la  part  dans  la  dette  cDmoiuae  autri- 

luoe  (environ  30  p.  100  du  munluDl  de  la  dette  avïnt 

'    '""'!]  et  la  pari  <le  la  deiie  fUtltaule  comiouiie. 

E  BUOetT  rocE  L'inruiCHE  ïn  IBSl  [nùrtns). 

ReoBLtes (U7,lîû,i07 

D*pL-ii=L-= Hl  ,5Ï7 ,653 

îilOlEI  DE  UUDGEI   l-UCV.  L*   U0>GRIE   £S    ISifl. 

AbIM  publique i4.03D,OGV 

AdiniDJEtraiion  de  Fimnc lUU 

COardeacoippiSB i,gOU 

e  près  te  roi '. 300 

te  de  t'inlérieuT 9l(,âi9 

dddaauCBi S08,ÎM,0S7 

dCB  LraTUUX  public! S},U0)i,9t3 

du  cgmnnjfca B,«5,B9ll 

ile^  culieï  et  de  l'ioBtcuLtiou  publiquB..  I 

deIdjuMice «6,m   à 

de  lagnerre 134, Bit  J 

T«lildeireoell««DrdiDslri's 3ï4,i3ll,iul 


Miniiiièrii  de  l'inlérieur... 


Total  sioini  des  recettes, . , 


Dinars  ordi  nains  : 


mt'iebOBgnA 

ou«rnen.«nt« 

DeUe  publlqu 

^ràlsdeectaeou 
ndelaCroalla. 

auLieseldarin 

Irucliun  publique.. 

Dàçeo^t 

Total  des  dJpB 
traositalrcs  : 

—""'"■'"-■•  ■ 

-  dos 

-  ia 

Toiea  Hi  comm. 
ommercaeidfl 
colles  et  de  rin 

icationa 

'agriculture 

iruclion  publique.. 

Miahlèra  des 

Total  des  ddpeiiaes  irausiloirea.. . . 
fluiûces 

desmlMectde 

delijiiatire,.. 
Tolsl  des  dépcD» 


Mpenses tSTAfO.fM 

Heeellea Mt.m.715 

O^cit »,TfiS.3g| 

k  Bjonur  ;  I)èpen>et  commuiiM  eitn- 

nrtiiwirea 1.000.000 

Dëflcii  MUl 34,7fô,3Bl 


nod  de  pierre 39,653      1,013 

MAHISK  DE  CCEBRE  En    1879. 


f 


i  caneltes  à  pnal  ra 

I  canonnières 

[  npenrB  1  uibes  el 

l  Iranupons 

[  mTired'alBLier.... 


I 


108        3,974 


OruiB«*Glcllronn 
Th* 

SlKTO 

Tahic  Itrui 

-      f.briqoé... 

rértslee  et  Jifatne 
Hii 

Farineiet  piles... 

Fpoiu... 

HouhiDn. 

Vtcbes  et  élites  . . 

Veaui 

BtlesïUine 

CochoDEdelait.... 
Cherani  M  poulain 
Adbb  et  ruDleiE 

Vutaille 

AbfîllsB  eintcbes.. 

Poila  et  soles  lie  po 

Plumes 

Viandes  ei  BBucisae 
erre 

ËpoDges 

Miel , 

OEarf,  lail,creiiic.. 
Produit»  animaux  .. 
AuimBui  empailles. 

.tjuiles  grsEscs,- 


3,956 

3.4U 

Ug.73i 

9.171 

36,m 

ftjdrnnd —  liJ.iHi  i.W^ 

■^                       —  3,053  1,379 

—  10,763  7,Ï13 

—  19,861  ïn6,5S0 

—  G9,ti39  56,511 

—  ÎH.TBÎ  717.76* 
^Ortinaire —  I,073,i79  819,917 

ïoliqno _  7,mO  i.Biff 

!■,  louthR...  —  19.713  Il,.'i67 

Te —  M, 130. 637  Sa,7ia,179 

es —  151,330  130. K7 

—  60.042  HMi 

eu —  1.108,296  1.142,057 

11 —  !86,099  Î18.7at 

—  ilé'HeimtiU,im'rumirit,  coulcun,  île. 

ioU  M  pu  fumerie.  —  3,105  2.090 

'-■  ■« -  MÎ.Ota  35.1,911 

4fine« —  »i5,733  237,676 

al«a -  1,1(9,033  932,5(8 

DBata -  710,385  697.697 

, -  ll,ï.3(i  Ha,166 

-  3IB.SI6  361,030 

, —  35.323  36,10i 

, -  2U,721  160,753 

—  36,2)3  38,197 

,..,, —  13,858  13,705 

m —  13,9(3  9,907 

Dlchanvro...,  -  66,763  67.77S 

e —  33,014  31, BU 

1. -  3,511  3,1S( 

-  3,253  1,796 

I iiomhr.  367.330  317,9(9 

Olfat  ca  crini,  polli,  iptrlctit.  pnfitri,  ele. 

q»  m.  3.038  1,183 

,B|)ar(«iio.etr.  —  H, 416  9,938 


XII.-  CaouW^ouf, 
Cioulohnc  «I  guIU-Jieri^hs . . 

Toile  Cirée 

Cuir 

Ohjeu  en  Duir 

Pdielerie,  fourrures 

XIIL  — Otj'Uca'ltiii, 

OI^Btieobuii 

ObJBU  BD  Dicre  El  en  ob 

Farel  acier 

Objets  en  fer  el  icter 

Anlre»  mitaui  ordinairea.., 

Mercure 

OhjiiM  en  méuai 

XV.  —  Fol 

Voiture»  et  tnlneHui 

Wagon» 

SVl.  -  Iiuiru.mmU, 

Imtmmenla 

Uadilnei  el  pirl.  de  mwh. 

Quinoillerie 

Parapluies  et  ombreiles 

SVIl.  —  Sel,  JKTJrf 

Sddeculeine 

Priiduiu  clilmiques 

HédicamQnui  pré(iarèSr  bIc 

BouBies  etBEions 

Allumettes  diimiquee,  etc. 

Tableaux....! 

Flanches  gravies 

Slalnet 

Sel«  poureogrûs 


Ï,B99 
»0,4I3  3;!, 383 

120, StH  S3,0S3 


ï.t6G,580 

a.afiî,659 

57, SU 
H,H78 

57, 0« 
l*,*3i 

7,309,610 
l,92fi 

W,389,989 
.     l,B3i 

ai.isa 

7,161 

32,561 

(5,Ï90 

27,810 

26,356 

aas.oM 

3l,8Râ 

Î«,i71 

3),  (7a 

17,779 

37,  U9 

36,901 

pV*mnAM-tKK(eniB.  —  eo«ri;«ett. 

m''  ^ 

i3.sin 

m.  -  e^-at  «  m-b...  poib.  .pr^ltrit.  ,«pfm, 

3.8i3 
7,66i 

HMllIa.spaiwr.elc.       -              3,3îl) 

«n  papier -                 B.BflO 

Xll.  -  Cnoulcliuiic.  snlla-pmli':  «ils  firtî,  « 

l,S9i 

11.304 
iS,97a 
1,139 

■rie,  foonureB —                 1,(73 

3011.  -  Otjtli  tn  boU.  CI,  i-rm-,  jifcrro  El  m-s« 

397,037 

4,î7fi 

a73,fi84 

!S3,'3in 

-             3fie,770 

SIÏ.-  Wlnui  OTdiaaira  «  oft/M.!  m  in^lmii. 

àer -             TÎH.Iia 

»  feretïcier -             aon.Mlffl 

méUux  ordiDBircs..        —               3I,3i5 

Î76,8flfl 
190,505 

XV. -Vadurficln^EircJ. 

.Bltralncaiu nomb.             3,Ï60 

4,035 

«8 

HO,TOa 

tonnes        175,128 

3,37S 
30,905 

6,iii;i 

lerte —             ■2.i'n9fi 

iw  et  ombrelle..,.        —                3,3ikî 

f       IVII.  -  &1,  ;.roiJMfl.  ùhi>«!ij'iri,  «td.  elc. 

i«»e -             475,047 

K^'nçi'f* -              391,736 

ni^fré^  etc.        -               17,895 

3&1 ,0-1% 

L 

J 

■1 

"  "9',B30           ÏÏ^F 

Bon  ies  el  mvdus 

M.'.'.         ~ 

49,990           ES,4il) 

ÏVIII,  - 

Obj,i,i-^Ti,u 

10,aSi             9.7l!i 

T«blea'oI . . . .'. 

S.Mfi             3.1-1 

47                    1 

33                 549 

Xl-i.  -  Did,t 

SBlsponrcngrala 

— 

1.3(6             1,9SI 

Fumiar 

5S.S79           61,IU 

139.195          I03.U4 
343.^46          11G.1IT 
ST.OÎO            16,137 

CbiaoBs'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'. 

477,330          447.336 
fiï,317.W4      B7.0(»,'l7* 

S^capitHlatlan  par  classa! 

1 38,33i,5« 

a5.i89,S3£ 

II....      37,639,170 

31,969,600 

8.480,173        8,17i,WI 

ni...      83,3l»,35l 

«3,336.969 

130,160,237    183,8«,*7» 

IV...      iB.4î6,007 

97,561,969 

7!î.îl9,5r,5      li.WS.Sn 

V....      15,t33,fiM 

(i,îa5,lH 

13,951.616      10.713,4» 

VI...        i,6il.880 

i,*l5,09t 

34.133.697      le,»».» 

Vil...      M,589,5tW 

ÏÎ,Ï77,3S8 

76,078.630      61,BlS,tH 

VIII..      36,147,908 

38,373,106 

8,933,330        T.Sllim 

IX....     m.0«,l33 

139,065,858 

47,464,153      43,577,1» 

X....       57.578,859 

61,490,(79 

53,901,618      58,419,9» 

X!,...      7,«87,asa 

6,*77,169 

10,3«O,7M      10,0gî.*ïl 

Xil...      I8.0U(,7U) 

18,400,330      I6,*90.S« 

XIII..       17,794,(»9 

14,351,530 

44,936,9(«      36,1153,441  , 

XIV  (1)      19,931,738 

17,659,861 

39,539.483      34.695,84* 

XV...            an, 105 

ieE,3«3 

7,499.939        6.07B,U« 

XVI..     îB,i37.flaa 

ÏS.OH.IÎS 

48,833,483      44,543,11! 

(1)  Lu  mtliDi  prlilm 

„.,«:.ip.,tm 

ipmd.p.  liariï.H.  KIÏ.  «t 

T0leM>  votiDrcc  tgHoil 

im       ^    1 

\K3.              iWi.            IIBIL     ' 

Arii'nV,'.','.'".!!!'.!"'! 

Melii<>d-« 

l».!M         ItM  1 

■■.L.  **'""" 

Vft,Wl 

F'  xvu. 

u.ass.anG 

ia.m,B6C 

(s.nis.oos 

(S.ÎOI.ÎIÎ 

1        JVIII. 

lfl,ffi6,090 

lf;,9S0,68U 

n,o(«i.o*s 

TIX.. 

3.008,377 

S,9U,i6B 

ïi,580,Sia 

4,l7fi,B8t 

Tom,. 

t       DroilB 

t       payé-. 

605,803,373 

5S6,57t,MH 

B89/9B9,»Î 

681, «7,503 

Î5,90li,8» 

iKI,8iî,il6 

60,080 

B,i-S 

8,!?0nniir<!B  jaugeant  330.G73lonne>  avec  27,^26  ham- 
me*  ri>qiiipage  et  16,930  forces  de  cheval. 

TlDDs  emprontons  les  renseignements  qui  suivent  à  la 
Stalisliche  Monatschrift  de  Vienne,  publiée  su  nom 
de  la  rommission  centrale  île  etatistii[<ie,  par  NH.  de 
Nenmann-Spallart  et  Schimmer. 

Le  lin  est  une  des  plue  importantes  prodoctions  de 
I'AdL riche- Hongrie  :  la  vigne  j  est  cultivée  dans  toutes 
les  provinces  autres  (|ue  Salibourg,  Sllisie,  Galicle.  La 
production  annuelle  peut  être  estimée  en  moyenne  à 
20  millions  d'hectolitres,  dont  73.3  p.  tOO  provenant  de 
la  (lon(;rie  et  des  pays  annexés,  G. 5  p.  100  dans  la  Basce- 
Autriohe,  5  p.  100  du  Tjrol  du  Sud,  1.5  p.  !00  de  fa 
Styrie.  4  p.  100  de  la  Dalmatie,  3.â  p.  100  de  la  Moravie, 
'2  p.  100  den  pave  des  côtes,  1  p.  100  de  la  Carniole  et 
0.2  p.  100  de  la  Bohème. 

La  superficie  totale  des  terres  plantées  en  vignes  dans 
leH  pays  représentés  au  Reîschsrath  est  de  207,345  hec- 
larei,  dont  48,G70  hectares  dans  la  Basse- Au  triche, 
3?, 669  hectares  en  Styrie,  5ï  hectares  en  Carinthîe, 
10.158  hectares  en  Carniole,  9,563  hectares  à  Goriti  et 
Gradisca,  1G,315  hectarei;  en  [sirie.  1,027  hectares  sur 
le  territoire  de  Triesie,  267  hectares  dans  le  Tyrnl  du 
Nord,  12,511  hectares  datis  le  Tjrol  du  Sud,  249  hec- 
tares dans  le  VurarIherK,  565  hectares  en  IJohême, 
15,289  hectares  en  Moravie,  56  hectares  dans  la  Ruko- 
wiae  et  G7,73S  hectares  en  Dalmatie.  Dans  la  Hongrie 
serhe,  la  superficie  planlcd  en  ïypnea  alteml  ^.îftSSfcXvei. 
Ifres,  tandis  i/ui!  celle  de  la  Croatie,  et  4e  \»  SXa'^ttw^ 
an^Je  lerritoite  de»  froatiêret,  comprtità  6b,va 


iarê9.  Cn  Islrie  cl  en  DglTDfflle.  la  cdÎTaré  d^es  vini  d^-*^ 
nue  d'année  en  annre  par  suile  dCR  mADraises  recolles. 
L'[slric  qui  possédait  encore,  en  1875,  16.566  hectares  de 
vignobles,  n'a  pins  que  16,D2'2  liecMre»  en  1879;  la  Dïl- 
malie  qai  en  aTalt,  dans  l'année  1875,  67,743  becUm, 
n'en  a  plus  que  67.690  en  1879.  On  tend,  par  contre,  en 
Bobéine,  à  rendre  In  terre  de  plus  en  plus  propre  il  li 
viticulture;  1s  superficie  des  tifinobles  qui  éLiii  de 
771  hectares  en  1873,  efitde  835  heetare»  en  1.^79. 
(  Voir  U  tableau  dei  prodaclions  annaeUei  à  la  pogi 

Sur  ces  cini[  années,  denic  ont  donné  de  très  bonnes 
récoltes  (lS7â-I8T8);  des  trois  autres  années,  dont  Ves 
récoltes  oni  été  très  médioeres,  1876  eùl  été  de  beeuconp 
In  plus  stérile  si,  par  exception,  la  récolte  de  la  Dalmatie 
n'avait  été  très  Tavorable.  Nous  ne  possédons  les  relevés 
pourla  Hongrie  et  ses  pays  annexés  que  pour  1875,  I87fi  et 
1877;  de  ces  trois  récoltes,  la  première  seule  a  été  abon- 
dnnlp. 

Le  rendctnent  de  la  vigne  parait  ^oamis  nux  mêmes 
iniluences  dans  les  deux  partie-;  de  l'empire  :  les  Huraisani 
sont  trop  précoces  et  les  gelées  ï  sont  également  redop- 
lables.  En  outre,  Goritz,  Grndiica,  l'Istrie  et  le  Tjrol 
méridional  sont  depuis  quatre  années  fort  éprouvés  par 

Dans  l'année  IS75,  qui  a  été  très  féconde  d'une  m»- 
nière  générale,  c'est  la  Basse- Au tricbe,  1c  territoire  de 
Trieste  et  le  Tjrol  méridional  qui  ont  été  le  plus  faio- 

Ea  1878,  année  moios  prospère,  la  Basse- Autriche  a 
été  maltraitée.  Le  Tyrol  septentrional  a  eu  un  rendement 
considérable;  mais  la  qualité  n'était  pis  il  la  bauteurde 
la  quantité.  Le  tableau  précédent  montre  l'iniensité  dr« 
ra va pea  causés  par  l'oïdium  dans  les  pays  de  Coritz,  Gn- 
disca.  Tslrie,  Triesle  et  territoire,  ainsi  que  dans  le  Tjrol 
méridional  ;  dans  les  bonnes  années,  mcmc  proipèreg,  le 
,    rendement  de  ces  prO'ïvi\tÈ&  es^TOWçjviRïmi, 

On  voit  que  les  senïs  ira»  ic\ini\tit^viîX\\t  t(|iMi»».*Mi 
Ititleniit  soni  ccujl  au  IsmV  toctAw'i*  tt*t'iSfc^\*sft&» 


|î|îlp|!S|!|||.,. 

iriîi|iiiîr!||^.. 

JÉriiïppi-îiip 
iiriiîppriiip 
ilPiîîppiiljll 


!i 


lij 


1875,  lie  la  Dalmalip  en  1S7G,  dé  ta  Cttn'm 
de  la  Basse -Au  [riche,  de  la  Carniole  et  de  ta  Dalmatic  en 
1878.  La  mauvaise  qualité  des  abondanles  ré«oUu  du 
18Tâ  et  de  1878  paraît  avoir  été  due,  pour  1875,  aux 
nuiK  froides  et  aux  gelées  du  moi»  de  septemlire,  el  pmr 
IS78inx  pluies  continues  des  mois  de  juin,  Juillet  elaoAl 
Il  fallut  cueillir  prématuré  me  ni  les  raisins  qui  menaci'Cal 
de  pourrir  sur  pied,  et  la  rSrolle,  quoique  Irès  sbondanie. 
fui  de  qualilè  très  dèreclueuse.     [Bull,  du  mm.  da  fin.) 


SuiierHcie:  15,311  kil.  carrés;  population  [fin  1880], 
1,â70,1801iabltBnts,doni5D0,0O0pruicstaaia.— Capilals: 
CarUrutie,  4^,995  hafailanis. 


Mlnislèradel'ÉlDl 1,700,000 

Miniiitire  dulimsisoD  graud-dncale  et 

de  la  juilioB l.*61.37fi            ■ 

WniBièra  do  rintârlenr 1,303,105            • 

Hinistère  dm  floances  ; 

DomBines  m  forfllB 7,5flO,5B7    3,8I*,77B 

PmpftlB  dlrecu 10,EÏ9,1133        (98.»« 

impbu  indirecte  (dont  :  lin,  a,0<)(,915; 

bière,  3.3W,8ii  j  eiu-de-ïla,  76t,SÎ)  ; 

Mtnll,  661,3IE;  droits  de  mutaUoa 

etdesuccesBioD,  3,311,131 S,993,43'J        3J|,I39 

Droit»  de  justice  et  de  police  (dam  : 

timbre,  droits  de  justice,  3,19î,S4â  ; 

isie  dus  chiens,  383,306} 3,476.033        3ÎO,6t« 

Salines '. '..,..'.........  1,037',7M       'Gfiglttt 

DouKoes 1,158,761     1, 567,801 

Uonr^âjage 33,dll         31,  H5 

Adrainistrallon  gênérsie  dn  Irutor. . . .  996,5(6         98,8» 

Cour  de»  oompiea. 130            ■ 

ToMdcirefletleBbrKlei.. ...  3»,»t.0Sn    8,940.711 

RBMtleMieWKa....  30,^.3» 


'Eut  (dont  :  lisie  civile,  l,-88.350j 
■étAts,  91,140;  labinet  iniime,  3U,9S0;  niiniMfra 
d'ÉKi,  7S,Bï6;  légation  près  rampire,  30,700; 
)|uDte>-parU  tiiBtricalBiren,  S,Ki(,eOO;  drpenïe* 

aWareaB,  (3.000) 7,303,876 

alat  de  1H  m^aon  du  grand-duc  el  de  la  jnslice.      5.383,3(3 
Dlslftrederinlérieur  (dnat  :  police,  ï,g50,llB;  ^ 

^LEB,  913,846;  iMir.  pnbtiq.,  »m.  ï,7Si,l87;  J 

SuhllBBenients de  bienfaisance,  1,356,809) 7;5il,S6e     ■ 

dnrommerco(Irav.  publies.  i,9î4,gl9).      (,«51,906     ■ 
de»  Snances  (dont  :  adniiniEtrsilon  géoé-  ^1 

rais,  1T(.31D;  trais  de  percepllon.  B.9(0,7<9;  ^H 

âelte  des  djeniin^  de  Fer,  1,750,000;  pensions,  ^M 

l,fl79.Bï8) a,m,6aB^M 

hrdea  comptes 93,0Gf^H 

Touldts  dépenses 37,615,513  ^^ 

Admlnlatratiant  ayant  des  comptes  apéciavse. 

MCIJon  des  chemins  de  fer,  par  sD.  36,977,199  95,»3,631 
Metus  nettes  du  chemin  de  fer  de 

Bïin-Neelar,  par  an (67,880  . 

lue  d'anionissement  de  latlSSO.  (1,9%!, 9(0  (1,023,9(0 

)el>edeBcben:iiD(iderer...jl881.  S!9,969,Ii3t  39,969,531 

OinlEttrationdElaKonstruc-llSBO.  .  6,000,000 

ilnn  dea  chemlTi»  de  rer....M^t.  <  6,8(9,159 

Constance,  par  an 319.600         283,1(8 

lif.TTB   PCOLtODE   ES  1S80. 

I.  nette  générale- 

Lie  passive 39,59t,fl(0 

lie  active 27,99i,6gî 

Dette  r^ello 11,699,928 

II.  Dettes  des  chemina  de  fer. 

itsa  iwrtint  Intérfits 326,117,187 

Itea  DE  portant  pas  d'inlérËia  (dont  :  papier- 

iwnnaic,  3,î!6,797) 6,386,2(1 

THlal  du  pBÈsIf 33a,6(B,(i8 

Acltr. 8,36(,7r)( 

Reste  dette  réelle. HUn^KUL^t) 


BAVIÈRE    .BOXAVMB    DBi. 


Siipcrncic  :  75, SGI  kilom.  —  Popnlalion  tHn 
■i,!7J,ÀI6h.ibilanK  —  Ctplule  :  Vanich.  l9g.BI 
NuremlierK.  91.018  hab.;  Angsbourg,  â7,r"~  " 

71  p.  IW  de  U  popuUlion  tuvaroiw  son 


BAinÈHB    (BOTAIim    DH] . 

SiiperRcie  :  7â.SG4   kilora.   -  Populali. 
S.a7J,r>l6  habiWnt!..  -  Capitale  :  Muniih. 
N«remb«rg,  Ql.OlShab.;  Auftsbnurg,  hl,: 

71  p.  100  de  U  populalion  bavaroise  san 

FIIHSCES,  -  fli«(!7et  dBlSSO  et  ISSl  (an  inar 

1 

ID8.8-33  hiib- 
•Uhah. 
Il  caihotiqau. 

■lisdultr.  *5). 

.     iMSi.iso 

3,!ai.(M 
.        3,aîfl,l7B 
î.l3fl,9M 
I.S90.tltO 
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.       3î,iB7.4« 
9. 681. m 

.        3.795.»l  ' 
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.       Bï,!57.eil 
.       m,IM.90« 

t.nn.m 
ieo,9ti 

499.M1 
73, 48». 
3M,0« 
.       S3.901.5ia 
906.IM 
1,UI,6» 

.    311.741,441 

9.Î90,MI 

.      33,833,8tf 
709.W 

S,3«.M 

-   sur  lea  bilimenl». . 

-    surlemall 

Dnoonoi  el  droll  diver» . . 

CheraiBsilefer 

SofricedOBVSponrssnrl 

Bine  de  c™. 

"'tin. 

tat  Aa  reçut 

DrolUdl»Br-l""°Ln8rterer,. 

MoBrajage.....*- ■■■■ 

Cour  de>  complaaiwi"  ***  ^ 

«BiteMï-i 

.Rirei 

1                    ToUldeai 

L n^. 

^ 

1 

■ 

4 

632                             •■LSIOBB.   —  «1 

la^ 

8.0I8.BOI 
I6,0W,Ï» 

3.700,0» 
300.000 

M,«n.«r 

Subveiillon  mui  cbf  mina  de  fer  du  Pi 

iuiio.1 

Frili  Sb  percepliOD 

Toul 

DETTE  PCILIOCE  K<  IB79. 

Ztl.7il,Ut 

m.tsn.TM 

90*,0ra,771 
171, tSi.»» 

ChemiiMde  fer,  voir  p.  631. 

.iss.etc.m 

ion  (dénom- 
-  Capitale: 
munes  adj»- 

15,IIIIB,flllF 

a,7W,0î» 
ÎW.OUO 

lB,Tn,UO 

3,7ao,on) 

16.900,«IO 
8,373,000 

WBM). 
-  Popolal 

36,lg5  \\!,\). 
:  les  8  com 

<I(  1880. 

ULOIQUE    (ROYM 

Superficie  :  î,945,539  heclare>. 
hpemenl  de  décembre  1876):  5.3. 

cenle».  plu»  de  300.000. 

FISAUCM.  —  Budgal 

-  6urle.raux-da.ïiflinflieJ'.e»(l) 

-  8urlMbi*re.etYin.iB«s(0 

(1|  L»  i>rodD(Ii  loiioi  d»  iir<1» •■ 

SirTlui.                       Fn>4DU. 

■                     Eiiii-diTlalndlgii»...        se.mU.DOD 

s'.i)in',™(. 

p.ri4.  rn* 
s.iw'w 

l>,ll».Mi 
».041,<« 

1,M0.011 

•.m.tn 
■<,«>.w 

^^^^                  TkUI Sï.lWi.1»» 

3,ow,a 

tttec 

it,  bypothèqUËa, i^tr.  w. ,.      i 

i. '..'......'....        5,330,000 

ie«,  elc , i, 025,000 

lesCrlviftrasel  canaux)  1,700.000 

38  de  fer.. 99,000,000 

iphM 2,Î6Î,800 

6,sie,flOi)  I 

>DLB(Oa(ends-t)oDTrea) '    800,000    ] 

II  et  retenus 10,005,00»  f 

3,t85,iB0j 

al  des  recallcB »l,i97,Ofil 

\  Armée.  —  Pied  de  paix,  4û,OO0hsb.el  10,000  hab. 
I  Pied  de  guerre,  120,000  bab. 

IB    IIE  LiL    BELCIÇCE    EN  IB' 

h  Les  réauliats   géoÉraux  du  uiDuvemeul   catmiierda^l 
pire  la  llelgiquc  ei  les  paya  étrangers,  iiendant  l'aanée  ' 

,  ODt  dépassé  ceux  de  l'année  \61S  (I). 

s  im|)(irtaLiuns  el  les  EX[iDriïlii)a&  gènërales  réuaies 
it  de  4,600,5(10,000  TrancB.  Ce  chifTre  eat  supérieur  de 

milliDiis  de  francs  on  5  p.  100  à  ceîui  de  l'anDée  an- 

I  Les  marcbandises  arrivées  en  Belgique,  c'esl-â-direlee 

Bporlationa  pour  la  canGoniDaation,  pour  le  transit  direct 

I   pour   l'enlrepâl,  aODt  comprises  ilans   le  cbillre  de 

L- '4,l>00,âO0,OOU  francs  pour  2,461,300,000  franea.   C'esi 


IB  ïugmcnialwn  ile  77,500,000  tnaet  oa  3  p.  IDO  » 
cliifTre  des  imiiorliliODS  de  l'nnnéi:  lâTS. 

Le  coiDinercG  t'^néraJ  à  l'exporUtîon  (msrchaiidiita 
bclgei  et  étrungèret  réunies)  sWve  à  2,t39.-:>l)O,000  fr. 
CeU  uneaugiDcntalion  de  121^,500,000  francb  uu  C{i.  100 
uotoparalivemeni  à  1ST8. 

Les  produits  élrangera  que  la  Gelçique  a  regus  pour  u 
propre  coniommation  et  lea  produits  venant  de  son  sol  tl 
de  son  inàuiii\e  qu'elle  a  envoyés  à  l'ètrani^er  pendant 
l'aiiriée  187!)  représentent  une  valeur  de  S,715,WO,00l) 
Trancs  (2),  chilTre  supérieur  de  130,SOO,000  francs  un 
5  p.  100  3  celui  de  l'année  1ST8. 

La  valeur  totale  des  marchandises  é  Iran  gères  mise»  en 
consammaliun  est  de  1,535,500,1)00  francs;  pour  l'année 
1378,  cette  valeur  était  de  l,472,HUO,O0O  francs.  L'ann^tt 
1879  accuse  doncune  augmentation  de  52,700,000  fraucf. 
ou  \  p.  100. 

La  valeur  des  produits  belges  exportés  s.'Élève  à 
l,  1110,400,000  francs,  soit  une  différence  en  plus  de 
78, 100,000  francs  ou  7  p.  100  avec  les  résnllats  de  1S7S. 

Uésamë  par  moite  de  transport.  —  La  part  propor- 
tionnelle des  transports  par  terre  el  rivières,  dans  î'eO' 
semble  du  mouvement  comtoercial,  est  de  59.5  p.  100, 
et  celle  des  transports  maritimes  de  40.5  p.  100.  En  187S,- 
ces  parts  respectives  étaient  de  6i.7  p.  100  cl  de  38.3 
p.  100.  La  réduction  de  la  quotité  des  transports  par 
terre  et  rivières,  et  l'accroissement  de  celle  des  Mni- 
poris  par  mer,  s'expriment  donc  par  2.^  p.  lOU.  Si  l'on 
remonte  ii  1869,  on  voit  que  les  proportions  étaient  de 
1)^.0  p.  100  pour  les  Iransporls  par  terre  et  rivières,  et 
de  3L.4  p.  lÙO  pour  les  transports  maritime;. 

Jfomiemeiii  du  commerce  por  payi.  —  Pùiir  le  .com- 
merce spécial,  les  échanges  avec  les  paya  d'Euroge  re- 
présentent 83.9  p.  100  du  mouvement  des  imporiauoni  cl 
des  exportations  réunies;  le  reste  (16.1  p.  100)  forme  h 
part  de  dos  relations  avec  l'Ame rii|ne,  l'Afrique  et  l'Aiie. 


rcn «.iù9,om  liiog.. 

Bssrre  Ciùï  el  ulè» 3(l,2îî,D0U      — 

TwHUdelaine 19,ie6.U(KI  tnaa. 

I>radu|[>  cblmlqaes ie,-975,D0O      — 

Fil*  de  lÎD,  dcchauTreet 

d«  juie lS,l»,O0a  kllog.. 

ainl«B  aolres  qu'illmen- 

IBlfes 15,718,000      — 


191  .DOi.OOl 

7,i:i,iMi 


Les  [tri  nui  {m  ux  pradaiu  b«lge»  ex|M)rléi,  raiit; 
riin|Hjrlanc£  dci  valeurs  pour  \S19,  sunt  relcvéi 
labltiu  ci-a|)rè8,  avec  inilieaiion  iku  tiuanltti^n. 


FiJamonla  Tègéuux 

Charbon  d«  i«rre  :  UddUIs., 
FSrbïLUi,  élire  et  LamiDé... 
Filïdsliu,  da  tbuitrd  elde 

VerreiHEs 

Michlnca  el  mAcanlques 

Acier  fondu  brut  el  acier  uu 

barru.  [ealllu  ou  ain.... 

'Hiiiiui  de  laine 

Piplera  de  toute  SBpèca 

Fer:  Ontngedefer  etRinte. 
Tiasua  de  lia,  de  chanvre  m 

Boallaux  de  toute  vap^ce. . , 


>tJ.9W,U0a  iiloi:..  ail,U79,00O 


3t.l(M,0U0  kilug..    ij,T»,« 


0,978,001)  kilng..      Ï.US.K 


^     un  à  vuiltfi  est  uaiDprisu  ita 
^^èiiérA  <Je  lii  nayjijallon  fi  l'enlr^e,  puur  les  paru  pro- 
pOi lÎDD a ell«B  suivantes  :  nombre  de  uaiiie?,  33,9  p,  JÛO; 
lunnagc,32.l  p.  100  ;  dioracmenl,  2i.8p.  lOO;  TorDe  Jei 
£<|uipii^'cs.  IS.a  p.  100. 

Les  IruDsportg  maHlimes  ù  l'enlrée  oui  eu  lieu  par 
BiN'Z  nuviteÂ  à  Taile.i  et  à  vapeur,  juugeaDl  ensenittlrt 
3;nii,lW  tuoneaux,  dont  3,100,116  Dceupéa  par  des  uar- 
eliiDdises;  iii  étaient  nonl^s  par  101,643  hommes  d*éi|lli- 
pag£.  CumparaliTemeul  b  I87S,  il  y  a  diminuiiuii  de 
G  p.  100  ijuaDl  au  nombre  ilti  navires  enlnï; ,  auijmKuta- 
lian  dE  3  p.  lOO  quant  au  (oonage  et  de  1  p.  lOp  iju^nt 
au  degré  Je  chargement  et  de  diminution,  de  I  p.  ILU 
quant  à  la  force  des  équipages. 

Parmi  les  6,142  navires  entrés,  5,200  élaieiil  cliurgés 
et  232Bur  lest  (I).  11  y  a  en  ce  qui  concerne  les  premiei», 
par  rapport  i  1S78,  diminuUon  île  7  p.  100  sur  le  nuai- 
bre,  auginenlation  de  2  p.  100  sur  le  tonnage,  de  1  p.  100 
aurk  chargement  et  diminuiiande  1  p.  100  sur  h  tune 
des  Équipages.  Le  nombre  des  navires  sur  lest  a  aii(,' 
menlé  de  b  p.  100,  leur  tonnage  de  GO  p.  100  el  leurs 
équipages  ont  augmenté  de  ù  p.  tOO. 

La  part  du  pavillon  natlunnal  dans  le  mouvement 
général  de  la  navigalion  i  vuJIes  et  à  vapeur  s'eet  éleiè 
de  15.5  centièmes  ehilTre  Je  1873,  i  16.0  ceulieuies 
pour  le  nombre  des  navires  entrés,  de  7. 1  centièmes  il 
S.l  centièmes  pour  le  tonnage  et  de  0.0  (leniièmes  i  TB 
eenlièmes  pauc  le  chargement. 

La  part  i!u  pavillon  anglais  eit  iililiquée  sur  tes  quo- 
liléaauivanies:  nombre  de  navires,  52.1  p.  100:  ton- 
nage, 64  8  p.  100  ;  chargement,  G\.i  p.  tLO, 

Les  quotités  proportionnelles  afférentes  il  la  nasigdtion 
ï  voiles,  dans  le  mouvement  de  la  navigation  général  i 
la  sortie,  soui:  pour  le  nombre  de  navïns,  33.6  p.  100  ; 
puur  le  lunnage,  22,6  p.  100;  pour  le  ulurijimenl, 
U.l  p.  100  i  pour  la  force  des  équipages,  10.0 


i 


j  àï»p«jr6  lasorlie  iioorlcs  parti  proporlionnelld 
BiiivanleB  :  Tiombre  de  navires,  !3  p.  100;  lonnagf,  11.7 
p,  100;  cliareemenr,  17.5  p.  100.  CoroparalWcrrenl  i 
1878,  M  y  a  RUgmenlation  de  0. 4  cenlièinFs  sur  le  nombre 
de  naYirei,de  2.S  cenliènieE  sur  le  tonnage  el  àt51  eta- 
lièmes  Eur  le  cliar^ement. 

Effectif  de  la  Tnarine  marchande  belge.  —  En  1870, 
le  nombre  des  natires  de  la  marine  marcliande  nationale 
e'esl  élcvédeSS.chifrrede  IS78,  à  04,  soil  uneauRmen- 
tallon  de  lOp.  100,  et  l'ensemMe  ilii  fonnage.  de 60,708 
ionneau):,  est  monté  à  7i,l9l,  soit  17  p.  100  de  plu* 
pVn  1878, 

Voici  quelle  a  èlé  la  consielanee  de  la  marine  mar- 
chande i  la  On  de  cliacune  des  annfvi  Indiquas  ci  aprii  : 
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les  Ci  navires  exislan^  »«  S\  «ïmVt\ï"i'i"*î»i- 
wrt«i  aind  enire  les  IomWiw  ts;\>;^*\'^w■ 


Bières  et  vinaigres,  ■ 
et  vioaigregpendanl  l'année  tSTOa  élé  île  8,759,101  hci:- 
io1iir«s.  Coin  par  a  livc  ment  à  \»  majenne  ilu  cini]  der- 
DJèrHann^e»,  ellr  arcuseune  diminulion  de  7^,854  hfc- 
lolilrei,  Boit  8.  p.  100. 

[.a  diminution  porte  prineipulernent  lar  la  labricelion 
ittdigâne.  Quant  aux  bières  et  «inaitires  élranpers,  Its 
importalionB  EOnt  inrérieures  de  b.hîi  hectolitrei  à  la 
moyenne  des  années  ISTt  i  1S78,  soil  6  p.  100. 

Eaux-de-tie.  ~  La  produclion  npproximaliTe  des  eaux- 
rtc-vie  indigènes  est  de  574,8^4  hfi>!o!itres  i  50-  Gny- 
Lnasac.  Elle  présente  une  auEmeniaiiun  de  33,0<8  hec- 
tolitres cûmparativeDQenI  i  la  dernière  période  quinquen- 

La eonsomœalion  deseaux-de-vie  indiaènes  eldeseaux- 
(U-TJe  éirangèret  cxcodo  de  53,933  huctalilreB,  la  niojenne 
dea  cinq  dernières  années. 

Sucres.  —  La  quantité  du  sucre  ralirii|uè  s'^léie  à 
e4,'2,>4,692  kilo(!ramniea.  Elle  est  de  1.344,539  kilogram- 
mes tsoins  élevée  que  la  mujenne  des  années  IE74  â  IS7S. 
■oit  environ  1  p.  100 

Le  mouvement  des  importaliuos  et  des  exportations 
réunies,  tant  en  sucres  hruU  qu'en  ancres  raftinés,  es! 
sensiblement  le  même  que  celui  <|ui  a  élé  constaté,  en 
moyenne,  pour  la  dernière  période  quinquennale,  niiiisil 
7  B,pDur  1879.UTieaugmen(.-ilian  de  5,183,974  kilogram- 
me-i  dans  les  impûrlations  et  une  diminution  de  5,195,346 
kilogrammes  dans  les  exporlaiions  cumperalivemenl  à 
celte  moyenne. 

La  cunsommjlîun  légale  est  de  2-!, 75?, 919  kilogram- 
mes. Elle  est  notablement  supérieure  à  la  consaiDni^Uon 
moyenne  des  années  ]87i  à  IS78 

rinî  éimngers.  —  Les  qunniiiés  do  Vins  àfeûatfeeï  tT\ 
munalioa  j'iStreat  a  1M.85U  hectolttoM.  loaT\M,tc* 


W9^ 

nunosi. - 

91 

MH 

rie  î  1/2  p.  100  enïiron  i  la  maytnnt 
Cl  18:8. 

rie»  «ni|  riemtirf* 

>..  de^  années  1S77 

""' 

'    J'"'^.'"' 

csiniE  msÉn 

N.iurt  la 

1.11^..»    d'où- 
...cllvllt.   nkr.. 

PrtdhKloii. 

^r^m 

'"*"™  " 

CI.IIHIIK.» 

(Pdltl  4^>ll»1 

V 

9e  Bcmeslri'. 
toi.  CI  mnï. 

.    391      96,131 

i9t      95,673 

7,5«3,6!3 
7,883,890 

4J 

Î91      OS.Wt 

15,46,513 

m.»!  .  roiti  <B.uU-tc..nit.<» 

a.»M.    w 

3°  ei^meslJ'c. 

.      35        2,668 
SU       3,(80 

336,130 
aSl,941 
448,371 

SSSO    lï,6Û^ 
5S60    1»,335,5M 
55  75    a4.90.!77 

ïî  Femeslro.' 

m    iî,050 

631      d3.î60 
oaS      1Î.0D0 

190.654 
410,527 

14i  .30    36,939,8» 
«3  68    31, 371,868 

m  10    68,3fl,S» 

;«  El  1879. 

(D'apràs  le 

eompw-ronilu  ofSciel  ppÈBanl*  ani  chambre» 
beigm.) 

I.  -  ^.lu 

""■"'""'■'"'" 

1  be's0  au  3t 

Lie».  npiMi. 

981)         tO 

CumpaBnioa. 

....     1,683    I.IW 

Tëëï  TSÔ 

T^.(ul  on  UTPi 

■          Savoir 

ilDirobBlBo 

*.o« 

lie  du  i'iiïe3.u.- 
l'Eui 

......'.    \M      • 

= 

^|a| 

10,346,000  30,sa(,000  0,75  30.M 

(rnSSB >  831,000  45.13  O.U 

""JGdeïilesse...  iM9,BO0  e,î37,000  85,08  n.î7 

^"■iplBTilessc...  i6,w;,000  68.(68,000  3,«  58.79 

irs •  3,103,000        •  3.W 

Tolaui V  99.439,000        ■  100.00 

^agenra I3,8S6,00U  10,835,000  0,84  19.71 

.....  •  390,000        •  0.80 

ae...  .  l,»y,000        ■  59  16 

it.e...  •  31,573,000  t  4.33 

»  a,ï25,0l«        ■  6.10 

Touoï ■  33,465,000  7"  100.00 

i  aux  cours  aciueli  du  réieau  iTÉtal  ei  de 
les  dépendance!. 


.  376,ST7,800 


Lignes  wnBimit.dirEC-  1 

wmenlpar  !'!!«(.. .  304,617.000 
l.igD.  conilr.  &  tarUW 

p.lecoœpl.  de  IT.lai.  7I,6SO,000| 
U^nes    racheWas    psr 

l"ÊtaI 108,345,923  305,198.631  WâA^^,'w^ 


I 


eiploii.  pirreui...    28,O0S,672  . 


TolHUX 67i,i66,«6  3I9,79S,G3I  99(,3SS,9n 

Balance  di  rexploitcuion  du  rèieau  d'Étal  en  i8T9. 
h.  de  l'eiplaiUtioD 99. (18, Ml 


iploitation  proprameni 
Dè)ieiieed    de     parachève! 


:g  de  fermage  des  lignes 
expinït.  ttar  l'ËUil.  quoique  appar- 

teiiBDi  à  des  compagnies 

nedeiancefiispourl'eiploitaliandit 
laligaedeSpaàlafrontièragrand- 


». 168, 393 

I3,797,S3( 

■      l,685,(WI 


jlralioDa  publiques...     3,8i»,e3(    394,5(3    3,43(,ll( 

liera l.<76.9ai   SM.BW      BW.W» 

TotBQl  pour  ISIB . , 


■     <»» 


BCLGIOVE-  —  CREMIIIS  DE  FCB.  C45 

VI.  —  Répartition  des  voyageurs  par  classes  en  1879. 

BÉSEAD   OB  L'ÉTAT. 

Prodnii 
moyen 
DésIgMiloa  Nombre  H'un 

d«t  elanes.  d«  Toyagear».  BeeMUt.         Toja;:. 

rrancK.  fr.  e. 

ire  classe 1,987,000        5,593,000       2.8! 

Reclasse 5,344,000         6,893,000       1.29 

Seclasse .        33,145,000       18,005,000       0.5i 

Touux 40,546,000       30,491,000       0  75 

Totaoxponr*i878...        40,099,000       30,392,000       0.76 

Différence 447,000  99,000       ÔM 

CBIMIWS  BXPLOITiS  P&B  LRS  C0MP&GRIB8. 

ire  classe..: 655,000         1,579,000       2.4! 

2eclas8e 2,184,000         2,873,000       1.33 

déclasse 10,054,000         6,383,000       0.64 

.  Totaox 42,887.000       40,835,000       ÏÏ^ 

Totaux  pour  4878 . .        43,349,000       44,640,000       0.87 

Différ.  en  fdv.  de  4879. .  432,000  805,000       oTÔ3 

Vil.  —  Répartition  proportionnelle  par  classes  du 
mouvement  et  des  recettes  en  4879. 

Nombre  de  voyajtenn».  B^cetle!*.  

Désignalion        Bésean    Cb«>ro.  des  Rérran    Cbem  de' 

fles classes.      de  l'État,  compaçn.  En>emb.  de  l'État,  eomçagn.  Ensem. 

p.  100.      p.  100.       p.  100.      p.  100.      p.  100.      p.  100. 

4rc  classe.        4.90       5.09        4.87      48.34      44.57      47.39 

déclasse..      43.44      46.92      44.04      22.66      26.52      23.66 

Seclasse..      84.99    J7^9^     84.09      59.00      58,94      58  05 

Totaux .     400.00    400~ÔÔ   ÏOOTÔÔ    400.00    400.00   "lÔÔToO 

VllI.  —  Recettes  nettes  de  l'exploitation  en  4879. 

Reeettps  brntps. 

ni'siçnallon  des  marrhao- 

des  service».  des  Tojagears.       dises  et  divers.        totales 

francf.  francf.  francs 

État 30,494,000   68,948,000    99,439,000 

Compagnies....    40,835,000   25,630,000    36,465,000 

Ensemble...    41,326,000   94,578,000    435,904,000 

Déisl^nadon  Dépende?  de  DifTérone.  en 

des  services  l'exploitatinn.       Reeet.  nelteii.        Uy.de  iK',9 

État 58,461,000       40,978,000       3,(»1,WS^ 

Compagnies 30,2iO,000       46,246,000  *Ka,QIQRS 

ensemble 78JlO,{m       57,i9\,000       ^^^1^,^*^ 


Lu  réiuTuii  ci-Jeuus  relalïr»  i  reipToi 
rNd  ile>  compiRiiiei  comprenncnl  hijisj  ceux  des  Ugaa 
■itn'iet  sur  Icrrllolre  étranger.  (Tibleaax  VI,  VII  el  Vlll.) 

Puiltten  1873.  —  Noiubre  de  bureaux,  638;  nombre 
(lei  letlrei  pa  ri  î  eu  Mères.  69,026.049;  canes  de  correi- 
puntlanen.  16,720,652;  correspondiinces  admimslratirei, 
10,H41,t41:jouroaDx,G0.712,000;iinprimée>,-:!i,(i41,000. 

Télépaphei  ou  1"  janoier  18S0.  —  Longueur  de» 
liEnai,  5,4  [0  kiU;  langueur  dei  nis,  23,573  kll.  (oon 
Mmpri*  1,065  kil.  de  Itls  établis  aux  fraiidesumcessio»- 
mires  de  chemina  de  Ter,  el  151  kilomèlresde  IIIr  èubtii 
le  long  des  cours  d'esu);  nonihres  des  bureaux,  108; 
dé|iéches  en  1879,  3,242,615  (y  compris  le»  télégrammet 
regua  de  l'élrauger);  nombre  des  dépêches  de  senriee, 
1,882,261. 


■OUTis   (BÉrDBUQDE   DB). 

SnpOFlleie:  1,315, 0!2  kilomèlres  carrés.  —  On  rroil 
que  is  population  dépasse  maintenant  Ecniiblement  le 
eliiiïre  de  2  millions,  mais  on  n'a  que  de  raies  renui^tne- 
menls  italisliques  sur  lu  Dollvie. —  Capitale  ;  Sucre. 
93,?O0  habilanta. 

Fisiscts  EN  1873-74. 


Wd'entrta  piT(ua&  Arici 105,0(W 

-            il  cubij» aso.oon 

nale.  droit  il'eiparUtiun  sur  rirgont 193,01 

fldïguuio 300,tm 

BTilnibr* fl74« 

IB  d'antre  sur  le  b«l«il 9BJHk 

luU  de  l'omprant  Chureh UD.Wt 

dtmiions  des  iDdiïiis eWJV 

■licj  ditcrsw 3M.CTI 

Totsi i,«t,an 

■^■"  , 

u-m smjiL 

,    AntntHTW%i!m UIJML 


Jusdea  Bl  culwa SW.iCl 

r.ilerre i,lï6,9)0 

DépensM  Bitraordinar 

f  Totol 4,tiOS.504 

W^  CerlaÎDs  revenus  ne  ilgurentrias  au  huilgïl  îles  recel  les. 
PTels  soiil  lei  avaiicea,  t'élevant  i  I,25U.Ul)l)  bolivianos, 
*  venés  par  le   cetsionnaire  des  mines  d'urgent  i  Cars- 

eales,  le  proiluit  de  la  vente  des  terres  publiques  â  Heijil- 

LaWlIe  publique  s'élevail,  en  juin  1S13,  à  150,000 
bolivianas  de  5  francs. 

Commerce.  ~  L'impu rie  Lion  est  évaluée  7  uu  gmillioni 
de  bolivlanud.  Les  principaux  articles  d'exporlaliomiont  te 
^uano,  le  cuivre,  le  quiDi|uinii,  l'ilain,  elc.  On  irouvera 
DD  inléressant  article  sur  le  comnierce  de  la  Bolivie  dans 
le  BandeUarchiv  de  1879,  n°  3,  p.  6d. 


FimscRS.  —  Compte  de  1878  <bd  mirta  de  4  fp.  tS). 
KflcetlQi II,;52,STS        Dépenses 1I,630,ÎI8 

Parmi  les  inip6la,  nous  Temariiuûni  environ  l,02i,OIMI 
marks  de  euntribulions  foncière»,  l,51>ii.00O  d'im|Nil  «ur 
le  revenu,  3.1 19.000  marks  de  contributions  ind<recles, 
2,866,000  provenant  de  péages,  etc.  Outre  les  dépenses 
ci-desEus,  plus  de  2  millions  ont  été  employas  en  iS76  a 
desconsiructions  de  chemins  de  Cei-,  travaux  de  ports,  elc. 

Date  ou  1"  jani'ier  1879.  —  Bl.OOO.OOO  de  marks, 
dont  les  2/3  contractés  pour  construire  des  cheniiiis  de 
fer. 


i 


33.l65.6i4  494,405,395 

Î8,413,53â  i4l,*3T,t53  n,8(i!,6l&    ÎB,1î!i,nfiR 

S»,a!«,963  «3,S08,973  t7,045,ail    îtl  ,*W .Wll 

"",707  ui,in,sm  ia,090,9iii  aWiWftxW 


i 


(B7S.. 
IH7t.. 

IB73.. 
ia7i., 

.    38,330,393    t39,lS.8!U    IS.3W,SU^^^H 
.    3U,T77,ICU    498.88I,9eG    I7.»8S.33».    HsS^^H 
.    3U,i37,7e8    S3U.GG3.7il    17.Hlt,871     aSI^^H 
.    lG,m,l89    196,197,311    11,811,031     31«^^H 

^^^1 

1(139.. 

,       1878.. 

1877.. 

187S.. 

1870.. 
,       1871.. 

1873.. 

.    iJ.U9.tin    170,038,8^8                                   ^^H 
.    »),«63,;H3    i31,lDU,0<XI                                  ^^H 
.    3a,l!l3.0U9    t3U,V73.793      7.353,614;     lUJ^^H 
.     l8,ÎSS,G5t    131.831,680      6,103,C77     lt9^^^H 
.     16,187,391    116,648,71»      6,373,337     tff,!^^H 
.     1G,Ï17,6(>[    161,091,8U3      6,iie,71ï     IBSjl^H 
.     lB,9Sl.Gi3    SU1,713,799      6,U47,BHG     l83,aiMH 
.    13,778,8U3    171,168,197      6,613,736    3U0,Bgi,iB 

N.tV]G.tTIOII  ES  1878.                                         ■ 

50J  vapeurs  (le  ibe,Ub  lonnea).                            J^M 

SorUit.  -  l.m  Davireï  jaugeanl  7G5,785  tonQu^^l 

m  vapeurs  de  20J,212  toonee).                            ^^| 

Eff-ectir  de  la  marmcr  marchande  m  1879.      ^^M 

592 
peurs 

de  59,<J00  tomtii],                                       '^^M 

BRÉSIL    [BMPIIIB   m).                                   T 

Sui,erBcie:  8,330,000  kil.  corréa.- PopulaliûnCrecesJ 
Bemenlde  1S72],  lU,[0]i,':9i  liuUlluuls.  — Capilule;  Ji|B 
de  Janeiro,  275,000  LakiUuU.                               ^^ 

" 

ÀKCES.  -  CompU  ds  l'année  IS77-187S  (mUrd^^l 

Dumne 

I^pûl 
_            Loleria 

L        Craiu<l 
1        Droite  d 

n.i^^M 

oncier ^'^^1 

^^^^f^llf.  W  ■»  p.1.1"  «\»i>^  ,tt,*M«»V^^^^^^^^^B 

UtÉSIL.  —  FIN4!<CES.  649 

Timbre 3,939,944 

Postea 1,090,4-20 

Télégi-aphes 436,453 

Chemins  de  fer. 9,344,246 

Impôt  de  consommation 217,663 

Mines 63,835 

Des  acUfs  de  l'État 641,408 

"Des  établissements  de  l'État. 1,004,317 

Dépôts 1,524,834 

Rente  pour  la  libération  des  escUiTes. 1 ,043,719 

R*»cet(e8  extraordinaires 6,540,342 

Total 110,745,679 

Ministère  de  l'intérieur  (dont  :  Liste  civil  et  apa- 
nage, 1,171,880;  chambres,  1,189,904;  instmo- 
tion  et  cultes,  2,975,442;  secoars  extraordinai- 
res aux  Ticiimes  de  la  fomine,  13,644,198)  ....  22, 414 , 591 

Hinisière  de  la  justice 6,462,647 

—  des  afEaires  étrangères 1,008,465 

—  de  la  guerre 15,834,787 

—  delamarine 12,603, .63 

—  des  finances  (Dont  :  dette  publique, 
36,891,989;  Frais  de  perception,  5,762,291; 
pensions,  2,235,491) 51,052,398 

Minibtère  du  commerce  (dont:  postes,  1,564,337; 
télégrap.,  1,429,215;  cbem.  de  fer,  14,870,872; 
libéi'ation  des  esclayes,  962,296  ;  Colonisation 

des  terres  publiques,  9,242,688) 42,116,0t0 

Total 151,492,391 

Budget  de  l'exercice  1881-1882. 

■•••lias. 

Recettes  ordinaires  et  extraordinaires 116,058,000 

Rente  destinée  à  la  libération  des  esclaves 900, UOO 

Total 116,958,000 

Bépen>«>. 

Ministère  de  Tintérieur 8,002 , 21 5 

—  delajustice 6,720,287 

—  dés  affaires  étrangères 863, 303 

—  de  la  guerre ..., 13,613,145 

—  delamarine 10,538^332 

—  du  commerce Ift,^n,l'i\. 

—  deaûntmces. ^^,VlV"»^Vr 

Total Ti^^m^ 


650  BHËSIL.  —  H*VlGAtlU<(.  ' 

Arméi.  -~  Piïd  de  paix,  13,500  hommes,  Pied  d 
guerre,  3!|(W0  lioninies. 
Marine   —  41   navires  à  flot,  Hili  canon»,  en   ouli 


15i,932 
1S3.S1G 

000         I9G,77B,UW 
SIIO         lS6,3i9.W0 

Le  pTinoipa]  objel  d'expo 
qitmiU^s  expédiées  depuis  u 

rliilion  est  le  café.  Void  le< 
e  série  d'années  : 

E^parlall 

«  du  £«/■* 

(.■n  saca  d 

0  60  kilo 

). 

Eipidie  ,u  not 

.„. 

Ani>iu 

1873.. 

1871. 

«  lui  poils 

d>  Il  MiBcb.. 

708,103 

82  ,'823 
DSS,lH7 
sut,  «7 

I7Î 
173 

119 
878 
939 
540 
7il 

Aui 

,HS,81H( 

,'l}ll!995 
.H8,tî4 
,710,073 

111,588 
109,309 

1SS|93I 
tB7,5G( 

TMll. 

3,133.709 
S.S73,ttl 
3,1SJ,1M 
l,7(Ii,3tl 
Ï,8«.SÏB 

Total 9,314    ( 


8,833    3,St(,B« 


Chemin»  de  fer.  —  Longueur,  3,058  itilomèires. 

PatUsm  1879.  — Nombieade  bureaux,  1,U(J1;  nombre 
des  lettres  expédiées,  lb,lS0,584. 

TiUgraphes  en,  IS70.  —  Longueur  des  lignes,  6,BK 
ktl.  ;  nombre  de  bureaux,  123.  Nuoibre  àe»  Aéféches  expè- 
>   itUes,  2J!,022 


r 


i   les  recelles   nous  signslona   :   impâl  raucier. 

iOj  annuilêG  pour  la  venle  des  chemins  de  Ter, 
.000-  domaÎDes,  038,000.  —  Parmi  les  dépenut.  la 
poar  prÈs  de  3  millions,  et  la  justice  1,300,000 


CHiu  (nÉrrsLiQUB  dd). 

lerficie,  il'a|)rèi>  le  Sinopsii  estadisiica  de  Chile  ; 
60  kil.  carrés.— PûHaiion  en  187G,  2,116,178  hu- 
J.  —  Capitale  :  Santiago,  148,2(14  habilanla;  Valpa- 
9T,a7â  babilanU. 


L 


l!.CE3{«np«oade5rr.). 
Compta  de  187B. 


OTdin»l™» H.OÎI.SOS 

i     extraardinilri!s i.063,Mg 

indce  du  1877 3,348,191 


t 


ioBires S6B,31I8 

BBDlérieun i,71B,139 

T«Ul â, 375,748 

DKTTa  nuLigCK  EH  187'J. 

19.3iS,Si5     Dette otléiiciie.    ô^.^'ï.lA^ 


irmét.  —  3,500  bommiis.  Piïd  Je  KoerreTTâlfl 
Kitrinc.  —  23  tapears  porUnl  55  eanooj 


COUIERCS  EN  1877   E' 


Imporiacioti 

Objets  d'BliniBnUlion 

a  premîèreii 


(en  p«Mti  de  5  rnncs). 


Arlicleâ  de  méuige  El  pou 

Fburullures  de  clii^tniub  d 
lÉlÉgraplica 


HiDerais  el  lingau  d'or,  d'urguil  e 

de  cuivre , 

LlTrsB  et  objeU  d'art 

Drogues,  produits  chimîqD's,  médi 


6,346.309 

aleosljss 

s,oei.7ff 

l.lSI,76t 

1,837.974 

Î.t37,67a 

4,711,791 

1,77*.3ÎS 

1,505,331 

Tl«,a98 

783,091 

1,150,667 

330.M0 
743,149 
847,363 

eso,906 

001,759 

576,16» 

301.683 

89.796 

Î,(a8,16<j 

M5.*« 

66.063 

1.8î9,4Ti 

M,  100  .m 

68,041 
BÏ.OOU 

15.119.899 

9,119 
33,131 
B1,0ÏÏ 

S9,13J.764 

Ïâ,116,te4 

Produi»  agricaleg 9,139, 


9,lî9,ff7S 

16,759,070 

373,113 

56,969 

8,671,  EU 

17,505.861 

lS9,4ai 

GS,3n 

Î6,m.936 

B,810 

1,401,807 

16,494  ,«I 

3,1Î3,«Û 
914,009 

37,9S8,4S7  3B,96S,795  76,197,!^  U,66S,9! 

38,417.729  38,540,659  71.958,388  4ï.94E,3J 

38,437,500  35,W7,59Ï  74,065,09»  ta,67fi,ïl 

S5,a91,(Hl  37,848.306  73,139,317  34,569,85 

29,313,764  S9, 715,379  58,938,136  37  488  U 

35,316,554  31,695,839  56,9(2,413  34,109  41 


C   (E. 


.E). 


Superficie  :  3,500,0U0  kilom.  carrés.  —  PopidiUon  ; 
chilTre  ofllciel  pour  1864,  3G0.279.S3T  âmes,  non  compris 
1r  popatalion  tributaire  (4D  millions  d'3inei).~C>pitalc  : 
Prkin,  1,6S0,00G  hïbitsiils.  Le  nombre  des  êinngen 
résidant  dans  les  porlB  ouverts  au  commerce  inleniatioDal 
a  été  de  3,6Gt  en  1S72  (1,771  Anglais,  54t  Aroèricaùu, 
431  Allemands,  239  Français,  59  Espa^ols,  etc.). 


Le  rCTena  a  élé  évalué  k  âOO  miltiont  de  Trancii,  nwit 
le  chitTre  réel  en  est  inconnu.  On  connaît  gtenleiitent  le 
produit  des  drotia  de  douanes  en  laëls  de  HalLouoD 
(8  fr.) 

lg|>(i-7U 9,303,398  3,330.702  5,113.504 

1872 11,B7K,636  3,676,089  6,B39.gS5 

1873 10.977.082  3,804.835  6,137,1» 

(874 11,497,573  3,814,131  B,68»,7» 

1875 H  ,9fi8.IOa  3,904,439  6.9.11,9» 

1876 lî  ,!52.9Î(  4,063,583  G,995.S« 

1877 13,067,078  4.173,075  B,84S,7M 

Dettes  publiques.  —  En  1S74,  le  gouvernemeot  ebl- 
noii  a  étnU  le  premier  emprunt  extérieur  s'èlevint  A 
027,675  liv.  sterling  au  taux  de  95  et  portant  8  p.  IK 
'^léréli.  Cet  emprunt  eut  Karanli  par  les  rccetlei  de» 

il 'armée,  d'après  une  \mUitaUon  ri'cenle,  était  coiii|io- 
[  M  de  678  compagniei  Ae  \Cfi  Wiwa'a  ieUMAttaw, 
Un  compagnies  de  tt(nvft«A»,  i^  ™.'*»i,'^>-<*«0«» 
ÉÊKMy  et  de  &00,OW1  horoiaw  S«S».Ww  ^vA«W!^ 


CHINE.   —   COMMERCE.  655 

y  a  en  outre  un  corps  de  troupes  de  milices  irrégulières  : 
total,  820,000  hommes.  Quand  le  soldat  n'est  pas  de  ser- 
vice, il  exerce  une  profession  quelconque  dans  sa  propre 
demeure,  de  sorte  qu'il  n*y  a  pas  d'armée  permanente 
proprement  dite. 

COMMERCE  EN  1879 

Ed  taêl  de  7  fr.  iO  (le  cours  change). 

Commerce. 

Importations  nettes 83,227,424 

Exportations 72,284,262 

Total m,'508.686 

Prvdait  drs  doaanei. 

Droit  d'importation 4,842,524 

—  d'exportation 7^385,070 

—  de  cabotage 713,447 

— -    detonnage 247,833 

—  detransit 342,796 

Total 13,531,670 

PORTS  CHIROIS  OCYERTS  AU  COMMERCE. 

Vaieur  des  marchandtsea  vendtteSf  en  tc^U, 

Ports  1877  1878  1879 

Niutchaaog 6,877,285  9,772,963  8,214,614 

Tientsin 22,942,468  20,773,479  24,365,442 

Tchifu 6,101,860  9,317,441  10,963,478 

Itchang 4,858  71,014  612,508 

Hanku 29,396,672  29,488,5U  36,194,494 

Kiukiang 11,828,054  12,087,847  11,254,458 

Vohu 1,586,682  3,219,476  3,563,573 

Tchinkiang 11,198,936  14,857,312  13,674,598 

—  —  64,139 

Shanghaï 49,565,966  47,383,945  51,433,386 

Ningpo 12,451,653  12,650,603  12,936,369 

Vandchous 263,526  225,367  315,390 

Fotbchu 15,554,429  17,059,328  15,987,106 

Tamsui 2,749,755  3,043,351  3,632,410 

Tacao 2,837,714  2,493,383  3,750,925 

Araoy 10,138,097  9,074,116  9,029,149 

S^atu 18,608,019  19,237,846  20,378,68i 

Canton 23,888,177  25,US,9«ft  «»,«A,lva 

KioDfrschu 1,209,323  l,%i&,0^  V,'S\^>V^ 

Pakoîs 11,714  -^  ^^;^\ 

Totaux 180,336,000  187,151,^^   'ÎÛKr^l'»'»'*^ 


Superficie,  d'après  Crawrurd  :  5,359,^0  kil.  cartel. 
(Ce  chiffre  parail  exaRéré.) 

Population,  selon  Chaigneau  :  15  â  20  millionB  d'hebi- 
bntB;  Eflon  Vannier,  10  millions,  selon  Crawrurd, 
&,19S,000  babimnlE.  —  Capitale  ;  Huè-Fou. 


coT^onan:  (ÈrATS-mni  de  la). 

Superficie  :  1,010,160  kilotn.  carrés.  —  Popolatimi  : 
2,900,633  babilants.  —  Capitale  -.  Bogoia,  40,000  habi- 
Unti. 

FJiuscES  (en  peGiw).  —  Budget  de  I8TS-1879. 

Douuea t,OU,Ul 

MoDDjmIe  du  BB[ l,45t,IBI 

Cberains  de  fer  de  Panama  el  de  Bolivar SU, Ht 

Poaiea St,KH 

TéWgrEph06 M,l» 

Monnaie ti,eU 

Biena  nallunsui 9,603 

Biens  de  msin  mort» 17,  W 

Itecelte»  diverses StS.SM 

Tol.1 6.87),I9» 

Wpk^nsus 7.aoO,M 

DETTE  FUEL' OHE. 

fciiérieuri' in,*ai.oni 

Intérieure ""^^ 


n  p,.6"E), 

1 

,    —       eiiiorlitions 

Voici  les  princiitalei  marchandiu 

Exporlatioas 

AlliClEI. 

11,MI,1« 

■S  expoMces  : 

6Bt,i(6         139,13; 
10,709           36,081 
atB,B34           S5,S4( 

t,60B,3i»    ^,m,lnt 

3U,0861/S    175,3» 

134,663             5,07t 

3,063,598 1/i    810,111 

i(3         366,40 

359,313         137,95 

3,1b3',338     a,47o!M; 
93S,O07           16,061 

■"onnaïé 

elarganlCiinBolBl^ 

Importation 

PrtcilpiDi  irllclu. 

1,863,763         Ii64,0n; 

fi43i;i^B 

Boo  ^m 

314     ^M 
9HÏ(^B 

98iin^H 

303     ^^M 

iei    ^H 

137     ^H 
93l>     ^H 
97S    ^B 
734    -^H 
094  3|^H 
603  U^H 

HHrii 

il 

pBrfnmerie 

ei  argent  munnayes 

vilBmetila - 

Tissus i.Sôl.MilîP 

Papiers  el  plumes 150.368 

Vins 153,0»  i/t 


0OITA.-UCA    ^RÉPIIBLIgDE   HB). 

Superricie  :  55,303  kil.  carrés.  —  D'après  le 
ment  de  ISTO,  la  pogiulalion  s'élevail  à  175,000  âmci. 
Dans  ce  chiffre,  la  population  indigène  reelée  â  t'ËUt 
saovage  n'est  pas  comprise;  elle  peut  e'élever  i  10  on 
tî,000  âmes. 

riTllNCKs.  —  Budget  de  l'exercice  /iniisaat  lé  3Ù  avil  1S7S. 

nollqasl S,m 

Donaoe  de  Funu-AreaBS 96E,!ni 

Cbsotlers  —  3,HT 

Douane  de  Umon tB(M 

Monopoles  (dont:   esu-de-vie,   766.331;   Mut, 

(6ï,li0;  poadrea,  Ï.193) I.MI.BSl 

BiaDSniliaaiui(dDnt:ix)BiBE,3T,139;  télégraphes, 
9,303,'  imprimorie  Dationale,  5,567;  cheinine  de 

ter,  ia6,33S;  banque,  4.1,131) UO.SEI 

ImpAIs  et  droiu  diierH  (dont  :  papier- timbré, 
1S,M0;  licence poar la  wnted'eaq-de-yie,M,tOt; 
droit»  de  jnaiîco,  lB,tU;  droits  hypothécaires, 

18,767) UH,sa 

lleceiiea  diverses SB.W  ■ 

ToUii Jim^ 

î*Ur «M.TÏI  - 

"  •*■ 40,ia 

M  et  comaierce 197, M 

71,178 

m.«a 

ifiO,»»  , 

xpubUoB '^^•t; 


cuiiB» ia.8a 

AfTairea  ilnuE^re* IS,T» 

Chcminsdetar. I.XS.WI 

L'aqueduc  da  Heredn. U,97a 

Hanopoln ZK.fea 

Papler-atoniiûe 13.7(1 

Interdis,  eMoiDpte (9.173 

Différenca  de  eoor» ll.IM 

HûpilaldeSan.JcHé 1Î,5T5 

Doila«uP(irou 173, 58S 

DépanstadiierBCT 90.130 

Toul 3,(60.597 

Dette  publique.  —  Ad  30  arril  1880.  Huit  :  6,25S,6?9 
dollars;  actif»  :  I0,9lg,062  dolUri  (dont  biens  iminabi- 
lien,  jr  compris  les  diemins- de  fer,  10,!S1,778  doMin. 
tabiN,  eaa-(te-vie,  etc.;  dans  les  nugisini  I5a,3?l  doll., 
capitaux  des  banques  156,788  dollars,  capitaux  munici- 
paux 30,805  dollars,  autres  ca|)itaux  ?93,370  dolla»). 

ComitUTCe  en  1873-80.  —  Entiroa  3  milltopi.  Voici 
le«  principaux  articles  d'exportation  par  Pupia-Aronas  : 
e»r«,  23,267,005  livres  (d'une  valeur  de  3,136,259  éell.), 
peaux,  176,249  liirea  (50.381  doll.),  gamme  tlaatique, 
26,319  livret  (10,390  doll.),  autres  marchandises,  y  com- 
pris les  marchandises  réexporlées,  27,780  dollars. 


..    'i*^"- 


Chemins  de  fer.  —  Total,  120  kilomètres. 
Télégraphes.  —  ë27  kilomètres  avec  IQ  bu: 


Superficie  :  38,308  kil,  carrés.  —  Population  selon  le 


Ville  de  Copenbanue 110.999  jl(,33n  ï;iIi,lEV 

lle« 435,883  \'>HA-^  •mUa^'^ 

iithiii (31.661  «5,615  "^  ' 

Toui..,,  tWB,«9      W),V1&  V^V 


!)onwineB  (broies,  979.7Î9)  □( 

ForêulbroU».  4,ÎÏ7,7B1)      —    

Aciib  de  l'Btil  (danl  ;  cheraioB  de  ter  de  l'Etal, 

recelLes  oe  lias,  1,130,903  (1}) 

Inipit  foncier  ancien 

—    roncier  Donveau  el  impU  de  répsrlilioD.. . 


■,  ttmbre  (csries  i  Jouer],  tuore  de  belle- 


Eau-de-vle 

Drolla  de  itiigstloit 
Drnlt  d'tmiDigaiInai 

Poele>  (1),  produit  ne 
Tùlèdmp'ieB 


i9,4u,ana 

3,137,000 
B73,0Cn 

58,ooa 


DAIfCMARK.   —  ARHÉE.  661 

Recettes  des  Féoré 50,841 

—  des  Indes  danoises 12,500 

—  dÎTerses 1,149,727 

Remboorsemeots,  etc 1,537,590 

Total 47,331,463 

Excédant  des  tniê  d'exploitation  sur  les  recettes 

des  télégraphes 84, 905 

Total  des  recettes 47,246, 558 


Liste  drilé 1,000,000 

Apanages 422,384 

Rigsdag  (Diète) 200.000 

Conseil  d'État 106,616 

Dette  publique 7,351,000 

Pensions  ciTiles 2,613,280 

—      militaires 688,433 

Affaires  étrangères 377 ,979 

Cultes,  instruction 978 , 372 

Justice 2,465,368 

Intérieur 1,650,212 

Guerre 8,737,139 

Marine 5.125,704 

Finances .*.  2,920,174 

Administration  d'Islande 109,600 

Dépenses  extraordinaires 3, 190, 729 

Travaux  publics 3 ,221 ,738 

Avances,  subventions 513,720 

ToUl  des  dépenses 41, 672 ,  448 

Excédant 5,574,110 

DETTE  PUBLIQUE  EN  1879. 

Dette  intérieure 159,382,773 

—    extérieure 15,376,650 

Total 174,759,423 

AcUf 96,056,278 

Différence 78, 703 ,  145 


ABMEE. 

Pied  de  paix 5,000  h.       Pied  de  guerre . .    "i^,Wi>cv- 


a  tr*e«les 

3  batleriea  floltanles... 

5  nuTÎresiasein&lés... 

3  trtgaie 

3  cortaues 

6  Bchooners 

lï  chalonpo  u 

i  «pearsà  aubes... 


A  It  Sa  àt  l'année  1877,  In  cuites  d'tpvpte  d: 
MiDpUieDt  un  client  sur  qaalre  dd  cinq  babilanl»,  praptf^ 
lion  qui  est  la  même  qne  celte  qu'on  obserrc  en  Sainan 
qui  De  l'Cit  âOpassie  que  diai  te  royaume  de  Saxe,  tf^ 
dans  la  même  anuée,  on  coniilail  nn  déposant  inrtfi 
ou  qnaire  habitants. 

La  nombre  îles  caisses  d'épargne  s'élail  êleTé  a: 
kmcm.  de  ISes  ï  1877.  de  109  à  193.  16S.  188,  t 
312,  3i1,  37S,  403  et  41S.  tl  anil  donc  pmqK  qaibi 
plé  en  dix  ans.  Compantiiement  aax  iDrfaccs.il  n'y  ai 
en  IS6S  qu'une  caisse  par  350  lLiloaiili«s  eu   ' 
tS77,  on  en  romptail  oae  par  91  tiloraèlrta  e 
nne  proportion  ^ale  à  celle  de  ta  Saxe. 

A  rtogmeDlation  da  nombre  des  caiises  d'éparg 
pond,  qooiqoe  dam  one  proportion  moisidtc,  la  a 
cation  det  comptes  de  Mi  caints.  Cnl  m  ^e  a 
le*  chïlfm  snï*anl«  : 


Ha.aG 


316.787 

I53,ï5g, 

391,365 

196,771, 

419.0fi7 

311,043. 

iîS,337 

«I,3B6, 

43t.î37 

ÎOS,03l, 

Le  labtean  suivant  donne  un  aperçu  de»  quantités  et 
des  valeurs  de»  marchandises  écliangéES  entre  le  Dane- 
mark et  rélranger,  du  ISYlà  1S7S. 


ADDiH. 

33Î.7 

I5e.5 

n.i 

179.  B 

4IÎ-6 

1873.... 

MS.Ï 

153.7 

IS.i 

173  l 

1876..,. 

fti«.9 

168.0 

Î9.7 

180,7 

409.6 

1877.... 

325.4 

1(8.8 

Î0.5 

164.3 

389.7 

1878.... 

190.4 

137.4 

15.8 

153.3 

343.6 

Dana  le  c«lcnl  des  valeura  coDslfrnfes  dans  le  tableau 
.ppëcidenl,  il  n'a  pas  élé  tcna  compte  de  l'importation  et 
<le  l'e.ipoTtalîon  de  l'argent  comptant  cl  des  lingots 
d*or  et  d'argent.  On  peut  toutefois  donner  comme 
approximalirs  les  chiiïres  siiÎTaiila  pour  l'importation  cl 
l'exparlalion,  «ous  forme  d'espèces  et  de  lingots. 


I   1875. 


U.G  millions  d 


Le  tableau  suivant  donne  la  valeur  des  'iinpDiUV\Wi  A 
rfe»  expartaiioas  da  DanemarV,  l'our  les  ptinâvïmiç' 
jii pioiieiiaaca Bi  de  àe*lina\'um. 


7m 

M 

m 

30 

ITfl 

ti 

xn 

<fi 

7Î( 

090 

43 

1 

7U0 
(97 

H 

1 

m 

1174 

H 

m 

«K 

m 

W 

) 

774 

3 

U.3tS      T.iSS      9.0C0    U.S35 

t.(78      3.107      S.85Î      8.(155 

.      3.447      4.473      3.i«      2.753 


BL-I|pi(ue 

Valeur  d 
Allemagne.... 

Hambourg 

Lub^ck 


7.IIIÎ      7.719      6.178      6.178 
--      i.35«      3.171      3.m 

3.0U      3.369      3,^ 

lien  de  canronnaa}. 

51.8»  63.979  ta.an< 

U.e67    i6.9»    tl.SU 


Ï.78' 


Angleurre 71.069  71.6Ï1  76.0! 

SnMa Si.081  M.8J8  S6.(B 

Koritge U.IU  17.763  Ifi.lt 

lalindc a.m5  Î.ÎS7  3.W 


13.687  eS.M 
16.150  M.TfT 
4.964     10.58) 


Am^iiqua .. 


586 
*89 


Dana  VimporUlm  vWùbtotoiïV, 


X,  W^VVv  1îh^!AllW 


DAIVEHARK.   —  GOMMEKCB.  6H5 

les  instrumente  de  production  qui  occupent  le  premier 
rang.  Le  tableau  suivant  donnera  un  aperçu  du  commerce 
extérieur  du  Danemark,  en  ce  qui  concerne  ces  différents 
groupes,  pour  lei  années  1874  à  1878  : 

1877.  1878 

Objets  de  consommation Jlmportation.         89.3        79.0 

•••^Exportation.       126.9       119.2 

Total 215.2       198.2 

Vêtements..... Jlmportatton.        34.1         32.7 

'{Exportation.  5.3  4.5 

Total 39.4         sTi 

,  Autres  produits  destinés  à  lat Importation.         19.0        15  5 
consommation (Exportation .  4.2  3.6 

Total 23.2        Î9TÎ 

Total {Importation.       142.4       127.2 

{Exportation.       135.4       127.3 

Total 277.8       254.5 

Matières  premières...  Umportation.         69  8        53.9 

{Exportation.        J9.2         16.0 

Total "sÔ         69^ 

Instruments  de  production.. . 5 Importation.         13.2  9.3 

f  ""•••{Exportation.  9.7  9.9 

Total 22.9        ÎS^i 

Total..  (Importation.         83.0        63.2 
{Exportation.         28  9        25.9 

Total 111.9         89J 

Total  général           .  jlmportadon.       225.4       190.4 

*  (Exportation.       164.3       153.2 

Total 389.7       343.6 

Le  tableau  saiyant  fait  voir  la  quantité  et  la  valeur  des 
marchandises  coloniales  importées  et  exportées  de  1877 
et  1878. 

^Imporlatlon,  Exportation. 

1877.  1878.  1877.  1878. 

livres.  Ilvrei. 

Café 17,756,227    17,199,840  7,046,954    5,063,600 

Suc,  Mélass. 

Sirop 51,585,665   55,584,230  9,576,680   7,^VV,Çan 

Tabac 5,844,908     6,486,981        Uî,90^        WiW.^'ÎJl 

^'f- i7,45i,848    17,345,538  8,»8a,»i%    T,ViQ,^^ 

^^'^ i,i70,73i         594,638         6»>71  ^t»,^'^^'^ 


i 


I(,39S,I94  11,657.935  >.S7D,9g3    I 

3,515,90»  3.877  ,î»  «7.696 

1,80T.U9  1.790,550  96S,5£3 

1.(01,881  65(,l)95  Sï,171 


an,iM 

«0,M 

L'iin|iortatioa  des  boiisons,  de  1874  A  1878,  fifrorc 
pour  \t$  sommes  suivanles  :  3  millions,  3.4  milliona,  3.% 
milUoiu  et  2.9  million»  de  eooronn«.  La  Taleur  de  V'm- 
porlation  est  moindre  «n  1873  que  pendant  les  année* 
ptécédeiiles.  La  diminution  relombe  principaletneat  m 
rimporlation  du  vin  en  Danemark,  qui  Rgare,  en  1878, 
|H)nr  une  somme  de  1.4  millions  de  courunnes.  Elle  eit 
d'environ  500,000  couronnes  inférieure  î  celle  dei  inoéet 
1875,  1876,  1877  el  tS78.  La  valeur  dei  ipiriiueux  in- 
portés  en  Danemark  en  1878  (15  millions  de  courounes] 
est,  par  contre,  supérieure  à  celle  dei  années anlérieurM, 
et  surpasK  la  moyenne  de  ces  cinq  années  de  pliu  it 
300,000  coDronncs.  L'exportation  de  la  bière  du  Dane- 
mark, en  1878,  qui  Dgure  pour  une  somme  de  381,000 
couronnes,  est  moindre  qu'en  1877.  mais,  cependant,  hiei 
supérieure  à  celle  dea  années  nnlérieures  à  1877.  C'est 
Copenhague  qui  en  a  exi>édié  la  plu!i  grande  quantJll 
pour  l'Allemagne,  l'Angleterre  et  les  possessions  danoJMt 
du  Nord. 

L'imparlalion  el  l'exportallon  des  tissus  et  des  méliu- 
se  classent,  en  1877  el  1878,  de  la  manière  suivante  : 


^5 

aR.568.16i           80,135,m 
88,961,541           7.1,Bî9,B8t 
5Î3.168.I39         4(»,»n,llî 
afi,337,«3           IS,(Wfl,«SÏ 
.      I,!48,0i0,9«0      1.089,587,880 
VManrd(,]V(c.l.llnn. 

3.0119.785             1,360,191 
15,SU,017           19,078,847 
11,590,903             g.6C0.366 
,  3,183,599             l,4»,57S 
'iO.ÎBt.aSS             9,079.895 

8,877.709             4,930,493 

9,eoâ,toi        6,i47,iea 

8,598,039           10.170,649 
3,453,173             Î.BM,D3i 
«5,733,760         116,395,600 

330,167  114,880 
8,367,805             1,390,673 

359,838  391. 3U 
3,481,497  2,609,816 
1, OU,  818                969,130 

marckande  Danoise  au  31  d^- 
e  marchande  dapoise  se  compo- 
878,   de  3,971  navires  à  voiles 
aui,   et  ISJ   vapeurs   jaugeanl 
orce  de  12,995  nheNaut-NaçtM, 
nls  iangeant  ab\,M&  VQ\m«i»i-ï..           1 

rualîon 

raoïion 

e  la  marine 
.  —  La  llol 

décembre 
4,585  lonti 
SHX.  rt'une 
3,160  bitim 

tyail  dans 

Le  31  mars  1.... 
porall  de  1,làS  B 
84  baUaojT  ' 


la  marine  marchande  danoise  se  con- 
.,  ,^^  ^„/\Tci  è  voiles  de  16S,290  loniiMUX  «t 
m  à  Tapeur  de  10,127  lonneaox.  Le  nombre  ilei 
navircB  â  voiles  s'est  dooc  accru,  dans  les  dix  demiircs 
années,  de  213,  angmenialion  seulemint  d'eniiron  T.T 
p.  100,  tondis  que  celui  des  Tapeurs  a  été  de  105,  aug- 
mentalion  de  I2à  p.  100.  Letonnafiedes  navires  i  twIh 
s'est  accru,  en  même  lemps,  d'enfiron  21. G  p.  100,  ce- 
lui (les  vapeurs  de  360.4  p.  100.  I.e  tonnage  moïen  dtt 
navirei  i  voile!  était,  au  31  mars  iS69,  de  61  tonneasi, 
celui  des  vapeurs,  de  121.  Au  31  déeeoibre  1378.  il  était 
de  69  lonneaui  pour  les  v 


le  247  pour  les  si 


La  marine  marchande  de  Copenhague  se  composait,  an 
31  décembre  1378,  de  43S  bâiimeals,  jaugeant  77,263 
tonneaux,  c'est-à-dire  d'environ  les  3.3  p.  100  de  toute 
la  flotte. 

La  marine  à  voiles  de  Copenhague  (318  navires  jau- 
geant 38,553  tonneaux)  diminue  constamment  [en  1878, 
de  1,682  tonneaux,  et,  en  1877,  de  1,122  tonneaux),  tan- 
dis que  la  nolle  â  vapeur  augmente  toujours  comparaUw- 
mentd'une  manière  plus  sensible.  En  1873,  cette  augn»-- 
Uiionaétéde  1,733  tonneaux  et,  en  1877,  do  1,817- 
tonneaux,  de  sorte  que,  maintenant  qu'elle  se  compM» 
de  120  vapeurs  jaugeanl  38,710  tonneaux  et  d'une  (bref 
de  9,302  chevaux -va  peur,  elle  a  dépassé  la  flotte  i  voilei. 
La  Iloltc  à  vapeur  de  Copenhague  a  également  pris  Dne 
place  très  élevée,  puisque  son  tannage  s'élève  b  envina 
83  p.  100  du  tonnage  de  toute  la  marine  ï  vapeur  mar-- 
chandc,  llne. seule  compagnie  d'attionnuirfs,  DOtsmniMAk 
a  la  Société  réunie  des  bateaux  h  vapeur  i>  possède, 
génie,  55  steamers,  jaugeant  13.797  li 
force  de  4,334  chevaux -va  peur. 

Mouvement  ginérnl  de  la  navigation  en  Danenu 
de  1877  et  1878.  —  Le  nomhrc,  le  lonnagii  el 
des  voiliers  et  des  vapeurs,  h  l'entrée  et  ï  la  sortie,  i 
a  navipalion  evlfeTitviTft  Ja  Danemark,  a  été.  pour  les  lui-" 

i  1877  et  ïana,  ac  -. 


sède,ael6l 
(  et  d-Bwd 

lanemari» 


1,9HI.365      l,t6t,V 


H,4a5 


,SS3,Ï17 


Émin  de  fer.  —  De  l'Etat,  SU, 25,  des  <:oin|ia(.'nies, 

11.  Total,  1,3G6.n  kllomèlres. 

ites  en  ISTS.  —  Nutnlre  des  bufuux,  159,  des 

iB  et  cartes  poitales,  ^5,463,599,  des  échantillons  el 

nprinié9,1,331,1U0ideajDurnaux,24,B79,ti9l.  Total, 

xpéditioas,  bi,ni,[W. 

'^graphes  en  1878,— Longueur  des  lignes,  3,376  k.  ; 

leur  des  fils,  3,016  kll.;  numbie  des  bureaux,  127. 

t  lignes  lé lègriip biques  des  chemins  de  fer  {liZ  bu- 

l)  sont  onierls  à  la  correspondance  privée. 

tobre  des   dipSches,  939,322,   dent  37^.^83   iaté- 

H}  â36,lD9  inleniBiiooalea;  23,230  dépêches  de 


I 


^rllcie  :  Ëvalnation  habituelle ,  eU,OOQ  kil.  eut&ï, 
èiVilliiriceneio(Gsoffra/iaileiaRtpv,Hv:.ikii^V,tiujr 
\93.S80kîl.  oari-Éa.—Popalation,  ôïaWatwii  «ie  VtA^, 


EW&Bin.  - 

l,0Elj,aOO  hslitanU.  duai  300,000  laditiu.  —  Capit^' 
Quito.  70,000  habitanU. 

Finances.  —  Environ  3,700,000  en  n-celtes,  doi 
1,200,000  praviennent  des  douanes;  les  dépenses  atU. 
goenl  prËt  de  4  mitlians. 

Dette  putliqwe.— Ls  detle  exlérieare  s'élevait, eo  18T 
i  0,399,554  piastres;  la  delte  intérieure,  è  plus  de  10  mi 
lions  de  piastres. 

Armée.  —  t,500  liooiEces;  avec  la  miliee,  5,000. 

i:oHiiEnŒ  (v&lcur  cd  jjlulros]. 

187* 3,913,IKK)        1876 B,37l,«l 

1875 4,4LI9,671        IS77 3,918,168 

En  ISTS,  l'iDiporlatiDD  du  porl  de  Guajaquil  a  ilé  i 
7,500,000,  et  l'eiL|iorlatian  de  it,bS4,331  p. 

Principaux  arlieles  d'eaporlalian. 

Cacao 31,534,000  6.937,0( 

Ivoire  TégËtEQ •  573, U 

Caoutchouc- --■                        ■  445,0( 

U£uui  prédeui •  639,SI 

NamgalioH.  —  Sont  entrés  ea  I87Q  dans  le  pott  i 
Guajaquil  22S  navires  de  215.831  l  "       * 

221  navires  de  216,056  lonneaux. 

C/temins  de  fer.  —  Longueur,  51  kilomÈLres. 


Bt   S^ 


BMAcm  [>oTA.mcn').  i 

Superficie  :  507,045  kil.  carrés.  —  Poijulation  endj 
eembre  1377,  environ  1C,623,3S4  habitants.  -~  CapitiU 
Madrid,  3GS,000  buLiUnls. 

Autre  villes:  Barcelone,  216,000;  SËville.  119,00[ 
Valence,  153,000;  Malaga,  98,000;  Murcie.  82,000 
Cadix,  57,000;  SaragoBse,  67,428;  Grenade,  60,500. 

Voici  le  lejLte  de\a\w  to'£>'vi«i^™'«  ^sotlanl  flu 


lem primions  au 
-  Le»  dépens 


BvUeiin  3u  n 


liitÈre  dee 


'  Abticle  t".  —  Le»  dipensea  de  l'Élal  pour  l'exercice 
Sei  loni  ilxêes  à  la  lomma  de  836,Ëâl,193  francs, 
:  816,735, 4S9  au  budget  g^nÉral,  el  IS.yiS.^Ùi 

«n  budget  tpécial  lits  ventes  des  bicDs  déiamorlis. 

-  Les  recellDâ  de  l'Ëtal  pour  le  niéiue  exercice 

sont  Évaluées  i  731,650,792  fraucs,  savoir  :  762,103.682 

an  budget  général,  el  29,1)47,11X1  au  budget  spécial  îles 

Kunlcs  de  liens  iésamortis. 

3.  —  Les  dispoMtions  conlenues  dans  les  tableaux  A; 
B  et  C  serDul  cousldèrées  comme  faisant  partie  ialégrante 
de  la  présente  loi. 

4.  —  £st  lixé  au  quart  du  montant  lalal  despréviaions 
de  dépenses,  le  maximum  de  la  detle  Holtanle  que  ie  Tré- 
sor pourra  cnntracler  eu  13S0-1ES1  pour  faite  face  à  ses 
obligations. 

Dans  celle  limite,  le  gouvernemeal  est  autorisé  à  réunir 
par  Koie  d'emprunt  les  sommes  nécessaires  et  à  recourir 
i  loules  opérations  de  trésorerie.  Le  maximum  llxè  ci- 
dessus  ne  pourra  être  dépassé  sans  une  autorisation  spé- 
eialc,  liors  le  cas  de  guerre  ou  de  trouble  grave  de  l'ordre 

h.  —  Le  t'ouvernemenl  demeure  également  autorisé, 
lerve  des  dispositions  de  l'arlicle  précédent,  i  se 
ir  les  fonds  destinés  an  service  de  la  dette  flotlanle 
9  Trésor,  par  l'émiiiEiou  de  déUgalioia  sur  les  ressources 
_taéralca  du  préseul  budget,  ou  sur  le  produit  d'un  re- 
nao  déterminé. 

Ces  délégations  seront  stipulées  payables  à  la  Trésore- 
rie centrale,  nais  le  paiement  pourra  néanmois  en  être 
I   rielamé  dans  les  administrations  rioanciéres   des  pro- 
>t  négociables  moyennant  un  escompte 
'   dont  le  laux  sera  tixé  par  le  ministre  des  Qnances. 
Les  délégations  seront 
trois,  six  uu  neuf  mois,  c 
I    inoinB  10,000  francs. 

Ula  négociai 
<  âineltre  des  %iagarés  el  t 


laLkaa  îles  dépensa  volées  et  des  crédits 

attn*  :    ^H 

43.109.1IÎW" 
3«.lM,î3ieO 
HèricU. 

1,079,109  « 
3,174,113  (H 
51.8e(.ja3.l» 
m ,014,647  80 
3i. 143.819  00 
3Î,14S,817  ei 

77,330,466  89 
I9,I76,7«  M 
114.061,109  U 

Charges  de  jnBiîce  (1). 

—  de  grâce  el  Ai 

—  deUgiiaire.. 

—  delamarioe. 

—  du  l'imérienr 

—  de  l'ÎDstrucilo 

ius"" 

0  pnbl>i|ue,  de  l'abri 
ei  des  i».aui  public 

Tolal  BÉDÉnl 

la  diractioD  fiéiÈr.le 

4a7,533,l«8  Oa 

SI6,735,4S9  OO 

1U,417,S(B« 

14ll,716,0(»  0* 

117.061,000  W 

ai5,347,377« 

IS,I«0,8IS  09 

33,530,000  00 
761,103,691  00 
H.631.;97Q» 

Produi»  roconTrés  |ar 

la  direction  ginânl 

Pfodniw  recouwéa  pw 

la  direolion  général 

prodnlls  reeoDvrds  par 

àxurésl^ 

Pmdiiiu  rucouTrfs  par 

la  diraWion  ginéial 
Il  direction  générale 

1 

ul 

uï\asï.™4fe')««««. 

Badftl  tptcial  det  vtntf  d»  ft<ifM  dHttnorlti.  "^^ 

aif.m.lODDfl   ■ 

f  Oépuflsiffl Ji),9l5.7W  m    ^ 

EicÙcl™:  dci  rscttloa 3, «3 17398  flO 

On  Tuit  que  le  buJget  gitiAral  de  l'Es|ia);ae  pour  l'exer- 
cice ISSO-lSSl  su  Bolilc  pur  une  îasufllsaDïe  de  rtceUci 
(Je  54,U31,737  /rnecs,  alors  que  ks  recettes  du  budget 
ipfciat  présenteut  un  (^(cèdent  de  9,631,390  Tranci.  Le 
dtllcit  i  combler  ressort  donc  eu  réalité  à  la  summe  de 
fô,OIW,401  francs. 

Voici ,  pour  cbacune  des  grandes  adminlitralioni 
QDincières  de  l'Eipagae,  les  pri'ncipalci  aouices  de  r^    S 

1*  Direciion  QinéraU  des  contributions.  ~  Coniriba-  H 
lions  sur  les  immeubles,  la  culture  et  le»  troupeaux,  ■ 
166,000,000  de  francB.  —  Coniribuiion  sur  l'indualrîe  et 
]ii  udoinieree,  37,400,000  rrancs.  —  \mf(A  des  droits  réels 
et  impût  sur  les  traiisoiJssions  des  biens.  22,000,000  de 
nrancs.  —  Péages  et  droits  tar  lu  balela^e,  4,500,000  Tr. 
—  Subventions  des  pruvinces  et  «illes  pour  la  contlruc- 
lion  des  roules,  4,3;dli,bOO  francs.  _  Taito  sur  les  miaei, 
2,462,500  francs. 

S*  Direttion  gilnirale  des  impôts.  —  Taxe  de  con- 
sommation, 74,300,000  francs.  —  Impdt  sur  les  Iraite- 
ments  payés  de  l'Etat,  30,000,000  de  francs.  —  Impdt 
sur  le  sel,  13,500,000  francs,  —  Ta;ie  sur  le  prix  des 
transport  des  voyageurs  et  marcbsndises,  10,000,000  de 
friocs.  —  Dons  du  elergé  et  des  ordres  religieux, 
7,500,000  francs.  —  impât  des  cidales  personnelles, 
7.000,UDOde  francs, —  Impâls  sur  les  trailemenls  payés  pur 
let  provinces  et  municipalités,  2,400,000  francs,  —  impdl 
sur  le  sncre  indigène,  2,000,000  de  franc*. 

i"  Direction  yilnérale  des  douanes. ~  Droit*  d'impor- 
laliun,  82,000,000  de  francs.  —  Impdt  sur  les  deuréis 
eoloaiaiej,  15,000,000  de  francs.  —  Droit  exiraonlinaîre 
sur  lu  valeur  de  iguelques  marcbandises  du  commerce 
extérieur,  12,400,000  francs.  —  Droit  de  débariiue- 
meut,  'i,àOO,ûOO  traaci.  —  Droit  &'ïak\i'4.i(^\ie,Mu«.'TA. 
?,1!00,mi  franes.  


4«  Sirectùm  ginéTole  âei  r^iei'.  —  MunàpoleTÎ 
UI)Bc,  110,UâO,05t)  ïnmc».  —  Loterie,  57,500,000  Trancs. 
_  Timbre  et  sceau.  44,201  ,;j27  francs.  —  Régie  du  ïcl, 
3,500.000  francs. 

5*  Direttion  générak  det  domainet  et  droits  de  l'État. 

—  Mines  d'Almaden,  7,200,000  francs.  —  HuvcDDdeli 
Cruciade,  |induit  net,  2,670,1X10  fmncs.  —  DiCférenlt 
druilB  de  l'Élst,  tels  que  redevances  dt^s  compagniei  de 
chemins  de  fer,  pour  frais  de  surveillance,  remboune- 
menl  par  les  provinces  de  Halaga  ei  de  Valence,  des 
dépenies  de  la  garde  rurale,  20  p.  100  des  revenus  immo- 
bilier! des  Tilles  el  provinces,  elc,  2.662,2'<5  Franra.  — 
Produit  des  immeubles  appartenant  à  l'Êlat,  1,001,590 
francs. 

0*  Direction  générale  du  Trésor  public.  —  Apure- 
menl  des  exercices  élus,  10,000,000  de  fruucs.  —  Admi- 
nisiralian  des  monnuifs,  4,0U0,000  de  francs,  —  bdem- 
nilés  de  guerre  (Maroc  et  Cochincbine),  3,500,000  francs. 

—  Compte  courant  ilu  Trésor,  700,000  francs. 
Montant  nominal  du  capital  de  la  dette  :  3^,501,153,901 

féaux  (27  ccDtîme:^}. 
Armée.  —  Environ  90,000  bonimes. 

UARIKE  UILITIIHE    E-l    1E7S. 

Ci^DD.  Cbn. 

6  fr.<gates  blindées 7i  4,3(0 

a  [r«tialu>>liÈI>'^ 3^  i'.UU 

I  vapeurs  H  subes 15  1,00* 

7  vapeurs  k  aubes 34  a.lWft 

9  navires  ï  bèlice 3M  (.M 

S  Iranaparta  à  hélice  - -  600 

,      la  vapeurs  k  bélïce 3G  Î.HO 

^     18  canonnières  ï  hélice ÎH  9iS 

7  vapeurs  k  aubes 13  7g7 

3  transports  à  bélici: •  UO 

11  petits  vapeurs iS  1,G4I 

ÏÏÔvupuurs 5!3  3t,37t 


Voici  qnelU  a  tlt,  en  ^Wl  «*.  TO*.,^*'' 
|UaiiunBeiexv'>ïWV\oM46VÇ*\<-J5,^''- 


f^.- 


ESPAGNE.   —  COMMERCE.  G75 

1877.  1878.  Ed  moins. 

Importations 408,546,850    397,750,400    10,766,450 

Exportatioob 454,378,600    431,326,650    23,051,950 

Ensemble 862,895,490    829\077,050    33,818,400 

Ces  chiffres  représentent  une  réduction  de  4  p.  100 
eatiron  sur  Tensemble  du  comoverce  extérieur  de  l'Es- 
pagne. Cette  diminution  est  plus  sensible  sur  les  expor- 
tations que  sur  les  importations.  Elle  doit  être  surtout 
attrilmée  à  la  mauvaise  récolte  de  Tannée  1878  et  à  la 
stagnation  général  des  affaires  en  Europe. 

Les  diminutions  les  plus  considérables  portent  sur 
l'exportation  des  articles  ci-après  : 

Dimloatloni. 

Blé  etautres  grains 30,000,000  fr. 

Vin  de  Xérès  (sherry) 13,500,000 

Plomb. 14,000,000 

Cuifre  et  zinc 10,000,000 

Mercure 7,500,000 

Pour  les  produits  suivants,  au  contraire,  les  exporta- 
tions se  sont  accrues  dans  une  notable  proportion  : 

Aagroeotations. 

Liège 26,000,000  fr. 

Halles  ordinaire^ 14,000,000 

Vins  autres  que  le  sherry,  spiritueux 21 ,000,000 

Si  Tannée  1878  a  été  mauvaise  pour  les  céréales,  elle  a 
été  exceptionnellement  bonne  pour  la  récolte  des  vins 
autres  que  le  sherry.  Les  exportations  de  vins  ordinaires 
ont  été  fort  importantes.  L'augmentation  sur  ce  chapitre 
s'explique  aussi  par  l'écoulement  plus  facile  que  ces  pro- 
duits ont  trouvé  en  France  par  suite  du  nouveau  traité  de 
commerce 

Pour  les  importations,  la  diminution  de  10,766,450  fr. 
résulte  d'une  réduction  d'environ  50  millions  sur  certains 
produits,  compensée  en  partie  par  une  augmentatioa  vi^ 
près  de  40  millions  sur  divers  autres. 

les  variations  les  plus  importantes  se  «onl  ptoàxiW.^  vût^ 
Jes  arUelea  ci-après  : 


S/eportalion  (en  millicn  <k  klIgpvBiD^ïr^^^l 

1877 770.Î76      IBT7....     5«.^      1875....    «^H 

1878 5-3;7«      1876-..    671,7(3      1870....    i^| 

HmieaiioK  du  port  lU 

<  la  Batane  1877  CBDtrta),  ^| 

l,G69           ^iiÔ^^H 
i.eSD           7(6.S9^^H 
1,776           7W,8C^^H 

Toi»l  1877.. 
.;   JS76.. 

.    1B75.. 

Chemint  dt  fer  en  1880 

TéUgraphti  en  \aSO.—  ] 
nombre  de»  bureaun,  137. 

-  1,382  kil,  de  cbii^^| 
LoDguear  des  ligan,  ^.^^Ê 

Supicitcle  (leï  ËlaU:  1,DS4.35I  milles  c»rréi  angllV 

cours  d'eau  et  lacs,  240,000;   lolal,  3,!5O,0OO  enTinw 
(les  chliïrei  qui  précèdent  sani  les  fvilualiuns  du  bureaa 
de  la  suiisttqne).  Le  mille  urré  équiv»lRnl  i  2.32  kili>- 
mèlreï  carré»,  c'est  donu  snr  7,540,000  kilomètres  c»rrêi 
que  DDU)  devons  élablir  la  superflele  lolale  de»  Élau- 
Unis. 
Populatiim  en  im-.  31,445,060  habit»nts;  eu  1870, 
■            3B,55S,371  habilanls. 

^ 

t.^1  -r.  1880. 

i      ..,. 

.mm  pj.  '61".       [B-  lo.uuo  !»»■. 

^L  Snscmb.deB 

r^'ft^'u.wftiW'  >nsw  *»» 

ÉTATS-UNIS.   —  RECENSEMENT.  679 

Alabama 1,262,794  622,890  639,904  i03,993  102,731 

Arizona 40,441  28,202  12,239    40,235    43,398 

Arkaosas 802,664  416,383  386,181    95,146    92,747 

Californie....  864,686  518,271  346,415    60,309    66,841 

Colorado 194,649  129,471  65.178    60,612    50,342 

Connecticot...  622,683  305.886  316,797  102,606  103,567 

Dakota 135,180  82,302  52,818    59,732    64,249 

Delaware 146,654  74,153  72.501    99,615    97,772 

District  de  Co- 
lombie    177,638  83,594  94,0U  111,764  112,501 

Floride 267,351  135,393  131,958    98,574    97,464 

Géorgie 1,539,048  761.184  777,864  104,525  102,191 

Idaho 32,611  21,818  10,793    23,104    49,468 

IlUnois 3,078,769  1,587,433  1,491,336    92,922    93.946 

Indiana. 1,978,362  1,010,676  967,686    96,880    95,746 

lowa 1,624.620  848.234  776,386    90,763    91,530 

Kansas 995,666  536,725  459,241    80,196    85,562 

Kentncky 1,648.708  832,676  816,032    98,U7    98,001 

Looisiane 940.103  468,833  471,270  100,714  100,520 

Maine 648,945  324,084  324.861100.226  100,239 

Marjland 934,632  462,064  472,628  103,838  102,300 

MassachasetlA.  1,783,012     858,475  924,537  107,075  107,695 

Michigan 1,636,331  862,276  774,055    91,674    89,769 

Minne80Ca....  780,806  419,262  361,544    86,871    86,233 

Miaaisaippi...  1,131,592  567,137  564,455  100,261    99,527 

Missoori. 2,168,804  1,127.424  1,041,380    92,034    92,034 

Montana 39,157  28,180  10,977    22^01    38,953 

Nebraska 452,433  249,275  203,158    74,644    81,500 

Neyada 72,265       42,013  20,252    31.230    48,204 

NewHampshire    346,984  170,575  176,409  104,510  103,420 

New  Jersey...  1,130.983  559,823  571,160  101,502  102,025 

New  Mexico..  118,430  63,751  64.679    94,917    85,770 

New  York 5,083,810  2,506,283  2,577,627  102,603  102,843 

Carol.daNord.  1,400,047  688,203  711,844  106,546  103,438 

Ohio 3, 198.239  1,614,165  1,584,074    99,264    98,135 

Oregon 174.767  103,388  71,379    71,130    69,040 

f ensylvanie  . .  4,282,786  2,136,636  2,146,151  100,282  100,445 

Rhode  Island.  276,528     133,033  143,495  107,485  107,864 

Carol.  da  Sud.  995,622  490,469  505,153  105,176  102,994 

Tennessee....  1,542,463  769.374  773,089  101.897  100,479 

Texas 1,592,574  838,019  753,855    93,263    89,882 

Utah 143,906  74,470  69,436    96,700    93,240 

Vermont 332,286  166.888  165,398    99,462    99,iQ7 

Virginie 1,512,806  745,839  766,%1  iO^^ÎQÛ  V«i,«î{l 

Vfaahington..  75,i30  46,977  29,iW    ^^,%fin    ^^,^»fe 


ileMale 

Viiomius'.'.'.'. 

618.S43      3U.179      303,964 
,3i5,i80      680,106      635,374 
ili,7m       H,\'A         6,637 

98,3Sî    9e,6M 
93,S58    93.iia 
Î6,306    46,901 

N«hr>4H 

m.tas 

141,867 
138,169 

177,8» 
..        i57.i57 

réparllsaeni 

aci.wi 

71.603 
«.640 
1,179 
144.878 
84.638 
39.186 
19,896 

eliM 

4.3H 

IÎ,3Ï7 

Ï9.780 
99,706 

5,801 

4.003 
457-,f5ï 

.) 

B6,Sa.0«  M 
S4.00B.371  M      ' 
l,WS,ÎOB  M 

313,339 
iljarrtorfjBti  1879  fli  1880  « 
alHSt  par  pay,  d'orisine. 

Aoelclerre. 

Aolrus  parM 

issduRoj.-Uni.               U6 
EnBBmble ï^l 

Norvîge.... 
Daneniarï . . 

l'I^l 

âulrea  psys 
Le  Dominioi 

derEorope.,..          13.106 

*Blrcs  conli 
k                                  (in 

Total 177,8Î6 

—  Compte  de  l'exercice  18 
née  a  nulle  anfKsuit  le  30  jiHa. 

^^H  2âBtt««  di<reii«i 

H3,56I.610S8    1 

Bunx....-  ïiî.«n.«^w 

SerTÎCBs  civils  et  dépenscE 

diverses fi5,741,tiS5  iO  57, SOS, « 

Armée 4D,ti5,660  73  3S,II6,9< 

Marine l£i,l3ll,llS  8\  13,536,9) 

Indiens 5,Î06,109  OS  5,9Ui,i; 

Pansioiif 3B,iî(,(8i  39  56,777,11 

ServliMideladeite 105,3X7,949  00  95,757,5i 

Toiaui îe6,BH,8S3B3  367,MÎ,9i 

Eicédenls  ds  recclles...  6,879,300  03  65,683,6: 
L'orrecuiitli  aux  Èlata-Unis  et  son  emploi. 


(Enl 


lings) 


1879 7,001,192 


9.379,(78 
10,211,371 
7,779,973 


(877 4,908. 78a        754,848     3,896,079       7,958,715 

1878 5,007,338      1,0(2,030    -3,007,009        9,036,277 

1879 4,590,353      1,195,460      2,376,613        8,162,426 


U'après  le  rapport  Dfflciel  qui  Tient  d'âtre  préunté  an 
Congrès  des  ÉlBtii-Unis  Eur  le  monnayage  dans  les  bâlels 
des  monnaiee  des  Ëlats-Unia  [lendanl  l'anHce  Oscale  finis- 
sant le  30  Juin  [BSO,  on  conelate  que  rsclivité  du  mon- 
neyage  dans  celle  pËriode  a  tié  h  plus  grande  que  les 
unnales  monMaires  de  ce  pays  aient  jamais  notée. 

Ainsi,  dans  ces  douze  mois,  il  a  élé  TrappÉ  6,134,362 
pièces  d'or,  valant  56,157,735  dollars,  et  27,971,*00 
liiËces  d'nr^enE,  lalant  27,942,437  dollars,  el  de  plus, 
26,S3i,g50  pelites  monnaies  de  5  eenls,  3  cents  et  1  eent, 
valant  260,271  dollars.— Au  toial,  6I),92B,1I2  plècee,  vii- 
laot  84,370,144  dollars. 

Les  pièces    de   monnaie   qui   ont   été  rnbri(|uècR  i^n 

plus  grand  nombre  dans  la  jiériode  annueWe  \Sl^-\'*»Sv, 

sofl/.' ffnoc, /e  douWo-a;gJe{20i]ollare"),  àon^ïrti  »X»»W>i 

,   1,075,768 pièce»;  laigia,  1,883,632  pièces,  W  \ft  iiawâ- 


aigle,  3. 1^,173  piècn.  Les  pièces  de  trois  doiUra,^ 
quart  d'aigle  et  de  1  dollar  d'or  ont  llguré  à  peine  A  ' 
la  rabricatioa  pour  S, 000  pièces. 

En  argent,  on  a  frappé  surtout  dea  pièces  de  t  dollir, 
37,933,750  pièces,  et  en  très  petit  nombre  des  pièces  de 
an  demi-dollar,  de  on  quart  et  de  un  dixième. 

En    monnaies  subsidiaires,  on.  a  frappé  surtout  des 
pièces  de  un  cent  (b  centimes  environ),  au  nombre  de 
2G,774,15U,  et  en  petit  nombre  des  pièces  de  5  cents  el 
de  3  cents. 
{f'oîT  la  tablMMX  de  la  dille  publiqve  i 


es.) 


:   pagct 


L'armée  des  Ëials-Uiiis  compte,  en  IB79,  27,000  hom- 
mes. Le  nombre  des  hommes  arles  an  service  milii»îre 
serait  de  2,900.000  bommes  environ,  dont  145,219  sont 
organisés  en  milice. 

umine.  bilitaire  e.i  tB79. 


Bsleaint-tofpllles, . 

l 

T 

"Tss 

Tom" 

Baparlalion  da  Étali 
P.,,d.4.lU~lU«l>. 

BoïaoBie-Uiii 

Uili  (en  doll» 

3.13,31b'.BS8 
M.fC3,88B 
41,250,530 
6,5;9,SÎ0 
11.08(1.369 
6.115,8» 
9,7»B,5i5 

rs). 

450,99iisU 

9».K89,»t 
Ml.SM.lM 

38,(«1,«W 

U,64I,ST 

13.836, Gll 

CteBtFotto«<co-. 

WS!Rî«> 

Il^^^ 


~    AnlilldsanglàlBO»,  e"' "6^S3,M9  7,B4S,)U 

Mallquo 3,7(5,065  7.MÛ,« 

Pa]G-Bas t,ÏU,93i  G,9U,(I6T 

PoaBiUiaiQiiB    esiingnolca   autres 

I           que  Cuba  Cl  l'orio-RiCo 6,684,(136  6,7;0,ISt 

1    Iridoa  holluidalEeB '3,.SSU,e<hi  e.lsa.E» 

I      néputillqiie  Argeuliuii 6,414,663  G,I{4,IR1 

I      VéuteuélB 1,917,315  C,D39,D91 

I      rniEuai 1,630,400  5,541,(01 

I      Porlo-nico 8,183,Î49  5,443,gS«- 

I       Espagne 3,639,346  5,031,419  ' 

I       Htiii  et  SïiDt-Duiiilago 9i4,777  4,99ï,eTt 

I       Ilea  d'IIiwdU 1,134,733  4,606,04' 

Eut  ddl'Aïuériiiuecaiilrale 734.565  3,313,lâ('i 

PosEiusIonsbriiuD.  enàualralle.  S78,9Gt  3,m],81)r 

INnaestiouB  franc,  en  AméiiqnB.  (67,389  2,7S4,17Ï 

I       roaainsIaDS l>riUD.  en  Atiique..  1,818,465  3,D61,m 

\       Guïane  cl  Antillea  holluQilaises.  6;î,336  1,637,337" 

Auiriclie 371,409  1,SS1I,OOT 

Chili 773,683  1  ,î3i,7J^ 

Turquie 678,718  l,a0i,3H.' 

i       Porlusal 303,997  770,fl9t 

i       nassis 1,581,637  76S,SÛ 

i      fculreEOontréee 5,709,671  3,937,711; 

[                                    Tulal 435,958,408  667,9S4,T4f, 

I             PriHCipalt3  marchandises  eœ/iorWas  (en  dol  I 

[       Ciitilea  ot  tarlnoa 2I0,355,'5Ï8  Î81 

I      Gotgnbral 1G3,304,35Q  111,636,9(11 

I                                      Tolal 173,153,200  iîi 

I      GornsBlibleB 116,858,650  13^ 

F      UuilB  minèrDle 40,305,249  3( 

Tihjc 3S,Ï1B,Î40  If 

'      DoiE  et  objets  dd  boia 16,63(,Sa3  lE 

[       Animeui  ïlvanls 11,487,754  15 

'       ObjeU  onfereLicicr 15,133,193  14 

,      Suif 0,93l,9i0  î 

Cuir 7,769,069  G 

rouiteauJL 4,394,010  G 

Fuiiprurebel  peHelEïiiiB iv?il&,4.a8  6,-,-  __ 

Drofluea  etprad.  iMm.  c<:«LtaMv^.  ''•^.:'^^     \*'î^*¥l 

^végËt&las.. ^      ' 


Sucre  rafané fl,164,0tt  a,7t7,B 

Antre  sacre  et  mélaBde 9Sî,37S  540,067    ' 

SpiPilueni 3,673,311 

3,381,08 

7(H,095  Î,B73,3W 

3,360,586  3,153,908 

IB  agricole!) :â,333,38S  3,9iS,7il 

3,0i5,67î  3,f3a,tM 

),aia.3S3  3,090, e3i 

f   Cbarijoofl 2,319,308  S,0S8,OSO 

3,G4B,831  1,679,079 

l,7i3,3l)9  1,639,399 

lorloges  et  tnoDlrt^ i,09a,U3  1,153,337 

1,373.138  £,i07,«5 

l,tlS,33l  1,360,176 

1,117,677  1.1B3,1(U 

)D  «péciBéB 1,195,3*8  970,679 

e>  de  tintaisle 9^,709  875, SSS 

tetmanufwturé 2,933,305  849,318 

tsde  muBiqae. 735,707  811,177 

WoDS  militaires. l,9G6,e89  777,3U 

768,eU  7*9,866 

870,  SM  707,966 

631,311  600,133 

671,305  651,963 

1,171,533  649,071 

735,101  636 ,£30 

l,3i0.»a  503,668 

iCS,6ll  533,0» 

601,797  «7,8H 

«  ddte 339,369  198  ,SI8 

17,61*  71 ,9S7 

316,733  316,576 

toeijoiUlerie 311,839  331,531 

"Jruw Ï,777,t5i  a,lï7,609     ^ 

nuanfacturés...          6,831,690  8,;.I*,»IKI   ^M 

Totsl 699,538,7*1  8î3,9i6,^   ^M 


Principalei  imparlaliaris  (en  dullm] , 

Sacre  et  mèIsBae 69.8S7,B8i      Si 

Café Si,  aî4, 879      a 

I.aioabnite  et  manuraclurèe 4I,33i,DtB      5' 

Fer  et  ader  brnU  etmDaDfaclnrâa.  33,G6S,4S4      5! 

SoiB  broie  et  maaiiracturdc 3fi.»ÎJ,(K)6      t< 

PrudnilschimiqnaB,  droguas 19, ES?, 981      3t 

Coton  brut  et  manuf&olDr* Ï3,7li,6î6      30,» 

Peani U,402,337      3U,0( 

Linbrulet  mannfactiiré IB.SSS.lîi      9 

2laln  brnt  et  manufaoluré 9,B51,U88      S 

Thè 13,863,  Î73      I 

Fniila 7,U6,a9î      I 

CdTTe  brat  el  inanDfacmr* 9,8i7,140      I 

Caoulcliouc  el  gulla-percha  bmia 

et  oianafacrurèB (,(9B,70t 

Bo!b  bnil  et  manafularâ 10,35Î,S0S 

Cèrésles  el  farines 8.339,7*7 

iDie  bnitel  mannractiiré 3,IS5,377 

Yina et  apirilueui 7,687,676 

Tabic 4 ,181 ,  736 

HaliËras  preœièreB  pour  papier...       3,S0t,3fi(k 

PierreB  préciensea 1,797,Î35 

FoorrareB Ï,Î3B,2Ï9 

ObjelB  de  f^uiùe 4,019,60 

PorCBlaini',  etc 4,388,771 

ArUcles  léex^anèn 3,II0,51S 

ComestiblBB,  aols  ei  paîss.  camp..        7,177,160 

verrerie 4,157,634 

Faille  et  sparterle 1 ,3<H  ,399 

Bonioat 1,357,482 

Aoimnui  ïivani» 6,tS),R33 

Chaavra i,(i3 ,393 

Griinede  semence 4,612,973 

BOlIea  de  loalos  sorlea 1,873,910 

UirL-B,  graturea 1,769,184 

Épicéa 1,613,136 

TabJBBUi,  slatoe» 7aS,5l6 

Hétaai. 1,396,630 

Chasïui. 1,759,411 

Sel I,4«,g35 

BuiBiieieifldire 1,337,(»3 

1,099,783 


600 

ttiti 

om.  —  M 

„_^ 

^H 

CharboD  il»  i«n» 

1.II0.3I6 

i^'if 

3  ^673  ,'333 

Cniyreb 

rut  el  mannfA 

liiris 

636,357 

1.416.W     . 

1,336,335 
1.I0S.B» 

1.009,4»S 
9i;,77B 
SS8,874 

Bnàâ'.'.'.'.'.'.X 

1,078,'m6 

BrD»«i. 

6Ï9.057 

nWdVm^^iqi 

Hirbre 

actur^... 

S3(!05B 

Biere.. 

856,489 

6S3,4SÎ 

1,003  433 

653,399 

337,113 

108,738 

19,451,553 

é 

3,674,988 
1,415,519 
6.795.915 

Gmno. . 

Antres.. 

Tol.d 

l'imporLdasmBrehMd-    U5,958,i08 

667,954,746 

/-.î 

„.„■„.„ 

exjioyialiom 
(Ea  dollars.] 

de  marcha 

Z"" 

An°(u 

E.t>^.UItloi.. 

(l«J.lll. 

fapotl.Un... 

UJdl.) 

H=p<..l.ti»nt 

lSlffl-60. 

333,376.057 

363,6(6,119 

30,O40.0n 

1860-61. 

Ï19, 533,833 

ÎS9,Î10,54S 

69.756,709 

1861 -Cî. 

190,670,501 

1,3)3.834 

1861-63. 

Î03, 964,447 

343,335.815 

39.371,368 

1863-64. 

158.837,918 

316.447.083 

157, 609 ,« 

1861-66. 

166,039.303 

î3S.7i5.5JW 

73,ïl6.n7 

186IÎ-66. 

348,8ffl.5îî 

434,813,006 

K5,953,SM 

1866-67. 

î9i,B06.141 

395,761,090 

101,454:9» 

I867.68. 

381,953,899 

357.436,440 

1868-69. 

Î86, 117,697 

417,506,379 

1M;388,"6S1 

1869-70. 

393,771.768 

4S3,958,408 

43,186,Mfl 

1870-71. 

UÎ,8ÏO,l-8 

590,233,684 

77,403,3m 

1871-73. 

U*,177,!(86 

626,595,077 

(83, 417,  m; 

I87Î-73. 

51!Î,479,KS 

643,136.310 

lt9,6B6,188fl 

1873-74. 

.'iSe.  383. 04(1 

ii67,406„n3 

18,87C,C98 

■       1 

1874-75. 

BI3,44a,711 

533,005,436 

19,Hi3,?e'H 

1875-76. 

540,384,671 

460,741.190 

79,643.481 

•       .1 

J876.77. 

UH.U&.m 

451,333,136  151,153,094 

•    m 

1877-78. 

691,665.166 

WT,0W,TK11K1SAI.,Î51 

•  m 

1878-79. 

■nn.mM 

IA'o.nn,Tl^'K^jaiA.,«fc            .      H 

^IS79-S0. 

835,iw.mt  (Kl  .««.,■!*&  v'".-»*.»»     ^^m 

^■■pm 

ll!IBP 

*■ 

1866(1) 

3,Ul,0tl 

«6.967 

^^H 

1866(1) 

78ti,î54 

lS7.24fi 

1887(1) 

1.83i,B3Di 

i,m.9go 

a78,07î 

68,900 

3,H8,eBS 

taa{») 

1869(1) 

3,011,073 

1,103,568 

i,iu 

MiM 

IST0(3) 

3.171 .il! 

1,075.095 

i.î4« 

mm 

3,19*,970 

1.087,637 

i-^ 

3,m,(m 

4,800 

3,107,086 

1,172.37* 

4,379 

458     ~ 

3,(l71,*0a 

1,071.(97 

4.243 

600 

3,045,087 

1,167,678 

4,211 

765 

Ï,S56,(76 

4,068,(Bj 

MIBtlB 

TOILIÎBS 

m 

502, soi 

1,782.317 

,405,890 

l,569,0îi 

1866 

,593,142 

Î,Û,H.875 

1867 

750,065 

1,893,675 

18S8 

,003,775 

1,751.108 

1,999,730 

"^^H 

IBÎt 

.822.064 

2,508.169 

187Ï. 

1S73 

,712.730 
,573, 09Ï 

2,813,982 
3,080,156 

ss^H 

,879,1B5 

3,089.505 

,745,419 

lN7fi 

.827,267 

3,469,071 

1877 

.B&E,6BS 

4,016,910 

1S78 

.871.333 
,631,285 

B,'35e!450 

^.^H 

1880. 

,879,890 

5,731,034 

se» 

« 

i^iRtn» 

|S)  Hua....u  J=  186B 

^ 

J 

l,I!O9,00Q  1,187,000  l,39ï,000  1,195,000 
359,000  362,000  419,0110  361,000 
(95,000  583,000  463,000  506,000 
f7,(K(0        57,000       99,000        M.ODO 


[«alfbdeHexiquï..  2,376.000  l,1S8,O0O  3,3Ï5,000  1,085,000 
7(1,000      705,000      805,000      («,000 
4ai,D0O      507,000      151,000      (68,000 
rolinednNord....       106,000      136,000      151.000      138,000 

laie 761,000      558,000      514,000      579,000 

a  du  nord 533,000      343,000      330,000      S79,00a 

I  des  porla  de 

iLlaDUqae 3,635,000  9,S59,00O  1,(^1,000  l,0S3.(»O 

■  do  larro 577,000      174,000      317,000      300,000 

hiul    de    la  rfcolle 

I.  6,578,000  .-,9^1,000  4,663,000  4,338.000 


I 


é  appr.  CDD- 


'3,000  b,Sll,Q(A  b 


Grsnde-Breu^ne....  9,K90.0D0  1,108,001)  9,137,000  3, ISaOU 

FrïMM 398,000      ilB.OOO      W5,000      MT.OM 

etpons  dlreng.      STfi.OOfl      9(0,01»      715,000      163,000 
de  l'exportaliun.  3,S6S,OO0  3,467,000  3,347.000  3,ffiW,llOI) 


eldal'Ohia 1,CÏ5,000  1,417,000  1,398,000  1,38S,Ô00 

Ad  snd  do  Polomac  el 

del'Obio 179,000      152,000      148,000      147,000 

Tolkl  delBcoasomni. 

des  Ëuis-Unls....  1,804,000  1,569.000  1,546,000  1,435,000 
StODk  dans  les  porls.      137,000        66,000       43,000      190,000 


De  11.  NDQïellB 

Angleterre... 

5,R73 
15,454 
15,036 
43,190 

81,847 

9,45î 

Total 

131,708 

Voici,  d'après  Ponr's  Railroad  Maaual,  h  ïilaation 
(les  chemins  de  fer  américains  aux  annËes  ci-après  ife 
dollar  laul  h  fr.  40  t.) 


1879.  84,233  4,763,506,010  529,013,999  S19,9l6.7Si  61,681,41 

1878.  7S,B60  4,589,948.793  490,103,351  187,575,167  53,629,31 

1877.  74,111  4,568,597,248  47a.909,}7a  170.976,697  58.5S&3I 

1876.  73.508  4,468,591,935  497,157,959  186,451,753  6S,a39,« 

1875.  71,759  4.415,631,630  603,065,505  185,506,438  74,394,111 

1874.  69,173  4,331,763.594  510,466,016  189,670,958  67,04t,N 

'~~  16,337  3,784.643,034  616,419,935  183,810,561  67,190,79 1 


Nombre  desbureaui^io'ïûaVe.. 

l   Timbres-pnswvenàMS 

TnïBloppQH  UaihrÉea 


GRAmR-BnRTAC\K.  —  POI 

EnvBltipiies  UmbiÈos  par  des  pirllculion 
Enieloppee  lirobrèos  pour  df»ioiirnauii , 
Timbres  11 rfleiclB 

EiivuliippoB  timbrées  offloiellea 


.e  RoïiuQie-Uni  coaiple  à  peine  6  mllîfuDS  di 
lei,  duDl  la  plupart  habitent  l'Irlande. 

lie;  Londres,  en  1871,  3,751,B04  habilants, 
m  ÏBcenBemenl  du  30  juin  1875,  ta  popuhlîon  iJe 
Londres  rormait  nne  aggloméra  lion  de  3,445,160  indl- 
'  viduB,  Chiffre  provisoire  pour  IgSl,  3,614.571. 

La  supeillcie  de  Londres  est  de  122  milles  carrés 
(139,175.2b2iiiotresMrri;a,  enïtomprenanl  2,718  acres 
ou  H(,9a7,028  tnelres  earréa  couverts  par  la  Tanii-e). 

ïi«i:iCE8(eD  livres  awrling). 


■iMHH,  Verne  h  l'Ei'blqiiler  (I).   .  is.aM.aaa    i 

—         Produit  brut 19,îW,H55 

Dont  :  raté 3(18,837 

—  Bpirttneiti i,086,355 

—  Ibé 3,703, M9 

—  tabac 8,630,M7 

—  vin I,ï94,0fiî 

—  '  Produit  brut S5,96i',S7B 

Dont  :  Biicre  (pour  braseerie) 6î8,i05 

—  cliaicina  do  ter 736,(37 

—  mBlt  ou  drèohe .'.,...'.'  6^9W,'369 

—  apiritueax  (2) it,il8,a77 

TlBbn.  Versé  à  l'Ëchiqnier li.MM>,a<M>    i 

—  Produitbriil (1,597,940 

IWdI  :  Cssiamenlsetsucceiisionii..,.  6,399,883 

—  letlreaddehanBes 7ÎO,CMi 

—  qultlaocee,  etc.,  il  A K!G,3t9 

ir  |ËiLTqlil(i 


—  gïrïMieCoTBlsrBïDl) 

—  hiETBtBd'inïeniion , . 

T-"...  ([mp6t  foncier).  Veraé 

—  Produii  br,.i : 

Dunl  :  Und-lai  (imp&t  Foncier). . . . 

m, 377                '^H 

63,781                         V 

179 ,0«                           V 

■,na.<iM      3,760,000        ■ 

l!lWî!6K9 

9,ï50,5i3  CD 
a»o,aM      6,81)0,1100 

6.561,816 

■  ,M*.M*      1,600,000 

l,70î,S5î 
■•■jH»         300.000 

<.»i.iiH      1,300,000 

i,ïïl,59Û 

<.iwi,4m      3,1X10,000 

—          —       —       Prod.  brut 
P...».  Ver>-èï  l'Echiquier 

—           Prodnilbrut 

b «e.n.,  .1  .BF   l<   «■■■■   d> 

"«■■  Versé  i  l'ÉchiqDier 

»...-.  Versé  M'EchiquIer 

■r«-i.VarB*à]-Èohiqnier 

iii,*u,aw    aS,100,00Q 
83,830,311 

81,365,0^3 

6,915,756 
36,857,000 

1.713,167 
11,100,000 

A  ajouter   bui    sommes   rersèes  à 

lEmiaaion  de  bona  du  Trésor,  eic... 

137,681,378 

31,504,331 
5,717,471 

137,131 

651,064 
38,000,000    28,000,000 

^■MrtedeladstMfloitBule 

^K    Total  de  la  delle  publique 

^H)  Pndujl  nsl,  1I,1H,G0S  Ht.  ilgrl.,  »  diiluDlaliil  ; 

^^P    Mpen-e  annuBlle  ponr  le  cuiil  ds 

199,063 

Sil.WK 
190,375 
30.73» 
7B2,87t 
*07,W7 

31i,GfiO 
93,889 
6îl,180 
IS8,4ÏT 

is,0(|^H 

^H             DepensGE  dee  fonds  dilaconsoltdés 

^M                                                       TotBl 

^H            DipenseavotéesBriiiDeHenient: 

^H          graries) 

^B        M^M " 

l,B98.5t3 

15,fii5,8G6 
1,115,050 

10,U6.131 

3,WS,35t 

500,000 

15,32i,596 

a,7Bi,3i7 

3.333,IX>0 

1,107.000 

77i!,820 

250,000 

53,934,335 

^M       Serv<ccecivilB(<oy.  pi.  loin) 

^H        SubteatioD  anx  {nqoebota- poste 

^H                                Tolsl  des  dépenses,. . . 
^H         Diiera  [en  partie  inacrils  par  orJre). 

84,355,753 
)0,0ii2,096 
3,Ï73,W9 

84,StKij«l* 

vnludlioti 

i,5os,nr 

^M           Voici  quelques  détails  sut  les  se 
^H        pour  l'exercice  l881-igS2)  : 

187,681,278 

Vices  ciTiU( 

^H          Ûunt  !  palais  ioiiuH,<3i\,«V«Si. 

,.        «!.?% 

^^         -      PwlenieMt.eoW.iea'DtMû.l-      «■."■ 

Irlande aa,6M 

—      impuni lioDiî    Incales   aur    les 

propriélèB  de  l'ÉtBl 195, 6Î3 

ÏP  classe.  AdminisiralloD   proprumenl   dite.  Lee 

ministères  (idmiQislraliuacecirsla,  etc.) Ï.407,S3G 

-Sscref  ssrv<ee 83,000 

3e  dusse.  Justice  el  prisone B,BiB,7*6 

U  classe.  iDstr.  pabllq.  (MncaL)  ei  beaux-arts...      t,458,tse 
Doat  :  Instradinn  prïrnslre  : 

EnADBlelerre Î,683,9S8 

EnEcoSBB 46S,*33 

En  Irlande 729,868 

eldesarlB 337,1SI 

Brilish  Jlfuteum 129,S3D 

Soclsflsc.  Trailemenw  diplomatiqaas 6(8,(*7 

6e  olaase.  Peneions  civiles  et  secimre 1,17Ï,(5S 

7eolaBse.  Dépenses  diverses *a,HQ 

TûiBl 16,087,101 

liKEB  LOtALES  ES  1878-1979. 

Rerenu  total S4,36£,3U 

(ImpALs  et  Isies,  dont  :  30,898,828;  snbien- 
tions,  3,153,362,  l^resto  a  été  emprnnté. 
Bèpenaes 53,175,908 

LES   SDDGETS  ET  LA  SlT^inN  FEntNCIËRE  EN  I8S0-81. 

Tableau    comparatif  des    éBalualiona    et    det    rémllalt 


budget  ai. 


J^"?"™ 

..        M.UO.OOO 
.        11,800,000 

ut 

3.760,000 
9,000,000 
6.WO,600 
1,*20,000 
390,000 
1.230.000 
3,800,000 

.        82,360.000 

33,300.000 

Taia   foncii^re  et  taxa  sur  l 

lucome-tai 

io,e50,ooa 

Téléjn^phes 

1,500.000 

^,■^ï,^,Kl6 

Tolaïa..,,, 

av^m,-*:®. 

Delic  permuieDlP ÎB.SOD.OOO 

lDltirèiB(li]BcmprL.al8C(inlractèB  1 

pourleMPT.dasprèisloeaiiï.  iSOO.OOO 

Autr.dmigesdufuudbCuusulidÉ.  1,046,978    ] 

Arméu lO.flM.MO 

narine 10,iM,9îa 

SBrriteadvila 1-).136,U3 

Dauùoea  el  revenuB  imérieiir»  . .  2,816,709    ] 

Poêles ;i,iîa,iO*     I 

Tèléfiraphes I,2l0,73fi     | 

Service  des  paquebots 740, M8    ] 

TotBUl 82,075,07S 

Excédent  des  receliez. .  lSi,iaS 


7I(,797,713  55,311,671  B,Ï39,000  77S, 

7I3,6B7„'il7  B1,9H,ÎÎ7  10.701,900  776, 

71ï,sai,35S  (B, 308, 55g  13,913,800  77», 

710,843,007  46,335,589  a0,8O3.00U  — 

709,430,593  iî,778,li7  Ï5,870,100 

7I0,4;S.359  36,i3i,976  »,3U,90O 


([uelques  (lélails  rebUr^  à  l'i 


inée  It 


Capital  appTDtijDaUF  dCB  Bi 
IndeinnUé  um  biuiqaL'S  pour  l'admi- 


36.tHl,976      5,We,W  | 


773,043,375    17^481,4(8, 


504,5ît 

Tulil 

4.iW,6W 

Demi-couronnea 

168,273 

Shillings 

2iî.J39 

ïp™™» 

II 

ToUl 

7Ï*;i9 

fe..„. 

«503 

ToIaJ 

19.i7( 

l.»   RICBïSSE  «OBlI-TtaK 

DU   PEUPLE 

Le   Banker-s  Bagaiine  a 

publié  ré« 

récemment,  l'Ava- 
biliËres  que  posséderait 
aeluellenienl  Je  peuple  anglaÎE,  capitaux  el  InlërEls  : 


Fonda  d'Élal  BDgIais 

—        et  cbemiDS  de  fer  1ndleii!<... 
Obl)gnticin!i  colonlslee,  empronlH  mètro- 

polliains.ctp 

Fonda  it'Elui  âlrangcra 

Cliemina  de  Ter  siiglals,  acilonB  et  obliga- 

Clieiuins  de  ftr  coloalam  et  étrangers. . . 

Banques  an gliisee,  actions 

—      coloniales  al  étrangÈres,  acllona. 

Compagnie  d'assurance 

Gaielesu  (Cnmpsgaics) 

télBgnphiqaei,.. 


TtBitêà  faaiolidies  munlcTpalra.., 
intrea  raleore  do  (ouws  eortes  :  (i 

mines,  socièlés  Indus irielloe, 

gnics  marliinies,  emprnnls  mni! 

àlpsngera) (00  ».0 

EnF<!ml>>ii 3,e(S        157.0 

Sait  à  peu  prê»  87  milliarils  do  Trancs  et  produiaaDl,  ï 
un  lanx  moien  d'environ  4  1/2  p.  100.  près  de  4  mil- 
linrdu  de  revenu  annuel,  c'est  environ  110  francs  par 
tjte,  dont  50  Trance  provenant  de  l'étranger. 

CLEini^c-oovsE  DE  ISB7  îi  1880. 
I liera  de  livres  slcrlinj:.) 


(gST-Ge..  3,3S7,ail  147,1(3    i 


69..  2,K 


19  16I.SI 


taee-ïï)..  3,7sa,e^  (gs.sss  5 

^Sll}■n..  *,01S,ifli  189,517  5 

1B71-72..  11,353,733  »9,699  4 

1871-73..  e,D03.33S  afiS.WS  t 

la?»-?*..  5,993, SHG  37Ï,S41  4 

1874-75..  fi,D13,ï9g  9^5,950  4 

1875-76..  K,i07.îi3  140,807  i 

1876-77..  4,S73JX)0  S31,630  G 

1877-78..  3,066,533  «i,lBO  4 

1878-79..  4.8S5,DS1  ilS,341  4 

1879-80..  5,365,976  318,477  4 


44i.443  14  a,G6S.865  81 

550.633  16  l.Bîl,5S6  W 

K9(.763  16  a,057.3î7  î» 

635,916  16  3,196,001  T> 

943,446  18  4.IS7.647  1» 

,032,474  17  4.704,8911  n 

970,945  16  4,749,800  » 

,076.585  18  4.680.764  7i 

ffe3,595  18  4.303,841  78 

718.793  15  3.9»,S77  » 

745,665  13  4.096,678  U 

811,073  17  3.861,778  79 

965,533  18  i,08t.9Gt  1» 


Armée  régulUre. 

Cmlerîe 819      16,436  17.345 

Arllller) 1,334      33,907  34,311 

Cënifl 816        4,835  S. 651 

Intknurîe 4,814    116,971  131,735 

Carps  coioDiBni 131      3,363  3,485 

Services  BdminlBtniili..  1,11^      s,9B7  7,781 

RéÊMve ^.™     ''1-'*»  '*-'** 


^niai v\,\wi  *ta\VBt  ^■mj.ife   ifcjl 


I 


GRODE-BPETAGNE.  —  MARINE  MILITAIRE.  703 

Armée  territoriale. 

Yeomanry  et  milice 4,667    148,945    153,622 

Volontaires 7,350    198,500    206,120 

Total  de  rarméeterritor.    12,207    347,533    359,742  T 

Armée  impériale  indigène  de  l'Inde. 

Total del'bnnée indigène.     3,280    123,870   ^^50  24,190 

Total  général 26,676    697,894    724,570  49,489 

Le  corps  de  police  dé  Tlrlande  compte  13,000  hommes 
et  400  chevaux. 

Marine  militaire,  —  La  marine  royale  se  composait 
en  août  1880,  de  72  navires  blindés,  d*environ  360  na- 
vires à  vapeur  et  de  120  navires  à  voiles.  Sur  ce 
nombre,  251  navires  étaient  en  activité. 

Voici  leur  distribution  : 

Navires. 

S(ati»08.  blio'léii.  èvipcur.  b  voile5.    Total. 

Services  des  ports 3          S9          8  40 

Yaisseaox-école >            3         29  30 

Yachts  royaux »            4           >  4 

Escadre  de  la  Manche 4            1           »  5 

Première  réserve 9            *          *  9 

Gardes-côtes >            9        26  35 

Royanme-Uni 16           46         61  123 

Escadre  détachée   ou  croi- 
seurs            »            5           «  5 

Méditerranée 6          13          3  22 

Amérique,  côte  orieutale ...           2          14          1  17 

—       côte  occidentale.           2            1           7  10 
Afrique  méridionale  et  occi- 

dentale •            9          1  10 

Inde  et  Afrique  orientale...           »           11           1  12 

Chine 1           17           1  19 

Australie »             4           5  9 

Transports »           11           »  H 

Service  hydrographique....           »            6           »  6 

Voyage  de  retour »            7           »  7 

A  r  étranger.....         li         10^         Va  Vî& 

TotaJ "27         "ÏSÔ         ^h  "fôV 

i 


S-nlIKTkGRe    —  AdliJUItLi 


i87«....  3.SIB,UT  S.(69,esi  Ï,69S,«0;  50S,i31  71,7ffl 
m»....  î,8B0,lii  î,6C7,i76  a,fl56,6îe  5(i,3«  Sr.Bîl 
1880....    9,ei»,<iS    3, («7, 831    3,79fi.905    I!50,'J3I     66,737 


1H7S.  S,73B.1K    18,055.1tl  10,351.005    3S,«16,aoe    i,iS3M    \ 

IK79.  5356,356    18,I71.«9    9,984.871    38,157.080    9.091,5» 

~  I.  S.91ï,0i6    17,187,816    9,433,908    96,631.734    3,000,711 


Lm  terres  f. 

ï  cu«ure 

an  Irlande  (acreB) 

' 

lUO. 

Fromenl..      119.700 

139,897 

154,041 

157.BH 

U8.m 

AToino...  1,(87,166 

,476,17î 

1,413,B« 

1,330.361 

1.3fll.94J 

Orpe m8U 

336,316 

343,604 

854,893 

318.01> 

Saisie....          9,187 

9,663 

7,i« 

Pois,  «le..        11,931 

9,786 

ia.us 

PocnmoBds 

lerre...      880,716 

873,391 

846,713 

843.671 

830.7» 

Navels...       344,637 

334.379 

330,343 

3l4,rt9ï 

30l,7«. 

DeHtra.08       48,624 

48,918 

45,319 

51,135 

41,ïU 

39.307 

39,498 

33,438 

3e.SB 

Carollea..        36,437 

34,750 

34,Î18 

3i,aB 

Veecea ...        19.716 

Ï4,S34 

31,053 

13.90r 

]:in 13i.93S 

133,380 

111,817 

i3s!oai 

isi.m 

PrèseilP^ 

flea....  1,861,128  1 

934,917  1,943.801 

.937,33 

,9«,9(li 

Tolal..  S,306,E46  5,365,901 

,9)4,003  6.131,833  5.081» 

B 

lail  en  Irlande. 

POTO.        l 

373    3,9; 

6,373 '4.333,435 

.«îi.mj 

1873...    560,801    181,3.-4    (,059,397    4 

363,  Î54 

.am.ml 

JS73,..  BK.aas  m 

■i79    4,147,103    4. 

484,510    1,044,U4 

874...     5H,ÏIl    IBft,™   i.,V&,1fA  V 

W,H98    1 

0».IIH 

875...     5W,H9    V«l,aSi   11 

iL«.,1SÎ.  V-ÏS-Wn    ^7^k$m 

06...     &M,8Bl    IB*,-»»    ^ 

,VVl  ,1A0 

VSRkA^ 

^»M« 

Cfct.T>i-iacri 

1>77.. . 

373. iJK    l«5.^i 

i>i'i, . . 

J)!«.U^     1*0^.  «.i* 

is:9... 

s»,«o  i^.<3a 

i-m. . . 

583,4»    l*<E.2i^ 

m.. es  :.:iE-i.»i 


**/.  .«*■: 


LE  coxmiuj:  z^TUUECi  !•:  i«:tat 


Le  labteaa  K.iai..  r-i-'r*  ji'-Lc  a  tic  r3'*:l:r!:i 
des  reeettei  d»aÛT=i  c^  !:T.'.  :<ir  rap^.rt  a  (cl<»  ûe 
l'aonée  précéddBie,  r^'zr>  ■«  ^i:r»i.«  de  utac  ^t  la 
perceplMiB  a  («rté  Kr  .ei  tr««?  q^-aru  de  •  aax^ée  : 


P-ï.;  1  ■:  ;rTî 


Art!c:«i 


M  irt. 

€3.539 
U.iflS 


«s 


Chicorée 

Cacao  et  cboeoUL 
Café 

Frntsiccs  : 

Rais.deCoriiitbe.  311.135 

Fignestproneaiix.  33,903 

Raisins  secs 163,393 

Spiritnen  : 

Rham 3,516,553 

Eao-de-Tie 3,<j67.193 

Gin  et  antres. .. .  ($31,331 

Tlié 3,943.305 

Tabacs 8,470,574 

Vins 1,535,231 

A  r.r.  artid.  tax .  13,155 


■n   t'.. 
70.391 
46,923 
216.925 

296,6U 
31.93? 

163,»^ 


2,465,316 
1,^*8.790 
627,765 
4,016.319 
8,596,757  126 
1,378,506 
13,499 


Al 


«a  IfTf. 

6,852 
3.397 
8.136 


eiirf. 
.n.  »: 


494 


74 


014 
183 

3U 


Total  bnit....    20,191,536    19,771,563 
A  déduire  :  draw- 
bicks  ei  remb..         104,326  89,212 


Total  net. 


20,087,300    19,682,351 


17.491 
1.963 

• 

51,237 
2l8.4i»3 
203,366 


146,723 

> 

419,963 

15,114 

404, H49 


Les  Commissaires  des  douanes  expliquent,  par  la  pru- 
longation  de  la  crise  agricole  et  industrielle  et  par  la 
multiplicité  des  grèves,  cette  réduction  de  recettes  qui^ 
chose  singulière,  ne  s*est  pas  produite  en  \t\^iiàj&,  ^>\  \a 
douane  a  encaissé,  en  lS19y  39,100  \WTe&  %V^t\\\i^  ^^ 
p/BS  qu'en  1878. 


^F       El 

ne  Uni  ni  pas 

^H 

M  de  recelles 

éaultaDt  des 

^H      dans  le  tirU  ilauunier,  on  irouie  que  le  produit  d« 

^H       douanes  avaîl  sugmealè  de  4.9 

.  100  en  1873,  de  2.7 

^H      |>.  100  en  IU74,  de  5.3  p.  lOD  en 

1875,  de  0.7  en  187G,     , 

^m     «><) 

■i]  a  diminué  de  1.5  p.  100 1. 

n  1877,  de  M  p.   100 

^1       l!j78  et  de  2  p.  100 

■n  1SÏ9. 

Im,.wlatip»s  e( 

^^poylaliona 

des  marchandise» 

(0,-  «( 

orgml  non  c 

miftrl.  or      1 

— -Cgm.  Con. 

^ 

COiDB.   ipéDisl. 

""^Z-T'- l%t'u 

^H      1B58 

164,583.838 

116,608,756 

139,783,779  41.1  17.J 

^H      18» 

179,183.355 

130 

411,529 

155,693,975  37.3  15.0 

^H     iseo 

110,530,883 

135 

891,237 

164,531,361  B4.9SJ  .7. 

^H       IB61 

.      H7,i85,OÎ4 

125 

103,814 

159,633,498  73.8  36.1 

^H       18C! 

.      «5,716,979 

133 

992,364 

166,168,134  83.0  U.8. 

348,9(9,030 

146 

603,348 

l%,D02,i09  69.7  ï*.*:. 

^B       18» 

374,952,172 

440,053 

218,588,239  71.7  38.», 

^H       IS65 

371,072,285 

835,725 

218,831,576  63.4  B.S, 

^H       1S65 

Î93,290,Ï74 

188 

917,536 

338,906,688  56.0  3i>, 
335,835,088  58.0  8101 

^B       186T 

375,183,137 

18C 

061,933 

^H       1S«8 

194.693,608 

227,778,454  64,0  ïM 

^H       1SS9 
^H       IS70 

«95,460,214 

18; 

953'.B57 

237,015,058  5B.SS4.4 

303,257,493 

199 

586,832 

844,080,677  51.0  atiW 
333,574,700  48.3  USM 

331,015,480 

323 

066,168 

^H     iSTi. 

334.693,634 

357.317 

314,588,834  38.4  «.M 
311,004,765  *3.B  IS.lS 

^H      1»3 

371,287,372 

355 

164,603 

^H      1ST4 

370,084, 70f 

939 

558,181 

397,650,464  34.4  3t. (fl 

^H      137S 

373,939,577 

323 

465,963 

881,612,333  67.3  314 

376,154.703 

200 

639,204 

855,776,603  8S.9  4«.« 

^V      1877 

198 

893,085 

353,346,020  98.3  St.lfl 

^H       187S 

368,770,743 

192 

848,914 

315,483,858  01.3  SOjM 

^M       1879 

363,991,875 

511,758 

248,783,364  B9.B4J1.»^ 

6,558,683,019  4,026 

416,897' 

,070,555,744    —     _  S 

E 

riisulle  &t  CAVatfieainîieVtoitt  entre  riniporl»tiMi  T 

e:tlion»UQ\ï  «ai  »  *«%ra.'a*aï  *«>  S^'s^  '^■^  '«'«a,*    ' 

■u\emeiH.  Vtoat».  sùjyiW. 

uàvi  a&,isa  \tiuitft.  -.^p^ 
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portionnet  <]ui,  depuis  vingt-deux  ans,  a  plus  que  doublé 
pour  te  commerce  tpfcial  et  a  presque  Irîplé  pour  le 
caœmerce  généra  I. 


quioL 
nombre 

quini. 

qUJDt.' 
liYfU. 

quint. 

Uï.suH 

qulnl. 

quIut. 

litres. 

quinl. 
qiunl. 

liT.iUrL 

317,S0S 
3Î,U5 
38,999 

flM(.991 

u.im 

1,370,860 

UT, m 
;a,sot 
m,m 

718,667 

S37',9I9 
a,l64,MÎ 
1,319,801 

IK.i!» 
1,773,503 

US,4ST 
1U,3IÏ 

871,077 
Ï7,493 

10;5t6;i59 

'ïsoisoi 

Î6.S09 
!Kl,19T,30* 
11.689,!n7 
«,86i,W 
t.lll.iî8 
î,!i7*.7M 
.17.11(3,  es8 
10,B90.S8Î 
U.»7,W3 

8,750,503 

PrumiigB.                   

Produits   chimiques    non 

6,083,017 
1.139,673 

"-'^-lîiXr^.ïin 

9t,738 

c^Hc"i— îioV'-' 

iU,790 
867,003 

7,06î,016 

g   «réïlBïetfmmenl. 

30,604 ,Î85 
4.998,441 

871,513 

1,049,Î74 

U,IV\,(M 

Eririi>ed^frl>inum 

ft,-.î\,W 

».w».ft 
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,    .    ,      i  Imuortation  . . .     qnini.  S42,788 

Cachou bmne.  J,ri37 

OEatA :enhiioe.  6. ±28. 4:^7 

Poissons  aulés •|iiiiii.  791,5(10 

Lin  teille  ou  aoQ —  l,S96,i43 

Gambier Uiaae.  %,.1tii 

Verre  à  vitre .luini.  do4. 79<) 

Glaces —  7j.»)i*5 

Glaces  avec  ou  sans  ceim. .        —  95.  ItiU 

Autre  verre —  iLi,jî)4 

Guano tonne.  7S.%5 

Gomme  arabique quint.  73.9â6 

Autres  gommes. —  58,001 

Giicta-Percha. —  d6.334 

Jambon —  038,i69 

Chapeaux  de  paille. livres.  iiji,8(38 

Cuanvre  teiUé  on  non quinu  l,3!i0.73L 

Ptfauzâèches —  604),1\)8 

Peaux  fraîches  (humides)..        —  5/44,6^:1 

Peaux  tannées. livres.     47,383,035 

Houblon quîDL  196,588 

Indigo ..        —  57,873 

Fer,  minerais tonnes.  2.634,401 

—  en  barres —  liO.lll 

—  manufacturé quinL  3,105.878 

—  acier  brut tonnes.  5,9±2 

Jute quint.  4,6»0,645 

S.iindoux —  929,616 

Plomb tonnes.  95,âoâ 

Objets  en  cuirs  : 

Bottes  et  souliers douz.  |.  air.      93, 1  11 

Gants  de  peau —  1,434,037 

Garance quint.  là,  196 

—      enracine —  9,513 

Garandne —  493 

Viandesalée —  148,788 

—     conservée —  655.6tii) 

Nifratft  de  sonde -  »9o,i8i 

Iluil  ;  Apermaceuti barriques.       14,730 

—  de  palme quint.  1,026,378 

—  de  cacao(oubeur.di;)       —  317,828 

—  A'oUve ViWT\Q,ues.       20,217 

—  dograiûe —  s^^Tafe 

—  delhëTé\>etvvti\xift  .-   «^>^^^^^-  '^^^^^ 
Tourteaux ^^^'^^       ^^"^ 


l.OSS.iili 

> 

137,777 
2,241.310 
l.£i7,3H 
i,Oe9,349 
(66.287 
476,338 
179.5i'3 
2U.917 
906.991 
805. tôi 
210.373 
369.377 
329.4» 
2.183,800 
39.8(2 
1.874,231 
2.276,886 
l,612.(tt) 
3,021.9il 
906,ri 
l,698,37i 
2,792,717 
1.217,13J 
2,417,083 
70,293 
4,020,464 
l,834,iii 
1,365,164 

3i  6,891 

1,741,429 

16.130 

6,9S 

i.« 

428,20 
1.903,031 
682,^ 
457,7S 
l,M0,6n 
543,083 
905,771 
5I7,W 


...  ."  - -dx_r._^:T_    —      ?^  -  -  -~ 


«I 


^.  ' 


iMJUm 


il-  -iï 
: — ^.  .-^j 


^^  •■ 


».    «.■•»0-.';i» 


-     -M 


'      -i  '■:     -  ■    . 

».•      ■         .-.'■> 

1.  .' 

■*' 

-  i-i..* 


*/..■   ■ 

■-  '.-■.    ,"■.:•?  .    .  . 


■■»..    .■»■ 


—  .»..*■ 


-"•—      ■—  ■ -"  *•  —       •..'■•  .'t 

IL'    ""  ■    i" 

—      L-  .1';  wy       t.~::.'i 


I  ■  -       *- 


■■H 

,.    lonnea.         3:1.109 
..     quinl.         33i,375 

.  liï.  Hierl. 

txporlacions. 
.     quim.            18,348 
.        —               76,710 
..        -               31,0(19 

-  30,017 
..     livre».    10,161,313 

-  1,I71,BH 
.     Inniiea.          14,895 

..     quiiiL.          8M,3B8 
.        —             103,891 

-  i,0M,3« 
.liï.swrl.             . 

.     quiDi.          3(6,016 
.     iBonas.            2,875 

.     -           B,gi8 

-  31,710 
.      q"inl.            33,317 

-  373,631 
.        -             343,7(Î6 

-  (s.'su 
.    lopnes.         7U.*ia 
.        —                6.Î79 
.     quinl.      1,088,107 
.        -             160.613 
.  birrlqucs.         3,113 

.'  11.,  sierl.             ; 
.  hapriqueïF.          I.B73 
livres.       1,305,150 
.     qiiiBl.            84,969 

-  3. 5.17, «SI 

-  iX,,ÏV, 

.  qaaners.         30.8%!. 
-               W.WÏi 

387,039    ■ 

_              Valenr  de  l'iniijortïll 

L    AraclM  ëaum.!ré» 

■     Mar<<huidtwa  non  «ngniii 

368.a40.0M 
1I.7M.0IM 

tOLi,',lWI,nM 
011,135 

l.or,3.lâo 

3.1.953 
S78,8SS 
3.13.(171 
6,3(3,!.'» 
'JU8,H8fl 
5A1,050 

ÏI,86J 

5,*BB,879 

670,4113 

Î71,ÎU 

B7.16I 
115,769 
301,615 

37j|l6l 
1.339,081 

3;ii,gss 

33,393 
1,300,835 
676.395 
51,511 
03fl.l6S 
378.173 
1îfl,6ï5 
618.667 

50,'l66 
18,809 
iO'J.987 
1:I3.398 

ï.oh;  ,ow 

>^i^- 

rina  de  fpoDienl 

idn«daCarïDthe 

—   'fralclioi  (Bolées).. 

SieràÉcrire 

traie 

""'^f^- 

^^B 

Soiebriu. 

CocanB  et  boarruf — 

e  moulinte — 

e  nianiirjiciurliE  dus  payi; 

Rubuiï — 

nés  p»y«  hors  d'Europe — 

Bpioei,  Canelle livres. 

Eau-ds-iie goTl^tif, 

Autres  spirilneoi — 

Splritueui  méUngés — 

Sucre  nlBai quiol. 

—    bral — 

Hèluas — 

Suifel  Bléarine — 

Donli  d'âlipbantE qninl;. 

Tubac  brul IWrea. 

—    DtaDDficlaré — 

Tin  roDgB gsHons. 

—  mdlueA — 

Exporlalioit  de  prodHi 

llcsll quint. 

CUevtmi Dambri 

Armes  t  fuu uambri 

Pondre  à  fou livres. 

AnircBarmes Ht,  star 

SiCE  vides dttuiiin 

Bière barils. 

Livres  iDipriméii quint. 

Laii™ — 

Beurra — 

Chaadbll» livres. 

Caoutchouc  masafitcturé. .  liv.  star 

Yollnres nombn 

Wagons - 

Fromage ."-*' 

'  itfotlBits  ch\ttt\queîi ^"-^ 


1. 171, US 

13,036,037 

SÏ3,33i 


7,3Î6 

175,711 

Ï,t9î,219 

I,i37,3îi 

6H,871 

770,018 

ai,87î 

337,391,451. 

1  brilatinique; 

6,88fi,7S0 


6,0»,ÎS3 
(ll,Bôe 
87,36,1 


i,n3«,7» 

358.933 


Tapi» 

BoDoelerie  delaiDBpui 

mélangés 

Hereeneda  laine 

Tmiit  dCE  laiDoges 

Zinc  bnit  on  Iravsillé, 
Valeur  déclarée  des  j 

Tolal 


-  HËTjklIX   PRECIEUX. 


■■sS 

(  jardi 


Bit  ,800  ) 

-      V 

iî 

m'.ooQ  \ 

H 

m.m  i 

386,300  j 

■J 

a97;70O  1 

» 

30i,IOO  ) 

U 

79î,000  i 

ï(»,30S,7f 


Clemagne 

îi6,asi 

3Se,713 

555,836 

2,118,036 

3.101 

^fT" 

Portugal.. 

miocddo 

taled 
brilan 
frique 
nique. 

^qu^do 

las.Bso 

u.ni 

Jl*OD 

Donitiion .... 

HxxiqDe,  Amérique  du  Sud. .  679,871 

Rrésil l74,(Ha 

ËLalB-Vnln 59.3G3 

Aulrei  eoiiittoa 113.016 

Tolol 9,iS8,9ll6 

Aimnsna 407,303 

Hnllandfl 4,7H9 

Belgique IG,II6 

France î,  068, 4Ï5 

Porlngsl i,909 

E«|»giie îïi.est 

Gibmliar 7,iîS 

Halte 7,916 

figîptB iO,9l9 

Cbta  ocddeutBle  de  l'Arrique.  03,337 
FosaeniaDS  britsDniqaos  du 

«ad  de  l'Afrique 600 

luda  briUDDique 193,303 

ULiae Î3,9i8 

Japon 311 

AoMrallB 78,779 

Oominion 3,675 

Heilqne,  Amérique  du  Sud. .  3,383,493 

Bréill £13,386 

BisitUnis 1, 108,567 

AulrM  contrées )00.635 

Total 6,838,968 

Total  de  for  el  da  Cargent. 

Allemaene 613.614 

nollandfl 161,4(17 

Belgique B7I  ,951 

France 4, 184,471 

Porlugal fi,OIO 

ËEipa^ne 33,8(7 

Clhraltw 'ÎA  ,Sîi 

MïlW .■■■■  '"b^îft 

Esypw ^^'-^* 


I,11S,55 

187,000    I 
SI.IU 

141,091 
23S 
33,5»    ' 

7,060,681 


^f 

1 

^^^^H 
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EU 

>A  cpRÂoM^^^^H 

tmCTIF  DU  u  mR 

BE 

IBCHISDE   AH 

ujAimm^^^l 

ET  1880  ( 

QDl 

niera  de  tnnn 

.„.,.    ^ 

H.TI...1 

V.p.ur.. 

'"« 

Nomt™.  TonJ 

NsiEb.  Tddd.  h 

>a>i.>i 

■  Il 

•  II»  inBiaiiTili.                ^^H 

RuyiDiiie  (im  3l.i'5S 

4.339  4,836  1,316  35,881  S,SSS  É^H 

Uni... .(1879  30,538 

4,069  5,037  1,511  1S,E65  e.SBO  fl^H 

^^,„i„,    11878  11.151 

,598  1.381      ITS  13,7»  1,7T(  l^H 

,6» 

1,603     319  13,796  IfiO  ^^^ 

XO>IB><  I» 

n..  «.TtOltl  > 

^H 

C»holnge 10,709 

701 

1,344     S4U  13.033      U8  ^^H 

G™iid^»hoi»ga       90S 

138     309       81 

313  ^^m 

Long!  cour». . .     i,Bïl  3.0S3  Ï,0Ï7  Ï.007 

,858  5,0»  ^^B 

TDUl....  16,«9  3,9i 

3,580  3,331  W,1B9  6,91»  l^^| 

l                                        ..„„0... 

8> 

*VII1ES  DI  187Î 

A  1880.        ^^M 

■                                 RitIfm  fkirsfi 

nii.1  cbirg^ 

K'-ivAi^^H 

r         a.h..„... 

. 

de  pM... 

nî.V  l'rTnDO.M.    p'™" 

Ndid 

t=Dn.(rf,     p'Jrt. 

(873.  «■   Ifi.lîl'     7Î3 

34,030  '    473 

39       7.107  Ï^H 

I87t 

38    13,911      !39 

49.714      696 

19      3.1fit   IH 

30      8,197      (50 

60 

15,936      373 

Il    1.SU  ^H 

1876 

*fi    96.3W      «68 

76 

38,629      38S 

11    i.xm  ^M 

1877 

Î7    10,746      Î15 

31.983      336 

17      1,007     '^H 

48 

30,164      36« 

16      4.318     ]H 

187! 

41    !9.354      3H8 

30,541      369 

9      4,34S    ^1 

1S80 

H    I0.47Ï        75 

11 

B.068        8S 

13      B,600    JH 

Toi.  256  133,336  3,443 

634 

196,974  3,799 

m    33,808  .j^l 

N.v.  ct.rei.  d.  W.. 

P«r 

.d-.«lch.rf.n.. 

Cbt'fd»..I^^| 

IS73 

41    19,5ia      177 

67 

30.667      Î41 

38    13,981,^H 

39    11,084      131 

30,736      363 

33    l5.ig3i^H 

1875 

30    H,S37        CT 

Kî 

H, 953     !sa 

30    I4,301^^H 

1876 

18      7,06!      102 

32,180      334 

34    13.7U,^H 

90    11,794        «0 

16.113      158 

17    e.t7t1^H 

L              1378 

10     B,3S7  ^H 

^L         1979 

14      5,454       1& 

41><n(l      350 

10    ILMt^^H 

^H       iSSD 

a     S.9Î3      sv 

Î3 

a,v,^      v\ 

%  ^^j^H 

^^^^^7S    RS,290     615  ÏAft  W*^^^  ^?« 

v&^^^^^H 

■ik 

__.^^H 

ÎR 

21      6 

7fl 

33G  13l,04â  2,U6â 

tK7* 

35 

6.739 

72    a 

(3U 

1» 

319  130,973  1.943 

IH7.1 

sn 

9,m 

fi7      . 

m    73,(80  1,209 

IK7f 

ÏH 

(.HB 

78      ï 

703 

ll> 

Î88  (04.B6S  1,913 

m, 

3,I(H 

■^fi 

344    93,434     900 

1N71 

■Sfi 

58      . 

344    95,MS  1,334 

IBWI 

3 

3,907 

Î8    45,750     331 

Tôt. 

183 

B1,6G9 

4M    10 

3,i3l 

1114  i.M3  7ï9,tB*  10,837 

963, SIS 

345 

s.oït.soa 

4n 

llrl 

f 

«27,179 

fW 

XM 

3,071.974 

3,169,319 

a 

M 

( 

741, 9Î9 

3,680,870 

3,382,762 

506,451 

m. 

3,c;4,437 

091,408 

mn 

3,543,674 

2,487,161 

R> 

M 

365,463 

fH 

ra8 

3,824,898 

Sf 

M 

f 

555,997 

545 

M 

3,B4,470 

4s 

firl 

h 

B08,eS4 

m 

797 

3.818,6fi5 

2,346,370 

4s 

SH 

2,396,860 

3rl 

993,337 

m 

3,309,567 

9,879.884 

M 

'/ 

700,030 

1,070 

m 

3,871,491 

3,787,271 

4e 

Od 

Nombre  dei  emploiiotn  si  dss  i 


^^P^?  «iiiw*Bûta 

RI 

mH 

Ouiriew de»  uiioeB.,.,                                                  ^^^^ 

S,pari.auHr 

iDduilril. 

N.mb„ 

!..  Tué.,    si-..*.. 

GoDStructlon  en  for. . . . . , 

15          11 

Huine 

6            0 

'....            3 

9       ai     , 

3            5 

Cbemiià' dû  Ter. '...'.'...'.'. 

Agriculture 

!!!"        a 

.!!!      2 

Baïaam  de  oiiiBoï  '..!!.!. 

ProduilB  chimiquee 

'.'.'.'.'.      t 

Hacb.  élévaloirea  aor  baie 

0           0 

ToiDui  "   ' 

30 

38         63 
,1». 

CUEKIM 

Illt»  d.  li^.  >lul< 

Aoeleterre...         ÎO.iM 

ffla.iM 

EO.UH          9 

ÈcQsee i.609 

90.6311 

6,3ai 

IrJuide 3.677 

TotaLlS7g.          3S,47S 

717, oui 

59.395         t 

1878.         â7,89i 

698,543 

GO,tGt          « 

inKr,;»  t!  diDI 

idstldes  de  18; 

?0  d  1878. 

"-• 

:^i=--îi 

'-^""'■"''""* 

Uni*,  il. 

VO. 

rnoEi.           a, 

I87tl.... 

im.... 

198.715,350        ^^^H 

ual  iti,i.™»«* 

t«  4ù  VHîuW.  i 

^fc    Tlt^it- 

w 

"""■"^'1 

1873... 

30t.9Sl,85a 

4  9» 

310,7*0, 

ï79,aSB,17» 

4.49 

M6,97a, 

4375... 

300,450,Î9S 

in 

340,856, 

1876... 

Î9!!,996,335 

4,!W 

35S,49Ï, 

1877... 

Ï6S,IÎÎ, 

1873... 

386,94^,600 

(.31 

ÎS3,597, 

184,155,575       i.tS       754,61 


Dal'élrangerelde«(!C 


4,«9,47B        3,43S,S65 


(.901.(51        3^0.-0 


W»(l'rlrilli<.->l 

iss»-tm 

un-iBTe 


1 -338.861 
6,0(7,311 


3,99D,S9I 

(.nTU.OOG 

3,9ftl.63U 


Leproduil  nelreijorl  en  mojeiine  à  I,*0â,9î2  lina 
pour  le(  cinq  iircmiùres  anaées  cl  â  l.S33,36S  po 
cinqannéeituivanlKs. 

TÊLÉCIUPDES  E^  1879. 

Nombre  lies  hureaux,  S,!S9.  Longueur  des  I 
41,334  kil..  du  nii,  ISâ.ââlkii.MDinbte  des  dépêtiiei, 
23,3S5,41G  (non  comprii  les  dfptcbei  de  U  jiresse 
service),  dont  10,?87,9!I9  en  Angiclerre  el  en  Gallts, 
3,51S,471  en  Ecosse,  i,&48,046  en  frlinde. 

Voici  maintenant  let  produiU  bruts,  «Kpenses  t 
duiu   nela   du   service    lÉlégmphique,  depuis   qu'il  est 
eonHé  à  l'Adniinijlration  des  postes. 

Produit  net  du  lervfcc  Uiégi-aphigue  (rn  liv.  •^leilj 


rslSTO.. 


100, 7£0 
697,931 
751,611 


^3,273 

ÎS4,477 
Ml, 776 
871,946 
007,7» 
1,077,3*7 


rû-1877.. 


1,313,107 
l,333,mï! 


4»,U 
169,41 


Les  cliilTres  de  \t  seconde  colonne  i 
prennent,  outre  le  prix  desi  Iflégrnmmes  expédiés  fK 
i'Administraiion,  le  lo;fer  des  flic  \onéi  soii  par  les  |tir< 
llculicrs,  soil  par  les  compngnies  qui  explailenl  I 
dilTËrenls  cjlilea  sous-marins.  Pir  contre,  on  en 
di'duit  les  sommes  pnyées  h  ces  compagnies  pour  ICt 
di^pdcheï  qu'eWes  \ïïvi»i\«V%ni„  Les  dépenses  indiquiet 


chèque  anuée  çat  \^\«  '^  tomiw. 


Mpiii 

350,4^H 
317.^^H 

gBttOD  a  oJ^^Ê 
emble  4,5ât^H 

ugeaut  ens^^^l 

Splrt». 

TI^'d^Mif"'' 

Fibres  de  eoCDiiBr.li 
BijDulBrie  et  pierres 

Pendant  l'mée  as 
8,420  naiirea  chargé 
tonneaux.  En  18TJ-7 
eiTeeméei  |>ar  8,508 
4,861,164  lonneaui, 

Fl,l  d.  pr.nii>D» 
•1  d(  HhUpiUdd. 

Ffsnoe 

préeleusea ■■■ 

aie  1878-79,  U  nav 
,  qui  jaugeaient  en 
8,  les  mêmes  opéra 
navires  chargés,ju 
réaullat  dont  voie 

ÎJ55    1,°76V53S    3,673    l,"»^^! 
33         38,655        169        ilj^^l 
51          63,3«9         60          r^^H 
13,575         10         P^^U 
10           9,393         30          tl^^H 
33         38,466         69          T^^H 
13         33,(70         10          >^^H 
354        49,esa       191         tl^^l 
151         64,136        1B9         S^^H 
•!&?.       lli.5(U      480      ta^^M 

Sr::::::::::: 

Touui^... 

M*i*6e-OTETACira:.  ■ 


France 6,Î2S  3,861,201 

Italie. ÎOS  169,085 

Angleliirre  etpaeeessian!'..  llf  1(0,030 

AnCriohe as  iï.119 

Allentagne 30  Si ,  B40 

Élals-UalB 97  108,183 

Chine 38  60,BflS 

Arabie 445  K,894 

Perse 310  US  ,(NB 

AntTEB  pays 1,013  2i9.100 

Tomui 8,508  4,861, 16i 

Penilant  l'une  el  l'autre  années,  le  mouvemeni  msi 

lime  eUeclif  s'est  rép.irti  entre  les  diverses  pruvinces  ( 


,534        1,430 
,a4        l,63ï 

1,645, 
1,187, 

,644           618 

805, 

,Û93        3,744 

8ÎS, 

,460           996 

707, 

,164        8,4Î0 

4,ii51, 

sntmiB  fnnt  r 

ssorlir  u 

de   310,U67  tnnneaui 

"  1877  ET  1878. 


D'un  tableau  comparaiiF  dirigé  par  leit  soins  di 
de  France  k  Siagapore,  il  résulte  que  l'enseni 
opérations  eom  me  relaies  de  l'annéH  I87S,  est 
sppraximativeraent  k  436,400,000  Tranca,  coni 
rie  Mi  (Dillinna  en  1877,  et  432,400,000  francs  ei 


tii«l«Mn« fi«,O9O,a00 

i8  angtiibe 3.7(5,000 

I.  nfln  coRipriB  Hong-Kong.  5,313,000 

Coctaincfains I,IU,D00 

3,757,000 

Hong-KoDg 39,073,000 

Inde*  RDgWscs 39,»t,00a 

Indos  tnettitea S,  (91,000  i  ,889, 000 

~  idLV  néerUndiûaeB 35,113,000  35,763,01» 

iiliiceii  et  Peaung 31,(96,000  30,3(7,010 

■luiue  (péninsulï) 16,736,000  17,Oie,000 

Philippines 1,699,000  1 ,96B.OOO 

Senwak 3,(33,000  «.719,009 

Siam IS.OU.OOO  13. 3(8.000 

ialcei  pays  de  pronnBOce 5,139,000  5.736,000 

Tatuiii 346,637,000      336,i97.(lOU 

Parmi  les  envoiR  de  France  et  des  colonies  fnnc^iseï 
de  l'Inde,  j  compris  U  Cuchin chine,  on  relève   lei  tui- 

Aradiides 103,Tbr>  89.300 

Ch»pe»tii 3S ,  WW  37,6(10 

CineervesEliDianl.  M proriBions.  Hi.OSO  Rî,!*) 

CotooaoAmnjtesiiieBiarongs.  i, 960,760  807,791 

CouLaora 73.600  S.OOU 

Cuira 38,970  «,17S 

Eiun-de-vie US.SfiO  146,110 

Filenca.  polBrlfein'irprre 71,998  îî,77l) 

""     "              ■    'iiIp™.- OS.OiiO  Sl.m 

1(3,(00  10!!.IIB 

Hortogoria sî.mt  ai.OOS 

-  ■■     ■    i^ooo Ï9i,530  77,1W 

irachWe I69,9fi5  (17,»l 

Machines 39,000 

Mciiblci. ^^,  ''** 

l  Mudos  ol  bonneletia ^iî^»  -^«a, 


Boiidacooii ' 

57,685 

np 

Piuldj 

33 

(HO 

il9 

345 

Parnaols  ot  parapluifl^ ........ 

9C 

150 
500 

S 

19Î 

800 

PiBctes  prèciensBs  et  josillBric. 

229 

490 
880 

I5(] 
l,3IS 

son 

755 

PoIiSSOUB  eers  ou  salas, .' .' 

Porc» 

178 

090 

1S8 

605 

(jnincBilloric«tcoiilellerlo.... 

i9 

SI 

Rii 

a, an* 

035 

1,7S6 

665 

Rlmm,  iBPDioiilh  «  liqOBuia. . . 

630 

12 

000 

120 
t8G 

385 
650 

104 

Gon 

075 

SDisHIéa 

ne 

(50 

Sliiklac 

41 

Î60 

283 

590 

35 
134 

495 

^SSUSdBBoiB 

VlDB  de  BordEBDi 

1» 

915 

106 

910 

—    de  CliBmpBi:ne 

M 

380 

10 

000 

—   de  Porto  nii  Xeres 

63 

10 

SSK 

Expo 

A  eniBKiie 

860  090 

1  60    000 

AmÉ  quB 

506000 

Il  tu  m 

3R    'm 

t  uisnm 

''^^""noncom 

i'OOO 

3  1        *)• 

1  la 

"  i  i  n 

ooR  H  ne 

3  80    no 

Ind           BU    D       s 

n  li    ) 

1            01 
96       BVI 

1          0* 
)            00< 

i     13(10. 

l(.Ot» 

S    liwack 

•>  H    000 

a     KHI 

17  eis  ono 

l       *        spajBdcd              n 
^                                  T  L.  > 

\,mZM 

un  mm 

ioa  HO, 

m 

__—   (BOTAiniB   DIl). 

Siiperflcie  :  W,\65  VA.  wïïU.  -  Vov"l»'""i  «n  i8T>  : 
Capitale  ;    Whfeue^-  ''"^'^^^  ^^'^•■'  ^^'^  ^  '*"^'^ 


m^  — 11,000  1..  Pied  de  guerre,  80,000  h. 
Tin».  —21  navires,  laplupnrl  |ielits. 

CDHHEBCE   EK   1875. 

Commtra  giniral.  —  Importation  «l  exportation  réu- 
nies, :;34,4T7,5G0  dractime»;  soit  3g,624,4[)4  (IrachmeBda 
|ilus  qu'en  1874.  où  l'importation  s'éleva  à  145,505,635, 
el  l'exponalion  i.  gS,971,93â  drachmes. 

Commerce  tpécial.  —  Imporlalion»,  144,485,615;  ei- 
pomtioDs,  75,764.015;  ensemble,  190,249,630  drachmes. 

EVrECTIP  Bf.  LU   HAH1SE  HlItCUAnDE  EH   1S76. 

5,440  navires  jaugeaat  262,032  tonneaux,  monUs  par 
26,760 hommes.  4,303navires,jau^eanl  43,7121.  n'avaient 


Superûcie  :  72,000  kil.  carrés.—  Population,  1 ,200,000 
habitants  (1S65).  —  Capitale  :  Gualémata,  40,000  hab, 
FINANCES,  -  Compte  de  1877  (en  dollars). 


—    d'eipg 

Irupiis  séBéc 

sucra.. 

Poudra 

Impùlsuf 'amiiui.M'ce.,.  ,., 

■  ;s  bouc\iÈtie6 . .  . , .  . 

:rT  es  ç\>\iV«\'aes "*■  ?*  - 

I  iniôrèiBila  caçiiaas..-.  "^ 


H 

P^H 

883,163       ^H 
S7t.n9       ^H 

Bip" 

—       desBHuiraaélranEère 
tabliMemenls  de  biirafaiBance 
trtérë  ï  pujer 

^H 

l^lioDG  du  chemin  de  fer  du  Ho 

-        de(87e 

10,853       ^^1 

Belle  publique  a«  1 

«■janufe.- 

..     t.4ï8.398       ^1 

laide  11  dette  publiqne  an  1.'  JanTler  1876. 

CUmERCE  EK    1877. 

..     3.877,384       ^H 
71  ,G78  dollars.       ^^M 

'i,m    —         ^H 

..    3,i3S.OO0       ^1 

,por«Hoo           "TT' 

.""':.. 

COMHËI^CE  EKTËIIEVH  DE    1876  t    1878.                                ^^H 

ula  se  rèsiiniG  ainil  qu'il  suit  pour  lea  truis  prEOiièreii   ^^1 
ics  1876, 1877  cl  iBU  :                                         ^H 

1876 ll,ïîi,000    l»,H37 

1R77 H. 858, 000    18.866,000 

1877 13,998,0)0    19,595.000 

Voici  la  nomenclature  des  principales  marcliaïKiiscs 
qui  ont  prît  part  à  te  mouvemenl  commercial  pendaul 
les  BDoèc)  1377  et  I87S  : 


Canaelle 

VollUTM 

Cira  blïDcbe. . . 


ObjeU  dire: 
Drogues. . . 


Fer  en  bsrre»  et  Ismind,  oIodi 
InBlrnment  pour  l'tgricollDre,  Ii 


37,9ia 

46.78 

45,571 

39.a; 

93,178 

3,633,51 

U,39l 

«,61 

96,968 

UÎ.3/ 

iï,739 

54.76 

93, 6« 

33,9: 

37,436 

18,41 

33, 6< 

60,892 

191,» 

63,304 

67,84 

36,966 

'''«'741 

97,938 

133.  K 

R,7Ï4 

lO.W 

16,036 

13,15: 

92.698 

78, 6( 

51,606 

41,9! 

38,(87 

399,79 

m.m 

141,85 

38.13 

10,166 

7,796 

«,i: 

11,933 

l,*8S,îi 

63,356 

14,937 

66.ÎS* 

3Ï8,U 

1.18, 7i 

kS9,l58 

181, 13t 

GUATEMALA.   —   CDHHERCB. 

m 

3B,9T3 
ita,ll7 
3i,m 

7i'.m 

309,-m 

uï.dïo 

(6.391 

1M,M« 

631.6Ï1 

t.iSI 

9,1117 
Îi6,78i 
3i,5»l 

158,6» 
36,5*î 
48.367 

6,748!7l« 
335.141) 
9,356 
H,77S 
3,307 
l,8(ï 
113,410 

m 

7,703 
553,I7K 
Î4,U4 

157,»! 

9,057 

1,600.903 

[ll,<l'<iiiri> 

Chaudières  et  moules  pour  usines.          J6,(i45 

Parures  fines !79,8i3 

Samencea  ei  plsnles  oïoiiqnes, ...             950 

Tsbao  prépai>é 29,466 

Toiwre  ei  myiiii  do  fer,  bois  de 

Qii>illi«>. 
Indien 10 

Oreopoudre 

l'imporUnce,  vlassés  Moime  suil  : 

k         M 

AUemBHne 

ÉUU-Uniii 

i.m 

î,i)« 

î,03i 

,BÎB 
,086 
(16 

7Î8 
338 
tl3 
,650 

,«7 

471 
319 
368 

Eipwl. 

3,flra 

3,(98 
3.U8 

7,iS9 

UhiM. 

436 

m 

É^;>«'«'»- 

Superficie  :  36,03(1  kil,  carrés.  —  Populalioa,  environ 
800,000  hi\i.  (évul.  omc,  probablement  exagérée}.  — 
Capilalu  :  Port-au-Prince,  30,000  bab. 


Droila  d'imporlaliona a, ISS,* 

—     d'eipnriBlions 1,339,» 

Terres  publiques 65,071 

DrcJla  aup  iBB  apirilueui ..  ~-. 

Rtrelles  diverses 

Total 

Fiiiancea  et  comtoarca 3Ï3.1B 

Aflaires  élrang^rfs 79S,S17 

Guerre  et  marine ^■■'*!?.^'îî.  ' 

, Intérieur  et  aErtwiiwto 


M 

m 

IpfllrucliDn  pnblIqiK' 

03,183 

Tmal 

Veut  publique.  —  La  dette  exlèrîeore  comisie  dan» 

danîl'einpruDlcDTilractéà  Paris(1825):  11,949,890  fr.. 

30  milliona,  contriiclé  en  1875. 

a  été  retiré  et  changé  contre  un  nouveau,  dont  la  valeur 
nominale  eorrespond  à  la  valeur  réelle.  Le  dollar  améri- 
cain ealreMnnu  comme  monnaie  légale. 

Armie.  —  50,000  liommea  environ,  avec  la  garde  na- 
tionale. 

Marine.  —  G  viipeuri. 

..... 

. 

Toi  Kl 
M'lmcor..ll«i; 

4,350,348 

l,5ffl,î70 

876,000 

819,31* 

U3,S19 

74,497 

8,083,648 

.   di  Vo.poH.llM. 
pl.!lrM. 

973,000 

4.î5i,8l9 

880,.'ifl7 

103. 99S 

7,9fl3.073 

.1 

Dé 

MU,urf^xpona,ion. 

Porlsu-PrincB... 

Cap-Kïiii 

AuiCajea 

Jicinel 

î!'6;T,'8J8 

l,489,33i 

899,000 

!,îiS,733 

74,654      1 
8î.flï4 
10S,4ai 
53,258 

587,735      : 

iinlni.»..  ■  ptB»™.; 

65,681  5,971 
i9l,774      36,834 

73,000  6,869 
5,Î13    .       877 

5a,75l        9.779 

(5,863        4.750 

r*i,2si    6j,oao 

Port.de-Paii 

^ 

an» 


SL|ierficJe  :   410  kilomèlrta  carrés.   —    Population"^ 

30&,l96hah.,  an  3!   dé^mbre  1867;  337.940  hab.  M 

31   ritcfmbri!  m\;  383,618  un  3t  déoeirbre  1875  On, 

1S80,  454,041  hab.  Hambourg  (rille),  264,675  en  1875. 

FIKAKCES,  —  BHdffst  d*  1880  (sn  marks  de  1  Tr.  ■*§). 

DiHii>iii(n.elc 8,379,400 

ImpAls  divers  (dont  :  impbl  rnocii^r,  6.3ti,OnO. 

el  impfti  sur  le  revenu,  3,880,000 I8,9B3,H» 

Taie*  el  droits 1 ,368, 700 

Recetlee  di  renés l.SSS.aOO 

—      eilraordinuriia 96,600 

Tulal 38,693,800 

EnBcmble,  31,349,ÎOO  marks,  dont  7,400,000  mark» 
pour  la  deli«,  3,222,900 marks poiirrinstruction  publique. 
3,083,000  marks  pour  la  bienfaiGance  publique,  3,642,500 
marks  pour  les  dépenses  de  l'emiiire,  et  le  reslo  pour 
l'adminjalralion  de  la  ville. 

Dette  publique  en  1879.  —  120  millions  de  marks. 


Jmporlation  an  1877  el  !B7B. 
Les  importalions  du  port  de  Hambourg  se 
aux  chilTres  suiviuis  en  1877  et  1878  : 


15,6Ï4,000 
46,369,000 


Les  i 


s  de  Hambourg  c 
marche  prcigressive.  Il  faut  signaler 
1878,  dans  la  saleur  des  marcbandises  et  flani  Ici 
quanlilés  de  no(nk!i\ifc™çtiT\tw,\™  çaa  rélrograde  qui 
e  peut  s'expV'mvieT  i^ae'jsi  \a\5!i\!s*iitç™.wii\tY«>itt 
Uind  Doiubre  à.'uVic\e&. 


Lee  statialiquc!  àt  Hambourg  indiquant  les  importa- 
tions,  en  dislingnant  les  trois  grandes  vot«3  suïvai 
la  foie  maritime  directe,  la  voie  d'Allona  et  la 
urreetreet  fluviale. 


lSftl-6S.  s, 480,500  577.840,000  1,850,000  95.460.000 

187B....  M.097,nOO  4,071,873,730  1,176,500  89,619,50» 

1B77....  Î0,674,000  1,077,351,250  1.208,000  85,36 

1878....  30,716,000  1,04^,435,000  1.071,500  59,00 


9,636,500  445,»3,aoa 

la, 413. 000  96K.8îl,S0a 

93,7(ï,000  1,059,598,350 

Ï4, 581, 500  1,021,648,750 


.    337, BIT. 50»  3SS,63' 

16,98S.350  l9,iHg,750< 

55,541,350  54,38fl,0(Kt 

41,665,000  48,037,500 

.      S0,157.500  (9,6M,000 

34.081,500  32,793,7110 

13,16ï,250  10,T37,tW 


aaïpiaui  de  boncberie. 

bôachM fiO,8l6,ÎW  65,fi96,ï5 

Totaai 620,394,500  629,727,60 

ni^tntn.  etdeclwuffage.  8,868,750  10.2S8.79l 

I    TdnUires 37,405,000  44,901,391 

■.produits  chimiques....  75,620,000  74,lflljj 

Ddiuuatpiiimu 61,600,900  "    ~ 


78,957,600      78,!I«,«S 


guuoo,  sels  d'engrais B7,Î7(,950 

Crina  el  plumes Ii,8î6.î50 

Huile  de  poiseone,  cire.  Boif.Eou- 

drun,  poix,  tiétrola Si,0(S,7iîa 

îi,(«8,7B0 


(  oléBRini 


iréfla,  Bi 


17,373.750       IS.SI 


n3,ir>7,SOO     : 
G63,6t0.500     6KMi 


Autres  objeli 


1 1,405,0») 
70.513,750 
71,6B5,(K»      71,61 
30,311, 15U      »,3; 
118,347,500    111,61 


liiels En,495,OnO      80,370,M 

Tolaui ai3,Hfl.ïB0    Î37,7ES,«BI 


■WwàliéiBtlSfSlT...; B,!»,^ 

Europe  Eepleotiionale 15,1^0,000   ^ 

llfllÎB 9,100,000     , 

Espasno S,  400,000 

Basic  de  l'Europe  mâridlDBiila 0,500,000 

PorU  euraptenB SG7 ,800.000 

Par  Allons 60.300,000 

ÉtBla-Unia ...  85,500,000 

Brésil fil.  300,000 

Vénéintla 13,  dUO,000 

Beili,  Sainl-DomiDgDB 8,I00,(XIO 

Cnto,  rorioriin î, 3(10,0(10 

Moiiqne,  Honduras G, 300,000 

CAIè  oneei  d'Ami^rique 16,100,000 

Reste  dp  l'Amérique 16,100,000 

Amériquo iî5îi30O,O0O 

Asie 13.800,000 

Atrinue 11,100,000 

Australie S,«M,000 

>                        Total  parmep 913,900,000 

Total  parterre  et  par  ileuve 841,100.000 

Impiirtslion  tntaie  dea  marchaDdiscs. . . .  1,7^5,000,0(10 

Mèiiiuï  [irÉciem 15a,(IOO,lK10 

Total 1^610,000,0011 

Effectif  de  la  marine  marchanda  en  1870.  —  flOi 
nïviteï  i:iugeant  118, C51  lonneaux,  (tuiil  tOD  va|>eiirâ 
avec  75,020  tonneaux  et  15,G21  clievauK. 


*' 

°"*°' 

■"""' 

as 

1S 

7HS 

37 

Chioe  et  1 

rtPB 

'ienUles. . 

t3,(HS 

AmérfniUB 

cite 

>ccidenl^o 

IRI 

139,717 

AMqae,  cBteorienlule,... 

5 

551 

7 

i.H3à 

Total  des 

DD  delï  di 

dOfl 

«Il 

131 

17i; 

'M                             HAÏAI     —  PTW»SCES.     ^^^^1BH| 

Brésil Ht  U.SBE  m  gB.TH 

vènéiDflli 47  g,(«û  »  7,m 

Indes  orienUlBE 107  i7, 188  81  5T,M» 

Meilque (9  (1,883  M  ll.sa 

E.sla-Ui.is,e8ieEai 177  m.m  208  Wl.l» 

Autraap&iseiLrB-europ^iiB.  7G  31.300  7S  SÏ.JJS 

tiijuM 796      163,973      80Ï      57),1U 

Europe  mérfrlional» 137        3S,679      IÏ7  '     ««.M 

Fnnra,  cfile  seplenlrionslc 

eioccidenlBle 167        eO.Bt,i      137        Sl.BH 

Pi)9-BaselBel|!iqiif< 33i        TS.IU      357      lOt.MI 

Crande-Breiairne î.(53  1.183,133  ï,3il  I.S76.m 

Europe  seplenlrionule ÎSi        70,840      360        Si.M 

ToTW  allemand!   (raerB  riu 

Knrdel  Baltique 673        D7.<7t      636        59,787 

H*liBûlanë  ei  B»3-Elbp 578       66,688      573        5M,7« 

Total fi.iSI  1,013,480  S,306  9,17I.)I1 

Touil  pour  les  hbt.  i  voiles.  1,793      £06,310  1.334      506,U« 


RAWU   (ROVAVHB   »£).    (/I?G   Safllju.'ic't.) 


Les  liiiil  Ilea  Hawai,  UanDtiï,  Hotokal,  Lann!,  OMbi, 
Kaousl.  Nihiiou.  Eaiioiilahi,  avaient  ao^enible,  en  1S7S, 
l9,Tâ6  kil.  carrKs  et  â7,9S5  habitanU. 

Capitale  :  Honolnlu,  15,00 


9.  —  Budgtl  rfa  18T6  d  1878. 


Damnes 361 .371 

AnoBiidu».  PIC C1,03T 

Impais  Intérieurs KS,MI7 

—     direct» 331. IH 

TimhrL's  et  tues  diver.» ïtS.IIS 

Ell)|>runla 87.1U0 


8e, 678 

InBlruMioa  pDbUqua 

74,7Ï1 

thtie  publique  en  1878.  -  444,800 

dpllsr 

î,a7B 

i,m 

a.su 

9.055 

i.mo 

1,8,15 

Ces  chiOree  sont  supérieurs  à 
rieures. 

Les  articles  il'eX|Kirlaligns  les 


(58,50  27 

des  au  nées  anté- 
importanls  oui  été 
r,  240;  l:>îne. 


Sucre,  38,431  ;  m,  5,â53  ;  caM,  lîB' 
S23 1  peaux  de  bœuf  el  de  chèvres,  89,834. 

La  marins  marchande  comiile  hh  navires  (dont  S 
fean)  JaDgeanl  8.000  tonneaux. 


aONOUKAS  (REPUBLIQUE   BE]. 

SiipïfRcie  ;  121,382  kil,  carrés.  —  Population,  c 
.    4U0,I)00  liiil).  (1).  —  Cipilale  :  Comaysga,  avec  ( 
25,000  babilanlE. 


Dont  plut  lie  la  moiiiê  est  employée  au  pnjemeat 
intérêts  de  lu  ilctte  extérieure,  laquelle  eel  évaluée  à 
de  i.15  niillions  de  francs. 

ATTitée.  —  Troupes  permanente  s,  1,200  hommes; 
lice  nationale,  G, UOO  homniBB. 

Commerce.  —  Exportation,  valeur  :  5,600,000  franc». 
Princljialei  marchaïKlises :  métaux  précieux,  imligo,  boi(,    i 
bélail,  cuir.  -~  Importations  :  4,500,000  francs. 

Chemins  de  fer.  ~  Longueur  terminée,  90  kil. 


»■)■ 


Superilcic  ;  VJl,lihîi  kil.  carrés.— Population  en  Isll  j 
2r].80l,l54  liabilanla.   —   Populatiao  probable  en  181 
^liiK  dû  28  millions.   —  Capitale  :  Rome,  ^47,491  h 
bilan  U. 

Autres  villes  :  Naplea,  415,549;  Milan,  199,000;  Turinj 
192,443;  Palerme,  186,145;  Florence,  167,093;  Génef 
130,26»;  Venise,  128,0U4;   Hessioe,  118,014;  Bolog 
112,859. 

Budget  dé/tnltir  de  1879. 


ilifdet 


al  (bicnspccléa.  etc.)-  - .        35,GSD,4t 
mpAl  foDi;.  li3,B3a,000,' 
eou,  61,335,000;  impat 


■■roponîan  p.  100  iet  aminnaa 

cnStaiei •!  n 

>  .piilxioa  ude  du  r->T*i>aiB M.SU.IM  «T.TâS.trS 

P-lniUlMndeacomniiui.ïiulcu^».  I5,3ïl,lt7  lfl.»i.O;0 
Piij|>t>r[îon  pnur  inille  des  popnli- 

lî  B(  du  c<*  EnmcBuneK 571  sn 

llMU"ld«<l«llesmaiud|>ile>--  5t5.lî9.liS  707,531,»5 

ChirgE  iDOjBnne  par  lite: 

Paiirlssseulesaniiniun.t.'iidetié».  35  50  43 17 

Puurl'eaieuibleduniydUiDe W  33  aâ  (7 

Lci  coauoijatt  de  50.000  Âmes  el  ïu-dessas  raurnistenl 
70.22  f.  100  de  U  dnle  Lotale;  celle  de  28,000  â 
50,000,  tO.92  p.  EOO ; CElludc 8.000  â ?0,000. 8.TI  p  100 ; 
Mllet  de  2.000  s  8,000,  7.73  p.  100;  celles  de  utoîng  de 
2,000,  2.42  p.  100. 

Armét.  —  Pied  de  paix,  264.000  hommes. 

Pied  de  puetrc.  700,000  hommes. 

Milice  mobile,  251,819  h.  Olficiers  de  réserve,  2,403. 
Milice  territoriale,  423,191. 

(  Voir  lei  deu3)  iableanic  dis  mouvements  de  Vépargne 


Les  renBeignemenli  qui  suivent  eunt  tir^B  du  onilèoii) 
rapport  de  U  CommUsion  centrale  rèremmeDl  buudik, 
par  le  mialslre  des  llnanees,  â  l'examen  du  parlement 

De  1867  au  31  décembre  1879,  les  versements  so  tréior, 
pour  le  compte  de  l'Adminisiraiiuu  du  palcimoiae  eulé- 
siaslique.  ont  atteint  U  somme  de  719,403,830  Tr.  64  &, 
soit  une  moyenne  de  55,339.140  h.  82  c.  par  an.  ' 
charges  ont  été  de  133,997,52S  Fr.  07  c,  correspondanLt 
une  dépense  annuelle  de  10,307,501  !r.  93  c.  Le  prodtiit 
net  de  ces  treiie  années  ressort  donc  i  585,411,305  fr, 
57  c,  Boit  annuellement,  45,031,638  Tr.  89  c. 

L'eneemble  des  valeurs  immobilières  doni  l'admiDiatn- 
lion  a  pris  possi^asion  jusqu'au  31  décembre  1879  aviit 
été  estimé  SbîA'i^i^'i''^^-^''-^-^'''^''""'*»''^  de  «•" 
somme  ■  1°  la  \a\eMî  MCvniM;v»«  iw.^»™.  *\jiip.ttia«a!.à 


F             irmB.  —  MOUïEiiEM  BB  l'ep.rgme.           741     s 
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i9,ï70,000 


BEBiijellies  Si  eonversion,  et  qui  sont  axemplës  ahialumenl 
ou  ronditionnelleinent  de  la  d^voluliOD  au  domaine  el  de 
la  converBioD  en  renies  sur  l'I^ial;  ?•  In  vnleur  des  bjti- 
nicols  et  terrains  siTectÉs  aux  besoinii  àtf  administra  lions 
de  l'Elal  el  de  la  Haie  civile;  3>  la  valeur  des  propriéUa 
vendues  jusqu'au  l"janvi»  ISSO,  Il  resU  une  somme  de 
91,101,794  fr.  19  c.  repréBpntant  la  valeur  des  bien»  dis- 
ponibles. Ces  biens  itooiobiliers,  au  nombre  de  79,T?B, 
l'ont  partie  du  lerriloire  de  5,532  commnnft»  rtiïmei, 
et  donnent  un  produit  annuel  de  3,500,000  TraDCS  ta- 
ie prix  des  immeubles  vendus  s'élevait,  au  31  d£eem- 
bre  1878.  h  la  somme  de  541,885,000  francs,  sur  laquelle 

il  realail  dû,  environ 149,270,000  fr. 

soit  9,003,000   francs,   sur   laquelle  il 

restait  dii,  environ 

BOLt  9,003,000  francs  puur  payements 
échus  et  lion  encoie  erfeclués,  et 
I40,Î67,000  francs  à  verser,  de  1879 
i  l)<96. 

En  IB79,  les  remboupsemenls  se  sont 
élevés  à  Î2,8!)7,000  fr.  D'autre  pari,  de 
nouvellsB  vcnles  ont  èlé  elTectiiées  pour 
8,103,000  rr.,de  sorte  que  la  créance 
de  l 'Administration  n'a  subi  réelle- 
menl,en  1879,  qu'une  réduclion  de.  .  14.794.000 
d'oli,  au  31  décembre  de  celte  année,  un 

relî(iualde 134.476,000  fr. 

restant  à    recouvrer   sur   131,814   ventes,    muntani   i 
549,988,000  francs.  . 

Outre  les  propriétés  immobilières,  l' Administration  du 
patrimoine  a  pris  possession  d'objets  mobiliers  valant, 
d'iprès  les  estimations,  14,706,336  fr.  21  c.  An  l"  jan- 
vier 1880,  il  avait  été  disposé  eo  faveur  d'églises  res- 
tées ouvertes  au  eulle  ou  restitué  à  des  propriétaires 
Kiitî(|ues,  Etc.,  une  partie  de  ces  objets,  représentant  une 
"i  12,813,114  fr.  là  c,  de  sorte  qu'il  restait 
Ripanible  une  valeur  de  1,893,222  fr.  OG  c.  Les  prises  di 
'  lelTecluées  jusqu'au  l^^janvier  18""  "■  '''^ 
nombre  de  â4,7a6,  dODt  709  eïicuUee  •! 


^..       iicernt  les  pajecnenla  effectués  par  le  Trè- 

„r,  de  1867  i  1879,  en  «oici  U  réijarlilion  par  nalure, 
aiec  indiealion  de  leur  imporlaDce  respeclive,  par  rap- 
porl  au  chiffre  (olal  des  dépenEes,  d'une   part,  et  des 


Dellei  perpélualled  ou  tiaRËres.  13,934,926.70  10.40  1.» 
Renlea  nsOiaietmFondipaur 

It  aille 18,(81,093.83  9.Si  i.M    . 

Tues  el  gnrluei  sar  les  terres 

ettnrlsscoailruclioos »,98T,9i9.e7  31.08  i.H 

«giosur  Ira  percept.  ei^luées.  IS, NI, 167, 94  11. U  3. 17 

Frais gèadraaxd'xlminialralioD.  35,9ia.0i9.41  36.80  4.99 

Fralsde'enle ID,S17,S90.70  7.85  1.46 

Wpsnsaa 3,589,410.83  1  .Vî  0.36 


ppodnil  broL 719,408,830.64        -      lOO.M 

A  vrai  dire,  ce  chiffre  est  plus  nominal  que  réel.  Les 
Bcqnfreurj  des  biens  du  clergé  jouissent,  comme  on  le  sait, 
de  la  raeullé  de  s'acquïUer  en  obligations  ecclèsiatliqtiiis 
que  l'Administration  reçoit  an  psir,  mais  qui  ont  éli 
émises  h  des  prix  variant  de  Tl  fr.  âS  c.  à  85  franca.  Il 
suit  de  là  qu'entre  le  prix  soldé  ei  la  recette  réellemcnl 
raîle,  il  ï  »  une  différence  de  86,657,589  fr.  97  c,  el 
pour  chaque  100  francs  du  prix  nominal  de  vente  des 
biens,  le  Trésor  a  reçu  seulement  en  réaliié  79  fr.  M  e. 


SpiriiuGiii,  boiaecina,  bulieï. .  5S, 933,312 

Dc-nricB  uDloniales,  drogues  el 

labsc 83,303,840 

Produits  chimiques,  mÉ4w»- 

ment,  résioeaElpatïiHnutiwi.       ■S>,iyi_?W.^      '*Ï'''-*?ÎL 


31,464,67!   J 
133,900,!»)     ' 


Cbaa 

tégétaiiï  filBn 

que  la  colon 33.1X19,005         31,1(6,03(1    ' 

CoiuB 151,19.1,(35        1»,6B1,BKI 

Laine,  crin  et  poils 92,396,550         SE,iS9,S(n 

Sole HO,(H3,476        «3,50K,5«) 

Bois  ei  paille tl.i6!,D06         3!l,396,453 

Papier  e(  lî.re» 6,97i,877           0,183,138 

Peaui 41,746,380         «,594,380 

mine^i 154,353,829        107,789,633 

rerlès  et  crlstani '.....  81, 844, 991          71,351,448 

céréales,  rarlnee,  p^tes,  etc..  189,131,884        348.753,111 

Animaux  et  produilsinimani.  93,311,548         88.116, 8Ï7 

ObjelBdlvera...-. 31,5»3,6U         «9,637,514 

Tolal 1,324,811, 14S    1,363,6(3,0(8 

Eicporlatlona. 

Spipilneui,  boisBons,  huiles..  165,766,016 
Denrée»  calonialea,  dru^ea  et 

tabac 4,896,943 

Produits  ehlmiques,  médica- 

men  t.  ruines  et  parFu  merles.  41,1(7,803        36,148,11 

Couleur  el  mat.  linctorialea. .  10,190,954 
CbaUTTe,  Un,  iule,  et  autres 

TJgètBUi,  BlamODleui  autres 

que  le  colon 40,943,630 

ColDD 35,190,430         34,359,91 

Lïine,  crin  et  poils 12,795,530 

Sole 305,053,495 

BoIb  et  paille 55,751,017 

Papier  el  llires 11,401,790 

Piiaui M, 113,470 

minerai .' 50,179,830         54,461,11 

rories  el  crieiaui 68, «72. 390         68,867,41 

arfilat,  tuinee,  pftles,  etc..  (37,388,131        130,915,8 

ADimauxetprodultB  anlmaui.  155,856,161 

ObjetEdiverE 11,011,911 


Tvlal. ., 


i>t3«.w.a 


Snm»  pour  dtv.it  de 

6,360,M5,30 

4.6B0,i3T,W 
l,lfi6.37t,6S 
t.lST.OOl.» 

IOS,99t 
le.Dffil 

tlo» 

DroUdeDMigalion... 

.  Jffl,8M,lB9,î9 
3, %0, 1)71.63 

t30,gtt^ 

3.0ÏS. 

Total  gAnèraU...    (Î3.586.MI,90      1333,9*7^ 

Nons  donnons  ci-après  le  relevé  des  principale*  i 

rhnndisi's  imporlé»  et  fipnrléea  au  commirce  K 

pi:ndaiiL  l'annËe  tS79  : 

Imporlalions  en  Italie. 


Huile  Bue  non  JÉnommée.. 
Huile  DiiD«m?reciifiée. . . . 


Sucre  non  rarBoè... 
TibacenreDilleit.. 
Carbonale  de  soude 


Tliibus  de  coton  impriméB 

LuineB  en  misses 3i,15B,BJ 

TissuB  de  laina  catflte  b\  çti\ï,al* >A^9tt^ 

OEiitsdeversiBQ^a "^îi^îa 


T5^^^^«SB 

■i 

1 

U»  pajs  qui  ont  Enniribuè 

rf|iar(ition  entre  lei  ûijenes 

AlBérie 

Amirique  mèridioDile 

ces  échanges  cnrame 
née  pour  liqnelle  le» 
permettent  de  donoer 
co  titrées. 

9(0.  OÔO        1,537 
39.481.000      »,8t9 
17,9»  .000      17,784 
337,081 .000      96.788 
196,561.000    173.367 
15.168,<I00        fi.SOS 
9,101,900        7,7G0 

4.3u,aoa    U.071 

54,ÎÎ6,000      38,496 
171,974,0110    (87,755 
5.639,000      13.754 
fî.STi.llOO      10.000 
53.501.000      17.711 
i.lOî.dOI)        I.OIB 

7'.09l!o00       l!9^ 
39,411,000      14.U43 

I-«LEnHE  EH  187B  ET   18 

de  Pïlermc  a  donn 
879: 

m  rr.        45.851,105  P 
,8U             37,158,656 

docu- 
eella 

000 
000 
000 
000, 
000 
OOD 
000 
000 

m 
m- 
m 
m. 
m 

000 

1». 

«la 

ri 

Mnlqufl 

BwpiB 

K-pagne 

ÉWB-Unis 

TlmiiieeLTripolllutnu 

T""l"ie 

MOtïWEVT  COÏHERCIAl.  DE 

Le  mouvemeiil  cummercia 
réBiilWta  suivants  tn  1873  et 

im î9,tB0 

im ■i'-.TO 

V  d\û  \a  \^*^  '^«*  \«*™è\ 

;, 000,661 

Fer Î,S16,837 

Hnuille 3,DU,e<0 

Hl I.Î1S,779 

I^HB. 1,276,691 

BoiB Ï,È77, 723 

Qiilncallleria ifili.ObS 

Soie 1)65,588 

PulssoD  eald SI ,  913 

Maphin». 286,  iJ9 

Oriiréss  colonlsliis I  ,lâl  ,730 

cru âW,ll7 

Produits  cbimiqnus 357, 79S 

Les  |iajs  étrangers  qui  ont  pria  part  â 
d'exportation  en  1679  aonl  lee  auïvanU  pa 
por  lance: 

Angleterre 17,903,995  Allemagne 

tnaee 6,li8,5Sl  Uollunde 

'  Tbrqoie Ï,î30,gfi6  Grfca 

«nts-Unis  ....        I ,  eOi,  391  pajs  diverti . . . 

RuiEle 1,»S,900 

Autricbe l,U05,iU3 

Le  tableau  qi 
exporlées  de  Pïlerme  en  ISTâ  et  1879  : 


8,ïi3,03ll 
S,3*6.î8a 
3,8S9,705 


le  les  principales  marcb  an  dises 


rtint 33,070,651  ÎS,59",iO0 

|:0ru3geB  si  eilruDB 11,619,809  15.716,000 

.Bourre. 3,393,210  3,705,01» 

'rruitsHtcB 1,390,593  1,8(9,530 

«niseBelpiieaiIlmeQUitïS...  l,H;6,Oi!9  1,693,330 

«Dlles : I,li0,673  943,800 

■«p 196,M(  8M,l0fl 

Etteocea  et  parfumerie 771,735  730,500 

Manie 393,278  Î58,BOO 

Soif  Bt  matières  grBSMS 33,073  346,000 

LéKDiues  et  pluli-B 137,3(3  223. 

foisson  talé U2,3(S  219, 

t:blOtnu 3Î,986  S«,1I0 


.    il,li5,Ui  Bclf^'qns. . . . . 

.    l6,(7S,lâS  Tnrqi^e...... 

.     (1,796,98)     ,  GrJœ 

1,761.983  PaTiditers... 


Granclu-Breusne 

9S 
96 

31 
10 
SO 

10 
3 

3 

3,931 
9,611 

3,830 
es,  787 
1Ï.359 

3,073 

7IÎ 

îï,168 

6.07i 

S,(3fi 

a.Tii 

SBi 
3îi 
*™ 

1  .DU. (154 
315;3B9 

'i7a     i 

Fiunce  M  Algérie 

Turqnio  el  Ëgjple 

1 

Eniiiired'AllemsgnË... 

»    ; 

Tunisie  el  barborie 

B"lBlq"« 

31        1 

1 

K»l»e"8 

Toi-....|lf^::: 

1 
«,7W       1 

La  valeur   des  marcbandises  qui  onl  fait   l'objet  i 
transactions  et  qui  ont  été  Iramporlées  tant  par  li  «i  ~ 
de  mer  que  (i     ' 
8UX  sommes  bi 


:t  [lUTÏBles  et  de  terre  t 


Si  l'an  compire  le  mouTement  lotal  de 
Oe  1878,011  trouve  une  migmeaittiioii  <Ie  76,247,693  Trancs. 
Cu  réveil  cooiDiercial  cla  VenUe  eal  dû,  en  grande  iiarlte, 
aux  cani|iagnin  <le  navigation  qui  sent  représentées  <!ani 
son  purl.  Il  fïiul  tenir  compte  aussi  de  la  plus  grande 
iliiiiertation  de  airéaies  amenée  [lar  la  mauvaiae  récolle 
de  1S19  et  des  acliati  anticipés  elTetlués  sur  le  lucre  et 
le  café  eu  prévision  de  l'augnienlian  dea  droits. 

Leï  principales  marehandlats  Jni|iorlétG  en  1S79  lont 
les  suivantes  par  rang  de  valeur  : 

Cèrfialûs 39,9(B,SÎ9  fr. 

Huilea ÎS.  1^.830 

CDWn (7, 74i,  iM 

fienréca  ïlimeatalrea laioSfilvUS 

CombusUbiea 7,609, 7S0 

FroduilB  miuiuracturés 5,B4â,U8S 

Peaux  QD  poils  el  traviûilès 4, 477, SOU 

Esux-de-ije,  Bpiritneiu  et  viua i,iS3,&ii 

FruiiE  frais  si  8QCS 4.i5(),800 

Soufra 3,3S4.30Ù 

pélrolB 3,Î3!),886 

Graines  Dléaglaenaes S.WJ,  184 

PaisfODE  3L-CS  el  préparés S,4S7,S4D 

Voici  lu  lidteiles  pcineîpalea  marclianiiisi;»  exporljes 
pendant  b  même  aonéc  : 

Chanvre (î,W7,fiâ0fr. 

OUjeU  uianufaGLorès 10,41»,:^ 

Céréales 6,ïi0,893 

Ëmaui  ut  verrateria t,l30,;Sl 

Penui  en  poils  ellrBTSilléeB ),sa9,M0 

QuîuratUcrle  el  bfjoaUTle... 1,310,SS0 

MâUoi  bruiB  et  IrBTaiUéB 1,307,391 

PB;,iurï,  livrra ul ioornaui 1 ,  10l,7ÎS 

Les  principaux  pajs  de  provenance  et  de  d^atiiiaiion 


4 


1 


Angieterre 16,083.  Itf7  î±,A7±.k^ 

Bucsie ltf.Hi;.s:i)  3M.:Ek 

)lh(<in-V*lacbi.i f(.lii.:!fi6  \^j» 

Citau-raia T.SM.*»  !.»• 

ToTTiie •.'*ti,273  3,.ll».±» 

tcfpte V:38/JI»  i..S7.11it 

5.iTICiTI0!l  E.T   IâT3. 

L«  moareiieat  général  de  la  lUTigatiaii  éans  (e  port  « 
Vfliîtie,  pendant  Tannée  1879,  s'est  élevé,  diaprés  k  eanpte 
renda  poblié  par  ia  dtaabre  de  comBcrce,  aox  eiiiba 
ci-après  : 


Hir.rea.      Taaocaaz.      HavirvL      Tii 
1^76 2,797       642,6*9       2,T»       «ST^Tld 

Soît  379  naTires  et  97,96t  tonneaux  de  plu  qvn  l^TS 
à  rentrée  et  369  natires  jaugeant  91»003  toasetox  de 
plas  qo'i  la  sortie. 

\jt%  prineipaox  pays  de  proTeiiaBce  et  de  destiattîM 
ont  été  les  soivants  en  1879  : 

n-rmÉK.  aci 

NarirM.  Toomux.  Nvffm.  Ta 

Autriche-Hongrie..  i,483  176,295  i,068  Si«.W 

ÀDgleterre 166  148,845  84  9iM 

luHc 715  54,406  718  33.ffi 

Rossie 84  43,397  46  2»,:« 

Inde«OrieoUlcA...  29  42,721  26  40.S& 

Moldo-Valachie....  107  41,043  37  \IJ» 

France 56  40,622  34  34.1» 

Turquie 56  36,801  110  63,  M 

Egypte 26  30,933  34  3i,«l 

Voici  ia  liste  des  principaux  pavillons  : 

BMTaii.  Bomni. 

PatlUoDi.  -  Il 

NaTires.      Tonneanx.       Nanras.    Tacattct. 

.ndaifl 263  260,286  238  256.IH 

Italien    *»^  2*5,373  1,662  218,«7 

Autrichien 766  136,674  760  133,018 

^J).,       82  20,604  79  19,10 

Suèdo-NorVégien...  i5  5,W  13  4^ 

Allemand ^  *'^  *  *«*^ 


Italien..  10.08B  i^teS.aSO    S,i69  l,i3S,79i    1,3»     7Ti,0U 

Ëtrane..    S.MQ  3,36B.QS3    4.7Qt  8,1^3.8*7    9.604 1,80.985 

L.cnara.  IS.GaS  3,%0,!8t  13,nS  3,569,011    3.8S7  3.617,0» 

IMiien.,  73,199  6,S7S,0I9  5S,473  fi,8e3,7E4  13,331  (,C(G, 908. 

Ëtnmg..    3,315  8.094,391    3.70t  1.890,633    J,638 1,950.1*0 

Cabotag.  78.814  8,673.310  61,177  8.783.386  U.869  6,S9;.U4B 

Tolal...  94,343  13,633,593  74.350  11.358,437  18,696  9,314.077 

L.caars.  13.910  4,193.643  11,839  3.369,059  4,093  8,790.316 
Cabotag.  78,903  8.437.968  61,749  7,616,775  14,610  6,431,185  ■ 
Total...  94,813 73rfi30,5IO  73,588  (0,8H5,H34  18,703  9.311,1100 
37.510  navires  entrés  et  lorlia,  jaiiyeant  2,915,2|D  ton. 
ont  relàcliÉ  eu  omrc  par  nécessité  dans  les  porU  da 
royaume  d'Italie  en  1878. 

EFFECTIF  DE  LA  KAUIIE  UnCUASDB  EU    1876. 

Blïir.  poBfyUB  do  palento  nation.  |i  voile».    8.438      966,137 
(1.  cour^,  cabot,,  grande  p£clie}|iiapturs.       1S3       63,030 

Soiïicedfla  porta  et  dos  citas fO.60î  t 

Barquaade  pêchonra 15.441        63,389     i 

Total 38,907  I,l»3,063 


Lianes  coBcédésB  k  une  conip* 
gnieeleiploitfcspïrl-Étai... 

933 
tteria. 

1,67S 

l.iSO 

(37 

Î3l 

3Ï 

V 

lie 
iploKoiion  en 

lt;,07 
38,09 

aa.ar 

1,W 

i.OT 

t« 

ifi 

19 
S* 

î 
16S.Ï6 

9,« 
1879. 

YénèlM 

HilonkSinmnuMErbB 

DiOdronce  ea  f Aï>^«r  de  1879 
RétuUOii  einêraiM  d'e 

'0,U15,S8I>         8,tW 


Tranapnrw  pir  paUto  liieB.         7Î, 637,013  8,7ûn 

Produits  dj  vers 3,aS2,eia  35( 

ReoelWa  totale». I6(,673,3ii  19,886 

Dépense» 101 ,088,905  1Î,19K 

ItecfllleB  ncllea 63,5i<;t,a9  7,671 

n.  —  Houvemetil  el  produit  dea  vcyagetirs  et  d. 
mareharidiaes  en  IS79. 


(nclaBne 997,156  tOS,fl84,S30  103  H,Ï16.8(3 

3° 4,025,613  286,337,913  58  lfl,S67,508 

3<i 13,«75,791  1133,690,669  3D  13,430,675 

ieclBSBcelprit 

réduits S,9(H,757  3^,0^,649  39  10,901,947 

Tôt.    pour    Ips 

Hossea. 28,501,317  1,189. 706, Ofit  (3  eil,543,î73 

Gi'jesca  march.  S,371,7I0  833,519,905  121  70,314,131 

Postes  «n  IST8.  —  Nombre  des  barenax  3,!D0,  des 
Istlres  el  cartes  postales  152,145,110,  des  impriméi 
143,942,964,  des  mamliila  3,772,882. 

Télégraphes.  —  Longueur  dea  lignes  à  la  (in  de  1870; 
25,53.^,  celle  des  AIe  34,101  kil.,  non  compris  175  kil.  de 
rflbles  sous-marins.  Nombre  des  boréaux  !,4G2,  non  com- 
pris les  bureaux  apparlenant  anx  chemins  de  ftr. 

yointire  dea  dépêches. 

Dfpèchea  inWnutB (,(78,141  (,503,866 

I             —       inlernatiuiiBluH. 334,493  383,734 

1             —        DfBcieUes 368,878  303,433 

—  da  sapiice iH.OU  133.256 

—  delrunsit 183,677 

Tolul S, 095,300    ! 


I 


JAPIm   (BMMKB   du),. 

SuperUcie  :  environ  370,000  kilomètres  arré*.  - 
Popuialion  en  1874,  33,312,167  hnbilanla  ;  en  I87C. 
34,338,504  hab.,  dont  17,419,785  de  sexe  masculin.- 
CoptUie  :  Tokio  (capitale  de  l'Esl),  appelée  aaltïM 
ïeddo,  780.321  hab. 

AuircsTl!les:Kotin)amolau,  300,000 hBb.;KiDii)(Uiabl 
(IS72),  238,663  11,;  Osalta  (1877),  381,1 19  I,.;  Kagosinn, 
200.000  h.;  Yokohama  (1873),  61,553  h.;  Kimawwi, 
60,000  h  ;  Nagasaki  (1876),  47,412  ti.;  Nigaia  (ISIÎJ. 
33,772  b. 

(En  yana  de  B  fr,  (0  c.) 


im-76... 

Recflties.. 

1876-77... 

82,995,043           - 

61.993.8» 

1877-78... 

5l,£SC,ia 

1878-79... 

- 

S3,î7S,9a6           - 

5.1.S76,» 

Impilsdeklrc  classu  (douanos} i.lBI,)ll 

—     de  laie  clsBU  :  iaiiitl  laaâer,  irapât 

sur  ka  rcvanuB U,4S8,Uil 

ImpâUdelaSeclaeie  (ilunt  :  &piril.,  i,507J79i 

labic.  348,671;  timbrée,  limbriM-pDBlBB.Uies 

diverao»,  î,7S7,iîî) 7,6U,0lt  - 

Pi'uduil  Dct  das  tranui  publics,  mÏDSi,  Chemins 

de  fer  et  Dionniiie I,IM,M  ' 

ItcreDUBdes  domilues  et  re venus  dlTera a,360,M  • 

.leuiboui'aemoms B».Mt  ; 

Tuwl 55.(i51.jn. 

DutlOpuV'H  |dunt:delloinliriuuru,(9,SI8,17U; 

dcilB  eilirteure,  t,l583,lH) 3I,«0.« 

,ïil6.  aptnnS". WJ.I» 

'   remicn  diveriBS !,«»,(*, 

illl'Êlit "" 


JAPON.    —   CQHIIEIICÊ. 

170,900 
l,S7S,50a 
1,509,300 
7,190,100 
a,(i3fl,30O 
1,139,970 

591,300 
1,314,800 

308,700 

l,5I3,iïi 

97,000 

lioso'ooo 

1,003,031 
3,l80,t53 

135,000 
1,987.200 

300,000 
l.877,8U 
1,»)0,OOU 
K5,e5l ,370 

-      dal»j09lice 

BurPJU  de  In  lue  roncièrc 

BnlreUen  dea  èubKsiem.  publics  <ûiiuau>,  W.) 

Toml 

351,(0B,K5(        ^Ê 
363,317.974     ^H 

Dont  pavisr-niunnuio...        113, «7. 993 

TL,ml 

50,898,874    ^1 
lî.î±5,03a     ^^ 

<i3,m,904      ^1 

Eicédenl . . . 

300,304.070       ^1 

illMÉE   HT   U.VKIXE. 

M 

L'armée,  au  pied  de  paix,  est  de  34,000  hommes  ;  à 
l'élfll  lie  Ruerre,  de  50,000  hommes,  La  marine  complfl 
lOnûïires  porlanlTS  canons. 

COMMEnCE  ES  1870. 

-m 

Voioi,  d'après  te  compte  rendu  umdul,  le  résumé  du  .^^Ê 

BïporlatioD  par  Iss  laponeis .,        S.IIO.SSSjn 

—  par  les  étranBera 25,07Ï.18S 

—  pour  l'Qsase  des  niTlre* 205,&« 

Tola! 37,388,961 

iDiporlalion  par  les  Japonais 1,031.719 

—  par  les  élrnngers  3l,t76.6W 

Toul 39,308,367 

(EnniillierEâejerF.)  ^H 

Pori!  d'imparlalion  ou  d'er.ponation.    ^^U 

m,^  «  n.i  JH 

Tokohima,  0>.i,.    Ni!:a»kl.  BligriTlHI 
UaDuraclure  derolnn.       9,(i»    I.DfiG        517        ■        1^ 


'                                                irBTCK.    - 

■  DETTE. 

^ 

Komirs  et  lamagt    dea  enlr 

EN  1870. 
■seir  de   H 

flufi-si 

»iarcAaHd(^H 

itrangera  penda: 

ii;  i'annr* 

lO. 

^^1 

DoDl 

^1 

PlïHlon.             NaWr-i.        Todb-iik, 

JupDDBiB S8B 

7B,1IS'    ■^B 

Anglais tus 

3ÛI,IU 

lis 

166.001              ' 

AmeriMlo 153 

191,488 

09 

i3t.S67 

Alleniaod 83 

37.03i 

Î9 

11,0M 

Danois 9 

6.18* 

Françuis S3 

4(,3S'< 

U.7B7 

Iiallea 1 

1,(68 

3 

07 

WTasa .'.'.'.'.'.'.'.           6 

l,'l69 

3 

m 

Norvégien 1 

SSI 

TolBi 99*       T. 

lui.  BU 

liï 

*«.0W           ' 

Chtmim  de  fer  sn  eipfoii 

;alion.  - 

121  kilom, 

expédiés:  29,018,654  leittea, 

l3,511,739carlM|HMlll(i,    ^ 

1,370,781  correspondances  franche»  i) 

eporl, 

ll,3IUU    <■ 

journnux,  560,812  échantillon 

1  lolHl, 

U.T1I>,2W  ^ 

M|>éditiaM.  Valeur  det  envou 

1  d'srgenl 

:,  3,TI}4,3M  Itt»,^^ 

TéUgrayihen.  —  Nombre  de*  horeati 

f.  rn, 

LonRuenr^H 

de.  lignes,  5.934  Ll. 

». 

1 

lOBTcx  rnxa 

lUHU 

Tmitoire.  383  kil.  nirév 

-  Pocnlilion  (ait.  Umi^Ê 

G3,75l  bab  .  ilonl  14,300  rlao*  h  •ab>. 

« 

roiKM 

M  1«*(, 

V 

BEallM.  -  5,738,000  HmIm,  plml 

«u  4.  MM  ■ 

proTenini  de  domino.  «WWW  ri*  f*w(«*  rMrf  r»l4  il'iM.    V 

oonide  cbeadmde  ler.Ctu.}, 

■*.ft,nOi>*>ii»j*f 

.«*Mf«,rt    ■ 

3!H,00Od'ia.p*f«  i*1irw,i.. 

mJ^^M 

Bipauet.  —  3.73î,3m  m» 
.l.:Ue. 

I_     iWtewUBIL— ajuà 

Hy^oWUTtti 

^ 

1 

m 

L'tfftctif  ul  de  44  naiirei,  JaDgeant  9,688  Lonncaui, 
ei  comprenaDl  !S  vapeur»,  d'un  eiutnible  de  G,SS2  lon- 
nciui  et  1,504  l'bcvaux. 


f,  d'uuu  capBCÏii  de  3(H,63 


Snperllcie  :  2,554  kilom.  carrés.  —  Popolalion  (décem- 
bre 1875  :  205,158  habitants.  —  Capitale  :  Luxembourg, 
1^,930  hab. 


Eieidenl  da  IK79 

InpAt  roDcler 

—     mobilier,  paMotea. . . 

Cote  nersODDelle 

Impôt  icur  les  mines 


Duuanes... 

EnregistremsDt  et  domaines. , , 


LAdmlii\e.Vra.\:iawi 


qifi 

noo 

■M 

000 

w 

000 

:it 

000 

01» 

isr 

000 

li 

■ 

500 

I.Klfi 

000 

1,™ 

500 

oao 

IV 

*ll 

w 

iî5 

1,330 

000 

7,(18 

(75 

ÎOO 

OOO 

HH 

oao 

w 

7C7 

aiB.CM 
(08,630 
154.900 

3î,ïf.O 
136.000 
8M,07j 
UCHOO 

7*, son 

lif.lISO 
350,306 
967. 6S0 
61(1,600 

l,0â6,0K3 

7,500 

I.ÎSO.OOO 

7,151,186 

pulstion  :  7  i     fl 
88,000  hib.;     H 

^H 

7'.S08,IKn'         ^1 

u.m.uoo       ^m 

511,000          ^M 
300,000           ^M 

m.m        ^M 
u,oou       ^H 

CulleB 

DiipenBU  mllIUlrEs 337.000  ) 

Agrionltilre,  commerce,  iniaairi,' 

K  Fc^B  da  pgrcflplion  (dont  :  douancx,  03,700 
■,    DlwB,  M,»»;  poste»,  a*3,7Mi  lélig»- 
H   |*eH,6S.9tO 

■                              Toial  des  aùiiun^.'8 

WDille  vvUiqw.  —  lï.000,000  Je  francs. 
W  Chamins  de  fer.  -  Longueur,  273,4  hîl 
Postti.  —  2  inillioDS  de  letlrea. 

COMHEIICE. 

Le  Luxembourg  fait  ]iar[te  du  ZolUeri'î 

HARUC    ;£MFIU:  BD). 

a  millioni  d'habitanls.  —  Ciipilale  :   Feï. 

Maroc,  78.000  hab. 

l'inances.  —  Le  montant  dei  receltes  in 

eoaBEncE  es  1879  (en  francs). 

Grande-Bpaliisne ii,10î,OOo" 

Bs|i.giio aîo.ooo 

^^^^^^«mL^jj^^j^BjBWjû» 

Jmportaiion. 
itaa  de  cdIdd.  . 


F<.T,  acier  et  objeu  en  Boier.. 
Irgenl  monnayé 


5(,tW0 
3.000        , 


d'après  les  >liveK  pij** 


[   MECSLEtBiniBG-eCIIIIVfBnr.  —  HUME  MUdUn».  Td' 


1,805.000 

ï,6ia,ooo 
9ï5,0Da 
5,901,000 


,  Tiingar 633  9i,03a      9,913,000 

IdranliB. 69  n.SSB      1,098,000 

KïbïL OS  2S,863      3,334,000 

Céuibluc....  lOG  65,391      1,676,000 

UaiagroD liO  68,491      3,370,000 

Saty Si  W.13Ï         853,000 

Uuftodur sa  50,179      4,617,000 

Tilaan VXl  4,003      1,448.000 

TulBl...  1,438  366,607  aî,a67,0QÔ  ' 
{D'après  le  n.  Arch.  1880,  i 


O-SOHWÉBIIf    (aBAKD-DIICHB   DB), 

[  Superficie  t  13,442  kilomèlres  «arrés.  -  Populalion  à 
]■  Un  de  IB71,  557,S9T  habilanls;  en  décembre  1875, 
m,lSi  ;  en  dèeembre  1880,  5T6,S27.-Capilsle  '.  Schwâ- 


PéJieoii  ei 


0,0110 


I 

I 


Total 19,600,000 

Coiaas  des  États , 3.070,000 

Tolal 14,670,000 

Dette  puUùi^ie.  —  Euiiron  20  milliuoi  de  muiks.  Ce 
pnMÎf,  djt-nn.  est  plu^  que  compensé  par  l'actir. 

Lesé(aleounrdrM(propriétaiprï,eli;.)et  les  oo  m  m  une»  ,' 
onl  Eépar^Dient  quelques  detlea  {près  de  4  milliDua  1/2  de  ' 
marks). 

ElJeelifdela  marine  marehanifc  en  1879.— 
jauf^eant  112,350  tdnnenuK,  danl  lOvapcnrs 
ciiÉ  de  4,0()9  lonneiux  et  d'une  Tarée  Ht  1,112  d 


1B7U 8, 163,60(1  a,U9S,35S 

Comparée  â  l'année  1878.  Tanufc  1879  présente  d  _ 
une  (iliïérence  en  moins  de  2ibfiyi  kil.  et  une  ditTéreM*. 
en  ]>lus  de  375, 6Q1  francs.  Ce»  chifTrea,  qui  s'apjiliqMUt' 
principalemcnl  bue  produit»  agricDles,  liélnîl,  ittOTttf 
iili^ji,  eic,  ■ont  en  Bux-mémes  insignilianU  el  ne  rttftt- 
■entenl  qu'une  Taible  partie  do  l'exportation  du  pijt, 
Une  grande  partie  des  produits  s'est,  en  oITet,  ècanlM 
pnr  ehemin  de  tfti  iUTiimi'Qo"K5„l.ulieck  et  Steiiia.  f 
^'esl  dono  pas  *«!  «*  ûïaï<is..w.*»Ar}»>«'.s%._,^_ 
an  npiil  ha&eir  une  îvi;'clit\aS««iftï.iû.ft^'\a.\(,{»jBBji 
^      roc  voit  ii!,ç»'i*.\\  **»■»■(«' ■ï«^'««««v'«^>* 


HEGKl.E)IB0IJUe-l.TRdU1t.  - 

IX  ports  deWistuar  el  Hostock  n'ont  pris  qu'une  faible  ^ 
t,  d'aiirès  lu  stalU.linues,  i  t'exporta  lion  du  pByt. 
le-ci  a  été  bien  plus  importante  par  les  voiei  ferrées 
is  In  ilirectiea  de  Hambouri'  et  de  Berlin,  el,  vraisem- 

JablemeDt,la  valeur  en  dfpasse  de  beaucoup  celle  de  l'im- 
ion,  comme  tend   à   le    prouver  l'abondanoe  des 

■piiaux  dins  le  uiura  de  l'annèi:  Itj70. 

■  Navigation.  —  Le  tableau  suivant  donne  le  mouvement 
ir  pavilloD  du  port  de  Rostock  pendant  les  annéet  ISIS 

1 1879  : 


Quant  au  port  de  Wisms 
le«  ebilTres  qui  résunjent  s 
en  1879  : 


Delei'jUD (.3aD,(M 

l'i-ii*»" ssÙIbm 

Lnbvck 4  W,  (S7 

SuMe m.t'l 


ilement 
«galion 


HEZIQinE    (ÛPDBLIQDI:    DO). 

SuperflEie  :  l,92I,!40  kil.  carrés.  —  Poimlation,  ISTl 
(é«liiaUûn  ûrBcielle),  9,686,777.  —  Capitale  :  Mexi«fc- 
305,000  hab.  —  Villes  prineipalei  :  Guidalijara,  SO.OCtt 
liab.;  Pucbln,  Sâ.OOO  liab.;  Guanajualo,  48,954  hab.i 
San-Liiis,  40,000  hab.  ^ 


-  Blldgel  de  IgSO-BI 


fs). 


I 


Kwetles  de 

l'ancien 

Fonds  d'instruciinn 

Pouïoiflégi 

Tolil 

Goursiiprêm 

edejuB 
gères . 

Justice,  iDBl 

Travaux  pnb 

«^ionpabliq«e 

Tou.1 

a,574,î! 
l.l7t,3J 

3,570,(fi 


Dttlt  publique.  —  Délie  entérienre,  aG,725,5i3  ;  di 
iotÉrienre,  32,506,727,  Tnl.al  :  119,232,270  piastres. 
Armée.  —  EnTiron  24,000  hommes. 
Ilariae.  —  4  canonnlèrei. 


105,000 

31.000 

19,069,000 


Ui 
An 

ro 

Pe 

GrsndP-B 
Eiala~IIn 

relagne.. 

AlleineBn 
Colombie 
E>paeûa, 
Amcriqa 
Antreip 

P 

Cuba.... 

oenlrale. 
ïs 

Tolal... 

938 

■es  mflfluï 

UI. 

de  doubles  emploi! 
IrËi  dëUilIcs. 

Pîrmi  les  reoetles,  I.TTO.OOOde  marks  pravienneni dit 
(Inmaines,  dd  peu  plus  d'i m pûU directs,  1  million  UT.OOO 
lies  rhemins  de  Ter,  le  reste  de  sonrces  diverses.  Parmi 
les  dépenses,  la  dette  absorbe  1,535,000  marks. 

Dette  ilafinde  I87S.— Environ  37,000,000  de  marks, 
dont  24  millions  ont  éié  cautraclês  pour  conslruire  des 
cbcniins  de  fer.  Ces  cbilTres  comprennenl  les  delUs  des 
diviftions  territoriales. 

Ejfeclif  de  la  marine  marehanie.  —  3i7  navires,  jau- 
{;eaai  61,998  tonneaux. 

«  1879, 


FABAGHAT  (RÉnraugoc  un}. 


300,000  VDDledel 
50,onO  Hecellea  i 
15,000 


Delti  ■publique.  ~~  En  deliars  des  indemnités  fie  guerre 
dues  au  Brésil  et  à  ses  alliés  dans  la  guerre  contre  la 
Paragiiav.eïiwtraW  wilbons  de  piaslres. 

.lions W*^^^''     îi^tr^'i'*.. 


riHAKcEK  KN  1877  [un  dollars). 

RoOBllOB 1 ,750, 000 

Dtriensa» 2,235,000 

Délie  publique a,33i,eoQ 

coauERCE  EX  1B;s  [ea  dullnrii). 
ImiiomOon 1,005,000        Eiiioi'Uillun 1,Î3 

Principaux  article»  d'exportation  :  gomme  é!aE[ii{uei 
375,000  itollara  ;  café,  280,000  ijoii.;  mélanx  précieux  (cài 
ItDgola),  2'>5,O0O  doll.;  bois  du  Br£ell,  100,000  doit..    ' 


VORVÊGi:.   —   Voy.  Sucdc. 


OUIEMBOiniQ    ^GnAHD-DnCBÉ   De). 

Supcrncie  :  <i,3<)'J  kil.  carrés.  —  PD|)Ulution  en  1S71, 
316,640  hab.;  en  décembre  1375,  31'J,3I4  hak;  en  ii- 
eembre  18S0,  337,454  bab.  —  Capiiale  :  Oldenbourg, 
15,701  hab. 

FistwCES.  —  BMdget  de  1880  (an  mark»  de  1  fr.  M,). 

CïlBse  {centrale. 877,310 

LsemId  grandes  divisians  du  lerHioiio.       fi.aBQ.aOO 
Tulal 7,167,510 

Culwe  contralo 877,310 

U>s  irnlB  grandes  divibiona  du  Iurdloire.      6,ti89.3i7 
Total 77340,037 

Cbai|ue  divigjun  lerritoriale  (dnché  d'Oldenbourg,  prln- 
çipaott  de  Labeek,  priuci|iaulé  de  Birltenfeld) 


110,537,9(19 

750.009 

M5,1Î7 

630.890 

i,«7,597 

7.i8a,S63 

tï,6H.5iB 

ao,6oo,ooo 

Ï7,950,«7 
18,i83,»(l 

i.Ui.oit    ; 

19,771,0» 

50,000 

ToU!  des  rocelles 

AuloriUs  sqpérieures;  catnncl  du  nui 

Oelle  pnbLiqne 

FlMDoe*  [donl:frdBdepeMep..7,6M,973: 
iDPseroenw  »ei  communes  an  wnipli- 
cemeot  de  l'octroi.  8,538,000;  Cutus, 
Î,0ÎÎ,3Î3 

ColODÎeB  UdminislrBlioa  cenEraie) 

Wilersual,  commerce  cl  indnalrlB  (doBt; 
irB«uipuhlicB,elc.,13,771,OÎ5,eheminB 
de  Ter,  7, 000,000 

Tuial  des  dépenses 

DETTE  rtnuora  kn  1880. 

114,545,0» 

lonsdenoriM. 

ris  le.  28,000 
rB'«ec422i!fr 

EipgruUga.  1' 
131, 0*4,0»  Il 
23<.SS101II 

13,W15.0W 
lt.ON 

—     ne  portant  pu  Intérêts,  papier- 

Àrmée.  —  61,000  hommes,  non  eomp 
hommea  slationnanl  aux  Indes. 

Marine.  ~  102  vapeurs  de  loule  grïQde 
D0D9,  et  U  Tailler»,  avec  102  canons. 

J.  Piii  tlimgtn.                   Impurriiliia. 

Grande-Brelïgne 216,541,000 

ZollTOrein 193,065,000 

sao]UDiïlee 

Anima 

«èuui  bruis  et  demi-hruld... 

P,lii!T^« 

53,300 

e'ïoo 


3,Ul  3,381,310    936        37,555  3,590  1,618,7» 


104    1M,973  i,4 


1,138  l,&(S,8«l        37 


1,9»  1,163  1 


Chemini  de  fer.  —En  fxploi  laiton  :  1,93U  kilamèll 
FosUi  m  1879.  —  Nombrti  îles  bureaux  :   1,Î9Û.  — 
Nombre  Ue  lettres  ]iailiculi<{res  :  1)8,934,553.  —  natobn 
deajuarnaux:  3i,8â8,810. 

Télégraphes  en  I&IS.  ~  Loosoeaties  lignesdu  i'Ëitt: 
3,7t;l  kil.  ;  celle  dei  nia  :  13,654,007  kil.  —  ISorabrn' 
bureaux  :  386,  doni  IQb  ap|iarlenatil  à  des  contpa^i 
—  Nonib»  a«  ^k^^^tA  eu  1879  :   2,7U4,794,  t 


Éw:, 

1 


PKKur.    —   C0111IE21CL.  "^t 

FÉatOtl    'AÉFOBUQIIE    DU)> 

Superficie  :  1,605,742  kil.  carrés.  — Population  en 
187G:  2,699,945  habitants.  —  CapiUle :  Lima:  t00,073 

habitants. 

FINANCES.  —  Budget  de  1875-76  (en  soleils  de  5  fr.). 

Recettes  ordinaires 27,551 ,  110 

—       eitraordines. 37,815,000 

Total....        65,566,liO 

Dépenses  ordinaires 60,200,000 

—       extraordinaires 6,900,000 

Crédits  supplémentaires 6,500,000 

Tola! 73,600,000 

Reste  déficit 8,033,860 

Dette  intérieure 24,952,158 

—  extérieure 165,930,530 

—  flottante 23,000,000 

Total....'     213,882,688 

Armée.  — -  7,800  bab.,  non  compris  la  gendarmerie. 
Marine.  —  6  navires  blindés. 

COMIIERCE  EN  1877. 

Importation  totale.  (Valeur  en  papier.) 

Ports.  SoIeUs.  Port*.  Soleils. 

Callao 16,066,616       Pisco 210,003 

Arica. 2,558,961       Pimentel 189,790 

Moliendo 1,951,054       Éten 119,434 

Iquique 1,783,212       Calayerry 80,099 

Pisagua 856,694  Pacasmayo. . . .  25,064 

^*^'* 338,167            Total 24,179,094 

Exportation  totale.  (Valeur  en  papier.) 
(A  rexcepti'on  du  salpêtre  et  du  guano). 

Ports.  Soleils.                      Ports.  Soleils. 

Callao 10,255,772  Pacasmayo....  1,129,351 

Arica 5,936,989  Paita 506,318 

Calaverry ,  6,265,267  Pimentel 199  ^QSS 

Moliendo 4,555,511  Iquique Vl^>^ 

Éten 1,368^677  

Pfsco i,i38,890                  Tol«\»..  'iV^^^V^'û^ 


FrintifUi  etponatiom*  «n  kitogramwttt. 
Î.TJ9^;  Ta,  I.SOI.iïI;  ma*,  54,681,813;  nu 
9.eG3,40S;  mI,  3.57M30;  qnlMiaiaa,  C38,iOSi 
I,S13^i  an,  2,412,  [10  kàogT- 

Exporiaila»  ild  lalpiire. 


l,580,3Se 

n  patillon: 


7,338 
9!l,798 


VEMSe  (>o«AaBi£  be]. 

Superficie:  1,427,000  kilom.  carris.  ~  Population: 
Si!)  millioui  d'babitantB,  dont  3  lailliou  esTîtoo  vivent 
en  nomadei. 

Voy,,  i  r^nnuaiVedelSTO,  un  grand  Iravail  dQ  il 
teerétRire  de  la  légalian  anglai-^e  à  Téhéran  ;  A  l'iii- 
niLaire  de  1373,  le  détail  des  tribun  h  pajer  pir  lu 
provinces, 

ImpdE  en  argent  eiigè  des  provioa» 3,glB,00l) 

Doutnea E3G,  IMW 

Rmena  pijè  en  nsiure  (orge  et  b\i,  491,000;  ilz, 

«9,500  :  pUIle,  3»,»0  ;  pois,  300  ;  soie,  1,790} . .  »0,RU 

TOUI..,.  4,S1I,M 

irrnèo L;--J,--r-    ^'"'**L 


PORTUGAL.    —    ri-\A.\tLS  Tb"*. 

Pensions  des  prêtres 25^^1.000 

Dépenses  privées  da  schaij, 5<Ni,0(if) 

—       extraordioaires 5(i0.0f»0 

Excédent S'iO^OUO 

Totol 4,250,000 

Armée.  —  Quarante  et  quelques  mille  hommes. 

COMMSaCE. 

Importation  (érahiatioD) 64  millions  de  francs. 

Exportation 38     —  -> 


90mruQAL  (AOTAinnB  ne). 

Superficie  :  continent,  91,013  kilom.  carrés  :  iles, 
3,836  ikilom.  carrés.  —  Population  en  1878:  4,745,124 
habitants,  dont  396,573  dans  les  Iles.  —  Capitale  :  Lis- 
bonne, 265,032  habiUnU  (170,000  intra  muros). 

FINANCES.  —  Bttdgel  de  V exercice  1879-1880  (en  milrcïs 

de  6  fr.  lî). 

BeceMes. 

Impôts  directs ; 5,603,876 

Enregistrement 1 ,717,800 

Timbre 1,029,000 

Contributions  indirectes 14,290,689 

Biens  nationaux 2,425,556 

Autres  recettes 1,357,921 

Total 26,42^,842 

Dette  publique  (dont  :  dette  intérienre, 
6,677,860  ;  dette  extérieure,  5,038,950). .      11 ,716,8U 

Ministère  des  finances  (dont  :  liste  civile  et 
apanages,  572,000;  cortès,  94,298;  inté- 
rêts et  amortissements  à  la  charge  du  tré- 
sor, 2,102,131  ;  charges  diverses  et  pen- 
sions, 65i,53i) 5,495,267 

Ministère  de  l'intérieur  (dont  :  instruction 
publique,  931,643) 2,201,^^^ 

Ministère  des  cultes  et  de  la  justice ^QV  ;\^^ 

—      de /a  guerre V;X^Ç»^^3n 

—       de  la  marine  et  des  colomea.  • . .        \.  ^^ïl  ,^^Vi 


iionmcù.  - 


785 


Janla  du  cridil  public  (tuttiuia  un 

ladelle) H, 737.695  fl3,!!i3,7ôO 

UiniBiiredes  ânaates S,3SS,683  Xr,<ti9,3''* 

—  de  l'intérieur 3.301,866  1S,S38,1' 

—  delaJDBllce G3D.SSB        3,503,% 

—  delseuerre 4,335,630  24-,08B,9i.. 

—  delamarine I,fil6,(7l        8,980,397 

—  des  affelpe»  élpnngèrei. . .  380,733        1,559,6B0 

—  deïtranui  publics  : 

nrflin.  a,«3,823,060r  (3,a76,79i'  (  .  «ib  im  5b  -nk  mi 

twlfii.  i,16î.000,000    Ï3,m,777    \  ".wË.Sïa  36,7W,j7i 

TuWl 33^799,518    187,775,101 

Dépensus 33,7S9,5l8r    187,775,102' 

ReccHes ïS,6i9,568      159,16i,2(i6 

DéBcit. S, 1(9,960       28,610,836 

Bette  publique.  —  314  millions  de  milreïs. 


Armée.  —  3i.00O  hommES.  et  S.OOO  hommes  dans  les 
eolunies;  pieil  de  guerre,  75,000  bomoiFs. 

Jfarine. — 23  navires  â  vapeur  ariDiis  de  118  caaous, 
et  9  navires  à  voilci  31  eanoni. 


Tl'aprèi  les  tableaux  des  douanes  portugaises,  les 
ëctianges  commt^rciaux  du  Portugal  avec  les  pays  étran' 
gers,  pendant  la  ptriude  quinquennale  IS73-1S77,  sont 
évalués comiDe  il  suit  : 

ln>[niniirgi>.      EicerUUiD. 

1873 34,01!:, us  S3,EI4,T&(  57,661,933 

74 Î8,336,3B1  Sî,998,78i  51,335,331 

75 3G, 063,691  2i,38î,ïl7  60,445,908 

76.. 34,558,387  ^,674.498  37,a3a,"'' 

77 31,973,414  31,581,906  B6, 

Le  releva  suivant  indique  la  valear  dei 

de  marcbandises,  pour  les  trois  derniiNl 


BoisBons 11,237.836  10,î3t,007  ll.iOB.IS 

VerrïE,  cristanieliiotËrlïB         U,E94         30,345         ""  "" 
Pupiera  eC  ses  applications.        103,933         67,139 
Produits  chimiiiii ES 3Bl,<i98        337.316 

Ualièrsa  ouirèea  de  louiee 
Eonea 393,463        301,696       104,^8  . 

Ua  échangea   se  sont  répartis,  en   1S71,    en..,.  ,u. 
(tirera  pajs  de  provenance  et  de  deEiinaiion,  de  la  ma- 


AUemiiBne 1 ,  1Ï2,Î07  898,639 

Angleterre  Cl  posasesi ODS  os gLaisca..  13,747,698  tS,48fi,%l 

Belgique 811,996  87,315 

Bréail 3,664,481  5,285,78î 

DuaemDrk ■  115,983 

«gïple Ï9,  (Si  . 

BspB«De  a  CDlonioB 3,889,674  1,612,180 

ElatB-Uoifl 3,147,318  761,790 

Fmncfl fi,l60,4l8  Î.OS.I.HS 

Ilîlllï 244, 844  760,327 

PSTS-Bna 149,494         1SS;397 

Suède  et  Norvège l.SlileOi  22,908 

PosBosBioDs  porlUËHiuea 771,293         781,036 

Aulrea  pasB. 20,£i5l  172,630 

Totani 31,979,414    34,686,906 

Ces  réanllats  te  décumjtoscnl  ainet  qu'il  suit  quu 
mado  de  transport  : 

Par  nïTirUB  élrangera 22,160,784    17, 3« 

Par  navipBBporlnHius 7,339,010      C,ni8,'i3l    I 

Par  tarre 3,489,641      1,327,706 

Les  réexpartalions,  qui  ont  eonaiité  pTin  ci  pale  ment 
■     .  '"fl.àlJT  milreis  ;  farineux  alimenlairea.  210,566 
^  wlteti;  denr^ei  colonialeg,  126,201  niiJrgi«,pté»eiitçPljj 


tolil  de  1,406,503  milreis.  U  ttanait  s'élève  k  1,340,381 
milreia,  dOTi(S9Q,73ienmèiaux;  «t  l«s  transbord etnenli, 
i  219,861  milreis, 

DroiU  pirçui,  —  La  perception  des  tlroit*, 
esl  évaluée  à   1<),388,7!2  mîlreia,   qui   se  riporliasait 

Imporlalioa 10.'}01.O64 

Exporlaiion 1 67 .783 

RéeniiorlBlion 19.^5^ 

TraiiÉlorilemeQls 220 

Tolai 10.3S8.72Î 

ifouitment  des  parti  du  PaHusal  en  1877. 
Le  mouiemenl  ilcs  ports  portugais  et  des  îles  CiDiriM 
et  de  Miidùre  a  donné  lea  réfulluls  suivants  : 

A  vapeur.  I,3i6      QES.ggg  l,G55  1.138,9(5    2,9S1  3.39i,9» 
Avniles..  (.663      493,732  5,374      597,765    9,937  l.mi.tH 
TolBl,.  5,9Sa  l,ï!>9,TSI  6,929  3,026,710  l3,91S~3,466,Ur 
Iles  Cana- 
ries ut  de 

Madèra . .  299  tM.06«  aj3  205.518  513  335,  Sf 
Enscmbl.  6,283 '|"b8B,7B9  7,172  3,333,328  13,160  3,83!,(H 

Voici  la  part  attrîbnée  aux  principaux  pavillona  du 
l'ensemble  da  mouTement  marilime  en  1877  ; 

PortugniB S7S    136,(98 

Allamanil 13g    107,273 

Araéricnln  du  Nord 113      33,060 

AiiBlai» I,3W    776,879    I 

Aruentia V         118         9  9M 

Danois '«'      '->'«■       'Ji         tM 


HulliuidaiB 73  31,533         S3 

lUlien il  li,791         U 

Hdbbb 29  8,7«         58 

Sui^dobctNarvânlena....  267  66,933  362        114,877 

Les  Dpéraliana  du  cabotago  figurent  dans  ce  mouve- 
meiit  maTiiime  pour  4,1S3  navires  cbarpés,  jaugeant 
495,078  tonneiiax,  à  l'enlcée,  et  3,S96  navires  jaugeant 
458,056  iDnDeau:^,  à  ta  sotlie,  tanl  des  porla  du  conli- 
nenl  que  de  ceux  des  iles  Canaries  el  de  Madère. 

Marine  marchandu  en  1879.  —  42  vapeurs  jaugeant 
13,848  inèlres  cubes,  el  512  navires  ï  voiles  de  83,489 
mitres  cubes  ;  lolal,  554  navires  de  long  cours  el  de 
grand  cabotage  jaugeant  96,337  mètres  cubes. 

Chemins  de  fer  en  septembre  1830.  —  Longaeat  des 
lignes  eu  kilomÈtres,  1,248. 

Postei  en  1680.  —  Nombre  des  bureanx  :  863.  Nombre 
des  dépêches  en  1877-1878  :  12,342,133  lellres;7.315,915 
Journaux,  1,415,646  imprimés,  échantillons  et  caries  pos- 
tales ;  expédilioDs  înlei'nalionales  :  3,372,45G  lettres, 
journaux,  imprimés,  échantillons  el  carlea  poEtnIes. 

Tilégraphes en  1873.  —  Langnear  des  ligues:  3,711 
kilom.,  des  iils  8,042  kilom.  Notnbre  des  bureaux:  191, 
dont  134  sur  le  conlineut  el  7  à  Uadëre.  Nombre  des  dé- 
pêches en  1878  :  662,708,  dont  335,098  internes;  244,217  , 
interna tiona les,  83,393  dèpËchcs  du  service. 


n.iisBB  (i 

SuperQcie  (celle  des   lagunes  et  autres   eaux  défal-   ^ 
quées),  347,509  hilonn.   carrés.  —  Population    en  d£- 
cemkc   1867:   24,039,1163   bab.;    en   décembre  1871; 
24,693,966  hab.;  en  décembre  1815  :  25,742,404  hab.;   1 
en  décembre  1880  :  27,27H,S95  hab.,  dont  près  des  deux    , 
tiers  appanicnneul   au  CHite  protestant.  —  Capitale: 
Berlin,  702,437  habitants  en  1867,  et  826,341  à  la  Qi    ' 
1S7I,  968,634  à  la  Un  de  1S75.  Nombre  d 
17,867.  Population  à  la  fin  de  1880  :  l,lg,385hati. 


Total  dcnUprase» HS.OTO.Ut 


MipiilJre  ds  l'ifirîcuUure,  des  domunes  el 
do  ftirèU: 

foitu 

VenM  ds  domiinei  ei  forMi 

AdminlBlntiOD.  elc 

Total  da  UinlBlirede  l'igHcalKire 

HiniMèredeaSusnces: 
Iiiipaiidlrecls(dDm;lmptt  roDcifr.  40,156,000; 
impAtsarlea  maisoBS.  37,000,000:  impSlBur 
to  rSTenn.  31,619,000;  impAI  dm  clisees, 
il,Ul,OOUMmp.  indusl.  (palen(eB)lS.7M,900; 
droilg  sor  les  cbetaiDs  do  1er  3,016,000) 

19,000,000!  droit  de  BncceUon,  5.000,000; 
péage  ear  tes  ponls,  casanx.  etc..  1,100,000; 
fraii  do  JQBtiw,  vnendeB,  48,900,000 

handluDg  (lUBtUullon  flaïnclèm) 


PKUSSE.   —   FINANCES.  71)1 

Ministère  d'État  (Rulletin   des  lois    et  Journal 

officiel) 534, 730 

MiListôre  des  affaires  étrangères 4,500 

—  du  conamerce  et  de  l'industrie 285,909 

— •        de  la  justice 5,000,600 

—  de  l'inlér.  (dont  :  prisons,  2,759,051).  3,679,333 
■—        descultes 2,360,373 

—  delaguerre 1,000,000 

Total  des  recettes 799,200,581 

Dëpenaes  ordinaires. 

Frais  d'exploitation  et  de  perception  des  diffé- 
rentes branches  des  recettes 284, 499, 120 

Dotations  (90,371,000)  : 

Supplément  à  la  rente  da  fonds  des  fidéicommis 
de  la  couronne 4,500,000 

Dette  publique  (dont  :  intérêts,  65,317,385  ;  amor- 
tissement, 18,739,365;  rentes,  1,382,927;  frais 
de  la  dette  sans  intérêts,  1,000;  administra- 
tion, 430,323) 85,871,000 

Chambre  des  seigneurs 168,510 

-  députés 1,200,520 

Administration  générale  des  finances  (dont  : 
contributions  matriculaires,  43,641,753;  fonds 
provinciaux,  37,559,111;  intérêts  et  rembour- 
sements de  dépôts,  68,723,500) 154.101 ,674 

Administration  de  l'État  : 

Ministère  d'Ëtat  (dont  :  cour  des  comptes, 
602,148;  dépenses  diverses,  21,120) 2,774,771 

Ministère  des  affaires  étrangères 410, 570 

—  des  finances  (dont  :  pensions  civiles  et 
gratifications,  16,307,110) 35,666,309 

Ministère  des  travaux  publics  (dont  :  travaux  pu- 
blics, 15,825,258) 16,658,603 

Ministère  du  commerce  et  de  l'industrie 1 ,  480 ,  191 

—  de  la  justice  (dont  :  cours  supérieur, 
3,201,278;  tribunaux,  48,295,365;  prisons, 
5,872,990;  pensions  et  secours,  3,350,000). . .  73,347,300 

Ministère  de  l'intérieur  (dont  :  administration 
générale,  9,303,340;  police,  10,762,821;  gen- 
darmerie, 8,730,554;  prisons,  9,059,081;  bien- 
faisance, 1,360,778) 39,815,325 

Ministère  de  l'agriculture,  des  domaines  et  des 
forêts  (dont  :  agriculture,  domainea  et  forêts, 
7,316,575; haras,  3,443,250) A<5i,1tft>^^ 

Miuiaière  des  caltea  et  de  rinstruciion  p^Wqvk^ 


_"s,  an  ileu  ilirilÉ'msîclérer  que  le  prodnH  des  inn,„« 
If  ro|iremenl  dits,  ou  prenait  l'ensembie  des  recelles  des 
es,  la  proportion  serait  autre,  parce  que  les  im- 
nent  d'amant  plus  de  place  dans  le  budget  d'une 

^ e  que  la   population  en  est   plus   considérable, 

■  landis  que  les  autres  recettes,  et  «n  particulier  les  rc- 
B^enus  provenant  de  l'exploitation  du  domaine  communal, 
■ditninuent  d'importance.  C'est  ce'qui  ressort  du  tableau 
Êi-dessous  ; 


)B  delOD.O0UbaU.  3,33a,ei»    1,S9    »1.50t,8U<    18.83 

•uaûlOO.OW    —    6,396,679    9.93    33,737,515    11,90 

m  10,000  à    SO.OOO    —    4,5Ï8,S11    3,96    lî,«î,873      "  "" 


0,385,236    13, U 


L  Longueur  lulale  au  1"  janvier  1S7S  :  18,074  kilom., 
■ont  4,893  kilooD,  appartiennent  à  l'Éiai. 
L  On  comptait  6,818  locomotives,  10,249ivagons,  143,060 
pîtuies  de  transport.  Le  nombre  des  voyageurs  a  èii, 
bi  1877,  de  114,804,(113  (non  compris  Us  dèteDleurs  de 
pilels  d'abonnement);  poids  des  marcbandises  :  9ï,£i57,541 
Hines(i,00a  kil.).  Parcours  moyen  :  par  personne, 32,4; 
!,  85,9. 

r  les 


i 


I  Superlleie  :  1,805,800  kilom.  anéi;  d'après  l'évalui- 

n  ûl'Qcielli:,  3,I08,0UU  kil.  carrés.  —Population,  aeloH 

emenl  de  1809  :  1,877,490  habitants,  y  comprli 

oires  nationaux  de  Chaco,  Missions,  Pampa  (A 

^tagonie,  La  république  Argentine  entre  dans  ce  chilTri 

'    ,r  1,743,352  lialiilanlB  (897,780  hum        '^ 


I 


I«  i  Z,UO,0UO  k 
CafiUte  :  BMMbAnm,  177,187  M.  ABlremnOtc  :  I 
«m.  U:^î  k«fc.;  Tmhmb,  17,438;  Sdu,  11,1 
CmtwbU*.  11,218. 

T*i.,  «ini  lAn-utairt  de  1S73. MoaiMil Mttc  mi 
Hm  M  ripuui  uirt  le*  diw«*  rroiisCM. 


usa. 11.U3        1873 !<,«■ 

u;i tt.BK     i>7e »,«e 

IKl W.(B7        l»77 S,7K 

iwj M,ia     u» »  — 

tmi ••.sn     «is » 


AriDÈe. 


Clitmuikdu  fer MB 

!nlinii«.eic Wt 

Drduduqui |i 

Total »,W 


Affilr^i  ilnDgèreB 

iDtérlenr  (dont  :  traHcmenl  et  fnia  de  U  niison 
du  prf-aldeat,  46,930;  c<irpBl^eislBtî[,C1U,37Si 
■dmiaiitnition  cenlrale,  36,0(0;  poiLes  et  t^ 
lâgrapbes,  603,760;  itninienUoa,  SiG.DÏG; 
pont*  ot  cbinsGJi»,  41,60U;  iiubieDUan  tui 


« 


BI^PUBLIQtC  AR«E?ITiNB.   —    FINANCES.  795 

justices  168,868;  cultes.  18:2,040;  instructiun 
publique,  865,656;  autres  dépenses,  43,104). .  i,â86,968 
inances  (éoni  :  dettes  publiques,  8,433,857; 
administration  centi-ale,  39,5:30;  ooar  àm 
eonpte8,81»900  ;  Trais  de  perception,  718,440 { 
bàtimraU  de  l'État,  18,000;  autres  dépensM, 
131,463) 9,413,180 

Total 18,479,614 

DETTB  PUBUQOE  AC  1er  jakvuul  1879  (en  piastres  fortes). 

Dette  eitérieura 38,175,553 

Dette  intérieure 30,781,011 

Total 68,956,663 

Budget  spécial  de  la  province  de  BuenoS'Ayres. 

Eiereice  1880. 
(En  papier>monnaie,  31  pesos  as  é  fr.) 

Timbre. 4... -, 19,000,000 

Patentes «  15,000^000 

Droits  sur  le  tabac  et  les  boissons. . .  14,000,000 

Ventes  judiciaires , 1 ,000,000 

Danque  provinciale 7,500,000 

Chemins  de  fer  de  l'Ouest 8i500,000 

Conduite  d'eau 5^000,000 

Intérêts  de  dépôts. 4,500*000 

Recettes  des  années  précédentes. . . .  10^000,000 

Impôts  dlrecu i  15*000,000 

Surtaxe  de i  0/0....;.. 7*600,000 

Terres  publiques ,.,  5K),000,000 

Péages i...i...4 800,000 

Droit  sur  le  revenu  des  employés  . . .  600,000 

Prison  à  Buenos&Ayres 600,000 

Prélèvement  sur  les  honoraires  des 

avocats i 1,000,000 

Droits  de  port 1,000,000 

Total •. 131,000,000 


Dettes ùAAQTi^VèW 

Corp»  légisIaUe, ^^iSaL^CAÙ 

Pouruir  exécutif, i<^,%^^(Sifi^ 


79  i  Kl.- 

femmes).!  ri.  i 
On  évalue  la  ■ 
Capitale  :  Hm 
dova,  28. J-, 
Corrienles,  I  ' 
Voy.,  dans 
tioa  se  répari  i. 


1870... 

1S71... 
1S7:>... 

is7;{... 

187i.., 

FlNANLK.s. 


Droits  d'iinpi'i  t  ■" 
—    d'txpori.i 
Emriiagaft.iiri;,i'.  . 

Timl)rc 

Postes  et  ItMéii:  ■: 
Phiires,  oie  .... 
Cli(îniiii.>>  de  l'i  i . 

ïntt'ièts,  i:l(' 

Droits  (U;  tiiiiti.  . 
Reoctli's  divii'.-' 


Alïaircs  ôtr;iii;'  =  . 

lutériour  (dont  :  ■■ 
du  pri'Sidoiit.  'ii-  ■ 
adiiiinistratioii  >-i 
li-raphes,    OnJ.:'. 
ponts  et  r!i.ui>-^'  ■ 
^ouviTiieim-Mit^  I'---. 
Uefer,  :i7o,0«H»:  .imi 

A.rmir 

Marino 

Jublicu  (dont  :  -ds 


■lii-. 


~     1877.    I,l»î    Î97.399    1,363    SSO.BiS    i 
Sorlies  1878. 


—     1877.    1 


I    K3,hi 


78,09]    I.IOS    534.368 


Bfleetifde  li  marine  marchande.—  6,i38  m 
140.5'!8  lonniiaDX,  donl  1<iO  va|ieura  de  !13,DS 

Chemins  de  fer.  --  En  exploilallon  :.2,317  kitom. 

Pottei.  —  Nombre  des  lelires  en  187S  :  5,045,503  ; 
nombre  des  pni|Ueis  el  imprimas  :  2,1G6,07S. 

Tâigraphes  en  1877.— Lignes  de  l'Élat,  5,385  ;  liftiie» 
privées,  2,311.  Tolal  :  7,757  kllom.— Langueur  des  fils, 
15,820  kilom.—  Nombre  des  dépÉches  en  1878: 214,714. 


IB). 


Superficie  :  153,774  kil. carrés  -ropiilalion  :  5,376,000 
habiunls,  -  Capitale  ;  BucbaresL,  î!l,000  habilanla.  - 
D'après  un  document  roumain  reproduit  par  \ef  Annales 
du  commerce  extérieur,  la  population  de  la  Roumanie 
était  : 

En  1841,  A(^ 3,570.000  babilBDl!. 

En  1850,  de 4,000,000       — 


En  1873,  f\ 


.\aéei,. 


ao,(m 


Dette  publique  en  1880, —  Montant  nominal,  597  mil- 

Armée.— PkA  de  paix,  [8,500  bommes;  pied  de  guetta 
74,000  h.  (armée  lerriloriale). 
Marine.  —  Q  iifltimenis. 


IiDpils  dÎpeclB 96.S35,a 

—      indireclB iS, 978,000      ■ 

ncvenuadDrasDÎaux IS.nS.DOV 

Ministère  ds  rintdriear i.OM.Wl 

-  desflniDceB 3,9a}.«a-*l 

—  dFS  travaux  pnMicD MTB.OH   i 

Divers ^^*a)<*»'l 

Tout l«>,7tiD,àB'*4 

nette  publique tT,TTI,0(t     ! 

llinisLtredesflEinnCM ll.miÊ.lKV      " 

-  diB  alTiilras  étrang^rm t.VttlMt'   * 

-  deUjnBiice «,*1S,«M-     * 

"        de  rîDKtrucllDB  publique....  ll<n)0,MO 

-  delagaerre «.US.OM 

-  desiranui  piibllm S.BTE.MH 

-  deriniérteur e,(Ta,aoi    I 

Conaeil  des  rainiBlres n,OM     ^ 

Dépontea  loipréiuss 775,001     1 

Total t»,  730,0»      J 

Les  rcceitei  prèvuM,  pour  IVxcrcFee  courant,  Uit- 
Bnpérj«ureB  de  10,430,000  franci  i  cellea  de  IS80-SI, 
l'augnientittion  perlant  princïpaleinenl  aur  tea  reeetM 
(ici  cliemins  iIe  Ter  et  des  impûls  de  conaommalion  (aplri- 
lueiix,  tabncs,  sels).  Au  budget  dei  dépentea,  l'augmenti- 
lion,  par  rapport  nax  prfviiions  de  l'exercice  prèctdtili 
ressort  i  3,525.000  franct,  dont  500,000  fraiici  pon  b 
dette,  le  lurplui  «s  pirtageant  entre  le»  miniiièrei  et  H 
guerre,  de  l'inatruction  publii|ae  et  dei  iriTaus  public*. 


g7,S99,BaO 

10I,083,SU0 
16.%  933, 500 
333,5!»,  000 
IM,  483,600 
2.13,337,(101) 


S,9W, 


,000 


La  dîmiiiulion  des  «xportalions  en  1880  a  eu  ptlncl- 
ileiDent  pour  cause  la  mauvnÏEe  récolte.  Les  exparta- 
N»  de  céréales  se  «ont  élevi^ea  en  1S80  i  IGT.SÛO.OOO 
«nu  Beuleoient.  alon  qu'en  1879  elles  avaient  aileint  !• 

OiIlTre  de   183,300,000  francs,  soit  une  diminution  da 

15,500,000  francs. 
Voki  mainteniinl  «ommenl  le  répartissent  les  loiporta- 
ins  et   les  importations  de  1880  entre  les  prlncîpatix 
lays  de  provenance  ou  de  desiinalion  : 


Aulriche-Rongrie 12», 4(^,1100  fr.  «1,960,000  fr. 

Angleterre G3,3i;0,U0O  n6,il5,aw 

AII«B>8l)e 13.930.000  1T,;57,SD0 

FMKB. 1B,380,000  13,090,000 


S,MO,0Da      483,300.01 
3,«)0,000 

8,100,000      <9,eoo,oi 

22,900,000        IK.OD0,DI 

33,900,000         5,300,01 

87,300,000 

10,600,000 

lD,iOO,OaO         3,300,01 


UèresiiELer,  flietiel 
(lier  et  articles  eo  csi 
lietarliclei  ea  bnis. 


Btrei  msrcbandiwa.. . 


ÎSi,500.nOO      Î3B,700,0( 


Soulina S.Un 

BrellB 3,HS 

G&lBlz a.îSÏ 

Kusleadgi 731 

Giurgévo yjfl 

.  Toulldu 3,3<S 

SèrèrlDe 723 

Antres  porlB 3, Kl 

Tolal M, 319 

Chemins  de  fer  en  exp. 


t°^!aTti) 

S,  363 

4*^^ 

800,046 

a.  537 

7)*.«, 

■aM,î75 

716 

au  .m 

171,800 

933 

in.m 

138,781 

3.139 

iM.m 

113,968 

ï7î.3tT 

9.183 

3SgM 

3,930,033 

îl.91.1 

3.0M,1B 

ailotion  en 

tsao. — 

1.334  ka 

N  1879. 


Nombre  dta  hureaui ,  333. 

—  oncielles _. 

Cartes  poatilcs 

Imprimée  et  échnatilIoiiB 

—  chargées parljculi^ri^s.......... , 

—  ehsrgèea  olBcïelle» 

—  diirgèesan  traosii 

Paquets  particuliers 

iËi.éc;rapues  ti.  im. 
Kombre  dœ  bnreaui,  319.  —  Longaaur  dea  |j| 
ODRiienr  des  flis,  8,333  kîl. 

!B  parlicalitrea,  Eervice  intérîeor.. 
ES  onicieUea,  service  intérieur 

[    IMpCches  renom rnuiâées 

TlépfcUe»  m  vtMiéX 


KNÎÏT^- N*?tfi« 


=rse.. 

T->!al 

»ir...." 

Dique 

T01.I,.., 

DetlH  de  la  ci 
-L'aclifilela 

»~' 

sion  en  !880 
si  on  s'élève 

-4,113,711  franc* 
h  5,Î'JU,49G  franda. 

Huwi  d'Euroiw 4.961,790(1) 

Cruid-dwhi!  de  FiaUnde 368, lU  (!) 

Liuutesaiit  da  Ciacase ((7,5J3 

Stbcrû. (1.373,891  3,Ma; 

lslecGDlnre<3) 3.875.553  «.6J7.WB 

Ton) 11.(18,176  86,(U,iai 

CiplUte  :  Saial-P«Untraure,  667,%3  habilnnti,  Toid 
la  popnltlian  de  qaelqueiiillei  int^iortinlBi  : 

HutïOD,  60I,9C!)  ;  VarEOTie,  33^,703;  OJesM,  IS4,BI9; 
Ki£w,  121,^51  ;  Tillii,  104,0!4  ;  Riga,  103,000  ;  Kichine«, 
I0i,4!7;  Kharkow,  101, 17â;  Kaaan,  Hl},262;  Saratow, 
8â.2?0i  NicolaTew,  8*1,805;  TachkenI,  8l,9âl;  Vilnt. 
61,217;  ToaU,  57,371;  Bndilchsw,  53,563;  Siman, 
51,247  ;  Aairikhan,  4S,2Sa  ;  Taganrog,  48,1SG; 
KroDsIadt,  47,IG6;  EherEOn,  46,320;  Roslaw-s.-Don, 
44,453;  Orel,44,2Sl;  MJDi-Nowparod.M.ISO. 


L)  dèlégaliun  municipale  de  Sainl-Pélersbourg  lienl 
da  préienter  à  la  déciiion  de  la  commission  des  DnuncH 
le  budget  de  la  capiiale  pour  ISSi.  Il  y  a  augmeniaiiM 
de  retenu  de  331,078  rouble»  H  copecks(4]  sur  1S80, 


>n  d»  loi  meublât 
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Nom  etnpruntoni  ce  qui  hiII  au  journal  le  Tempi  du 
11  jntn  1881  : 

«  Le  géniral  major  StrelbiUky  vient  de  publier  une 
brecliure  inllluléB  :  Lei  Àcquiiiiiont  lerritoriaUi  de  la 
Riuiie  tout  le  règne  de  S,  S.  l'empereur  AUxandre  It, 
Cette  brochure  indique  exacleiDent  l'étendue  de*  terri- 
iDlreaqui,  de  1855  à  ISËI,  ont èt« acquit  ou  cédèi  parle 

u  En  1655,  à  l'avènement  de  l'empereur  Alexnndrt  II, 
l'empire  ruiEe  occupait  une  lurrace  do  18,34'i,%l  ventes 
carrée»  qui  «  dècotnpoiaît  alnii  : 

Europe 4,S01,0S7 

Asie UAlftATi 

Amérique..... V,\6 


«  I,a  ven  .      . 

tumèlres  carrés.  Lti  Russie  a  perilu  depuis  : 
le  imité  de  Paris,  l(l,li3  versles  carrées  sur 
du  Danube  et  du  Frutîi;  en  1 867,  l'Amérique  r 
IlesAIÂonle«  (1,163,700  verales  carrées),  cédées  o 
nunt  7,700,000  dollnre  aux  Ëtnt^-Unis ;  eo  1875  (Ifl 
du  7  mai),  l'archipel  des  îles  Kouriles  (4,340  vi 
cédé  au  Japon  en  échange  d'une  partie  de  l'île  de  I 

(i  Voici  mainiennnl  la  série  des  acquisitions  fiitH 
la  Russie  : 

N  Le  traité  d'AIgaun,  conclu  le  IG  mai  18 
Chine,  donna  à  l'empire  toute  la  province  du  l'Amour 
(507,552  verstes  carrées). 

<(  En  IS59,  la  prise  de  Gounib,  qui  acheva  ta 
sien  du  Daghestan,  valut  à  la  Russie  un  accroissement 
territorinl  de  15,40t  verstes  carrées,  en  Europe. 

([  L'année  suivante,  le  iraiié  de  Pékin,  conclu  le 
vemhre  par  le  général  Ipatief,  régla  déQnilivem 
question  de  la  pDS.>>ession  de  lu  me  droite  de  l'Amour  de 
rOus^uri  à  l'Océan,  question  que  le  traité  d'Aigooi 
avait  laissée  indécise,  el  assura  à  h  Rossie  le  pays  di 
rOussouri,  qui  représente  282,610  verstes  carrées, 

n  En  1861,  le  généra!  Deboj  s'eoipare  de  Din-Kour- 
gane  et  ajoute  11,344  versles  carrées  ià  l'empire,  dani  11 
vallée  du  Syr-Daria. 

K  En  ISÛ2,  expédition  du  Khohhand  et  conquête  de 
Tokmalt,  Piscbpïk  et  Merke  (15,802  verste»  carrées). 

«En  IS64,  la  soumission  des  montagnards  du  littoral 
orienlal  de  la  mer  ?iuire  termina  la  guerre  du  CaucaH 
et  consacra  la  possession  d'environ  47,069  versles  carrées 
dont  32,083  en  Europe  et  14,901  en  Asie. 

((  La  mÈme  année,  dans  l'Asie  centrale,  expédition  di 
général    Tehernalef,   qui    eut    pour   résultat    la    priK  I 
d'Aonlié-Ata,  de  Turkeslan  et  de  Tchemkent  et  l'acqui-  f 
sillon  de  105,382  versles  carrées.  ' 

U   Les  ex|;iéditions  dans  l'Asie  cFOtrate   pendant  Iti 
^^nnées  &u\vaTi\«&  ya^v^K^  \^14  augmentent 
T  vriloite  de  %?.ft,1^ï) '*«*»  wi<tit»,î,-,'î':ss>^\tt  s'anueM 


u  En  16râ,  teik^lé  Ai  ~  wai  ncc  le  Jtpon  rkinnait  A 
la  RoMM  «83B^Ba«ci«néetdMS  l'ile  de  SakhalUn. 
En  187B.  r«i«t|Kttae'di l^nL  *e  Ehokbind,  et  I' 
«liilun  de  rjLlaî  aMBÔBôt  Mtte  k  lerriioire  ruiie  lit 

n  Eflfla.^nlSHi.irHRCidr  43  do  tnilé  de  Berlin  reali- 
tna  •  Il  BuBHï  le  '{lartUe  de  1*  Bessarabie  qa'elle  iVKit 
eédàeiiniiaâ6<i.ÉhinI  Jjseaéae  est  de  S,IÏS  verali 

turmec  de  rorimlt  si,  la  Turquie  liil  reconnut  It 
eaaion  il^  pnnmuis  ie  Kars  H  B.iloiiin  Hvt 
FtDiVË  ut  "".ITI^'.viiBiUs  tarrées. 
ËD  Técafjiiuiant  .ladkiffrts  qui  précAilent,  on  eoniUU 
lï  fiiHMtf  a  Dii(te„  «m  le  rË|{ne  d'Aleutnilrc 
l,176,115«awt«  iMnpêEL  «1  acqiiii  1,833.9W  »«nWl 
carrées  Site  t  lhn>i  pagoé  655,2ÏI1  venin  (irr&n, 
c'cft-i-dre  i^w  de  730,000  tilomètrei  earr^, 

a  A>  1"  jiHncr  tSSI,  la  superlleie  de  l'êm\iir»  tK^i' 
lentait  dM<  l9,49Ë,i89  vcrsien.  dant  4,lti;>,U7«  t 
Euro|M  «  14,633,309  en  Asie. 

<i  Encore  ca  diiOres  ne  «on prennent' ile  ni  1*  |Wf( 
de  Kouldja  (60,000  kilomètres  aattk,).  dont  U  Mluatiiiw 
n'était  pai  réglée  le  l^' janvier  dernier  et  i|ai  «  ùil  d<yui>s 
l'objet  des  négociations  auiiiei  parle  iiHrqtii«T*«iiK;  W 
le  lerriioire  nnnexË  â  la  aiiile  (le  la  itnht»  «K(iUilivu 
dn  génénl  Skobelef  et  de  la  giriie  ite  liiiA/tttif. 
,  «  De  telles  conquêtes  ont  il£[ia»i  ru  Itufwrtiiioe  eelien 
bloui  le»  règnes  précédent*  <le;fuu  H«rre  leli-rawl.  » 


niaNRES.  —  Budget  de  iHH  m 


t  frkkiin 


Inpats porBonnelB  et  (oDcien ^■'%>?IJ 


Droi»  de  timbra 

—    d'eDrcgislremem  elde  greffe 

PuE«pnrt8 

Orails  de  Dtvigslioii 

Tus  Bnr  Isa  plices  de  TOTicenn  an  diemli 
il«  fur  II  en  baiwui  t  npeur  al  Bur  U 
inuteporli  an  grands  vit.  ptr  Qlien).  da  far. 

fèiges  dei  obuibsèes , . 

firollB  dWm 

Tout  dei  impAM  liidirecii 


Téligraphas . , , 
Tolil  di 


il  lutres  dus  pnytani  do- 


is Baltique .,.. 

FnrinageaspécUux.. 
Veoles  de  doniaiueB  t 


it  éubllasamenti  métallurgique 


lUcetteE  du  toDis  des  cheminB  de  fur  : 

Bemboursetceitt  de  di!p«DseB  prévnca  en  (SSl.  13,TS3,tlB 

—  do  déiieases  effeclut^SA  anié- 

rienrement  sa  compte  du  fondE  dos  chemin» 

de  fer  aar  las  fonds  g^nârani  du  Tnlsor. . , .  liO.afiG.eCÏ 

Tolal 61,139,063 

Totnl  généfBl  dsi  racellos 717,401,609 

Pir«"<>l  l.rJlu.lr.1, 

Oeiuseitérieareaà  terme îlMl,!i(H 

—            —         perpèlnellea î3,:K)3,8iB 

Delteâ  Intérienrefl  &  larma  t 

A  divers. 199,805 

OUligBUonade  la  Banque  ds  Husala  Cm^talllqu.)  t.SUO.UOU 

—         5  O/Dde  la  Banque  de  Biuaie  émisée 

eurDordiDSireE  du  Tiéeor T.itO.ODO 

Empninu  ï  5  0/D  ï  loiB  el  ï  primeg la.ISB.lSO 

—  d'Orienl5  0/0 H.OO0,0W 

Bonada  Trésor t..  H,33I,M0 

Obligattnns  du  royanms  de  Pologne 4,B!I0,D00 

IiBUreB  de  UquïdïUonetcerliflEala  du  rojuunie 

de  Pologne 3 ,  194, 134 

Dettes  întèrEeures  perpeinelles  : 

Ordinaires  et  Inaliénables 3.948,9» 

ConsDlidées  i  010 0,168,  TSt 

AmordaseniDDl  anticipé  des  erapiunls SBT.BSî 

Tolal  ponr  le  service  des  emprunta, , , .  (tl,4l3,gS7 

Servlu  des  obligations  des  cbemlns  de  fer, . ,  31,934,7» 

Tolal  pour  le  eervice  de  lidelIapDblIq.  193,!l1B,li84 

Grands  corps  de  l'ËUil 4,S56,B7a 

Mlnisltre  de  la  maison  do  P Empereur 9.IS(,6Bg 

-^       des  aFTaires  étrangères 3.G4S,!ffî 

—  de  lagnerre Î06. 718,31» 

—  de  la  marine a8,90î,lïl 

—  des  fiaani:e!< 83,741.10) 

—  dcH  domaines 19.15ï,18ï 

—  de  Vlnldriiiir. ï7.eflB.BiT 

--       des  voies  de  communication U.Si&s^Wh_ 

—  des  puUu  et  dea  MtégTftphM  . , 


I 


lUi]iiaa  =  â83,i93,7U 

roublee-crèdil.. 

436,771, « 

bllleUidBbai.^B(dmi 
llleu  de  dépa»  des  a 

ponr«raplBcer 
cieQB  ètabllEse- 

néral 

Tolal  d 

fiSS.œa,6fll 

3.481.5(0.05 

Pour  l'opcralion  des  rachats,  voy.  VAnmiaire  préefl- 
!nl, 

E/fecUr  de  l'armés  régulière. 


icrie GJ.1.981      10,985      1,800,710  31 ,5 

«rie  : SH.SeO      61,737           St,(6«  93, t 

ari8 10S,rilO     ïl,35i        Ï10.771  11«,3 

I a0,6îi           661            t3,3S2  U,0 

Total 839,075      9(,aî5      3,U9,300  337,3 

^rmée  irrégullére. 


e,  306  eacadrona  . . 


L'ensemble  dei  échtngei  de  la  Russie  avec  lee  pa;i 

étnngera  et  la  Finlande,  exportations  et  imparlaiioM 
réonies,  s'est  élevé  en  1878,  au  commerce  spécial,  i 
1,313,748,000  roubles,  e'esl-i-dirc  i  près  de  365  mil- 
lions de  roubles  ou  43  p.  100  de  plu*  qu'en  1877,  où  le 
mauvement  du  commerce  etiérieur,  déprimé  parla  guerre 
d'Orient,  s'éttblissait  à  843,973,000  roubles.  Dans  le  lolit 
de  lilTS,  les  exportations  Dgurenl  pour  G18,1G6,OO0  rau- 
blei.  avec  une  augmentation  de  90,330,000  roubles,  loil 
de  17  p.  100  sur  l'année  précédenla  (527,936,000  r.),  «• 
lei  importations  pour  595,583,000  roubles,  avc< 
plus-value  de  374,545,000  roubles  ou  de  85  p.  lOO 
parativement  au  cbiffre  de  1877  (331,037,000  r.). 
Ces  cbitTres  généraux  se  décomposent 


Poils  du\aKiBili\™t.'Wî-i 


HtissR.  —  oomiEBCB,  811 

niEr   Noire  et  de  1d  mer 

mtf  d'Ainw Ml  ,107 

Douanes  de  lerrc 179. 0(H 

ToWl  dBliRuBsifld'Euriijia  SUii.iij 

Aussi c  d'Asie  : 

Paru  trBDscaDQisiFn  de  la  mer  Noire,..  i,57G 

iaris  UtBX.  de  la  Caspieniio 1,31G 

Soouiei  de    lerre    das    frDDtKrea    da 

de  TnrqDie  et  dePïrtie n:!l 

pnrt  d'ABlralihan «75 

Gomnerce  nyec  la  China  psr  Kiikbla  ol 

IM  nemo  Amour S  ,IIS9 

TOlal  do  la  Ru9>iie  d'Asie «.lin 

Towl  eénèral «05,835 

Imporlaliont, 

porw  de  la  mer  Blanche 7TR 

—    delaBilliquG !,1,1.73î 

'     ■-   delamerNoircetdelamerd'Aian.  ^|l,3R() 

Aounee  de  ten'e ^711,335 

Totil  de  11  RubbIb  d'Europe 607,7111 

ForUIraD«:BuCB.sieiisdelB  mer  nuire..  3,048 

Porta  tranecaueulens  de  la  Caiplenne. .  1 ,333 
Dnuenes  da  leiro  d«a  front,  de  Turquie 

cl  da  Peree I,riGi 

Conmerca  avec  la  China  parKiahhU  et 

l«  neuie  Amour I7,88!> 

TolaldelaRtiEsied'Aale 18,10(1 

Total  général '583,811) 

PrlntHpaln  narchandUei  exporliei  (quimlilês) . 

Buula  d'Europe  :  ds  nltol. 

Cérèilea  eL  aelrea  farlnBDi 
'    elimenlaireB  1 

Fromenl Ichetrerlfl).  i;,aE5,9U 

SEljfle -  VO  ,a\0,'3a!, 

i|wiul  l  IM  XevUmML 


(Tileor^  «■  DDllltn  de  nrabtaij 
buncd-Eanpe: 

1   IIT       il 

68f 

il 

AoIrracéndHei  ruine  en  enh* 

ToUl 

ToartauidegrainisDlràeineiise» 

Corderie  et  totlei  de  lin  et  de  cfeMm.. .. 

KoBaied'Aïie: 

^^^^HjuCv^^. 

Rl-SSIE.  - 

bunieillf. 
puud. 

'■■            .^1  ^^^* 

Tubic  L-l  cigares 

E»ui-de-*ie«Ll<:!ueureen 
cercloB  et«D  boataillea. 

Vinaenboulaillea  .'...'..    1 
Cbirbon  de  lerru  et  de 
l>ols,Ioarb« 

72â,Ji8(] 
758,460 

111,112,9*1 

-    apprêté.... 
OuvraBËB  ea  cuir 

9S,6U 
7,853 

!(7,39C. 

—    delineUsdiBDvre 
l.inËerios  ei  confeolioiiB. 
Néliui  braw. 
OmrBgeB    en    fer  et  ea 

MMbinBBetmêCBiiique... 
.Huiles. 

Iliiilesininér.  d'êcbtnige 
liouhlon 

Ci.ulaurB.eiiwbai.liact. 
Subgt.  ei  prod.ehimiq 
l'dlaieries. 

1,0(»,SOO 

173,001 

Î6,8ï8,t78 

1,631,Ï9S 
3,119,83* 
l,5iS*,8;i9 
1,989,034 
87.M3 
1,846,8117 
3,136,685 

74,108 

Vurrcrie  etcriataux..... 

raiielerls.. 

Inau-uinualsdetniihiquc.. 


iseiWgumeî. 


Tissus  de  ce 


Tibu»  «<  cigire*. 
E«u-de-Tle  at  li<| 

boulellle 

Th»  SD  cercles, . . 
TiM  M  bouldlki 
Gbtrbon  de  Mrre  t 
Cnin  bmu 

—  «pprÉiéi. . , . 
Ouvneeseo  cuir. 


Hiulioi 

UuIIm  nÙDéralss  d'écltlrugB 

BcaMon 

SubalnncEB  et  produits  chimiques. . . 

PBlleleriea. 

Porccluneeel  rûguce» 


iDetrumenu  de  m 

HoriOËarïe 

WagDUB  de  dieml 


llUSSlfS.   —  OOHMERCE.  817 

3o  tomUkvréé  ««ee  la  VlnlMnAe  «a  AtffS. 

(Valeurs  en  milliers  dé  roubles.) 

Exportaiions  en  Finlande là,  331 

I  mportatioDS  de  t'inlande 9, 762 


Total 22,093 

Vnili  Qaan-      ÛIU,  de 

Prinaipaies  exportations  :  de  eàleal.        iiUi»       nubfès. 

céréales  et  farineux  alimentaire» <  tchetTort    608,194     6,922 
'abacs —  »  642 

Principales  importations: 

leurre < poud.  90,61$  997 

(étauxbrats ,  —  1,012«396  1«427 

'issus  de  coton —  »  2,129 

'apiers,  y  compris  le^  papiers  de 

tenture < —  »  918 

ois —  »■  488 

8o  Comnicrro  de  trausii  (vaiours  en  millfers  ^e  Touhtks), 

Vansit  pour  la  Russie  d'Europe 1 ,653 

ransit  pour  la  Russie  d'Asie  : 

d'Europe  en  Asfe ^ ....  « < . . . .         2,074 

d*Asie  en  Europe 173 

i 


Total  de  la  Russie  d'Adie. . .         4,247 


Total  général....!.         3^900 

âo  iluuvouiènt  de  Tor  et  de  l'arg«iié  ed  iaoïiniièi  H 

eu  llugota. 

Exportations.  ÎTOpOTtiHtii. 


1877.  1878.  1877.         1878. 

Valeurs  en  milliers  de  rooLlét. 

ussic  d'Europe 18,240    10,802    10,2â5    16,QS^ 

ussie  d'Asie 1,011      3,351^         1V^         VX\ 


Total.....     19,251     U,iS6    19  ,^^    \fc,X>^^ 


RDEsie  d'Europe 

Bigallon  exlêrievrc.               ^^M 

•  T»I1M  ^  — °°-°''°       — 

a       «..!«.       «„„„       w, 

781       81.833        15.633        97,1 
8,133      477.431       003,105  1,380.1 
5.397  1.146.385      653,653  1,8IH,( 
14,311  1,705,539  1,577,380  3,Ma,i 

1,6..7        l'4,469        38,897        M.! 

W7          1,383        49,758        51,1 

3,394        15.853        78.655       lï^i 

16,506  1,731,391  1.666,035  3,377,1 

Blî             384        98.364        B8.1 
8,145      139.148  1,253.44*  ).Î93,J 
5,343      Î48,3i7  1,553,888  1.771,1 
f4,ï01      387,669  3,874,596  3,363,1 

1.675        10.764        23.039        33,î 

431          4,338        3S,S57        U,! 

3,085        15,103        Ot.îSli       "tM 

16,297      403,761  3,935,883  3,338,* 

coini»oscnl  ainsi,  par  pavillon,  du 

-  Koirestmerd-iiûï 

Total 

TuLftlgiSnÉrsJ.... 

RniBie  d'Europo 

-  BalUque........ 

Total 

Rtii^sie  d'Avili  : 

~  GaspiDDiiï 

Total 

Total  général.... 

Les  enlrées  se  à 
l'ordre  du  lonnage 

Russie  d'Europo  : 

^^^^^    T.U&GC 

...        1,655          4lâ'G6g    , 

^^^^^h  .Soèdaisi^v  hqin 

:i«o.... 

;■:■:.  ^  ^Ëj 

Belge 

TnrE 

Autres  psrllli 


Dans  les  16,505  navires  enregistrés  i  l'entrée  en  ms. 
on  comptait  5,047  bâliments  i.  vapeur,  qui  reiirése niaient 
enumbte  une  jsuge  de  2,361,751  lasts. 


BnSBle d'Rurope 30,171  9,!93,()90    lO.tOl    l,e(l,39S 

Rauie  d'Asie 10.948  937,%ï      J,63î        Bii.fllO 

_                Tolal il,H9  3.Ï30,0Q3    13,0^3    a,î83,80S 

K^Uju/IoM  génèrau:a  de  risplotlaHon  an  IB78  el  IST9. 

Longsear  eiploifèe  bu  31  àë- 

eembn!,  vers  les 10,Sli                 31,068 

Nombre  des  voysfeurs  \ntis- 

portés  (non  comprU  tes  ml- 

lilairea) 30.181,083         39,*69,t31 

TransporlK   de    qiDrcli Badines 

en  i;ran<te  Tlteue,  panda...  4n.0fig,9g8           T,3ai,G&' 

—  BnpoiilBTiWBse,     —    ...  1,996,101,616    l.tm^ïSA» 

JUOBMt  bnibu,  ruuUes .  ï4a,W6,9&a        Vt^UavT^ 


ES  tB79, 
Nombre  il?9  liurenux,  4,374.  On  a  expÉdi 
letlrcs  8,303,025  envois  sous  bandes,  :.,789,4uà  liÛM 
TecDinnisnilieB,  S,782,6G-I  lellres  chargées,  2,ôl9,&3a|u- 
queig  (colis),  78,620,531  joaminx  ou  iiiipriméa  pin»- 
diqueg,  25,992  eatareltes.  Total,  206,503.209.  SomW* 
envayiea  par  lettrea  chargées,  etc.,  2,669,322,022  ndfÂ 
valeur  des  paqiieliots,  94,333.239  roubles.  '^M 

7f.Lti.nMroa  EN  1878.  ^H 

Looïnaur  lis  tll.1       ^^H 

it,  ei,.  '^^H 

Ch«i|iiaBd«  Ter 30,3UG,3  (3,48(1,6  TH 

Ligne  Anglihlnilionno 3,BÎ(.a  Ï,T7«.S  'V 

câble  des  Iles  d'AtsDd n  tw  . 

IJenes  panlcuUfres (13, t  flli0,8  '     ■ 

—     mililalrea  et  de  police...  .173.5  373,.'!  njt 

Total j^,917,8    ISô.SOH.G    jj» 

Hombre  des  déptches  x 

Eipiditlun  4  HnlàriHur 4.37(.S0( 

Dipiotnui  iiiIarP4IIoiisleB  entn^des tyO.OW 

-  -  peines »7e.lU 

-  ED  transit W.»«- 

-  àa  Borvlco BTI.IH 

TMal  E,7«i,731 

.'JTATlSTlfll'E   DES   INCENDIES  6ASS   l'eMPIUE   ht  S  SE 
DE    I8G0   A    IS74. 

Le  comité  central  de  stalisiique  »  r«cuailli  des  doaoéat 
sur  lea  incetidies  en  Russie  deiiuit  qulnie  ans,  de  1800 
1  IS74.  Le  Ménager  oflieiel  présente  ces  données  tota 
la  forme  d'un  tableau,  qui  malheureuseoienl  n'etl  pi> 
complet,  lea  informations  sur  la  rojaume  de  Pulogoe,  l( 
CaucBU,  \e  \w<r\\Q\T«  d*&  Cosai^nes  dp  Don,  ain'i  i« 
cetlei  Telriv^M  mi-  "»**"  ^t  '*.'ï«.v\ii*.™!«»itif,  c»i>- 


s'ensuit  que  Us  cbtfTrea  suivants  aunt  quelque  peu  inle- 
rieura  à  In  riMlL 

La  moyenne  annuelle  des  iacendies  a  M,  dans  c 
quinte  ans,  de  1,767  cas  pour  lesvillea  el  de  lfi,271  pour 
les  campagnes  ;  le  nombre  des  bSlïmonls  incendiés  a  été, 
,  dans  les  villes, de  4,941,  et  dans  les  campagnes  deTl, 508; 
enlin,  les  pertes  uccasionnéea  par  les  sinistres  aunl  éva- 
luées ï  S,G53,971  roubles  pour  lesvillea  et  h  24.751,394 
roubles  pour  les  campagnea.  Il  faut  doue  compter,  %n 
moyenne,  par  incendie  trois  bâtiments  attelais  dans  les 
villes  el  4  1/2  dans  les  campaguea;  les  perles  dans  les 
villes  ont  été  de  4,897  roubles  par  Incendie  el  dans 
les  campagnes  de  1,521  roubles,  ou  bien  par  bâtiment 
1,751  roubles  dans  les  villes  el  346  roubles  dans  les  eam- 
pagnes. 

En  présentant  ces  ehifTres  par  groupes  de  cinq  ana,  les 
proportions  son'  ' 


Il  résulle  de  ce  lablcsu  que  le  nombre  éta  11  ___ 

est  allé  en  sugmentanl  ;  dans  [a  secomle  pétïodt  f. 
i|uennale,  il  a'eat  accru  dans  les  villes  de  19  p.  100;  ( 
ta  iroiiiËme  période  de  S4  p.  100  ;  dans  lei  eampt 
de  ib  p.  inn  et  de  127  p.  100.  Par  contre,  li  lofet 
deïiruclive  des  hicendici  a  diminaè,  grflee  sans  doule  n> 
perfectionnement  (Ipa  proc^dt-s  employés  contre  le  fei; 
En  effet,  U  moyenne  dn  bStlmenli  illejnd  dans  chaqM 
incendie  a  diminué  dant  la  Iroiaiéma  période,  comparie 
i  la  première,  de  41  p.  100  dam  les  villes  et  de  91  p.  tOB 
dans  1h  Gompognei.  La  plui  (grande  fréquenee  dea  inoes- 
dies  a  néanmoins  (cccu  sensîblemeni  !e  (olal  des  pertei. 
Seulement,  dans  Ip  seconde  période  qDlni|u ennuie,  etW 
somme  a  diminué  de  3  1/2  p.  100,  pour  nugmenler  dt 
recher(53I/3p.  l(K)}danslalroiBtème;dans  les  village*, 
cetle  âagmenlation  a  été  de  15  l/'J  p.  100  dana  la  lacande 
période  et  de  76  1/2  p.  100  dans  la  troisième. 

C'eat  surtout  dans  la  Iroisiéme  |iéridode,  de  1870-1874, 
que  le  total  des  sinistres  et  la  somme  des  perles  ami 
énormea.  Gut(e  augmentaiion  n'a  d'ailleurs  pm  cent 
depuÎB,  le  cbllTre  des  perlea  anauelles  ayant  mifint  der>' 
nièremeul  00  et  même  SO  millions,  au  lieu  im 
26  mîllionii  de  la  premiers  des  périodsi  examinée*  d- 

Leaconséquencos  des  siniBlres  sont  rorldin'<Jrenlec,trigi 
les  localités.  Ainsi,  les  provinces  frontières  souffrent 
moins  de  ce  fléau  que  les  gauvemetnenls  du  centre.  Ea 
comptant  que  ta  copulation  dai  11  gouvcmentenia  ailnli 
entre  le  Volga,  la  Nouvelle -Russie  et  les  provineei  â» 
rOiieel  monte  il  31  inillians.et  que  Ici  pettet  occasionnée! 
Mr  l'incendie  I  ont  été  en  quinie  ans  :  dan»  Us  villef 
(sauf  la  vills  qe  Sainl-Pélers bourg)  de  82  millioat  di 
roubles  et  dans  les  campagnes  de  236  millions  et  demi,  3 
le  trouvera  que  tes  perles  par  (été  d'habitant  sont  tt 
2  r.  61  c.  dans  le»  villes  et  de  7  roubles  dut  lea  «tn- 
pagnes,  tandii  que  dans  les  T7  gouvernements  roatantik 
ayant  presque  la  même  population  {31  millions  t/2).  Il 
total  Aca  çtiVes  n'était  dans  les  villes  que  de  47  mil- 
liong  ïfl  «l  4*»*  '■M-  tA\ft^»^M.  4t  W4  milliona  1/^ 


oitU  environ  des  perlei  eBeuféei  par  hs  gi 

l,ta  perles  sont  les  moins  considérables  dans  les  steppes 
du  Hidi,  où  les  liBbilations  sont  gi^nèralemcnl  en  pierre; 
pBV  nontre,  dans  les  sleppes  au  delà  du  Volg*,  ou  ubon-- 
4ent  les  grands  villnges  en  bois,  d«  loènio  qup  (Sans  lui 
provinces  de  l'flaesl,  les  dommagee  occasionnés  par  la 
feu  sont  considérables. 

Paroii  les  ganvernenients  du  cenlre,  il  y  en  a  qui  le 
Irouveot,  au  point  de  vue  des  incendies,  dans  une  sUiia- 
tion  exceplionnelleiaent  désavantageuse.  Tels  sont  les 
13  gouvernements  de  Pakow,  Tver,  Smolansk,  Yaroslav, 
Itiazan,  'Koursk,  Orel,  Tanla,  Tcliernignw,  PolUra, 
Kharkow,  Tumbaw  et  Simbirsk.  Dans  la  Iroisième  période 
quinquennale,  tant  le  nombra  des  Incendies  (de  15,488 
k  SifiW)  que  )e  total  des  pertes  (23  &  (15  millions)  ont 
plus  que  doublé.  Dans  les  villages  iw  gotivernemenls  de 
'  P«kaw,  Smolensk,  Pollava  et  Simbirsk,  le  nombre  d'inceo- 
.  diw  Burait  même  triplé.  Dans  le  pouverneoiébt  de  Yaros- 
Irw,  le  chiffre  des  perles  a  augmenté  de  trois  fois  et  demie, 
Oani  ces  13  gouvernements  (I(î  millioni  d'habitanli]  lei 
d^^ta  oceasionnfs  par  [e  Teu  s'évaluent  à  1  rouble  par 
lêie  ;  dans  les  t^ouvernemenls  de  Simbirsk,  Tambou, 
Tchernigow  el  Yaroslaw  même  i  plus  d'un  rouble.  De 
cette  ffl(Dn,  les  cbarges  causées  au  peuple  par  les  ineen- 
ditB  dans  ces  contrées  dépassent  du  double  le  laui  de  la 
eanilalion,  qui  passe  cependant  pou  ré  ire  Inurdeâsupporler. 
Le  Messaqer  officiel  donne  encore  les  chirTrea  des 
incendie»  dan«  le  rojaume  de  Pologne  pour  les  annéei 
de  1870  A  1374.  Le  nombre  des  sinislres  dans  tes  villes 
■  Btè  de  735,  dans  les  campagnes  de  0.2^5.  Le  nomb» 
des  bâtimenU  détruits  dans  les  filles  a  éU  de  3,083; 
dans  les  campagnes  de  iî.OOG  ;  les  pertca  oecaiionniet 
dans  les  villes  ont  moulé  à  2,328,716  reubles,  dans  les 
villages  a  7,342,058  roubles.  {Joum.  off.,S  janv.  1881.) 


Superficie  :  373,53e  kil.  cariés  (y  comprit  la  luperncie 
des  lacs  pour  41,070  k,  c).  —  PopotaUnn  t.VKÏi>  '- 
'  "90,847  bah.  -  Capitale  :  HalBingtota,  36.0*1  Vt'a.^ 
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90a,XK      Eiporlallar 


Port  de  Sainl-Dutniague  :  EnlrÉs,  iOI  navires  jaugeant 
tl,453  tonneaux  dominicains.  Tous  les  navires  sont  jaugés 
•p  port  ;  cela  rapporte  S  doMarE  i  l'Ëtai. 


■AH-IALVADOK    (RÉFnSUQUD  DE). 

Superficie  :  18,906  kii.  carrés.— Population  :  on  l'éva- 
à  430.000,  les  autres  a  755,000  habitants.  — 
Capitale  :  San- Salvador,  40,000  liabiUnta. 

FIMAMŒS  EH  1878. 

Ricellts.  ~  2,686,000  dollars.   Dans  ce  chiffre,   les 
i>  ngurent  pour  1,404.000  doll.,  et  le  monopole  de 
l'w     '  "  ■  ■■ 


Craiide-BrelBB>ie. 
Eiato-rDlB 

Atltitoagae 


Tola< 


i,st»,0«l 


En  tS73,  on  a  c^porlé  :  iniliea,  1.758,000  di 
l.iau,UIXI  <!.;  or   et   argent,   155,000   d.;    i 
131.1)00  i.;  art;cnt  monnajÉ,  123,000  d.;  Ub 
aulJnrs, 

ItavigiHion  en  1378.  —  Entré*  :  21  «oillcn  Jnenal 
7,377  lonneaux, el SI  vapenri  JaDgeanl  T55,35â  totuUiia. 

C'IJIKERKC  eïtKbIECr  ES  (877  ET  1878. 

Les  |irinci[iaiix  pnrM  de  comtnerco  de  celle  républiqw 
■ont  :  Je  port  de  la  Liberlad  ouvert  bu  cainoieroe  \t 
G  Tcvrler  1824,  le  port  de  l'Union  ouvert  avant  1823,  It 
le  port  (l'Acijjutla  onterl  le  13  Join  l&2i. 

Le  commerce  exlériear  ■  donni  \e»  rèsullali  luitiall 
m  IË77etl87S: 

liTipiirtalion H,W9,(t!,-         ll,i>.>A.«ia       | 

El|iuil[iLi(in 1S,IÎ8,9Ï3        l!),78S,ÏBÏ      I 

Toittl...        30,137  ,B78        3l,U9,Sn     I 

Importation.  —  Voici  hi  liâie  cOTOpnralive  d«s  priKl* 
paies  maroh«Ddlt«  iraporléei  an  Salvador  •■  Iflfî 
et  en  1878  :  I 

Cotnn  hriit  ou  Vmv 1.1)77,701  3i           «U.flti 

Fil         -          -    Ï7,«77  W            -  — ' 

Laine     -         —  SS,»» -M 

Soie       -         -   «.«a  W 

ri68Usm.M*ï , ti.HM  80 

Oomcslililea 6S,!43  tî 

FarincB... tll.HM  93 

Ljqusanrortaietviiu 48,(165  76 

KtiDncn  et  erlalalleria... iO,3M  (0 

ÇTVBUM,iiibfmûn.e<.v*A»M\'^ui-  OV.iiN  SI 


U,1(H  G7  »,19CK 

ï7,«-  sa  M.Tim 

18,990     .  I3,Ï30H 


I,11G,871  19 


lBgtsWlT«,. 

BoUrie. 

Culumbte 


G3    w,(n 

6        1,9N 


SuperOcie  :  14,SG7  kiJ.  carrés.  ~  Population  Qii  ISIS, 
^,160,3*2  hal).;  fin  18S0,  2,'J7O,2-20  bab.  -  Ga pilai*  i 
Dtcs(le,Vyi,T.%\i»\i.kaïWïillijB:Leipi]g,  127,387  hai.î 
ClienmiU ,  lÙillSf J  W"»  -  —  X;^ ^^vivwiisù.  ■(»«.  presque  «i 


KSSTr« 

orcelaine 

■EpûtaS"' 

1 

Total 

J.iate  diile .' 

Apuisges 

Rasées  TOTBai 

intéreudeUdstte. 
^uorliEBaiiieat  de  la 


KftLe... 


des  alTaïreii  étraDgèrei 
ipoaaibuUuiiE  i      -    -  ' 

iPenslwiB 

Foods  de  réserve. . . 


SUperBuie:  1,3li)hluœ.  ca 
l4â,â44hab.;[iiil&S0,  lc5,OI 
l-uuig  (1075).  -l-ifi^Z  hab. 

rivk:ti,ka.  —  Budget  de 


-PoitulalionnalSa 
j.— Gii|iiule:  Ates- 


lS!6-m  (eu  nuHd). 
Il  des  domsiur^ii,  e3»,00«; 
.„, _. 396,0IMî  [Di|.at   foDCiar.  . 

îîi.î5o) ï.sn.»' 

«penBKâ  ([loni .  pour  la  dttie,  71AI0;  la  jastioe. 
tli.00a;les  Bumcâfl,  519,000) l.tri,Jir. 


Dép 


.«JonEier  1878. 

Aallt G,SI7,719 

Pw>ir l,83S,gUI 

EicMcnldel'iiiiif,..       «,013,789 

Depuis  1874,  le  duc  n'a  plus  Je  liste  civile;  elle 
rempIacËe  par  des  dumaiues  ious  le  nom  de  lldéieoDUÛ 


L  (ancBÉ  I 

Superlicie  :  1,070  kilom.  cnrr^s.  —  PopulaiioD,  1 
182,â9<J  iiabiliau  ;  Qd  ISSO,  194,477  hab.  —  Cipùilll 
Galba,  !3,tJ0D  hab.;  Cobourg,  14,5B7  hub.  ^| 

riHtXCKS.  —  Budget  de  1877  à  1681  (,n  iiivbj. 
UeceiU»  (dual  :  duKuilnas,  nel.  638,S0S;  iib|>A< 

dii'«lbnil,l,3X8,()39;in.p4lindiroci,»8«,mii;.      i.SOM 
atpensit  (linnl  :  dette,  EW.lIiSi  justics,  HCIOI  ;  ™ 

culw  St  (ntirurlion,  ■i3i,936} 3.18 

CobanrB  {l'iiciif  di'faliiiié) 1 ,  t33,  (M   I 

Gnths  -  at.m  I 


^^^^^^mm 

Superflcic  :  2/iGtl  kil.  carrés.  —  PopuUUun  Gn  1875,     ^M 
l^i.im  hab.;  un  18S0,  207,147  hab.  -  Capitale  :  Hei-     ^H 
ninEeD,9,5î1hab.                                                          ^H 

F^IA^cl 

ES.  -  Sxsrcice  1880-1883  fea  Diarïs\                  ^H 

neceH«s(doni 
impaiB  diree 

;  prnvenant  desdnmaines,  Ï,07S.60I);                        ^^| 
»,4,IIIO,000;impAtaiT]dir.35II.OOO).    Ï.OiO.»»    ^H 
l^llBlcdiilo,  391,986;  dgll<!,S91,000)    4,(13,100     ^H 

PaBEif..... 

DETTE  AC  1»  J^NVIi:»   t87S.                                              ^H 

I2,96â,00l>           ^H 

.™-w. 

■ 

Superilcie  :  3,GI7  kil.  carrés.  —  Pnpulation  Hn  1875,      ^M 
'2112,923  babilants;  nn  1880,  300,503  bab.  —  Capitale  :      ^M 
Weimar,  17,522  bab.                                                               ^| 

M.  -  EicefcUe  1879-1880  fen  marks).                   ^H 

■  ni'CotteB  aorra 

'       impM  Cuncie 

i,787,ï50) . 

DêpBnMs  ann, 

Bl]<'a  (doDt  :  domaiDDB.  3,651,750;                             ^H 
r,  Sil.iUU;  intpbtBur  lu  revenu,                             ^H 

8,766,805     ^H 

neiles  (donClieta  dvîle,  900,000;                            ^^1 

Dells  vab: 
Vf  rie  par  un 

[i?UB  m  1879.  -  6,807,000  marks  cou-    ^1 
actiTun  peu  supérieur.                                     ^^H 

sbkbh:  fPBDtciFAnTÉ  de).                      ^^| 

SujKrncie 
cembre  1378 
orlhodoxe.  - 

:  48.555  kil.  carres. -Population  au  31  dé-    ^H 
.,  1,6(19,337  hahitanlE.   Religion  :  grecque     ^H 
-  Capitale  :  Belgrade,  37^000  bab.                   ^| 

»IS»SCES. 
luipfltesnrl 

—  BadgH  de  l'année  ISRO  [en   fiancs),                ^1 

Bien*  de  Vtut  làant  :  ioipriiiurie  de  l'fiiM 
Xn.OOO;  biru,  11000;  poMB,  UOMO;  té- 
l^isripbes.  315,000 1  buii(iie.  VO.DOO) 


lié!>eiueB céffli^r.  (dont:  Ible  cÎTile,  700.000; 
dioapchtloa.  l9n,00D;coDS.d'fiIai,  170,337; 
peniions,  i%,o;() 


da 
dea 
de 
des 
del 
des 

mins 

InslruiUon  el  des  cnKes 2,17 

ffures  étraneires iï 

Total  dea  dépenses. 
c  naiionile,  3S  millioiu 

NCES.  -  Budga  de  Va 

is.sa 

de  franr». 
nnia  IB8I. 
3,9â6,Ma  h. 
5,711,513 

n 

C'efl  une  forle  augmenlalion  anr  l'anDée  prée£ 

Armée.  —  L'armée  permanenle  conipie  5,600  hai 

le  premier  ban  de  la  milice,  68,000  bomroeï, 

deuxième  ban,  près  de  41,000,  ce  qui    Fait,  en  i 

guerre,  nue  force  totale  de  115  à  116,000  bommes. 


ors  CQ  fraiif» 

îl .676,656 

)S,99S.( 

26. 450,743 

2*.81ï,l 

33,962,695 

37.a«,i 

•K  ,336,395 

33,865,7 

■cisaq 

SIAM.    —  COMMEllCE.                                  835 

1872 32,948,208  30,985,50i 

1S73 27,261,503  27,381,301 

1874 32,456,362  39,001,878 

1875 35,014,874  31,219,243 

Principaux    articles  d'exportation  :  céréales,  bétail, 
porcs,  peaux. 


SIAM  (rOTAUME  de). 

Superficie  :  environ  800,000  kil.  carrés.—  Population  : 
G,000,000  d'habitants. —Capitale  :  Bangkok,  400,000hab., 
dont  près  de  200,000  Chinois. 

FlMAt<CE3. 

Les  revenus  sont  évalués  par  les  uns  à  20  millions,  et 
par  les  autres  à  75,000,000  de  francs,  dont  les  5/6  pro- 
viendraient d'un  impôt  de  capitation.  Le  reste  consisterait 
en  tribut  des  princes  vassaux,  en  droits  sur  le  sol  cultivé, 
et  principalement  sur  les  plantations  d'arbres.  Les 
douanes,  les  droits  de  navigation  et  les  amendes  four- 
nissent également  leur  contingent  an  trésor. 

Armée,  —  Quelques  milliers  d'hommes  et  une  milice. 

Marine,  —  14  vapeurs. 

COMMERCE  (en  dollars). 

1874.  1876.  t876.  1877. 

Importation...    4,600,000    6,300,000    7,100,000    5,900,000 
Exportation...    5,900,000    8,400,000    8,300,000    9,200,000 

Principaux  articles  d'exportation  en  picouls 

de  133  livres  1/3. 

Cartla- 

Riz,  Poivre.  Sésame.  Peaux.  mome. 

1873 836,738  43,673  49,439  14,609  5,968 

1874 1,967,505  18,623  89,795  12,842  2,985 

1875 3,904,800  16,853  13,193  13,730  3,888 

1876 4,191,988  20,387  17,247  90,055  3,534 

1877 3,082,607  18,433  36,154  18,381  ^^^'î> 

1878 2,354,547  13,219  8i,iS^  l%,^tn  '^-^^'^ 

à879. 5,996,544  20,507  ^8,^11      VÇ>,'Ç>t>Ki     '^.'^'^ 


Port  di  Bangkok  tti  (8TS. 

V.ileurdPBimpamiiaiu ^.SâT.âlO  dnlIaK.  I 

~        raporliliou» 8,872.M3       - 

d«it:rlx,l,lSG,9Setunnc(. 


■    17S.337    . 


i    8,871,193 
SoisiE   IT   MOKVÈGE    (BOTAmCES   DB). 


Superdeie  :  439.815  til.  carrés.  —  Popublion  calculée 
riBur  le  1"  i»nviBr  1879  :  4,53l,8G3  hab.;  iiopulatiH 
receniâe  CD  1871  :  4,204,177  hab.;  eo  1750,  1.763,338; 
ta  1800,  2,347,203,  d'après  U.  Sidenblath  :  Schwedert.- 
OpUaleiSlockbolm.  157,215  hab.  Autres  TilleR  :  Gnlbe» 
bourg.  68,756  ;  Halmœ,  33,292  ;  KorrkÔping,  56.786. 


I86f. 7,906 

...      13,5»1 

finiNCEEt.  —  BHdffet  dt  tSSl  (en  cnuranne 

rie  1  fp.  39). 

18.760,000 

dS,"    .  .. 

*.730,(1W 

■fci;.  :::::::;::::  : 

«.m^ 

I  OdadldelSTS 

I         Dépenses  DrdtaaireB  : 

ItiHeclille 

r  WnisUre  de  la  jnailoB 


—  des  affaires  èlrangêreB.. 

—  dela^erre..^ 

—  du  l'intérieur.'.'...,.'.!.. 

—  des  calles  el  de  l'inslrac 
'ensions 

F  Emprunt  pnur  l'abaissement  du  ni 


Tolal  des  dèpensoe. . . 

STÀT;STigDE  innO'TRlELLE 


It  l'ao 


B,il8,9î"" 

3,îoa,aeaJ 


FiltfiqundoMbu... 

—  de  drap» . . 

—  d'Dhjelt  en 

Ébéniftt^rit  mêcuiiqu 
Fabriquei  d'illuinetlc 


Planvi  de  Mille 

pibriqueBde  faulre  pour  papier. 


du  caala 

deiricou , 

de  papiers  de  tenli 

de  gllTBDOplUtie... 


TissBgB  de  lïinB 

Fabrique»  de  malitr.  eiploïibj.. 
—       de  toile  ï  vollfl 


Fabrique  de  porrelaine. . . 

—       de  Biéarâe.... 

Fitahire  de  lio 


6.380,81 

9.ora,m 

l,«7.iSI 
3,411,  IW 


3,019  ]0.;il,36) 

3,213  9.S57,*a 

IM  357,1» 

ÎÏ7  706,(e7 

636  1, 484.091 

156  S,1M,3I1 

454  eie.GïS 


Tissage  dameii 


581,» 


1.661,744 
l,!87,Tai 


3,SiH    SS.SIâ    U5,311,lN 


Hiiiland Lin,  laine... 

VeBlBtnoftVini...  \Jni 


"   lANTIER  1879. 

3,363  voiliers  jaugeant  404,401  (anneaux;  752 1 
jaugeant  !i2iU9  lonneaiix.  Tolul,  4,315  navires  jau^'eont 
536,610  tonneaux,  dont  1,850  voiliers  jaugeant  382,254 
tonneaux  et  169  vapeurs  jnugeant  55,273  tonneaux. 
Enaemble,  2,019  navire»  de  437,527  lonneaux  font  la 
navigation  de  long  cnur-i. 


l3,6tS  vni  liera  jaugeant  IpS^liSSB  tonneau 
7.39a  vapenra       —       1,381,701        — 
M.MOnayirefl       —       î,  107,537        — 


la.Sea  .oillarg  jaugeant  l.SeO.aSS  lonneaux. 
7.4îiyapfBr»       -       1,303,286        - 
20,7MnBïiros       -       3,163, lîfiB       - 

itle  puïpligue.  —  220  millions  de  DOuconnes. 

S7 
35 

m 

20 

180 

Ona.  10 

™al 

aTini.—  iSyapean 

ToUI  général... 
atmËs  de  lâ5  ca 

307,061,000 

308.300, 

33Î.9M.0WI 

Chemint  de  fer.  —  Longueur  cxplaitOe  aq 
vier  1879  ;  5,67J  kilom.  \ 

Poita.  —  Nombre  des  bureaux  de  potiei  :  29fffl 
1871,  320;  1873,  3S3  ;  187à.  1.646;  I87H^ 
1878,  1,643. 

TiUgra'phes,  —  Nombre  des  bureaux,  758, 


Superficie  :  317,300  kll.  carréi.  —  Po|iuIdti 

1,701,478  bab;  1871.  1,760,000  hab.;  1875,  I 
hab.;  1878,  probablemenl  1,879,000  bab.  - 
Cbriitiania  (avec  les  faubourgs),  106,000  habitaBlt 
C'est  le  culte  proleetanl  (lulhËrlen]  qui  dom 
Norvège, 


y.  -  Compte 


'e  187».  (En  c 


nnesdelfr. 

!•  Wj=lB). 


ImpAlfl  IndïreaU  : 

Droits  de  douane 

ImptlB  sur  l'eau-de-vie 

Timbre,  csmob  à  jouer  IproiuU  nel) 

Srtrils  Je  succesisiuii 

Difiérenles  laies  judiciaîrea 

Biens  de  l'Ëiat: 

Revenus  bruis  des  min.  d'argent  de  KoDgeberg. 
ReieoBe  des  cnpïtani  HCtifs  : 
Hea  permaDentcB  des  proprlttéa  lendaas. . 

■lÎMemenUellnlirèU 

DB  dBli  banque  de  Hortige 

If  produits  deseclib 

ttaliUssementa  pablics  : 

Ti-légraphen 

Glicnins  de  Fer 

Kaoetias  diverses  : 
L  iDlirtU  daa  df  p6lB  du  Trisor  dans  les  banques. 


cqnlsillon  de  ronds, 
>n  de  cliepilnB  de  te 
Ta  ni  des  dâpeneei 

Total  généi'al  des  âépeni:es. 


s 
64'2  StÈDE  ET  50RVÈGE.    —  BLMbTS. 

Armée.  —  Pied  de  paix,  12,000  hommes  ;  pied  de 
guerre,  18,000  hommes. 

Marine.  —  30  vapeurs  portant  144  canons;  2  foflien, 
12  canons;  103  chaloupes  et  canonières,  483  canoni. 

Budgets  norvégiens  depuis  1850  (en  milliers  de  coaronn-s). 

Recettes.  Dépenses. 


Aonfes. 

ordi- 

extraor- 

ordi- 

extraor- 

Pasrf 
i  a  fin  i» 

naires. 

dioairss(l) 

.    naires. 

dinaires  (1). 

.  i'exerciet. 

1830... 

13,680 

» 

12,704 

212 

14.3i}5 

1851... 

13,504 

3,251 

12,620 

2.058 

18,863 

1852... 

12,955 

311 

12,654 

3,263 

18,577 

1853... 

«,574 

1,090 

13,468 

698 

18,3«« 

1834... 

15,940 

1,124 

15,098 

1,113 

18,010 

1835... 

16,064 

392 

16,116 

767 

17,705 

1836... 

17,490 

100 

15,744 

791 

17,386 

1857... 

18,395 

27 

18,260 

609 

18,136 

1838... 

16,495 

8,460 

18,496 

1,376 

32,074 

1859... 

17,932 

5,566 

18,902 

3,462 

31,70? 

1860... 

17,394 

244 

19,180 

3,657 

30,918 

1861... 

18,078 

239 

17,613 

2,586 

30,304 

1862... 

18,604 

233 

18,167 

1,784 

29,830 

1863... 

20,142 

3,835 

18,474 

2,266 

35,054 

1864... 

20,271 

813 

21,345 

2,986 

35,407 

1865. . . 

20,239 

440 

18,283 

1,325 

34,518 

1866. . . 

20,662 

828 

20,090 

1,431 

33,59î 

1867... 

19,700 

843 

20,696 

1,320 

32,629 

1868. . . 

20,466 

754 

19,998 

731 

31,659 

1869... 

19,550 

89 

20,332 

317 

30,647 

1870. . . 

20,196 

241 

19,325 

506 

29,754 

1871... 

20,812 

1,311 

20,823 

1,164 

29,933 

1872. . . 

22,092 

6,072 

19,736 

1,383 

34,867 

1873... 

24,468. 

668 

21,366 

4.882 

33,6S6 

1874... 

26,870 

9,022 

23,093 

7,165 

52,764 

1875... 

27,733 

12,598 

27,753 

9,906 

51, â$ 

1876. . . 

28,368 

24,106 

30,764 

13,025 

73,315 

1877... 

32,866 

H, 72-2 

34,748 

14,393 

71,527 

1877-78(3)35,644 

14,797 

36,696 

13,075 

92,316 

1878-79 

28,185 

12,529 

36,567 

12,004 

100,3m) 

[\)  flmvTunts  de  l'État  et  soaseriptioos  locales  pour  eoaslruelioi  d«i 


«ÏÈCE.  —  CoaMEHCE. 


laiporlalioni. 

10.33l,!«W 

FilBClcordaset 

î. 783.100 

Ol.jela  fabriqués  do  Tnaiières  minérales. 

1,900.000 

OuyraBM  BD  métaui 

(,686.600 
B,Î69.«M 

Toial 

lia' Mt' 900 

U, 541,300 

CériSsleB 

m.i'^ 

D«nnieBCûloui»le». 

s» 

TfM„...  ;;^™ _■■- 

..    ..         "'Pplicaiiong., 


«4UJreï  D,^L'''f ""^"«"s . 


*'.»(,  (OU 

«.MJ.900 

*■ 303,800 


s-sso.ono 

'.S3<.000 
6BI.O0O 

f.SSJ.Ooo 

^M?.noo 

■       '«'.3*8.000 


ETisimble    «,314  1,339.000    S,0S7 

Effectif  de  (a  marine  marchande  ou  \"  janv.  1879. 
I     _  8,248  naïires  jaiigcani  1,526,"'" 


■  boni  mes,  dont  3i 


force  collective  de  1Î,Û97  che- 
Longueur  des  ligne  a  en 


Chemins  de  fer  en  1880.  — 
exploitalion,  1,222  kilotnètrea. 
Posfes  en  1879.  —  Nombre  des  bureaux  :  904, 


Taiul... 


t,84t,fia3        S,229 
13,311,909    9Si,613 


183,1 


9,8fi3,i05 


Télégraphes  en  1879.  —  longneur  des  YinBea,  7,500; 
celle  des  llle,  13,631  kjlom.  Nombre  des  bureaux  :  127. 
Kombre  des  diSpéches  iulêrieures  :  434,190;  expédiées 
à  l'ÉIranger,  111,445;  reçues  de  l'élianger,  128,20G;  eu 
trioiit,  3,465.  ToWl  ;  677,3(16. 


Superficie  :  41,418  hiloni.  Miiti.—  Population  en  dé- 
cembre 188D,  2,846,104  hab.  —  Capitale  :  Bernf,  3G,U01 
habitants. 

Voici  les  détails  par  canton  ; 


810                          »ilIM8.  —  PW*!tCM. 

^1 

Scbwiu 

SI,Ï31I 

n.iM 

«bw.li! 

fS.JM 

IS,3» 

HidmM 

ii.on 

34-313 

st.» 

3ï,99i 

iu!99( 

Roiui 

61W 

Bile-C*m^gnV!.. 

S9!a71 

59>l 

38.3iS 

38,  Uf 

AppSDiell  Rli.-Eii. 

SI, 658 

I3|78i 
209. 7IS 

93,8fil 
198,337 

Riinl'Giill 

3lo|i9l 

Argorio. 

igslets 

TturgoTh) 

99,35a 

Twain 

130.777 

isola» 

Tïnd 

338,730 

tOO.lM 

NMtcfaatel 

îra!?^ 

101,595 

99,-lî 

Sulu»  ei\ttéra. 

»,S«7tÔ(." 

1,831,787 

Londuprécédcn 

receoiement,  en  1870,  la 

populatiM 

remontoM 

1860,  nous  IroDïona  que 

la  populi- 

lion  étail  alors  de  2,510,491  habitants.  En 

1850.  elle 

U            Était  de  !,394,659 

en  1837.de2,t90,î58. 

Au  rieli  dt 

celte  dernière  date, 

luHiianleejiaetilinlc.  Ceux  qtie  nouE  venons  du  c 

lerporwm   i 

1               1^1  progression  i  2 

04.401  de   1837  à   ISjO; 

à  2l5,8i5 

'               de  18M  11  1860;  k 

158.661  de  1800  à  1870:  enfla.  1  < 

m,107  de  1870  i  1880. 

1 

Nombre  des  ealholiqiies  en  1870,  1,084,065 

deipro-  1 

lestanU,   1.566,000 

autres  cultes  chrétiens 

.  11,450;  j 

isr.iéliles,  7,009. 

ris*BcES.  —  SMtljj«s  fidéraujn  poar  1880  e 

1881. 

"'"""■           iH«i 

„„,     ( 

I,  Pi-udnil  dGs  iram 

obles  Cl  dos          rno». 

(««a. 

^^^                 ri)  ImnrettWo& 

*.'.*-,T33 

»"■* 

■■£ 

■««Wï 

m 

hsncellcrie  fédéral 


il  fcdèml. 
111.  Dépariemenis 

a)  Ddparlen 
de  police 

b)  Dé  parlement  mi  litsire 

e)  —  des    âaincea 

et  des  pinges  : 

Seciîenilesflnancea 

SaetioudK  ptases 

et  de  l'ugrlcDllure 

«)   DéparWinept  des  poales  i:l 

doscbuminsdcfor: 

AdmlnlBiralioD  des  poêles . 

~-  des  lélégr. 

Cbeminsderer    


1.  Servicotel'empmDl  fédéral... 
11.  Admlnislradon  générale: 

o)  Conseil  national 

b)  Conseil  des  ËUIB 

f)  Conseil  fédéral 

d)  CbaDCalIerie  fédérale 

ïl  Tdhuoal  rédérsl 

Ilf.  D^paHenieniseladniinislral.; 
a)  Département  politique ...  • 
t)  —  de  riulérienr 

e)  —  de  juslloe  et 

d)  Dépanenietit  militaire  — 

e)  —  des    finances 
et  des  péages  : 

Section  dee  finances 

Section  des  péaf^R 

f)  DÉparteinentdu  commerce 

g)  Déparlemenl  des  poalefi  el 


.11,900 
12,000 

£3 

300 
2,664,315 

200 
3,980,975 

3.SM.6O0 
16,500,000 

17!0O0',00O 

5,000 

I5,0tS,000 

Î.OOO.OOO 

16,000 

15,430,000 

2,250.000 

37,4S0 

550,000 

£46,000 
61 

iO,  599,000 

40,741.500 

1.87*  ,175 

1,870,990 

195,000 
lO.SOO 
85,500 

276,900 

174,500 
8,500 
85,500 

U9',SO0 

asi.ooo 

3,755, 95Î 

Ï87,000 
3,143,975 

«,000 
11,872.667 

45,000 
15,409.665 

2,413,600 
1,571,600 

1,277.545 
1,608,000 

M.TB.Mi     U.9Bja    1 


Dnuitl»Cemfé4tm^t»tm^mj^lKritr  U 


•  9n.«7S        SBI,III 

3M.M3    t.U;.t7[     t,4!B.3IT 

9Cb,TW  l6.Ui.S9  <T.(a>,M 

If 15,813.985  IS.On.ïGg  30,883,39 

« ï0.r>Xi        t37,SI6        (5S,I7T 

Tgl»l...,  17.339,733  39,Tt3,>y  56,9S].ia 


Detw.  foUreu  el 


Mtire»  m 


1,3 


0,016    3,007,(3 
5,!19    3,0: 


«,»;,(« 


Agrteullure  et  comaierci 


13, «H, 889  3,(69.108  U,776,lElT 

lS3,(S3  3,779,666    S,963,St9 

•  1,080.187     1.080,187 

17,773  3,697.8*9    9.7IB,5K 

643  358,1177        3S9,S1S 


383,iB3    1,1.31,1 

316,(97        SfiO,' 

I,799,il9  H,l7;l,: 

38S,33(    8,811^.1' 


.  ïl,W6,Wft  iA,«a,W!. fS^J*»^ 


SUISSE.   —  AKMËC.  849 

Dettes  des  cantons. 

Au  1er  janvier  1877. 

Cantons.  Dettes  passives.  Dettes  actives. 

Ziiiidi 77,20C,C38  23,833,554 

Berne 115,412,976  58,057,526 

Lucerne '  9,067,949  3,995,822 

Vv\ 137,059  1,123,101 

Schwytz 457,607  1,457,364 

Unterwalden  S^b-Wald 706,654  71 ,929 

tnierwaiaen.  J^jd-wald 202,393  48,901 

Claris 7,705,737  6,352,554 

Zug 343,693  107,812 

Fribourg 56,360,308  49,045,684 

Soleure 8,979,217  2,638,046 

,.,,1^     ^  Ville 13,812,192  16,464,521 

^'^'®'  •  (Campagne 9,606,942  1,980,106 

Schaffhottse 10,758,894  733,586 

Annpn^«u  ^Rhodes  Bxtér 2,990,765  2,260 

Appenzell .  \j^^^^^^  i„tér 851 ,691  344 ,  160 

Saint-Gall 31,692,171  21,143,612 

Grisons 6,197,365  6,574,297 

Argovie 28,684,756  2,410,061 

Tburgovie 15,156,361  3,672,269 

Tessin 3,458,945  8,570,738 

Vaud 24,686,516  11,776,195 

Valais 7,198,794  8,451,039 

Neuchâtel 8,149,779  4,756,231 

Genève 16,441,800  19,182,025 

Total 456,267,202       252,793,373 

l'armée  suisse  en  1881. 

D*après  le  rapport  du  département  militaire,  pour 
iVviircice  1880,  Teffectif  de  l'élite  est  de  117,759  hom- 
mes, tandis  que  Teffectif  réglementaire  ne  prévoit  que  le 
chiffre  de  105,388  hommes,  et  celui  de  la  landwthr  de 
92,736,  soit  4,270  hommes  de  moins  que  reffeclif  régle- 
mentaire. L'armée  fédérale  compte  donc  210/i96  hommes, 
ce  qui  accuse  une  diminution  de  4,567  sur  l'état  arrêté  le 
1"  janvier  1880. 

Dans  l'élite,  la  1'"  division,  qui  est  la  plus  forte, 
compte  17,052  hommes;  la  2e,  13.409;  la  3®,  12,151; 
la  4e,  1 1,745  ;  la  5e,  15,648  ;  la  6e,  14,892;  la  7e,  16,206- 
et  la  8e,  13,976. 

Ces  forces  se  répartissent  entre  \^s  vV\ÏLfet«.\\\iVi^  ^ti 


Men  i 


les). 


Les  autorités  douaDièrei  sDÛses  n'ont  pas  poblU 
jiiiqu'ici  de  docuamenls  sur  la  vaUur  de  l'imixtrUlim 
«(  de  l'exporlalioa.  Quanl  à  la  quantité,  les  d 
oUiciela  donnenl,  pour  IS19,  lea  chiOreE  Euivanlâ  ; 


HlieliiBdiBe&  franeliea  de  droit 

Articles  iin|i03ès  an  poids  : 
DeDrées.  boïssonB,  (lenréescoloniiiieE, 

ÂDimBBi,  prudui  ts  au  ouirageE  ei  pro- 

Terrm,  pierres  ci  produis  s'j  lappuT' 

KilKTUi.niétaai  et  ouvrées  «n  mélsl 

lUlitris  leiUlSB,  pullo,  cumichaut, 

feutre  cl  ouvrages  s'j  rapporuuil... 

B(MB  et  ouvrages  en  boiB 

Varreries  ei  poieriea 

rapTor,  livrea,  fourmiurefidehnpeau, 

Dulocùllerle,  obj< 
DiogoariBs,  mt    - 

Bliumes,  plant 


maiièrea  cUïmHlui; 


w.sii       sj*^ 


B.76».0atl        19S.W. 
19,SV3.3U3    S.ii0.jU/ 


371 .878  — 

73.781  — 

145.659    7,»MJ»i 


é  '^iSKîSiïpSiiiii 

,!J  .l,a.......,..„il« 


■«gmMC'='«t^'w-fn-;»,vv«=''_.V''' 


I  I  I  M  I  I  I  M  I  I 


lîl      I  *SilîilSl|I 


i  I 
s  I. 


Illlll.  i  ft  I 
■ïiiiïi  i'||  j 


l^ll^^^i^t-S  '•    j 


aa  %'fc%%~^'s.-'3>'a» 


iSlO,    3d,9iË,33a  1S,863,SOO  ig,gi3,:t69    ed' 

1871.  H9,8fil,500  at,8l6,9a0  ^,006,118        ■ 

1872.  10,fi85,770  31,670,880  ïl,a09,M6       - 
1S73.    Gt,315,100  47,7Bl',t50  Ï5,783,J98 
(«71.    BJ,o;8,000  63,458,900  39,650,380        - 
ilijri.    9l,îia,990  77,388,WiO  39,i*4,8ïO 
18711.  IO2,50t,300  80,8Î3,«»  «4,608,155 
1877.  IÛB,l57,iaO  83,Bt5,BS5  40,764,003        - 
(878.  (0^,404,100  8ï,G7fi,44o  38.700,582 
187».  (11,4^,370  83,673,438  41,263,(85       - 

{Bull,  du  m 


Chemins  de  fer  en  exploilation  ow  ["jotie.  1879.  — 
3,613  hilom.  —  Frais  d'établissemctit  jusqu'en  13.13, 
S74,034,134  francs.  —  Nombre  des  personnes  transpor- 
lées  en  1S7S  :  22,777,747  ;  marchand! ses  et  animaux, 
5,278,360  lonneaux  (à  1,000  kilDgr.).  —  Receiles  : 
57,!92,'!56  Trancs,  dont  :  provenant  des  voyageurs, 
23,2âO,8âO  Francs;  du  transport  des  marcbandisea, 
29,111,279  francs,  Receltes  diverses,  4,930,127  francs. 
—  Frais  d'exploilalian,  33,394,543  francs. 

Faites  ta  1879. —  Nombre  des  boréaux  ;  8G0,  —  Nom- 
bre lies  iellres  eipèdiéea,  71,746,881,  dont  50,136,390 
pour  l'intérieur  et  21,610,491  — lettres  internationales  — 
Journaux  expédiés  pour  la  Suisse  et  pour  l'Allemagne, 
49,324,273  ;  arrivés  de  l'Allemagne  et  de  l'Aulriehe- 


Hongrie,  3,034,8: 
21,645,319. 

Télégraphes  en 
l'Ëtat,  6,552  kil. 
deidépécliesin 


.   Imprimés,    échantillons 


etc.. 


-  Longueur  ries   lignes  de 
;  celtes  des  fils,  à  16,007  kil.  Kombro 
s,  1,679,331;  iaIeraaiiDualeB,645,lg4; 
n  traniit,  217,319;  dèpccbes  de  service,  72,004.  Total  : 
2,614,338, 


856 


TC^nS.  —  GOMMKBCE. 


Bxportaiiont  prineipalet. 


AmaDdes  en  coque. . . 
—       sans  coque. 

Ases 

Beurre 

Bœofs 


Fez 

Froment ; 

Cire 

Cbiflfons 

Peaox - 

Citrons 

Cheraoz : 

Dattes  de  Besser 

—  d'Horra 

—  deGabès 

—  de  Deglab ,.., 

Éponges  brutes 

—      lavées 

Farine 

Graisse .' 

Gbeminem 

Tourteaux 

Alfa  à  1 1/2  piastre  le  quintal  (50  k.). 

—  àl  piastre 

Huile 

Légumes  secs •» 

Laine  dite  bonettons 

—  lavée  


—  en  sum . . . . 

Moutons 

Orge 

Os 

Objets  en  alpba . . 
Peaux  de  cbèvre . 

—  de  mouton. 
Poils  de  cbèvre. .. 

Poulains , 

Poissons  salés . . . 

Së^Va^ 

^ou 


16 

3 

3 

19i 

434 

290 

3,268 

84 

59 

182 

18 

7 

2 

26 

40 

391 

28 

1,059 

21 

5 

29 

199 

1,067 

959 

1,619 

154 

103 

188 

1,025 

47 

386 

45 

179 

217 

81 


12 

55 


^u 


,322  30 
,204 

,700 
,692  50 
,750 
,»6  33 
,02S  13 
,840  60 
,373  83 
,779  20 
,678 
,500 
,025 
,741 
,073  25 
,227  60 
,851 
,840 
,6(3  bO 
,405 
897 

,886  50 
,768  55 
,463  35 
,313 
,209  76 
,133  60 
,154  45 
,367  70 
,715     " 
,170 
,759  90 
,206  40 
,623 
,090  80 
,929 
,800 
,351 
,252  80 
,16180 


14 


s  généralement  admises 


BQumÉlie- 


imMUL 


imii  Irihuioire 
PoBseisïoiia  inimi-diniû-,  vn  \^ie.. 
Samoh,  prïnfiimiito  li-ibulaire.. 

VibyeldeTrliMili 

.  ^b^YBé  li'ËIIJple. 


Capitulé  :  ConsiaB(inDpï«7G(Xl,000  habiUnU. — Auni 
YÎlle»  :  Saloaique.  GO  à  S0,000;  Andrinople,  GO  i  e!,(NO; 
Philippolis.  30,000;  Srbyrne,  150,000;  Damas,  lâO.WO; 
Alep,  70.000  ;  Bevrouth,  70,000  ;  BroiiBse,  60.01»; 
I  Enéroniii,60.000:lUisarié,  60.000; Trêhizonde,50,ttt0; 
liafdad.  40,000;  Diarbekir,  40,000;  Hoasoul.  40,00); 
Onrra,  40,000:  Manssa,  40.000;  JèniMlem,  28,000  hik 

rannnée /InaieUrt  UÊt  ■ 

in  [18 /ïtriw]  isao). 
la  pla«tree  lurqacs  de  SI  cent.  1]3). 


I   Tribatds  INEgTpM. ïe.rjOO.OOl 

i.iia.'og.a» 

Tow T,(3(,6a,iM 

BslM  publique IG5,0(8  M 

Linedilla «I8,ewi»  ■ 

BubraDlioiii 18*498  JH  1 

S*»l 3]lSI).M  I 

"      *  65,(87,»  I 


Minislire  des  BaaDcas 

—  darinlérieûr 'l.Ui.tR  1 

—  delijnaliw 6I,U3,H~ 

—  dM  aETsires  ètrangÈraa ta.OOO.Ot 

—  de  la  ^erre 

—  dBl'«rlillerie ^a.OWiM. 

—  de  U  marine (U.ono.OCi 

—  de  l'iBstrnctioD  publique |l  .fiuu.M 

—  doB  traïaui  publica 5.  yjo.W 

de  ragricullure  et  ' 

I    Pullce  et  gBBdaniiEric 

I  Forëtset  mines laiuwlÔîîfl 

'  -     ■      B(.lë\i6raî\\«s ^■'^•<*'l 


Frali  d'apréa  le  tudgel  de  187&*0  {en 

Dettes  BitérianpBs 798,813,38* 

Dette  consolidda 433,011,780     ' 

'-  ObligationB  du  chemin  de  fer  de  Ronm^lie 1»  ,il7,BD7 

Carantle  du  rhemip  de  fer  de  Smlrne  h  Aidin...  9,188, SU 

t.Conipie  courant  dans  la  banque oiioraanB 70,Î78,500 

tSerriCedu  •  Eshami  Dchëéida  > lS,8ïS,t» 

It  Sebim,  Houkata.  Tlniar,  Ziamet  • SD,U9,3U 

pbilérèts  des  capitaoi  etnprutitis  à  la  caisse  des 

r     orphelins e,B96,«H 

TlnlérêtB  de  renjpmnl  forcé 13,ono,00ï 

'  ftetraltada  papier-monnaie 79.000,000 

Total 1,590,887,433 

__  Armée.  —  On  l'évalue  i  une  cenlaine  it  mille  hommei, 
n  comprig  les  irrép liera. 

1873-74  367,631,000  francs.  (i5,57fi",OnO  fiancB. 

_raB74-75  215,698.000     —  fl6,6S3,IHKI     — 

Wl»lS-7S  ail,lï9,000      —  39fl,Sîi,0OO      — 

"78-77  Inconnu.            —  334,899,000      — 

W  prîDGipaiix  arlicles  d'exporlatiOD  sont  les  suivants  : 
Sirialee,  (abac,  laines,  opium,  écume  de  mer,  essence 
bases,  gotome,  peaux,  coton,  fruîis,  vins,  miel,  cire, 
jKqiiin,  garance,  tapis,  (le. 

ffavigaiion  dans  l'année  Unissant  le  l"  mars  1879.  — 
'  ]s  dans  l'ensemble  des  ports  de  la  Turquie  :  183,730 

(,  jaugeant  19,313,559  tonneaux. 
■  Moveemenl  du  jiort  ds  Comlanlinopls  en  i878. 


Pr.  B.  A. 


Effeeiif  de  la  marine  marchande.  —  Ea  tSTÏ, 
7  aTRil  230  navires  à  voiles  de  long  conn  jaugN 
34.500  lonneaux,  el  11  vapeurs  <le  3,350  tonncau.t 
mKÎtie  (Dtalf  esl  htUét  &  Ënriroa  181,500  lonneani. 

CJieminï  de  fer.  —  Longueur,  1,500  kilani. 

PoilM  m  1S74.  — Nombre  des  bureaux,  334;  eeliài 
lellr»  el  caries  iioslnles,  2,139,000;  des  ^rlisnlillml 
impnmM.  75,000  ;  dea  journaux,  1,250.000-  ToUl* 
expéditions  ;  3.764,000. 

TiUgraphts  en  »7S.  —  Longneur  des  lignes,  !T,* 
kil-i  des  fils,  '^^Ml  kil.  Nombre  des  bureaux,  417-11 
bre  des  dfpêclieE  ialernea  expédîËes,  523,^30  ;  ^'1^ 
interna  tinn  a  les.  291,453;  dèpédies  orticielles,  531^ 
Total  :  1,344,702  dipéches. 


L'écart  eonsidfruble  entre  les  chiffres  <\ei  exporU 


paya  id»»»'^*  " 


ontab 


TURQUIE.    —    SMYRiNE.  SGI 

près  nulles  les  exportations  à  destination  de  la  Russie,  de 
Conslanlinople  et  des  autres  provinces  de  l'Empire  otto- 
man. 

Voici,  classés  par  ordre  d'importance,  les  divers  pays 
qui  ont  trafiqué  avec  Trébizonde  en  1877  et  1878  : 

Importation. 

1878.  1877. 

fr.  fr. 

ADglcterre 22,679,500  17,241,800 

France 5,407,490  6,548,900 

Turquie  et  Egypte 1,200,500  10,112,000 

Italie 352,200  60,200 

Autriche 312,200  536,500 

Allemagne 301,750  56,200 

Grèce 229.500  31,600 

Belgique 210,700  322,400 

Autres  pays 327,170  789,800 

Total 30,720,710    35,669,400 

PRODUCTION  ET  EXPORT.VTION  DES  HUILES  d'OLIYE. 

La  production  des  huiles  d'olive,  considérée  dans  son 
ensemble,  n*a  pas  été,  en  1878,  très  considérable  dans  le 
villayet  de  Smyrne.  Si  elle  a  été  assez  belle  dans  le  dis- 
trict d'Aïdin,  elle  a  été  assez  médiocre  dans  ceux  de 
Baïndir  et  d'Odemisch,  et  presque  nulle  dans  les  autres 
localités.  Ces  huiles  sont  d'ailleurs  de  qualité  inférieure. 

Le  rendement  total  est  estimé  à  environ  120,000  quin- 
taux de  Constantinople,  qui  représentent  6,700  tonnes. 
Plus  de  la  moitié  de  cette  quantité  a  été  consommée  dans 
le  pays  même,  en  majeure  partie  pour  la  fabrication  des 
savons,  et  il  n'a  pu  en  être  exporté  que  50,000  quintaux, 
soit  2,800  tonnes. 

Les  exportations  d'huile  d'olive  par  le  port  de  Smyrne 
ont  atteint,  Tannée  dernière,  le  chiffre  de  86,000  quin- 
taux ou  4,816  tonnes.  Un  pareil  résultat  n'a  été  dû 
qu'aux  envois  qui  ont  été  faits  de  ce  produit  par  les  pays 
voisins,  d'Aïvali,  Adramiti,  Métélin  et  du  golfe  de  Man- 
dalia  ;  achetés  à  Smyrne,  ils  ont  i\,i  îsqsxàXr,  ^^^^^\^^  «:^ 
Europe. 


piHfc     ~',       •  ttMOlB.  —  BCTPIK. 

L'Anplelerre  ligure  ànns  ms  eïiiorlaltons  _ 
Sl.âOO  qnÎDtaux  ou   3,052  tonneaux.   (ExpËdîlîort  j/m 
Eleamers  Du  voiliers.) 

Le  nord  de  la  Franre,  pour  2,500  quînlaux  on  IWl*- 
Dvaux.  (Expéditions  par  Toiliera.} 

tes  provinces  (lliénanes  et  [XWemagne  dD  Nnri].|»r 
RnTIerdam  et  Hambourg,  pour  I2,(H10  quintai»        '** 

La  Boasie  méridionale,  pour  IfiOti  quïuianx 

L'Autriche,  par  Triesie  et  Venise,  pour  6,000  ifuinlMp 
ou  336  lonnea. 

Le  midi  de  la  France,  par  Hameilie  [expédilioiu  ft^ 
Bteamers),  poar  9,000  quinlaiu  ou  504  tonnes. 

Lei  (rrandea  exportations  pour  l'Anjileterre  on 
pTincipAlemenl  dans  les  mois  de  mai.  de  juin,  île  jtiilltf. 
d'aoilt  et  de  septembre.  Au  camm  en  cernent  de  U  tt~ 
pagne,  les  prix  des  huiies  ont  varié  entre  11  \'i 
12  medjidiés  1/2  d'argent  par  quintal,  rendu  fi  horil, 
medjidiè  d'argent  valant  environ  \  h.  30.  Ils  ou(  HA 
plus  tard  graduellement  jusqu'à  11  mcdjiilièsi,  et  i  ta 
de  la  campagne  ils  étsient  descendus  i  10  meiliidifa-« 
la  plus  grosse  partie  des  prodaiti  nvail  pu  être  ptwéfi 
un  taux  moyen  de  12  Ë  11  medjiriiés  \/l  le  qninliil. 

Le  [DDovemenl  commercial  de  Smyme  a  été  reprta. 
en  1871-78  par  5,522  navires  de  T95.881  tonneanx.ri 
1,174  vapeurs  de  645.243  tonneaux  ;  celui  de  CU 
en  1876-77  par  5,175  navires  de  473,119  t<innp*ox.  é 
516  va|>eurB,  et  celai  de  Salonique  par  5.1Ô7  bi4 
lie  348,940  tonneaux,  dont  353  vapeurs.  lle;rroDlli  I 

3.270  navires  de  204,487  tonneaux;  Mélelin,  ï 

le  299,350  tonneaux,  et  Rhodes,  2,821  n 


m               TUBQUIE.   -  ÉGWTB. 
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568 
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DB  de  fer,  lÉlègraphes,  otc 

..        311 
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im 
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919 
SU 
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la 

SOd 

m 

890 
000 

àes  miïoui  publics 

MdofarelLilè^rsphia 

Totïl                                  "sTiK 

\B,WA 

s  1878  ET  1879. 

L«s  TèsulUM  Mnimcrcinnx  que   l'on   doriDe  c 
tont  eiclraîls  du  rapport  oniciel  sui 
rieur  de  t'Ëgy[ite,  publié  au  Caire  e 
tioD  (te  la  E(aiistii]ue. 

Le  mouvement  général  <1u  commerce  de  l'Kg; 
m&  et  1879,  3  atteint  lu  chilTrcs  suivants  : 

Importai!  on. 


Les  pnys  avec  lesquels  l'Ëgjpte  a  eu  nu  cog 
d'échanges,  dans  l'année  IS7D,  se  classant  de  la  g 
suivante,  importulions  elexpoi'lalious  réuuies: 


AmËrlqua . . 


3i,SB9i 

S,&U, 

2i,07ï, 

..... 17.600, 

1 7,308, 

3,43, 

3,0M, 

3,989, 

Les  relevés  Guivanls  fout  connuiire  lea  prïi 
ariiciee  i|ui  uni  alimenté  le  commerce  exténi 
l'Égïple,  en  1873  : 

Importation. 

lUiBi de  colon 33,080,1 

t\iat\iOB4evstwi U.û!»,i 


ViDE,  liqVBUrB  el  E 

.,„,„„. 

33 

2 
i 

«S.OOO 

5IH),000 

GB  importations  d 

e  charbou  Ue 

erre,  de  toiifïclion» 

it  habillements,  de   denrét 

e  bols  ont  subi  des  dlmiauiionB  aseei  senaililes. 
Par  comre,  le«  tissus  de  caion,  ies  vins  et  spiritueux, 
sucre,  ont  vu  augmenler  leur  ito porta tton. 
k  J'exporlaijoa,  le  culon  qui,  ûe^mt  \61i,  présentait 
B  baiB«e  continue,  a  atteint,  eu  1S79,  une  valeur  de 
^,975,000  rrancE,  en  augmeDlalion,  sur  l'année  ptécé- 
iB  77,B7â,0OO  francs, 

,  cepenosut,  i  noter  que  la  saison  Dotonoière  (Init 
i  de  chaque  aiinèe,  el  que  les  chillrei  olHoliil), 
ut  toujours  au  Ul  décembre,  représentent 
s  la  récolte  de  chaque  campagne,  lorsque  celli 

dana  ia  moyenne;  mais  le»  cbilTres  de  l'aunâe 
),  comprenant  ies  exporlati 

Golonnlère  précédente,  la  plus  mauvaise  depuis  plu- . 
années  et  qui  est   descendue  au-dessous 
ne  annuelle  de  la  production,  ne  (leuvenl 
:e  expreuion  du  la  récolle  de  1S79. 
ilus  i^rande  partie  du  uoion  est  exportée  en  Aiie:1< 
i  :  celte  quantité  a   été    de   13(l,72â,aUD   Cratics. 
879,  c'est-à-dire  U4,4Û  p.  lOU  de  lit  çioAiudÂmt 


[lit 
I). 

''à 


(tG6  iCMiti»,  — 

L««  pnuHpiiu  p«|ï  qnï  vienneiil 

Ftwrn - ■-  9,>n.4llfe. 

KWMfl. U.WS,M 

iMM is,ms,m 

tainrt* ».Bra,«i 

KcB  iiua  fEgjpts  Mit  tu  pxjs  iminnnmcitt  ■(norii 
M  >|ue  >M  indiutnes  auvaCtdarièr«,  mantiant  'tiit 
OHUtB  DKOiwmre*  à  leurs  pro^^rit,  Timaenl  eni 
uriira,  il  M  sers  cepciulalU  pu  un*  înLérét  de 
ilUK  I*  !«blMu  i|ui  suit.  Il  luitwailalDre  des 
unot  J*  I»  )»■>  JiMu  leur  étal  aainrel 
^  j  eau«M  ifuiïf ormes  par  rmdiWne. 


4,437  nmrw  Je  touto  wp«ce  M  de  toue  p 
jauveani  lEiUHiailJiii  ^.t'^^  lonDea«i.iaBt  t 
le   |)iirt  J'^unilrie  uu  ea  wDt  Mdts  t* 
moTcniU!  de  iJiu^e  a  <lvac  été.  i  pes  pt^  éa  I 
Beaux  ^r  nmire. 

S'J  a  élH  pauible   de  gToaçer.  tclan 
reipecuie.  [«  aomJKe  ie  MUjbcdIi  à  lapcnr  it  k  H 
^u  uut  pfu  p«tl  i  ce  BuiniunuiLt  en  i&TO,  d  b'<L 
^  Jft  Bivw  de  lau  UiBiuge.  C'est  pu  paja  ^m 
•^^'^-  ■  te  4M&w6itt  imiimkBt,  et  eu  Une  a 


Vaic'i,  d'aiilears,  Haas  l'ordre  d'importance  et  ab^trac-^ 
lion  Faite  de  l'Empire  oltomaB,  commenl  se  repartissent  j 
entre  les  divers  faj»  les  totaux  cî-dessoaB,  en 


AngleK 


311 


Elsla-Unia 32 

Espagne 9 

BolSiquo « 

Suède  eLNonëge S 

fi.Lal 2^9 


Imporlalions 11,683,8(10    Ï3,BW,Î30 

ExporlBHone 1.799,700      l,fi6i,150 

Tùtiiii 23,383,5iiJ    âa,3U,480 

Soit  une  augmentation  de  1,939,930  Trancs  en  Tavenr 
de  la  dernière  année,  augnjenlation  qui  a  pranté  lOBt 
entiiire  aux  imporUtions. 

Voici  coniinenl  ces  chilTre»  se  répartissenl  entre  Iw 
divers  pays  avec  lesquels  Port-Saïd  a 
tions  commercUles  pendant  les  deux  années  de  la  période 
qui  nous  nccnpe  : 


15  TUBgDie.  —  ïont-sAio.^^^^^^H 

ABgl..l«rB lu.7H.630  «.««.SP 

lUlIC 088,753  l.3):,KB 

Egjlila t.3H,950           TTI.iai 

Turquie 1M7.M3  »,-9t,ta 

Touui SI.SQ.SSg  «,W*,S» 

France 93,170  113.900 

....  I,fô4,t6a  1.4G1.UI) 

Aulridie. 31,970  SS.iSa 

ToBui..... ),799,ni0  l.eCi.UB 

Op  TOil  que  l'Ànglelerre  oncnpe  la  premièie  plire  du 
e  tnlle  ite  l'url  Said  nvec  l'i^traneer,  comme  d*M  I 
ird'Alexindriaet  de  l'E^typie  es  gfm 
rai,  La  France  occupe  le  lecond  ring,  mais  à  une  dnUM 
corisidërable  de  sa  rivale. 

Le!  relevés  EUiTaolt  donoeDl  la  nome nda lare  de*  jlà 
cijialeï  marcliaadiBes  qui  out  atinienlé  les  écbineul 
forl-Siïd  avec  les  pays  ttraugers  : 

Imporiatfoni. 


Besiîsui 26Î,M3  «a.l 

Bail 338,  (00  SIM.t 

l0.5U7,n(»  (t.l»,( 

3,l38,50n  A.iai.ta 

961,000  I.OM^ 

Sflt.ax)  i,o«.r" 

rer<  el  fonlea  Diivrés 305,000  eT3,l 

IKUériauideconstruoiinn..  SST.GOO  669,1 

1 1,087,000  l.ttB.i 

».ii>  m  courtictions 1,713,000  1.730,1 

11  Gi  iplntueDi 7V9,D76  TW,J 

Exportaiian*. 

....  1,600,000  I.M0J 
M,000  W,( 


le  marchand;  ci 
■ires  i  tdiIm  jaut^emi  30,9( 

1.  Tolal  :  585  navirea  de  59,874  u 
I  Chemins  de  fer  m  exptoitalion.  —  1,494  kilnniêlreg. 
^foiffti  «n  1879,  —  Nombre  des  bureaux,  S3.  Nombre 
m  «xpèditiona  en  1879: 


Imprimés 

(Valeur 

(Voleur 

en   piaalr..») 

(Vuleu 

™f->ndr) 

I 


hSI*rl3,19S.  Nomlire  des  bureaux,  I1\. 


ToDDiiie  des  navïr«r. . . 
Koiiibre  ie  birqups . .  ■ . 
Tbtkimgfl  des  tarquea  . , 


3,19I,53S    :i,23G,9i3    «,3U.S1I 

i.ïso        t. 771        i.en 

7,637  9,830  t.«!i 


Vente  de  lemû 

VenUdeb&lInx 
Local,  de  btlimi 
Keceltea  diiera 


.  3I,099.M9IB  î9,6S6,96n.SI  30,8i 
t3i,7M.i7         83,îli.0(  ( 


68,iia.0.1  40.6«2.Ga  169,751.» 

51 .154.93  60,SI5.Î0  eO.Bai.B 

3,MG.U  »7.90  li,e56.W 

S5(  ,903.39  M6, 968.00  U6,SC7.n 

IS,305.T9  SÏ5.00  . 


ili,m.îJi       tlO.taS.SG        1»,S3D.«T 

S6,i8S.36         l!.9iS.69  Sl.fiSSJI 

31 ,8i0,873.&i  30,361,093.S6  40,739,(3g.9t 


Suptrllcie  ;  160,000  kilom.  carrés.  ~  Populatioa  ; 
300,000  hsb.  —  CBt'iinle :  Triiioll,  2^,000  bab.  —  Rerenu, 
éïBlué  k  7,800.000  Trance. 

àrmie.  —  3,000  homines. 


«11 

Principales  Slnporlalion), 

Didecotou .    3,SS0,ODI)fi'.    Tia^ua  ds  soie. . ,  365,000  tr. 

riieBCalan,.        SiO.OOO         lluiks 303,000 

HiBUB  de  Uiae.        670,000         Viaselsifiritueui  (U,000 
^yincipaSes  eirporlationa. 

m.d'aiitroch.   3,5U,00Ofr.    Courre ï55,C00fr. 

1, Bas, 000         Tissas  de  Ulne. .  S2S,900 

700,000         Blé 186,000 

6iS,im         Sel m, 000 

f  Navigation  en  I87L— 1,755  navires,  jaugeaiil  156,000 


[    [HÉrnBUQDE   OSIBlTTAIii:  HB   I.']. 

f  SDperflciï  :  I86,9!0  kilom.  eacréa.  — Population,  selon 
l».calGuls  de  M.Vaillant  :  450,000.  (Jnnuario  de  ta  Idea.) 
■Caiiitalc  :  Montevideo.  —  Populatiun  :  en  1B18.  3,500 
1829,  9,000  lialiilanle:  1843,  3l,lS0  habi- 
I,  49.543  lialiilanU;  1869,  95.036  habitants; 
Ï75,  105,711  habitants,  dont  la  moitié  bii  moinï  est 
imposée  d'étrangers;  en  1876,  31,167  habitants. 

iKombre  tolal  des  immigrants  :  De  1S66  à  1871 ,  103.681 
"  i;  en  187î.  15,516;  eo  1873,  !4,339;  en  1874, 

_„...n  1875,  5,298;  en  1876,5,570;  en  1877,6,168; 
§1878,  9,464;  en  1879. 10,710 

FM^NCKS  (un  plistres  ds  S  fr.  43). 
omplt   dei  Teceltei  ds   Fannit  ISIS. 

Druils  de  douanes S  ,SS8, 779 

Conlribulions  directes ),l09,S5i 

pBLenlea  el  papier  limbré 976,993 

PustcB I38,93î 

ImpSia  municipaui  el  de  police  (Mm'ii'- 

video) 678,598 

Timbru  de  commerce %)A  ,^1 

Total %,'aWi,1'iV. 


8Tî  UHDCUAt-   —    PROPRlSlÉ  P 

Budget  des  dépent fi  de  tannit  1879-80,^ 

CorpB  léeïfllalïC 

Miniiliri;  dos  affaires  étrangères..... . 

Toi^ 

Rec«ntu  publies.— ht  bureau  de  slalistique  de  11  rèp» 
b1i<tne  Orientale  donne  lu  rensel^neiuenlE  suitaoti  m 
Irs  finances  du  pa^s  : 

Droita  de  douine 38,060.585  37,730,095  19,571,01 

Mnnt^TÎdéo 3,l»,D9à  l,i3fi,75K  S,38(,tll 

liépsrtemeDis 3,198,H5  3,997,400  3,in,al 

Pulenles  el  papier  lim- 

hrt. 4,3U.lt9  4,090,0»)  t.SH.M 

Porta» 483,900  556,815  «4,60 

ImpAIs  duiimI  pui  i  et  de 

police  (MDBléiidéf))...  3,(7«,O90  3,0AS,I00  S,391,IN 

ntnbredecoiomeree...  •  3iS,56.-;       mM 

DHtt.  —  Le  chiffre  de  la  detle  publique  recoDiit  ot 
îpdiqai  par  le  bureau  de  slalialique.  comme  a>int  ilè,K 
Sjuillet  1879.  de  236.199,985  francs.  Ce  n'est  It  qn'nt 
p.-irlie  de  la  deUe  loiale  du  pa^B.  Il  Riudrail  }  ujonterli 
jf  lie  floldnle,  composée  de  loulet  les  Téclamaiio»  ^^ 
«onnuea  londées.  pour  préjudices  de  guerres  citilw,  tam- 
nilures  i  l'Ëtat,  etc.,  eL  qui  m  monterail  évideraiDeat  t 
une  somme  considérable. 

Dirûion  de  la  propriéU  foncier*  tnire  let  ttiffértKtt 
nalionaliiét,  —  Le  bureau  de  slaliiliqne  a  ausù  poUî 
uu  étal  indiquant  ta  divi^on  de  la  propriété  (onciire  eltn 
Ici  différentes  nationaliléi  en  1878  : 


U,iOl>  4T8,0T6,«tM 

5,1W  m.l97.B*  ^ 


BréBllianB B,737  !S7,6S7,Î!W 

PortURWs 3SI  l(,»îl,08ï 

Aigenlins 700  Si,  H6,taS 

Allemanda 874  i3,86î,725 

Suiatea 3SJ  î ,  aS,875 

Africaina )î  )3fi,»S3 

Danois û  3;8,31]0 

AtE^rlniinedQUDrd lË  8SS,IK!i 

Aulrichiena 4fl  17.1,i;i> 

Aiilrea *3  I.HB.TiO 

Toial....  39,491  l,l3O,7W,0iS 

Il  résulLe  de  ce  lableau  que  la  valeur  dtE  immeuble* 
appartenant  aux  éLranpers  esL  supérieure  i  celle  dei 
pruprjétéa  apparlenant  aux  Orienlaux.  La  pruspérilé 
des  éirangera  dans  ce  pays  eal  due  sens  doute  II  ce  qu'ils 
■rriveat  avec  des  capitaux  sufBeanls,  qui  leur  permelteat 
de  mener  à  bien  leurs  opérations  agricoles  et  commer- 

Armée.  —  4,000  homioee.  De  plus,  en  temps  de  guerre, 
20,000  hommes  de  garde  nalionale. 

COun/tE   F.KTCH1EL'H  US   1878. 

l'Uruguay  a  donné  les  résultais  sui- 


1  mis 


lupnrtJdoD , ,  70,633,870 

Eiporlatio., 87.310,995 

Tutut 169,850,863 

Si  l'on  coniipare  le  commerce  de  la  république  Orientale 
avec  celui  dei  républiques  voisines,  la  républiqne  Argen- 
line  et  le  Chili,  on  trouve  qu'd  est  de  plus  do  double  de 
celui  de  la  république  Argentine  et  du  triple  de  celui  du 
Lhili,  eu  égard  à  la  population.  Les  pioportiona  sont  i 
peu  près  les  mêmes  pour  les  années  nnléneurea. 

Voici  la  liste  des  principaux  pays  de  provenance  cl  de 
destination  : 

Crandc-EfUlaene U,'m,3SU  h.  2i,M3,»i 

FraiH-e 13,114,985  IJW  ?(«_ 

BrÉsii 9,776,830  **1  -     *         ■ 

espagae 6,840,7^ 


AllDiDOgne t,uti,Gi5 

Belgique t,898,U0 

Ri'publiiiDeargenlme...  1,713.960 

Les  principales  marcliandÎEes  imporlèei 


Autres  produilE gM, 

La  situalian  générale  do  pa^s,  telle  qu'elle  r 
la  cajDparaÎBDn  des  îniporUtions  ei  (i<!»  ciportnlioiu  ;H 
dant  les  dernière»  années,  s'ebl  Améliorée  praducilemeil, 
el  Inut  porte  à  espérer  que  eetle  DDiéliornlicn  t'ntteir 
ra  rie  plae  en  pliii.  Noua  dannans  ci-apri»  le  laUm 
des  importât iOBi  et  des  exporlilioui  depuis  \SW  : 


81,153,390  rr. 

GB,e50.13SI'r. 

IH.Sfa.BK 

75,016,710 

B3,ltBS,155 

1M.9II.9» 

7i,3îi,935 

66,B7I.IIO 

9(.3!)8,6Î(I 

■n.m.esa 

17I,TU.«0 

105,377,930 

81.508.860 

IM.SM.OM 

Ifiî.lM.m 

C4,nS(,0B(t 

63,iflT,S(iO 

I«.»I8,6M 

&^,wftî*» 

«i,6S5,0«l 

l31,633.0Ue 

l\,W6,Wft 

Ti,wa*ft 

■>.W»AW.JW 

w,(fla,w^i 

VSfcsyM» 

Navigation.  —  le  moDTement  de  11  nsvig»! 
les  porli  He  la  république  a  donne  \et  rétulIaU  tulvinU 
de  1S75  à  1878  : 


1875 40,3K  l,«H,606  Id.Oa 

187a 11.106  3,002,273  iO,3iS 

i877 H.Sffi  i.fSI.Ka  |i>.73B 

i878 10,57i  î,i73,W  10,341 


1.843,7113 
3.l».7Sa 

Ï,IM,07T 


suit  au  point  de  vue  du  pavillon  : 


iTÏRaiïon  *'£■!  dJTitj  ummc 


G73.8IG 
&IB.S7I 


TBVÉZDÉXA    (BËTOBtIQVE   m). 

Territoire  :  1,137,000  k.  c—  Populaiion  :  1,178,000 
babilant».  —  Capitale:  Caracas,  49.000  hal>. 

■iHinCEs.  —  Budgel  de  1880-81  (eo  pliilr«*  de  K  fr.). 

DoauieR 3.SU,UU0 

SdI 100.000 

Amundo» li.OOO 

inlèrèl». at,O0O 

Oetioi SU.OOO 

Timbre W^Om 

Tout ....  4,«HÔ7oua 

Adtnlniitntiaa  géoérale i. (00, (100 

DalwinlérieurB... (31.00(1 

—    eilérienre ttW.OOO 

RéclainaKoD a  étrangères 30*t,WiO 

InitncUon  pabliquii 5ilt, 

Travaux  pnblica ,. .,  Vtk^fU 

ToUl Tj* 
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BuUelin  agricole  de  l'arToiidissement  de  Douai.  AniiM 
1880.  Concours  de  Lallaing.  In-S,  3Bt  p.  Doua 
et  lib.  Cr£pin, 

BuUeltn  de  la  Société  de  l'industrie  minérale  ;  U 

(1SS0).   Id-3,    694  pages.   Sainl-Ëlienne,   imprimlil 
Théolier  frères  :  au  siège  de  la  Suâèti. 
Bulletin  de   la   Société   industrielle  du    nnrd   < 

France (7- année),  1879   ln-8,  7G7  p.  Lille,  imp.I_. 

Builetin  de  la  Société  libre  if^muialion  du  eommerui 

de  l'indvstTie  i\e  la  Seine- Infèrieiire.  (EKercice  lilh 

1880.)  In-S,  359  p.  et  3  cartes.  Rouen,  impr.  CaeniaiÂ 

Butleiin  ofjieiel  de  la  raarine  et  des  colonies.  ÉttiUm 

refondun  el  annotée  des  Annales  mariiinies  ei 

niales  et  du  Bulletin  orSclel.  Tome  VI  (185?  et 

In-8,  1254  pa^m.  Paris,  Impr.  Nationale. 

Cag>at(R.).  —  IcPortorium  (douanes,  péages,  oclroii) 

tUei  \ts  ^uiaaTOi,  *,i.iida  historique  et  adoiiniatratitt- 

\n-6,\î.«  V-  e^.^<,M\«a.ï»™,\*i,.■^v„^^ 


v-712  p. 


e  Triviil  cl 


■4M)nipléUe.   Tome  1. 
TJpuilIsumin  fil  C'. 
fcToœe  II.  Gr.  Id-S,  xsix-634  \i. 
iTome  m.  Gr.  in-8,  sïïii-542  |i. 
BToiDe  IV.  Gr.  in-8,  »ii-5eO  |i. 

-  Le  socialùme  pratique  o 
ESïpiUl  en  participation.  In-g.  Hà  (lagvs.  LfOD,  l'aDlear, 
^4,  place  de  la  Croix'Bousse. 

;t  (Emile).  —  Tmité  des  assurances  moTitimes. 
1  el  dernier,  ln-3,  Ëti4  pages.  Parie,  lib.  Larow. 
lO  premier  volame  a  tmru  en  18b!.] 

11  (H.).  —  Le  Bimétallisme  à  qwaxe  et  daaii   1 

lire  puur  le  uuniment,  pour  les  ËlaU-Uais,  pour  A 

^AnRleterre.  1d-8,  ËG  p.  Paris,  llb.  Giiillauiuiii  t 

L  (JuIks).  —  L'Hypothè<lue  juiitittire,  éluda   1 
liitique  de  la  législation  rrangaJEe  et  étrangère.  ln-~ 
S39  p.  Paris,  lib.  Challsmel  nioé. 
'      :b  (0.  de).  —  La  confirence  monétaire  de  Paris 
|ït8tJl].  In-S,  30  pages.  Paris,  hb.  Gnillaumin  el  C: 

-  Œuvres  sociala.   Traduction   Trancaise, 
cëdée  d'UD  essai  sur  sa  vie  et  sa  doctrine,  d'une 
'Oduclion  el  de  nolice«,  par  M.  Edouard  Laboulaje, 
l'inslitul.  [n-lH  Jésus,  xuv-3,73  pages.  Pana,  libr. 
WG.  Charpentier. 

.os  (L.-F.).  —  L'Impôt  des  boissons  dans  le  pays, 
i,  lis  p.  Cberbuurg,  imp.  V"  Feuardeni. 
IN   (Cli,-L.),   —  LÉaiise   el    les   derniw»  serfs. 
8  Jésus,  iv-339.  Pans,  libr.  Uentu. 
IN  (Martel).  —  De  la  propriété  iittiraire.  In-8, 
p.  Furis,  iuip.  et  jib,  Caliilau  et  C".  , 

lULiEZ  (A.-E.).  -  Simples  nolions  de  Tordre 
^social  à  l'usage  de  tout  le  monde.  DeQxième  édition.    ' 
n-Hà  pages.  Paris,  librairie  Guillaumin  etC°. 
;l.). —  Ét'ide  sur  le  réyime  général  des  ehe- 
^nins  de  fer.  In-B,  13tl  p.  Paris,  im|i.  el  lib.  Gjulbier 

ncg  [ilej.  —  hucueil  liet  iraiUa  àt  ^n  Pt4> 


(iaiMâ7D>  1n-e-.   484  p.   Piiris,     librairie   l>eiloi»l 

Cadt  det  compta  de  gestion,  réperloire  des  règle>nk-M 
ti*e*  à  11  ptèsenlatiaD,  aux  justiGcalions.  au  jugenntfl 
ei  t  l'aparcmcnt  des  comples  d'exercices  de  recevtOtfl 
reui|ilicès,  imérimaires  et  mstaltës,  en  ce  qui  cohumS 
let  coniDianeD,  fiabli^MiDenb  de  liïenraùance  et  atf'H 
eiationi  ayadicnles.  3-  édition,  ln-12.  331)  p.  PIn^■ 
UeTgcf-Levraull.  H 

Cotttetion  de  dncumenti  pour  servir  d  l'hiitoin  ■''^H 
hôpitaux  de  Paris,  comtnencfe  sous  les  aus|Hee9  UH 
U.  Hicbel  Moring,  continuée  par  M.  Charles  QucoUaB 
directear  de  r&dmimsiration  ^nérale  de  l'assisiBoilfl 
publique,  {inbljée  par  H.  Brièle,  archiviste  de  l'Adtn-B 
nnirilion.  T.  i.  Dèlibêralions  de  l'ancien  bureau  A ■ 
l'HCtïl-Diea.  U-i'  i  col., Ttri  p.  et  p.  1  à  200.  Phîi,! 
imp.  nationale,  lib.  Picard.  V 

Cette  callectioii  compreodra  :  1°  les  ilolibéralioDS  Se  l'uuiM.  I 
bureau  de  rHmm-IHeD  ;  3° les  comptes  de  l'HâtsI-Dieu;  Mtl 
CDC|iiu  dei  priiiJèïei  de  l'Hâlel-Dieu  -,  4°  lea  cbarlse  qal  n'ae-  fl 
rtut  pa>  été  publiées  dans  le  eaitulaire  da  l'Ilâtel-Dieu  ;  >  M  I 
cboii  de  pièces  relatires  ii  l'hApital  Saint-Jaeqaas-aui-P^leiïiii,  1 
k  l'Hdpllal  général,  aux  EufanU.Tmuiés,  aai  Eafanls-Rt  - 
k  l'bdpiUl  du  Saint-Eaprit,  an  Grére. 
Comité  international  des  poids   et  mesures.   Procàa- 

TerbiLux  des  séances  de  IS79.  In-S°,  ISS  p.  Parie,  i(af> 

cl  lib.  GBDlhîer-Villars. 
CoHPATHÉ  (Gabriel).  —  Histoire  critique  dfs  doctnntt 

de  l'édacatinn  en  France,  depuis  le  xti*  siiele.  2*  UV 

lioa.2vol.In-18jésus.  T.  I,  464  p.  T.  11,441  p.  Paria. 

Ub  Hachette  et  0". 
Compte  rendu  des  (ranaua  de  la  chambre  de  comment 

de  Btsançan  (inslUuèe  le  12  mai  18 19).  ISSO,  21*  annfe. 

Besaiifo^i,  Dodiverâ,  in-4°  de  104  pages. 
Compte  rendu  des  travaux  de  ia  chambre  de  çommeres 

de  Boulogne-sur -lier,  du  1"  juillet  1873  au  30  juin 

1879,  T.  I,  gr.  in-8«,  126  p.  Boulug ne-sur- Mer,  itnp. 

Delaliudde. 
Comptr  rendu  des  travaux  de  la  cbambre  de  rnmtnerM 
I  LïDn  laMfet\Si.^>,%ï.Wïii,Vfil  ç.   Lyon,  injp. 


Compie  rendu  dei  tr 

de  HarttUU,  pendant  l'anaée  1879.  Gr.  in-S, 

|jl.  Marseille,  inp.  du  Journal  dt  MarseiUt. 

Compte  rendu  des  travaux  de  la  chambre  de  ce 

de  flouen,  pendant  les  années  1g7S  et  1879.  2  va[, 
in-4'',  530  |i.  Rouen,  iuip.  Lapïerre. 
Compie  rendu  du  septième  congrès  de  la  Sociili  tech- 
niijue  de  ('industrie  du  gai  en  France,  tenu  le  31  Juin 
1880,  k  Paris,  dans  la  sxlle  des  séances  de  la  SirièiË 
des  iDgMeurs  civils.  ln-3°,  447  p.  el  1i  pi.  l'aria,  iiiip. 
HouiDot. 
Comptes  des    iâtimentt   du    roi   sous   U  règne  de 
£ovM  ZiF,  publiés  pat  U.  Jules  GuitTrev,  aichiviite 
aux  Archives  nationales.  T.  I.  Colbeit  (16G4-1GtiO). 
In'4'>,  i  2  col.  Lxxiv,  1533  p.  Paris,  imp.  Nationale. 
Comptes  rendus  des  Iravautc  de  la  Société  des  agri- 
culteurs de  France.  Onzième  session  générale  annuelle, 
l.  XL  Annuaire  de  1380,  reafermanl  la  table  alphabé- 
lique,  ei  par  départements,  des  nouveanï  membres  de 
Is  Société  et  des  aseociations  afliliéea,  pour  Taire  suite 
à  la  liste  générale  arrêtée  au  15JBin  1S7U.  In-g-,  582  p. 
Paris,  au  siège  de  la  Société. 
-  Conférences  (les)  pédagogiques,  faites  aux  instituteurs 
délégués  à  l'ExposiiiuD  universelle  de  lg7S,  4"  édition. 
E  ]d-18  jéaus,  457  p.  Paris,  lib.  Delagrave. 
^ngrit  de  viticulture  de  Lyon,  les  i2,  13  et  14  sep- 
(Itenibre  18SD.  (Conrérences,  résumé,  vœux,  conelusian), 
>,  !44  p.  Lyon,  imp.  Waltener  et  C. 
grés  des  Saciélés  mutuelles  de  la  région  de  l'Est, 
au  i  Heims,  le  15  août  1880,  h  l'occasion  du  CongrSa 
I  rAseociation  Tranfaise  pour  l'avanceiueut  des  seicn- 
a.  In-S^  Tlii-2^  p.  Beima,  imp.  Matol-Braine. 
ngrès international  des  urchitecles,  tenu  à  Paria,  du 
9  juillet  au  5  août  1878,  i  l'Expositioti   univerïelle 
falternaliooale  de  1818.  ln-8°,  425  p.  Varia,  imp.  Na- 

tgrit  international  des  brasseurs,  tenu  i  Parii,  dn 
u  1G  octobre  1878,  A  l'Exposilion  unïveraellc  taUHfl 
i  nationale,  ln-3',  177  p.  Paris,  imp.  t^at.\iiMi\t.    ^^^| 


i  Paris,  du  TC 

uiii«en«lle  îpternalionalo.   \n-8',    396  p.  I^rii,  iw 

NitionaU. 
Confrit  itUimational  dts  tcieneeg  géographiques,  It 

k   Piris,  (lu  1"  au  11  «OUI  1S75.  Comple  rendu  < 

liinee»,  T.  11.  ln-8%   443  |i.  et  une  pi.   Pïrit,  in 

H«rlinel. 
Congrit  miernalional  pour  le  d^cetoppement  et  l'dM 

(iortlfon  def  voiet  de  Iraniport,  tenu  â  Paris,  du  t 

ID  27  juillet  1878,  su  Palais  du  Trocadéro.  i  t'EiiH- 

Bilinn  universelle  de  1878.  In-8*,  314  p.  Imp.  Kali*- 

ii*le. 
Cùngrès  internaiional  pour  le  patronage  dis  prim 

niers  libtréi,  ittnn  à  Curls,  les  l2,  13  et  14  Mptemln 

187S,  i  l'Eiposi lion  universelle  intemalionale.  In^, 

122  p.  Pans,  imp.  Nalitinale. 
Congrit  seteatifiipie  infsmad'onal  des  ii 

prémiyanet,  tenu  i  Paris,  ilu  l<^  au  7  juillet  lB7t(,l 

l'ExpoiilioD  uniyenelle  inlernaliODale  de  IHÎS.  In-Î'. 

404  |>.  Paris,  imp.  Nitiouale. 
CoBtiâeN (Pierre).  —Dts  tlfett  dueautionnemeiU.ia^, 

143  p.  Pan»,  imp.  Noblet. 
CoBNULiER-LDCimËRE  (E.  de).  —  Éliidet  lur  le  droit  i 

îaUT.  7o  éd.i,,  ï  TOI.  in-B-,  t.  I,  xvi-5<Jâp.;   l.U, 

eSâ  p.  OrléanB,  lib.  Uerluison. 
CussË  (Emile).  —  PéUUon  contre  la   traités  de  uw 

nwrce,  pour  faire  suite  à  la  critique  de  la  conTeriin. 

In-lï,  72  p.  Parie,  lib.  Uenlu. 
CuTîEAU  (Edmond).  —  Promenades  dans  lei  dein 

riijuei  (IB76-1B77).  Jn-18  Jésus,  3^4   p.  et  ï  ■ 

Paris,  lili.  Cbarpenlier. 
ConBCELLE-SEUEinL  (F .-G.).  —  Cours  de  tomptabUill- 

(Eoseignemenl  itecondaire  spécial,  4*  année).  3"  éd>t- 

lu-12,  if.lâS  p.  Paris,  lib.  HacLelle  et  C<, 
CODBTOis  (Alphonse).  —  Bistoire  des    banques  e» 

France.  2>  édit,,  avec   uu  porlrail  de  I.aw,  d'aptH 

Rigsud,  gravé  par  Schoiidt.  In-B"!  Tiii-37a  p.  Purn, 

lih.  GuJllauDiin  et  C: 
C(Hnc*.\J  (,E.V  —    Traité  des   atsvraneei  *i»r  la  m*». 


Doclrioe  el  légialalion,  xiiv-4G3  p.;  I.  II,  JuriE|irU' 
dence,  xxvili-642  p.  Paris,  lib.  Marchai,  Billard  et  C-. 

Croï  (Raoul  de).  —  A  la  recherclte  des  diamants  dans 
l'Amirique  èqualorlale.  Gr.  in-H°,  2ti4  p.  et  graturee. 
LimD|;es,  lib.  Barbnu  frèrei. 

Cvtaan  (Emm.  de).  —  La  Réforme  lociah.  In-S",  45  p. 
Paris,  imp.  Houillot. 

Dame  Opulence  et  dama  Pauvreté,  ou  la  Solulion  du 

gcanil  noblème  socinl.  la-8°,  155  p.  Paria,  lib.  Vie. 
'-Daiwin  (C).  —  ^3  deteendanu  de  l'hcmmeet  laiilee- 
"    tton  sexuellt,  traduit  par  Edmond  Barbier,  d'après  la 
I     ««cande  édition  anglaise,  revue  el  augmentée  par  l'au- 
teur. Prér^ce  par  Cari  Vogl.  3*  èdit.  Trancaise.  ln-8°, 
Sïviii'721  p.  avecçraTucee.  Paris,  lih,  Reinwald, 

Dbuba:ite  (Adrien).  —  Une  famille  de  finance  au 
viiw  liicU.  Uèmoires,  correspondantes  et  papieri  de 
ramille  réanis  et  mis  en  ordre.  ï  tdI.  in-S",  1D6'Z  p.  et 
portrait!.  Paris,  lib.  Heliel  et  C. 

— -  DeDuième  êditloD,  2  vol.  in-S°;  1,  1, 505  p.  aiec  grav. 
et  port.;  1.  Il,  eeS  p.  et  port.  Paria,  lib.  Heliel 
etC*. 

Delavillb  le  Rodlx  (J.).  —  Segistrei  det  comptes 
municipaux  de  la  ville  de  Tours,  publifs  aiec  notée 
et  éelaircisaenienls  11  (13C1-13S0).  Ia-8-',42Sp.  et  pi. 
Parla,  lib.  Picard. 

Delhas  (Jaequec).  —  Nations  géntrales  d'économie  po- 
litique, conTormes  aux  programmes  du  2  août  1880,  à 
l'usage  de  la  classe  de  pbilusophie  des  lycées  et  des 
collèges,  ta-12,  viii-lËG  p.  Paris,  imp.  et  lib.  Paul 
Dupont. 

Dema  (H.).  —  Des  originet  et  de  l'évolution  du  droit 
économique,  La  Physiacratie.  In-g",  8S  p.  Paris,  aux 
bureaux  de  la  Philosophie  positive. 

—  L'tndicalion  ilatislique  et  Us  fondements  physiolo- 
giques de  noire  cicilirulion  industrielle.  Ia-S°,  32  p. 
llbid). 

DcsAivRE  (Léo).  —  La  dtme  royale  à  Niort  et  à  La 
Bochelle  en  1718.  Notes  et  docamenls  sur  un  essai  de 
r^rurine  de  l'impâl.  ln-8°,  159  p.  Niort,  lib.  Clouuu 

liEMBAMps  (F.),  —  Du  pacte  de  am  pùleiiio,  w\  4ï**iJ 


I 


1 

Code  de  commerce  et  droit 
Pïrii,  tib.  Pertone-Uoriel. 

eUtét  d*  ïKDuri  niutueli  nt 

ïàl  p.  Paris,  imp.  et  lib.  P.  1 

DictiontMire  des  paîtti  de  le  R£ 

tion,  divisée  en  deax  pirlic 

1                         alphabétique,  les  noms  de  tou 

ilei  sflclions  de  communes  ou 

porUnleiM-delsPraneeeo 

a-  de  l-Atgérie,  avec  la  dé: 

cliemiaB  de  fer  et  des  bnrcai 

3  col.,  Xhtë  p.  Reones,  imp 

Paris,  même  mai^n. 

BitCMssion   tl    contréle   det 

J.-W.  Protyn,  traduites  pai 
166  p.  Paris,  lib-  Cagnon. 

Drobojowsk»  [«"").  —  IM  I 
démet.  Olivier  de  Serre»,  Du 
mentier,  Hilhieu  de  Dnmbiil 
Tours.    Imp.  et  lib.  Marne  et 

Dboz  (AlfredV  -  Traité  dn  m 

piBUOnntpiiiE.  S9t' 

nistralivB  ilani  son  dernier  éial.  avec  la  re|>rorli)clinn 
desprÎDCipauictexLesilansun  oriire  mêlbodique.  fî'èil^ 
lion,  ïonBidérablenient  auncnenlér,  mise  su  ournnl  di: 
la  doctrine,  de  la  jnrisprodence,  de  la  slnlislique,  elc. 
2  Yo!,  in-8';  t.  I,  xii-796  p.;  i.  Il,  853  p.  Fshk,  lili. 
ThoriD. 
SujARDi^  (A.).   —    Dm  droits   d'enregiitrtment ,   de 
timbre  et  de  grêlée,  au  poinl  de  Tue  de  h  proportion- 
DBlilè  de  l'impâl.  InS",  vi[-390  f.  Paris,  lili.  Chetalier- 
Marese'i, 
Do  MoBVAK  (i.).  —  La  vie  des  nations,  ou  le  Bonheur 
des  peuples.  Exlinclion  du  la  miaère.  Organisation  du 
travail,  etc.   In  13,   333  p.   Paris,  tous  les  libraires. 
(Imp.  Blnnpain]. 
DiJHESML  (J.|  etc.  PALi.x[:f.  ~  Traité  delà  législation 
spéciale  du  l'ràor  -public,  en  matière  eonleatieusf, 
par  M.  J.  Dumesnil,  sénaieur.  Nouvelle  édition  enliire- 
menl  rerondue,  augmentée  de»  décisions  et  règlement» 
le»  plus  récents  et  mise  au  couraot  de  la  juri»prudence 
judiciaire  et  administrative,  par  H.  G.  Pallain,  direc- 
teur du  contEnlieax,  de  l'inepeclion   fténérale,  de  la 
stalisliquB  et  de  l 'ordonnancement  au  ministère  des 
finances,  Paris,  lih.  Hetzel  el  C". 
DUPDIS  (].).  —  La  conqaile  du  Tong-Kin  par  TÎngt-sept 
Français,  commandés  par  Jean  Dupuis.  Réj^it  accam- 
pagnéde  son  poitrail,  d'un  autographe  de  lui  el  d'une 
carte   dressée    par   lui.   Extrait  du  journal  de  Jean 
Dupuis  par  Jules   Groe,  secrétaire  de  la  Société  de 
ftéographie  commerciale  de   Paris.  In- IS  Jésus,  334  p. 
Paris,  lih.  Orejfous. 
'  Dupev  (Edmond).  —  Manuel  d'hygiène  jiublique  et  in- 
'      d^^slTielle.  ou  Résumé   praline  des  altributioni  des 
membres  des  Cati):ei|j  d'tiygiène.  In-13  Jésus,  vni-GSâ 
'      p.  Paris,  lib.  A.  Delaha]c  el  Lecrosaîer. 
■Dt;nAin>-CtATE(Airrudl.  —  te  maiériel  et  les  procédés 
'     des  industriet  agricoles  et  forestières  à  l'Exposition 
h     universelle  internationale  de  1878  â  Psri9.ln-a%  3Qgp. 

et  allas  de  63  planches  in-i".  Parii,  imp.  Nationale. 
^Encyclopédie  du  notariat  et  de  l'enreBiEiTeii\ïn.t,  >i& 
i  DictioBoaire  fténéral  el  raisonna  de  \fa%\ft\o.^^m 


Diiuoeursir. 
ilotlrint  cl  de  juriiiprudcoea  en  malièru  ci' 
«le  {*<rec  (urmulu}.  Publii  par  h  Berue  du 
ttiui  la  ilircclion  de  H.  Cb.  Lanse!.  ancie 
T.  IV,  V,  VI  a  Vil.  i  vol.  in-8",  2881  p. 
Hotchal,  BillardeiC-. 

—  T.  VIII  ;  Donations  ;  Ex^cnlion  de«  actes  el  i 
ln-8o.  676  p.  Parii,  lib.  Marclial,  Billard  el 

Encels  (F.).  —  Sociilifme  utoj>ique  n  j 
tcintifiQue.  Trodaelioa  Française,  par  Paul 
ln-8*,  35  p.  Par»,  llb.  Deneaux. 

Kic.on  (T.SS.).  —  L'Angltterrt,  le  pays, 
luiioni,  lu  mœurt.  Ouvrable  traduit  de  )'a: 
HenË  de  Lubersac,  «vec  un  index  alphabétlq 
Ij'tique,  Deuxième  |)arlie:  la  Vie  politique 
lilii|ue}.  In-8>,  512  p.  Poris,  lib.  Drejroug. 

EsNLULt  (J»*)  el  Louis  Plasouetib.  —  Troil 
lilM  el  banqutroules.  Nouvelle  édition  ei 
rerondue  el  mise  au  coorant  de  la  jurisprud 
le  concoun  de  M.  Louis  Planquelte,  avoc 
plusieun  magii^trals  consulaires.  Premier 
In-8°,  96  p.  Versailleg,  imp.  et  lib.  Cerf  et  fi 

Etchevkhsï  (Lobîs).  —  Du  locations  ruralei 
romain.  Du  eatonuge  paritaire  en  droit  fran;. 
247  p.  Paris,  llb.  L.  Larose. 

Eirpoti  des  travaux  de  la  chambre  de  com 
Varrondissemenl  d'Abbecille  pendant  tes  ant 
1877,  1878  el  187B.  In-S",  451  p.  Abbeti 
Paillart. 

Exposé  des  travaux  de  la  chambre  de  i 
Kantet  pendant  l'onnée  1S79.  In-I",  fn 
imp.  Foresl  el  Grîmauil. 

Fatrk  (Paul-Alexandre).  —  Oroil  ro 
(I  litleris  ■;  druitconstilullonuel  ramparû  :  / 
retpectift  des  deux  ekamhris  m  maliére  di 
/inanees,  éluditi  dans  les  Mntiiiutions  de  l'Ai 
des  ÉlatB-Unia  et  de  la  France.  In-S",  176  ( 
im|<.  Berger-Levraull  el  C*. 

—  Le>  ixaUi  Ttsi^etVv^t  d«s  deux  ehambrei  en 
de  firuince,  fcW^i  to^^V,\  uiffiv'^'aïotsik  d^ 


U'Tt,  d«i  ËtaU-tJnii  et  de  la  Krince.  ln-8*,  Ii-IGS  p. 

NdHoy,  imp,  Berper-Leïr-iull  tl  C'. 
I  Fa  VUE  (Jules).  —  Confértnai  fl  mMangt*.  Itt-18]éin», 

XL-388  p.  Lib,  Helïel  etc. 
Fadconkieh  (E.)   —  l'Argent  et  l'Or,  «ssai  sur  la  i)ne»- 
<       lion  monéliirc.  ln-8°,  it-I90  p.  Psris,  lib.  Crnner- 

Baillière  et  C^ 
FriRADD-GiRMiD  (L.-J.-D.).  —  Df.  lo  compélmce  da  tri- 
I      bunauz  français  pour  connaître  det  cOTUatationt 

enlic  élrangers.  Id-S<>,  GO  p.  Paris,  lib,  Harchil,  Bil- 
,     lard  et  Ce. 

'Fkrraz.  —  Xos  deMirt  et  not  droilt,  morBle  prilique. 
,     In- 18  j«sui,  \L-3S0p.  Paris,  Mb.  Didier  et  C*. 
, Fichier  [L.).  —  L'Annie  icieTtlifique   et  indutlrieUe, 
,      accompBgDèe  cl'une  nécrologie  icientiHqae.  34'  année 
^     (1880);  in-18iéau«,  584  p.  et  grti.  Paris,  lib.  Hachelle 


^     el  de  Vextradilioti,  tradail,  annulé  el  mis  au  r.ouranl 

^     da  droit  Trantais,  nolammenl  par  l'insertion  des  trniliïs 

d'exlradilion  passés  par  la  France  avec  Im  étals  êlran- 

*  gers,  par  Cbarlea- Antoine,  «ubstilut  i  Vouziers.  I  vol. 
■    iu-a«  en  deux  tomes,  xY-900  p.  Paris,  Pedone-Lauriil. 

FOLLEVii.LR  (Daniel  de].  —  Traité  théorique  eî  pralig^ie 
**  de  la  naturalisation.  Itlludes  de  droit  înlernalional 
"    privé.    In-S°,   xvtii-817  |>ages.   Paris,   lib.    Mareici] 

*  aioé. 

Fo^BL.A^QaR  (A.  de).  —  VAngUterre,  son  gouvernement, 
■f  ni  inttitution$.  Traduit  de  l'anglais  sur  II  14*  édition, 
I    \\»r  Ferdinand  Dreyfu>:.  avec  uoe  préface  de  H.  Henri 

Brisson.  In-S",  xiiv-279  p.  Pacis,  lib.  Germer-Bail- 
til    liera  et  C'. 

i*ÏOUfLi.Éi  (Alfred),  —la  science  soeialt  contemporaine  ; 
V    in-l8jésuE,  xi)[-424  p.  Lib.  L.  Hachette  el  C*. 
*l'oioi(L.).  —  Guide  du  rentiar  tur  l'État.  Ses  relations 
P     avec  le   Trésor,  etc.  f   édition,  in-IH  Jésus,  3C0  p. 

Paris,  imp,  et  lib.  P.  Duponl. 
^BiiscK  (Adolpbe).  —  La  Moralt  pouT  tous  ;  iv*  bXxMv'sa-   j 
W_}a-t8iétu»,  ii-J95  p.  Pari»,  lib.  HaAttte  t\.  *:.• . 
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894  uiudgUpbie.  

—  RilvrmaltftTS  tt  publicùCM  de  VEuropa  (tvii*  lÛeV 
In*,  S!0  p.  Pari»,  lib.  C.  \Aij,  lib.  Nouvelle. 

FUSTH.  BE  COULANGES.    —  ÉtUdt    tUT    la  pTOptUU  i 

Sparte.  —  la-S-,  BB  p.  Paris,  lib.  Picard, 
GtBiuDp  (R.)-  —  De  la  déconfiture  et  Aet  améliontîM 
dont  Ih  UgisUlion  sur  cette   matière  est 
la-8<,  113  p.  Paris,  lib.  HarcEcq. 

Garhier  (Josepb).  —  L'Économie  politiqut  intradmM 
dam  lei  lyeéet  tt  lei  eoUèget.  Développement  da  f» 
pramine.  In-S°,  IG  p.  P«ri«,  Jib.  Guillaumin 

GwsoMBT  (K.).  —  Conri  de  pracèdure;  oi_ 
judiciaire.  Compélmce  cl  procédure  en  matUrtàot 
el  commerciaie.  Première  partie:  Organiultioii 
ciaire.  ln-8%  458  p.  Pari«,-lih.  Larose. 

G*ULT  (Maurice).  —  Do  damnum  infectum.  Dut  i» 
mages  eautit  par  l'exécalion  det  travaux  fiatli* 
Id-S",  416  p.  Laval,  imp.  Jimin. 

Genebhier  (a.).  —  flipertoif»  enci/clopédiqvê  «  n» 
lonni  de  la  pratique  notariale  et  de*  formatai*  %" 
pothécairet,  avec  la  collaborstion,  pour  l'taU*  ** 
i|ueslions  inédites  au  conltoTenies,  de  HX.  Bu&it 
S.  Duboii,  professeure  de  droit;  Godart,  Dipai 
anciens  avocats  ;  Tréiel  docteur  en  droit,  el  d(  |l>' 
aieurs  emplofés  «upèrieun  de  remecisireoieNi.  ^ 
Uvraison  I.  In^"  s  2  col.,  8S  p.  Parts,  H,  HoBldti 
adminialraUur  do  Répertoire,  3,  rue  Poulet. 

GiiBAUD  (C.).  —  Dictionnaire  de  la  ptretpii»  ' 
drofo  d'enregiflr«menl,  de  greffe,  d' hj/pathiq»*,' 
timbre,  de  irantmistion  (I  de  la  taxe  mr  te  niM 
T.  I  de  la  table  pénérile  Blpl>abtli<|i 
lies  iiislruclion!!,  cïrculairee,  lellrci  ca 
et  hulletiai  chronolosiiiueEi,  pubU6a  par 
de  l'enregiitTenenl,  des  domaines  et  du  liaibre 
sa  eréabon  juKjo'au  1"  janvier  188(1.  In-S-t:* 
n-hll  p.  Farii,  Uli.  Di^lainoiieniB  et  C». 
GEKXitN  CFilin)-  —  ilielionnaire  du  budget  (c 
WS,  IS19.  ISBO,  1881).  Iq-8-,  463  p.  Paris,  Il 

.ftMS.  -  llM.V>JJl.Wt  TOt,UlV   tt    M,VW>.Wiu«.  ^  _^ 


B[BL10CU.fBII. 

BécraLian  du  droit  nalurc!  des  Paibles  au  nécessaire,  el 

liu  droit  des  Irnvaillcurs  s  parlieiptr  au  bil'nétlce  de  la 

preduction.  In-g",  375  p.  Paris,  )ib,  tiulhaumi 

[  GftATiEH  (Gabriel],  —  ËtMe  sur  le  ianvage  du  Bréiil. 

~  i-g  earrê,  63  p.  Paris,  lib.  Maisonneuve  et  C. 
I  Gb^abd.  —  l'enseignemenl  secondaire  à  Parit  en  1880. 
Mémoire  présanlé  au  Conseil  académique  dans  la  téanie 
du  6  juillet  1880.  Tn-i.  51p.  Pari»,  imprimecieDelalain. 

GnÉGOiitE  (Louis).  —  Géographie  physique,  puliliiiue  el 
économique  de  la  France  et  de  ses  colonies.  Cinquième 
Édition,  refaite  et  augmentée,  ln-12,  554  page»  et 
caripa.  Paris,  Garnier  frères. 

GoïOT  (Yves).  —  Éludes  sur  tes  doctrines  soeiaUs  du 
chrittianismB.  1'  édition,  revue  et  augmentée.  in-IB 
jésui,  355  p.  Paris,  lib.  Harpon  et  Flammarion. 

—  La  Science  économique.  In-18  Jésus,  ^77  p.  Paris, 
lib.  Reinwald. 

Hadert  (J.).  —  Leçons  familières  d'économie  politique. 
In-18  Jésus,  38i  p.  Paris,  librairie  Hacheite  et  C'. 

Hàbetb  (Alfred).  —  Le  Matériel  et  les  Procédés  de 
l'exploitation  des  mines  et  de  la  métallurgie.  In-S, 
1^  pages.  Paris,  Imprimerie  Nationale. 

Uaiiidet  (J.).  —  Le  parti  de  la  liquidation  sociale,  son 
but,  son  organisation,  ses  proi^rès  depuis  la  Commune 
de  Paris.  Id-8,  108  p.  Paris,  librairie  Palmé. 

U^HOLD  (f .)  et  C.  LTo:(-CiEn.  —  Holice  sur  la  vie  el  les 
■  Iravsun  de  H.  Valette,  de  l'Institut,  etc.,— pour  élre 
mise  en  tète  de  ses  Mélanges  de  droit,  de  jurispru- 
dence et  de  législation,  \a-&,  xlii  pages  et  portrait. 

BEBv^-BAzin  (¥-].  —  Traité  élimentaire  d'économie 
jioliliqtte,  contenant  les  principes  génèraut,  l'étude  de 
la  lègielation  écijnamii[ue  et  les  statistiques  offlciellci. 
In- 18  jésua,  il5  p.  Paris  el  Lyon,  libr.  LecoITrp. 

HïozÉ  (Gustave).  —  Les  céréales,  les  produits  /arineu»' 
el  leurs  dérivés  à  l'Eijiositinn  unieersetle  interna- 
lianale  de  1878  à  Paris.  In-S,  100  pages.  Paris,  Impr. 
Nationale. 

HocûUABT  (J.-L.)  el  Halescot.  —  La  Tenue  des  Li 
pratique,  conteDAUt  la  manlcie  Ae  ça%!>(.v  \o>&^t 
opinlioB»  de  eemmerce  el  de  bait(\<w  l,v't\;v 
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niBLIOCKA^IIUI. 

[lartie  double).  Au(!rn«niée  il'un  Truite  île  droit  um- 

ramial  par  Mslciicot.   In-18  jéius,  if-3S8  p     Pirn. 

librairie  Lcfèvre, 
floNBBRG  (Th  ).— ^(udfi  (ur  k  vagabondage;  mémoire 

tu  i  VKcaiémJe  des  sciences  morilci  et  jioliiiquei. 

Nouvelle  édilion,  revue  et  corrigée,  ln-18  Jésus,  xi-17T 

pgen.  Psrie,  librairie  Forestier. 
Inslituliont  (les)  éeonomigitis  ehrétiennei,  r«isnnt  uriM 

aux  InEtitutioDs  qui  prolègenl  l'nlelïer  et  la  tamiBt 

ouvrière.  Rapparli  iirisealés  na  Congrès  de  GrentUi 

(I:l-I7  septembre  1880).  ln-12,  IU7p.  Angers,  au  siê^ 

de  li  Banque  populaire. 
i*i:aaiK   (F.).  —  Le  matinel  des  ohemiru   ût   fer  i 

l'Exposition  universelle  de  I87S  i  Paru.  In-S,  338  p. 

Paris,  Imp.  K  a  Lion  aie. 
J»NWÎ  (Ch.  de).  —  Les  serfi  de  la  voit  ferrée.  La  tpiîl* 

sur  les  Compagnies  de  chemms  de  fer.  In -8,  77  (isgiL 

Pana,  imprimerie  Toi  mer  et  C*. 
Jat  (Raoul).  ~  Du  (rarati  des  enfants   et   det  (tUn 

mineuret  dans  l'industrie,  ln-8,  144  p.  Paria,  iinp.  ti 

lib.  Coiillon  el  C-. 
JONVEAiix  (Emile),  d'après  Samuel  Smilea.  —  HUteinii 

quatre  ouvriers  anglais  --   Henry  Maudalaj,  Georp 

Stepheneon.  William  Fairbain,  James  Narmyib.  Préei- 

dëe  d'une  inlradnctioo   sur  l'industrie  du   fer.  Qu- 

tntme  èdiiion.  ln-18  jésas,  vii-!30  p.  Piria,  libritrit 

Hachette  et  Ce. 
—  Histoire  de  trois  poliert  eélèbres  :  BerDard  PiUnj, 

Jusiiib    WedKWuod,   Frédéric    Bottiger  i     3*  èdUiM. 

In-IHJéaus,  1i1  pages.  Pans,  lib.  Hadielte  et  (;>. 
JosT  (G.).  —  U  Congrès  det  instilitleurs  alltmMtis: 

deuxième  édition,  revue  et  augmentée,  In-IÎ,  Î33pi 

Paris,  Ubiairie  Deliprate. 
JoiiMiL'F(AI|'h(inae^.  —  Abraliam  Lineuln.  sa  jauoeiMel 
-  vie  politique.  Histoire  de  Vabotition  de  [>aelM*|t 
îlaUtlnw.  OeuMème  édi^on;  in-lS  i*Miii,  IGAf. 

i^^fia^l^ffiV-^'>'''^^WMâ^•-a*^B■ft«a■^y 


Droit  Trancais  '.  des  auccessions  anomaks.  In-S, 
210  p.  Rennes,  imp.  OberOiur  et  llls. 

Ju.fQUA.  — De  la  sagesse  da'i\s  ta  produetion  et  de  la 
fraternité  dani  la  consommalion.  aa  le  Cominanisine 
des  répnbliques  de  l'avenir.  T.  II.  Le  Pnnth^isme 
liarmonique  et  le  Communisme  harmmiiiiuc  des  répu- 
blii|ueB  de  l'avenir,  ln-18  jfïits,  ï'iO  pages,  Paris, 
Ub.  Derveaux. 

Keh.santë.  —  De  la  liberté  commerciale  au  poînl  dt 
vve  agricole,  ln-8,  55  pages.  Saliil-Drieuc,  librairie 
PrudhoQime. 

Kresser  (Vielor),  —  Politique  monétaire  du  suffrage 
mivenel  :  le  Duoiu^utllsine  libre  et  la  Liberté  du 
crédit,  ln-13  jésuB,  (28  [i.  Paris,  lib.  Denlu. 

Lacet-Valdesoh.  —  De  l'éducation  de  l'enfante  an  poiul 
de  vue  social,  la-12,  24  p,  Paris,  llb  Uarcbai  et  Uil- 
lard. 

La  Codre  (J.-H.  de).  —  Ontologie  fraliime  ;  applica- 
tion spiritnalisle  des  noiions^niversellBs  à  la  recberebe 
du  bonheur  présent  et  Tutur,  ln-]3  jésua,  3t0  p.  Paris, 
lib.  Dentu. 

Lacroix  (IL.]-  —  ViclionnaiTe  industriel  i  l'nsatie  de 
tout  le  monde  ;  arts  et  métiers,  mine^,  a(iricnUure,  etc.; 
description  de  cent  mille  secrets  et  procédés  de  l'indus- 
trie moderne,  avec  la  traduction  anjiUise  et  allemande 
des  mets  techniques  et  usuels.  3'  tdliion,  augmentée 
d'un  Bupplêmont-  T.  IV  el  dernier  (second  du  anpplé- 
menl).  6.-Z.  In-18  Jésus,  p.  757  il  1469  el  flg.  252  ï  552. 
Paris,  imp.  el  lib.  Lacroix. 

La  Page  (Jules),  —  Horlaliti  de  la  première  enfance. 
Causes  physiques  el  morales  qni  l'engendrent;  moment 
d'ï  remédier,  ln-8,  59  p.  Paris,  impr.  Parent. 

Laffitte  (l'abbé).  —  Le  Dahomé,  souTenirs  de  loyaga 
el  de  missioTi.  Avee  nne  carie  de  la  cale  des  Esclavel 
et  une  notice  de  H.  l'abbé  Burghéro.  supérieur  de  ta 
missiflo.  5'  édition,  ln-8,  239  p,  et  crav.  Tours,  imp. 
et  librairie,  Marne  et  lils. 

La  Godr>ehie  (J.   de).  —   Éludes   économiquu  sur 
l'tTploitation  des  chemins  de  fer.  Gi,  "to-4,  \S& 
Piri>,  imp.  et  lib.  riautliier-\i\\an>  ^ 
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J.AMOTHE  (L.  de).  —  Toyages  agricalei  en  p^ 
dani  Ut  paijs  roisint.  Premièfe  partie,  pr« 
lion.    In-8,    021    pBget.   Péripieni ,    hnpi 
etc. 

Li!iG{Louis).  — te»  fiiianee»  (fe  ia  Bongrit  et  de  l'Au- 
triche, de  1867  à  IST7.  Conrérence  lue  à  l'AcadeDiK 
hongroifle  des  sciences,  ln-8,  5a  p.   Pari»,  inip,  tt  lib 
Pion  el  C*^. 
LiNGLiti^  (A.).  —   La   condilion   actueUe   de*  ctaini 
rurales  en  AngMtrre.  ln-8,  39  p.  Piiri»,  lib.  Gertaii. 
Laiiiii:«it  (L.  de).  —  Étude  sur  U  métaj/age  àtm  le 
département  de  l'Allier,   présenlée  à   la  Sociéij  in 
agricultetiM  de  France.  In-8,  i-136  p.  Moulins,  inrpr, 
Ducroux  et  Goarjon-Uutai. 
LiuBEMT  (P.).  —  Éludes  anr  l'hisloire   de  rhumirirt». 
Ilitloirr  du  droit  des  gens  et  des  reUitioni  inttru- 
nal«i.  T.Vill.65!p.  Paris,  lib.  Marpon  et  Flammir:». 
Lecaeble  (Philippe),  —  De  l'aclinn   es   siipulatu,  a 
droit  romain;   Des  qveitions  de  droit  inlemaiiaM 
privé  en  malUre  d'obiigationi  un  point  ile  vue  de  It 
solution  qo'elle»  doivent   recevoir   de    la   juridiogi 
française  en  droit  fraosais,  In-B,  347  p.  l'iri»,  imp. 
Moquet. 
.  Lecoutebx  (C).  —  Prineipei  de  culture  ameU(rraiUL 
4'  édliion.  ln-18  jéiuE,  415  |).  Paris,  lilir.  agricole  dt 
la  Maison  rustique. 
Lf  fÈïRE  (H.).  —  Des  opérations  de  commerce,  l'an  4t 
)iayer  et  de  recevoir,  le  Chan^ie  et  la  Banque.  )ii-i, 
xii-420  p.  aven  dex  dessina  de  monnaie.    Parit,  bkr. 
Uelagrnte 
Legoupils  tl'ahbé  A  )-  —  Eisnis  de  ihéotogir  totiàk^ 

ln-3,  53g  p.  Paris,  libr.  Ttrdieir. 
Lëutbéhic  [Chnrlei).—  l»  Prorenci  maritime,  taeiti 
et  moderne.  Deuxième  Mition,   Petit  in-8,  544  p,  ^ 
neuTeartea  et  plans.  Paris,  librairie  Pion  Kt  C*. 

'  (A.).  —   Covri   praliifUB  des  ehtmiiu  dt  ftr. 
\êM*,  478  I).  avec  lïB  llg.  et  3  plancher  O^ 


des  conditions.  In-tl,  viii-âSÎ  pagee.  Pur»,  (ibr.  Guil- 
laumîn  et  C». 

Lesseps  (F.  de),  —  LetlTes,  journoi  et  documents  pour 
lervir  à  l'hUtoire  du  canal  de  Stut  (1864  à  IHëS). 
5»  ««rie.  In-g,  402  p.  Paris,  lib.  Didier  el  C. 

Lbsson  (D' A.).  —  tel  Polynésiens,  leur  origine,  leurs 
migrations,  leur  langage.  Ouvrage  rédigé  d'après  le 
mannacrii  de  l'aoleur,  par  Ludovic  Uarlinet.  T.  11. 
ln-8,  5ti6  p.  et  earte.  Paris,  lib.  Leroux. 

LEVfkSSEDR  (Éinilii).  —  la  France  arec  ses  cnUmîei. 
Comiirenanl  174  caries,  coupes  et  figures  exjilicii-- 
tives,  et  suivi  de  la  table  alphabétique  de  tous  les  jiuius 
mentionnés  dans  l'ouvrage.  Troisième  édition,  revue  ot 
currigée.  la-IS  jésua,  1026  pages.  Paris,  librairie  Dela- 

Levï  (Jusepli).  —  Les  machines,  inslruments  et  procé- 
dés usités  dans  les  divers  travaux  à  l'Expusilion  ani- 
verielle  de  1S73  à  Paris.  la-H,  lÙS  p    Paris,  Impr, 
Nationale. 
Lau*  (Tunasaint).  —  Us  grands  faits  économiques  et 
W     foetaux  .-  H.  Pasjf;  la  population  rurale  en  France; 
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ROBKRTY  {E.  de).  —  la  Sociolosie,  essai  de  philosoptù 
sociologique,  lo-g,  viti-232  pages.  Paris,  libr,  GerW 
Bsillière  et  Cv 

Robinet  (D').  —  ta  Philosophie  positive.  Aug 
Comte  el  Pierre  Lamilo.  ln-3!,  19Î  p.  Paris,  I 
Germer  Baillière  et  Cf. 

RocNon  (S.-A  )  el  G.  de  Boislisue.  —  Code  de  ti 
meree  txpliiiué  par  ses  molif-*,  pnr  des  exemples  al 
par  la  jurisi prudence,  etc.,  suivi  d'an  rorranlstn  ' 
actes  de  commerce.  13*  édition,  enlièrcmenc  revued 
a^idn^LUiK  et  mite  nu  CDuranl  de  la  léRisli- 
iwn  el  *e  \»\'«w.s'*^««*..\^-Mi,  vt-t.378  p.  PtrUi 


BoLANU  (Reoè).  —  De  l'eipril  du  droit  mmirwl  a 
difTérenlGS  époques  de  l'antiquité,  itans  les  lenif 
moJernes  et  d'iprès  les  principes  de  la  science  pèw 
lenliaire.  ln-8,  xi[i-5â6  p.  Paris,  libp.  Rousseau. 

BasiËBEs  (R.).  —  Histoire  de  la  sotiéti  {rançaise  i 
moyen  âge  (981-1483).  T.  U  el  dernier.  Ia-8,  âOO  | 
Paris,  libr.  Laieneir. 

ISODLLIET  (Anlony).  —  Wolomski,  sa  vi 
la-6,  506  p.  Paris,  libr.  GuilEaumin  el 

Baice  (G.).  —  Les  Juifs  dit  Languedoc  antérieuremci 
au  iiT'sièrIe.  In-S,  x-388  p.  Pari»,  lihr.Pieard. 
'  Saint-Gkhis  (Victor  de).  —  Étndei  de  droit  internBlioniIi 
ÏHypathéqae  judiciaire    en    France   comparée   b 
institations   qui    la    remplacent   dans    les   liifTéren 
législations  éirangères.  In-8,  iv-76  p.  FonlainebleaB 
inup.  Thirel. 

Sadkmc  (Xavier).  —  Catéchisme  du  prolitai 
t03  pages.  Paris,  impr.  Balitoul,  Questi'oy  et 

—  Un  tysième  cCorganisation  focial«.  Cinquième  édilton 
In-IS  Jésus,  252  pages.  Paris,  libr.  Cinqualrse. 

SA?iDikn  (Amédée).  ~  Droit  romain  i  Du  mandai  (Dip 
1.  XVII,  lil.l.  Code,  liv.  IV,  tu.  S5.  luBt.  Just.,  liï.  "■■ 
tit.  28).  Droit  fraifais  :  £iude  lur  le  contra 
transport  en  général  et  spécialenenl  snrlea  Iranepor 
par  chemins  de  Ter  (section  3  et  4  du 
-  de  commerce),  ln-8,  255  p.  Rennes,  impr.  Baraiw 
etc. 

Sat  (J.-B).  —  Catéchisme  d'économie  politique  o 
Instruction   Tamilière,  eic.  Sixième  édition,  i 
noies  de  MH.  Ch.  Comte  el  Joseph  Garnler,  de 
tut.  In-I2,  xir-183  p.  Paris,  libr.  Cuillaumin  el 

5*ï  (Léon).  —  Impôt  foncirr  :  péréquation  et  dégràe» 
ment.  Discoors  prononcé  dans  la  réunion  du  eentrl 
gauche  sénatorial  da  4  mars  1881.  In-8,  3!  p.  Par» 
Jibr.  Gutllauniin  et  C*. 

kiiLOSS  (P.).  —  Cuiile   pratique  de  t'arbitragiate,  i 
l'usage  spécial  de  la  place  de  Paris,  contenant  des  ren-' 
leignements  qui  peuvent  Être  utilisas  sur  les  placca 
étrangères.  2*  édition,  ln-32,  ISQ  p.  l'acit,  ^\\ii.<ï'Om| 
■forJT.  ' — 


ScnaELCHeR  (Victor).  —  L'eielare  an  S^iga 
[n-K,  120  pagen.  Paris,  libr.  HarIJn. 

Siariees  du  Congréf  ouvrier  sneialiste  de  Frm 
EiCme  suaion  itnue  i  Marseille,  du  2 
ta79,!i  la  salle  des  Faliee-Bergêreg.  In-ë,  83 
seille,  ïmpr.  Doucel. 

Senigok  (J.-T0<  archiprétre 
sur  la  génération  des  nreuri  soeiaUs  et  i 
uu  Nigariun  rie  la  tiiirirehie  ilifine  dans  l 
doniestique,  civile  et  rehgieuBe.  In-I8  jéiii 
Pans,  libr.  P^^lmi. 

Simon  (Jules).  —  L'Ecoli  ;  10'  idition,  eont 
TéBumé  de  la  dernière  sialieiiqae  offlciellB.  In 
Tii-455  p.  Paris,  libr.  Hachetti  el  C: 

—  L'Exposition  universelle  iniernilionale  de  11 
porta  du  jury  inltmational.  Introduetù 
531  p.  Paris,  Impr.  Nationale. 

SlKOSht  (L.).  —  L'Or  et  VArgtnt.  2*  édition, 
augmeniée.  1n-1li  jésus,  304  p.  avec  67  v 
lihr.  Hachette  el  G". 

Shith  (AdsiD] Htcherchei  svrla  nature  et  l 

de  là  rielusse  dea  Tialions.  Traduclian  d« 
Gamier,  revue  el  précédée  d'pne  notice  hii> 
par  Adolphe  Blanqoi;  avec    '  .       .     ^n 

Siimondi,  Benthom,  Malthus 
d'une  préFsce  et  d'on  résumA  analytique  pap  ] 
Gamier,  de  l'inslilul.   2  vol.   ln-8.  T.  | 
Tome  II,  665  papes.  Paris,  libr.  Goillaumm  i 

SpEUKEK  (Berberl).  —  De  i'édncation  intà 
morale  et  phytiqtM.  Ëdilion  populaire.  lii-33 
Paris,  libr.  Gernu-rBalIlici  ' 

-•  1j^  basM  de  1*  morale  érolutionnaire,  In-8 
pagei.  Paris,  libr,  fermer  PaiMiére 

—  L*(  pTf.mieri  prtticipes,  Tradoii  de  Tan 
E.  Caielles.  In-R,  xci-a04  p.  Paris,  libratn 

^^B  VltliN  et  IjLttonnR.  —  Peu  porlt  mnrfftniH 
«i^m\.ft«'(i\t.d«sr,nnditionBde  leur  élah 


Angleierre  (r*»rier  l«78).  1'  éililion.  In.18.  Mi  p. 
avec  la  pliinchea,  urtes,  |ilanR,  «le.  BouloenË-sur-Mer, 
iiDp.  Simonnaire  «1  C'. 
Slatislique  de  la  rVanee.  Noinelle  série.  Tome  VIIT.  S'n- 
tislique  annuelle.  Année  1877.  Grand  in-4,  cxxïiv-îîS  p. 
Parii,  Impr.  riatiunale. 
Supprestion  dêi  oelroii  (la)  el  le  Conseil  municipal  de 
Paris,  Proposition  Yves  Gnyot.  DÎBconrs  de  MM.  GutoI, 
Roche,  Sick.  Beîgeal.  ei  lettre  de  M.  Ménier  b  M.  Wil- 
son,  aoiis-aecréliire  d'Ëlal  au  ministère  dei  linancea. 
In-lS,  1^6  p.  Pons,  libr.  Guillanmin  et  C. 
Tableaux  de  pojnilation,  de  cullure,  de  commn-ce  el  de 
r     navigalion,  formant  pour  l'année  187S  la  siiile  dea   I 
laljlaaux  Inséréti  dnns  Iph  notices  atalistinnes  tnr  loi 
Bolunles  rrancnisei.  In-S,  275  pnpcs.  Paris,  Impr.  nalio- 
■aie. 

Hfdti  droitt  du  risa  pour  timbre  des  titres  ^Iran- 
jen,  el  tableau  des  monnaies  Aë  nampte  anciennes  et 
»  lies  prinf^ipaux  Étais  du  monde  pour  1881. 
lft-16,  lS2p.  Paris,  lilographieLegris. 
imikTCBtr  (P.  de).  —  Espagne,  Algirie  et  Tunisie. 
Lelirca  k  a.  Michel  Chevalier.  Gr.  in-8,  xi-5%  p.  et 
une.  Parii,  libr.  J.-B.  Bailliire  el  Hls. 
itMD  (Uopold).  —  Du  nnniisiement  des  jiririléget 
M  hypollUquei  tt  de  l'exprapriatlan  loicte.  In  £, 
&SS  p.  Paris,  libr.  Tlinrin, 

[nuoi  (G.).  —  U  Congrès  internalianal  de  la  pro- 
priéii  indastrieile  tenu  â  Paris  en  1878.  Analyse  et 
're.  Prpmier  Tnlume.  Çrieslions  générales, 
t  4'inren(ion.  In-8,  xix-!60  p.  An  Bureau  de 
l'OfflcedeaBreTelsd'lnveiilianJea  p  n  pnuxlbra  e 
IBOT  (V.],  —  Rttgses  et  Allemands    (Les  Pi  ei  du 

Rlhilisme;  l'armée  russe;  les  Allemands  n  Ru  «  ) 
'  édition,  ln-18  jésui,  xï-337  p.  Pa  H  r  D 
ti  (A.).  —  La  ripartiiion  mé  que  d  ; 
Première  partie  :  La  mise  en  al  u  d  i 
idiielirj.  In-g.402p.  Pirie.lh  Tu  lia  n 
■  Deuxième  partie  :  Le  Relèvement  de  la  p  n 
in-8,  494  p.  ^ 


rations  ouvriêret  k  Bourges.  Cajer  des  teigUnanbA 

ordunnancea  Ëur  plusieDra  esUts  et  meslien  de  («r- 

sonnet  Jem Durantes   en   la  ville  et    TsuIk   bonrf)  1( 

Bourges  (1531  i  1633).  fubljé  d'at>rës  l'orifinal  of 

serve  aux  archives  de  la  mairie,  avec  notM  et  inlt*- 

diiclion.  I11-8,  IX1T-301  p.  et  vignettes.  Bourges,  î^. 

el  libr.  Pi^etel  et  Gis  et  Tardy. 

Tpj*  (KojmoDil).  —  Du  cimirat  litlérai  à  Rome, 

louage  d'induilrie  en  France,   ln-8,  335  p.  hWi 

imp.  Moagin-Russnd. 

Union  det  asioeiationi  oueriérei  eaikoli/iHc*.  Cm^ 

d'An|;ers.  Compte  rendu  de  li  dotisième  «isuaUfe 

fiénérBledeBdirecteurîd'œoïrea(l"-5  septembre  tïî^ 

1d-3,  331  pages.  Paris,  au  Bureau  central  de  l'Unink 

Vaesen  (J.).  —  La  Juridieiion  commerciale  à  bf» 

sous  l'ancien  régime;  Élude  historique  sur 

eervalion  des   privilèges   rovKux  des   foires  il 

(1i63-n9S).  Gr.  in-8,  Tii-200  p.  Lyon,  imp.  ' 

Husand. 

TiiLETTE  (A.)  —  Mélangi!  de  droit,  de  jurirp'i 

et  de  législation,  recueillis  et  publiés  p»r  les  i. 

MM.  F.  Hèrold  et  Ch.  Lyon-Caen.  Tome  II,  iibS.  7M| 

Paris,  libr.  Hareseq  aîné  et  Delarootte  fils  n  D 

Valfhanbkbt  (C).  -^  Répertoire  politique  et 

rique,  publié  tous  la  direction  de  H.  Charles  Va 

berl,  avocat  i  la  cour  d'appel  de  Paris,  1880  {8*  anrij 
In-S,  520  p.  Paris,  libr.  Quantin. 
Vatteiure  (H.),  —  l'Amérique  septentrionale 
PeiKti-Rougat  1  exploration,  ittipressioiig  de  vo<rag|i 
scènes  de  inosurs  indigines.  lo-S,  2Î1  p.  avec  vig»  " 
Paris,  libr.  Hachette  et  C. 
Vergé  (Henri).  —  Droit  français  ;  De  la  totiéU 
lyme;  droit  romain  :  De  la  tocHté.  |a-$,  SU 
Irléau::.  imp.  Colas. 

iiOT  (ÉduDaciI),  —  Catéchisme  théorique 
ACassuTante  sur  la  vit.  Première  pariie,  Eiped 
"*(ft\iVii;,  3''  éilition.  ln-8.  107  pafie«,  aux  buten' 


ACADËHIE   DES  SCrENCES   3I0BALES   ET  POLITIODES.   Ollfl 

Exposition  pratique,  3'  édition,  ln-16,  376  p.  Paris.* 
Librairie  des  Assurances. 
—  Guide-manuel  de  VassurtUT  tl  de  Vanvré  ;  CaW- 
ehisDie  de  l'assurance  sur  la  tie.   Dennièm^  partie  : 
EximEilion  pratique.  4' édition,  ln-18,  380p.  Paria,  auK 
bureaux  de  la  Semaine;  à  la  Libr.  des  Assurances, 
■ViBmEB[Paul)  —  La  chasse  aux  nihilistes.  în-18  jésug, 
>.     336  p.  Paris,  libr.  OllfndorlT. 

YiGîiBJion  (l'abbé  Lucien).  —  Deux  ans  a»  Si-Tchouan 
(Chine  centrale).  In-18  jisua,  1-299  paftes,  avec  gra- 
vures et  cartes.  Paris,  libr.  Bray  el  Reiaux. 
ViLLBHtN  (E.),  —  le  boirtn  AouiWer  du  Pas-de-Calais. 
Hiatoire  delà  recbercbe,  delà  découverte  et  del'eiplni- 
tation  de  la  bouille  dans  ce  nouveau  bassin.  Tome  I. 
Gr.  in-8,  351  p  et  '21  plancbes.  Lille,  Jmp.  Dane). 
Voyage  de  M.  île  Lesseps,  du  Kamtsehalha  en  fronce, 
lïeeune  préface  de  M.  Ferdinand  de  Lesseps.  In-IB  jé- 
nB,xx.249  p.  Paris,  libr,  H.  Drcyfou». 
Wobms   (Emile).   —   ffouveau  catéchisme   d'économie 
politique,  ln-12,  tiii-14!  p.  Paris,  lib.  Harescq  a!né, 
Godchaux  et  Ce. 
.—  Rudiments  de  l'écoTumiie  polilxqae,  i  l'usage  de 
l'enseipieaienlsewindaireCproprainmeaofficieli).  In-I!, 
iï-368  p.  Parie,  lihr.  Marescq  aîné. 
Wk*[icell  (amiral  de).— te  Nord  de  la  Sibérie  :  Voyage 
parmi  les  peuplades  de  la  Russie  asiatique  et  dans  la   . 
mer  Glaciale,  'Traduit  da  russe  par  le  prince  OalUxiii,  J 
in-8,  304  p.  Limoges,  impr.el  libr.  E.  Ardanl  el 


RÉSUMÉ  ANALÏTIQUE  BES  TBi'ViUX 

L'ACADÉKIE  DES  SCIENCES  HORALBS  ET  POLmQDEg 


■  Vb""'''""  .1»™»  "■ 


MORUES   ET   fOLtTIQDES.  QIÔ 

l'économie  politique,  la  démocrslie  représent Blive,  l'èlat 
économique  de  U  propriété  foncière  en  Irlaniie. 

L'Académie  ii  perdu  MM,  H.  PasBf,  Peisse.  Elle  s 
M.  BeuusElredQnsIa  ECcIionde  morille,  eo  remplscemenl    ] 
de  U.  Bersol;  H.  Boulmy  membre  libre,  e 
ment  du  M.  L.  Say,  clu  liiulaire. 

Le  S  janvier  1881,  M.  Caro  a  remplacé  M.  Levassenr   ] 
i  la  présidence,  et  W.  Pont  a  été  nommé  vice- près! dent.    ' 

H.  Franck  a  déposé  un  volume  de  H.  Rabbinowlci  lur 
la  législation  civile  du  Talmud.  j 

M.  Larombière  a  otTerl  le  Dictionnaire  de  'a  procédure   • 
de  MM.  Bousseiiu  et  Lai'ncy. 

H.  Zeller  a  déposé  l'Uistoire  de  Florence,  pur  M.  Per- 
rens;  H.  Vergé,  l'Ialroduction  i  l'étude  du  droit  coiitu- 
mier  par  H.  Beaune;  M.  L.  Siiy,  un  livre  de  H.  Lefèvre  J 
'   -hUT  le  cbange  et  la  banque  ;  M.  H.  Martin,  u 
H.  BcESièree  sur  le  rélablissemeot  des  tuurs. 

H.  Vuilry  a  lu  un  Mémoire  si 
premiers  Valois. 

H.  Baudrlllarl  a  communiqué  un  Rniiporl  sur  l'état  des 
papa  la  lions  agricoles  de  l'Artois, 

N.  Havel  a  offert  la  3e  édition  des  Pensées  de  Pascal. 

M.  Larombière  a  présenté  un  Traité  d'assurance»  mari- 
times, par  H.  Drox,  et  H.  de  Parleu  une  Élude  de  H,  En- 
gelhard sur  le  droit  d'inlervenlian  e(  la  Turi|uie  ;  H.  Ro«- 
seeuw  Saint-Hllaire,  un  Cours  d'études  historiques,  par 

H.  Nourrisson  a  lu  un  Mémoire  sur  l'idée  du  plein  et 
du  vide  chez  Descarlea  et  Pascal. 

M.  Aucoc  a  déposé  l'Anniiilre  de  législation  étrangère. 

U.  Cb,  Lucas  a  ufTert  te  M.ipuel  des  lois  de  la  guerre; 
H.  de  Parieu,  l'Annuaire  de  l'institut  de  droit  international. 

M.  Viieherol  a  lu  une  élude  sur  M.  de  Serre, 

H.  Bouilliera  Tiit  connaître  l'ouirafe  de  H.  Ribot  sur 
les  maladies  de  la  mémoire. 

H.  Havci  a  apprécie  le  livre  de  M,  Auhésur  les  chré- 
tiens dans  l'empire  romain. 

M.  Picot  a  communiqué  ï 
d'État  de  Aicbeljeti. 


M .  P.  Ler[^-B?niiliea  »  rtèposél  ouvrage  de  co 
1.1  RuBEie;  H.  I,  Simon,  le  livre  de  H.  Moliitarl  tur  l> 
kixlc,  le  CnnailD  el  Jerre;,  lin»  i|iir  relui  de  H.  Vii^nï 
ciir  les  é(|iiitah1es  pionninr»  de  Rnchdnlp. 

Ijh  quesillon  monétaire  a  fiiil  l'objet  d'une  Ëtade  & 
H.  Don  net. 

En  préBentanl  le  Trsilé  île  droit  BdminitJrslif  fc 
M.  Dncrnrq,  M,  Aurnc  H  fnumt  quelques  consïdtratina 
sur  l'enseignemenl  du  drnil  BriuiininlBlratif;  MM.  J.  S- 
mon,  de  Purien,  Gireud,  Dnruy  el  Beauseire  ont  ronmtè 
de»  observationn  â  la  suite. 

Connue  lectnrea  raileR  p^r  des  saTanla  éirantrers,  il 
y  i  lien  de  mentionner  relies  de  MM.  de  la  Barrr  lit 
Parcq  et  PJ({eonnegu  sur  Buasy-Rnbulin  et  le  nomitt 
ri'admlnîBlrtlion  de  r»(tnenlture  en  I7S4. 

L'Académie  ■  perdu  M.  Arnvaliene,  correspnndanl,  (t 
H.  Dronyn  de  Uiuy«,  membre  libre;  elle  a  il»  M.  V  tMt 
net  d»n>  la  Beiilinn  d'érouninie  politique  en  rempUeeinnlj 
de  H.  R.  PasBy,  et  H.  Raralason  dans  la  section  de  phM" 
siiphie  â  la  place  de  H.  Peisse.  Joseph  Lefmit. 


COMPTE   RENDU   DES    SÉANCES 


SoKPiiuii.  -  0«'<((onj  iii.c»MM.Ya-l-ll  nlilit»  t  tsîrïM; 
rantmions  An  rnnlefî  —  L'eipfrianee  sur  tes  «rTeU  d*  If^ 
liliert*  dr  roramtroB  p«-ell*complMB  î  -  Y  a-t-il  un*  arii». 
rraltadansliB  Ëlal  d£niw.ratï<[i]e  f —  Dol'aplïludfl  daChœ 
brrs  h  dûnilar  un  l>rî[  g<tn^rs1  de  donan».  —  La  qna  '  " 
dH  Clilnoki.  —  Dn  ruhil  des  chasiiDi  de  far  "  '-  - 
d'ciplmtalioi)  qni  en  ré"nlt(rail.  —  L*  pnile  ili 

nmijerie??  — Liln 
iiPTit  de  larie.  —Q, 


ani  maoi  de  rirUndo.  —  Du  prii  do  raviont  des  Ms 
d'Amériiiofl. 
Commumcalioit$  !  L«>  dirricnllds  dn  Crédit  HKricoln.  —  Les 
conroiin  ds  rAeidéinie  des  urinnees  morslei  et  poUtîiiiies 
d'EspagDe,  —  L«  cancoors  Piirelre.  —  Le  legs  B.  Hampal.  — 
Lw  CaiSBOs  à'ipurgafi.  —  Les  prngrèa  de  l'enapipemflDt  de 
récoDODiie  poliLiriDfl.  —  L'introdacUoD  da  l'ëcDDomia  palrlï- 
qne  danE  l'enaeiinienienl  des  Ijc^es  Bl  cDlKget.  —  Le  recsnee- 
msnt  eu  Prani»,  —  Le  prfx  des  laines  el  des  ci<n>ales.  —  La 
Congru  de  l'enseignemeol  el  celui  dn  commerce  teiiD>  à 
Bniielies.  —  Les  blis  d'Amériqne,  —  Les  progrés  dn  liftra- 

•  JVicrolasIe:  MM.  de  Liierpie,  Panl  Cotr,  Feer-Ilunog, 
JoDik,  Wappoùs,  Nolml,  Ernest  Rondelel,  0'  MeaRhof. 
Ad.  Fîclier,  B.  Oppenheim,  H.  Païay.  L  Pflreire,  Victor 
Borie,  B.  Dopinay  ite  Verrepierra,  Paul  Gide,  Ad.  Held, 
Emut  Bertrand. 

La  réunion  du  5  janvier  1880  fit  prÉaidfepar  M.  FréJ, 
PasEjr,  membre  de  l'Inalilut. 

M.  Je  comte  il'EsternD  entretient  la  réunion  des  dirH- 
,  CDllés  que  rencontre  le  Crédit  Agricole,  pour  lequel  il 
faudrait  appliquer  le  principe  d'égalité  ;  il  présente  une 
Wote  par  lui  rédigée  dans  ne  sen». 

La  discusaion  s'engafte  ensuite  sur  celle  question  du 
programme:  Y  ï-l-il  utililé  à  faire    " 


H.  Joseph  Garnier  critique  le  procédé  de  n 
nsilé.  et  les  doutes  formulés  par  lui  amènent  de»  répani^es 
de  UH.  Alglave,  Clément  Juglar,  de  Labry,  Alphonse 
(^urtois,  Fréd,  Passj,  Mannequin,  Leviej  et  André 
Coi;hul. 

I^  séance  du  5  février  est  présidée  par  M.  Fréd.  Pagay, 
qui  commence  par  quelques  paroles  d'hommage  el  de 
regret  h  la  mémoire  de  MM.  de  Lsrergne  et  Paul  Coq, 
membren  de  la  Société. 

H.  de  Parieu  nnnance  l.i  mort  de  M.  Feer-Herzog, 
économiste  «uisse  Tort  versé  d^na  les  questions  monè- 

M.  Maurice  Block  signale  la  perle  ié6eti\6  àï^^.^«- 


SIS  S»CttTt  n'iCOHMIIB  I 

Dkrd  Jonak.  proreuevr  d'Cconomie  poUliquei  H 

Edouard  Wiiipnfji,  profetwar  à  Gocliinguc. 

Enfla,   M.  Courloit  lignalc  F 
tia\nt,   Ijonna»,  griad  propagateur   c 

M.  Miurlce  Block  Fait  conniilre  à  la  Société  le 
ODii-rli  pir  l'Académie  des  iciences  morales  et 
d'EspiRne  pour  1880  it  1881. 

H.  Fournicr  de  Flaii:  rappelli  également  le  grand  3 
eoart  ouvert  par  H.  leaie  Péreire.  sur  les  quatres  grM 
quciiioDi  du  Paupérisme,  —  de  l'Iastruclicn  publique,  -J 
dea  Banques  cl  du  Crédit,  —  et  des  Impâlï.  ^ 

La  diseuision  t'engage  lur  la  question  proposée  )k 
H.  Joneph  Garnier  :  L'expérience  sur  les  ctTets  de  k 
liberté  du  commerce  eil-elie  complète?  Prenueni  t» 
cesiivemenl  la  parole,  après  lui,  HM.  Ernest  Brclili,' 
C.  Lavollèe,  Cli.Thierrï'Uieg,  Levîei.de  Labr^.MarcÛT 


Dans  U  réunion  du  5  mars,  préaidée  par  M.  Fr*d.  Paifl, 
U.  Fr.  Vigaoù  annonce  la  toudation  de  M.  B.  Rampil, 
qui  ■  laiasé  à  la  Vrlle  de  Paris  un  legs  considérable  pM 
la  création  de  sociétés  coopératives. 

K.  le  Secrétaire  perpétuel  présente  l'Annuaire  ile  II 
Société  d'économie  politique. 

U.  Barrnl  constate  la  silunlîon  asseï  nsauranle  fe 
l'agriculture, 

M.  de  Halsrce  fail  un  rapide  tableau  des  progritfa 
caisses  d'épargne  en  France  et  en  Angleterre. 

La  r-     ■        ■■ 


La  séance  du  5  avril  est  présidée  par  M.  Fréd.  PasiJi 
qniannuncela  murt  de  HU.  Ernest  Rondelet  et  O'Heagtier, 
membres  de  la  Société. 

H.HauriceBlock  signale  celle  de  HH.  Adolphe  Ficker, 
président  de  ta  commission  supérieure  de  staiiatiqN 
d'h.uU'\cVe,  «\i%«QM&  Q^ijenlieim,  ancien  pro  fessa  u  r  dt 
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I  Sceiflaire  perpétuel  constate  les   progrèi 
renieigneinenl  de  l'économie  politique  soit  dans  les  fa- 
ienltés  de  droit,  soll  dan^  les  écoles  primaires. 

Va  queatiau  proposée  par  H.  Joseph  Gdrnier  ;  «  De  t'aptt^ 
tndedesChsmlireB  b  discuter  un  lnvi!  Rénéts]  de  douanes v, 
iUt  discutée  par  MM.  J.  Garnier,  A.  Gigot,  t).  Haie, 
I^ual  Duprat,  Cl.  Juglar,  Liégeois,  Leviez  et  Algli 

réunion  du  5  mal,  présidée  par  M.  de  P 
ik  discussion  a  porté  sur  une  proposition  de  M.  Simonin, 
la  Question  des  Cliinois  i.  Oui  pris  part  i  la  discassin 
H.  Joseph  Giiruier,  Alph.  Courtois,  G.  Lavolléâ^ 
•  Gigol,  Leroy- Beau  lieu,  D'  Lanier,  Vogel,  George 
^alker,  Limousin,  Simonin  et  Vignes. 

La  séance  du  5  juin  a  élé  présidée  par  M.  de  Parieu, 
li  a  fait  l'éloge  de  M.  HippoljlePassï,  le  président 
finiréde  la  Société,  mort  le  2juin. 

Sdt  la  proposition  de  UM.  Ilcrvieut  et  de  Labry,  la 
ionion  discute  la  question  du  ii  Rachat  des  chemins  de 
retdu  mode  d'exploitation  qui  en  résulterait  ».  Prennent 

parole  MH.  Chérot,  de  Labry,  Joseph  Garnier  '  ' 
isté. 

H.  Fréd.  Passy  préside  la  réunion  du  5  jnillel. 

M.  losepb  Garnier  signale  l'introduction  de  l'économiv 
elitiqoe  dans  l'ensei^neniejit  des  Ijcées  et  des  CDllége*i 
1 1)  aborde  ensuite  la  question  proposée  par  lui 
Mte  doit-elle  faire  concurrence  aux  banquiers  et  auj 
tasageries?  Discutent  cette  question  MH.  Courtois, 
ilglsTe,  de  Parieu,  Fréd.  Pass;  et  Levasseur. 

H.  Joseph  Garnier,  qui  préside  ta  réunion  du  5  août^ 
Inenee  la  oiorldeMM.  Isaac  Pereireet  Victor  Borie. 
a    explique    l'opéra tîoa    du    recensement 


La  rùunioa  du  5  ei'plembre  eal  présWfet  çai  *.  i'««'^^i 


\ 


Vltt  wociilTil  n'taitnurt'f 

r>ifTi>pr.  qui  annoriM  Imnorl  de  M.  R.  Dnpiney  4 
l'>*rre,   le  cancre*  du   tommtTcr    et    île  l'îiiilUEttie  M 
Hniirlln.  cl  tn  «nnclusiaiK  de  H.  Poalainsiir  le  prit  dn 

H.  Htrf  bil  rtnnne  sur  une  question  pa^ée  put  loi  :  f  i 
reoeWriiKinent  àe.  la  vie*,  d«s  développ«m»U  f 
nninenl  qoHijuesnbier  va  lions  de  MU.  Jacquci  Sieglri^ 
Ja*cph  Camier,  Léon  Biollay.  A.  Mercier. 

Dan*  la  nAanw  du  5  oetnbre,  présidée  ptr 
PaoT,  M.  Foufber  de  Carcil  rend  compte  du  C 
l'enieitrnempnl  et  riecelui  du  commerce  tenu«  i  1 

H.  Paul  d'Abiflc  expose  sa  ic  snlution  de  la  qi 

La  rtnnïon  adopte  la  queition  du  pFopramme  :  i 
principe»  doivent  diricer  la  société  moderne  ï  »  *"   ^^ 
parti  la  diw.nSMOn  MM-d'Abuir,  Limousin.  A.  MereiEB 
PelIplierdFSaint-Remjr.Chérol.Rondelel.JosfthGarnTcr, 
dflGssIf,  Fr6d.  Pas^;. 

La  réunion  du  5  Dovembre  e«I  pré.tidée  par  H,  Fréd. 
Pau;,  qui  annonce  U  mort  lie  M.  Paul  Gide,  u 
membres  de  la  Société. 

H.  Maunre   BInek  ni^liale  la  mort  de  H.  Ad.  Ileli. 
proreiseur  d'économie  politique  i  Berlin.  Il  rend  ee 
du  Coii|;rè<  des  économistes  al  le  oiaudi. 

M.  Poacher  de  Careïl  expose   la   question   du 
d'Amérique. 

H.  flsilej-Polter  sig^nale  les  progrès  du  libre-tehing^ 
dusanx  nouvelles  publications  do  Cobden-Cluli.  Ilexptiqu 
enenile  les  (i  Remèdes  possibles  aux  maux  de  l'Irlande  ■• 

Dans  la  séance  du  b  décembre,  H.  Préd.  Passy,  pré»' 
drnt,  annonce  la  mort  de  M.  Ernest  Bertrand,  anciel 
président  delà  Sociérè  de  statistique 

H.  Léon  Cholteau  donne,  à  propos  des  prix  de  revint 
des  blés  d'Amérique,  des  explications  auxquelles  répon- 
dent HU.  Clément  JuRlar  et  Barrai. 


IIEVL'E  FINAKCltRE  DE  L'ANHÉE  1880. 

(I  Faitei-moi  de  la  bonne  polilique.  el  je  vaut  ferai 
^bonnes  finances,  m  A  l'adjectif  pris,  sur  IcqueJ  ït', 

Miûl  bien  {tarfoU  !i  redire,  on  en  est  arrivé,  non  S; 
iMge,  mais  i  l'abus  de  cet  aphorisme  du  baron  Louis. 
lut  Ml  woriQè  à  lu  politique.  La  discusiiau  du  budget 
At  loin  d'avoir  eette  ampleur  que  mèiile  soa  ioiporlane» 
numÈrique  el  adminislrative  ;  ou  se  sert  mémi!  d» 

te  diviaiOQ  périodique  de  nos  recettes  et  dépeniies  pouv 
'en  faire  une  arme,  oubliant  que  les  c 
Bline  a  l'adverse  parue,  c'est  le  contribuable  qui  1«^ 
goil,  et  des  deux  parts,  ce  qui  est  plus  re|;rettable.'. 
)jtt  U  converaiou  des  renies  :  eflecluèe  dis  i  ' 
Bpi  de  maturité,  elle  eut  à  ce  jour  soulagé  let 
peiues  publiques  de  prêt  de  trois  oenis  millions;  od 
ÎKré,  de  crainte  d'indisposer  les  realiers,  c'esl-i-dii 
lelqiiet-unB,  priver  les  uuutritiuables,  c'est-à-dire  toi 

monde,  de  ce  bénéSce  légitime.  Feraaiine  d'un  pe 
Tst  en  Doances  n'eu  est  k  prcudre  le  parti  de  la  loi  d 
[Membre  1807,  qui  Nuiiio  le  taux  de  l'iiitèrêl  de  l'argent,. 
Clout  depuis  que  la  lui  de  1857  u  autorisé  la  Uaaque 
lace,  niaiï  la  Banque  de  France  seule,  ii  dépiiBer  lé.' 
R  de  6  %  ;  mais  on  se  garde  bien  d'al  " 
JtDsilïun  SI  contraire  aux  principes  de  la  science;  cela' 
FUI  inupporlun  en  ce  moment  1  Les  événemenU  brulauil' 
'ta  ont  Guulraint,  il  y  a  une  dizaine  d'années,  de  TOterA 
tiiemenl  un  budget  peu  étudié  ;  oo  se  proniellait 
nnée  luivaule  d'y  mettre  un  peu  plus  de  ineBure, 
)  consacrer  un  peu  plus  de  temps  ;  mais  cbuque  anuie,' 
I  àvénetuents  politiques  sont  venus  à  l'cucuiitre.  Celle^ 
M,  il  n'j  aura   pas  de  relard,  bien  au  con 

blte  pour  s'eu  aller  et  préparer  le  terrain 
I  polilique  1  toujours  la  piiliiique  I  quant  au: 
es  marcbent  en   verlu  de   vieux  cireuieul 
asliluanls  de  8!i  avaient  renversas,  i^ae  le  V^UbuImV.  ^ 
fédUIÉs,  el  liai  soiii,  trop  «tiuveul.  Ht  Ài^tuiu  ^'m>  ' 


t  que  le»i 
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X  principes  :1e  la  science  des  Smith,  des  Tur^ut, 
,  deaDunoyer  et  ûes  BattiBt. 
le  diransdonc  rien  du  budget  actuellemenl  volé  ;1es 
MCiea  peu  importantes  qae  les  cbiffres  dèlinilif^ 
~  irln  propositions ministérlellessonlduesniiique- 
t  la  poNiique. 
f  emprunt  d'un  milliard  efTeclif  a  été  CDntraolé  en 
_"  ■"■'"  n  37.  amortiSBalde  aupriit  de  83  fr.ÎD  c, 
Mbies  par  cinquièmes  en  souiicrivant  d'abord,  puis  les 
.Rvril,  juillet,  octobre  1SS1  et  Janvier  l&il.  On  ne 
pTait  souscrire  moins  de  ta  fr.  de  ^entes.  Le  nombre 
^aauseï  ipteura  a  été  de  315,445,  la  reote  souscrite  de 
B,S33,'ilO  fr.  de  renlea,  et  le  capital  représentant 
preoiier  cinquième,  espèces  on  litres  déposés, 
It33,9l4,648  fr.  âO  c.  Les  souscriplioas  de  15  fr.  de 
ntes  ont  atteint  en  rentes  3,5G4,gôâ  fr.;  les  demandes 
i'30  ^210  Tr.  de  rentes  n'ont  obtenu  qne  le  minimum  de 
ifr.  de  rentes,  soit  787,350  fr.  pour  l'ensenuble;  enfin, 
I  demandes  supérieure»  à  210  fr.  de  reote  n'ont  obtenu 
i  6.03  '/.  des  demandes  (31,680,840  fr.  de  renies), 
1   pour   l'ensemble    des    renies    36,033,045   fr.    de 

pu  encore  se  résoudre  à  adopter  le  système  si 

il  ai  fructueux  pour  les  contribuables,  appliqué 

i  tant  de  succès  et  d'avantages  en  Angleterre,  de  la 

les   souscripteurs  ;   chacun   de  ces 

I   lixant  en  regard  de  la  quantité  demandée  le 

Elnquel  il  offre  de  souscrire,  et  obtenant,  sous  réserve 


e  par 


capital   effectif   de   l'emprunt, 
jg^alité  de  sa  demande  par  ordre  d'importance  du 

Odé  au  prix  le  plus  élevé.  On  n'obtient  pas  ainsi  des 
«  de  aouacriptions  aussi  redondants,  mais  si  l'effet 
I  manqué,  l'elTet  Bnaneier  est  produit  de  la 
B  la  plus  satisfaisante.  On  a  peut-être  craint 
^poser  le  public  en  agissant  ainsi.  C'eût  été  inop- 
'  ;  cela  auffit  1 
I  taux  d'intérêt  des  bons  do  Trésor  a  &ubt  Vk&^vu.-^ 


On  reuonnaUra  facilement  dan*  c 
de  la  Oxation  de  l'époque  de  l'èmiMi 
nom  venons  de  parler. 


La  polilique  d'absorption  dea  cliemins  de  (et  par  i'Ùi! 
a  pcrïlu  beaucoup  de  terrain  depuin  un  au.  Le  rasM 
deg  rcmaux  euncidi^a  et  cxploilÉs  ne  aeinble  plo*  * 
meaaïBut  pour  les  inléreia  commerciaux  que  l'on  potiri 
le  craindre  d'abord.  Ce  n'est  paa  que  lo  régime  dei  ■ 
compaijnieE  aoit  tana  ipconvËnienta,  tant  t-'en  Tant;  ail 
U  \aut  mieux  que  mIuI  de  l'Ëlal,  de  niëme  que  le  fW 
lionnemcnt  des  six  pachiliki  que  cliacun  cuoiult  «*  Ml 
dixame  de  tumpagnics  particulltrca  vaudrnii  mieux  ^ 
le  Ejateuie  actuel.  Si  l'upiuloa  publiquo  ne  a'Mt  f» 
encore  montrée  Tort  enipreuée  lie  puironer  coLie  M 
uière  idée,  du  moias  elle  «  marqué  son  nnlipaibi*  (Ni 
l'exploilation  par  l'Ëtal  et  de  nombreuses  chimbrat 
commerce  ont  réclamé  contre  k  rucbul.  Kn  rali,hj 
cboscs  ont  continué  d'aller  c 
Rouveuu  (liua  lea  h\U  n'est  venu  diDéreucier  cutle  II 
de  la  précédente, 

Cornue  uue  tjrande  bauue  s'oai  produite  (voir  |lf 
bai  les  court)  aur  len  prix  dea  actions  ilea  six  fcraaJi 
compngiilea  «I  que  la  question  du  jeu  des  truiiei  »l4 
l'Etat  concernant  la  (;arantie  d'iutéiél  « 
qnencei  a  été  pour  quelque  cbotch  iIjus  lea  motiba 
eetVthtUbMi,  nous  penuue  utile  ue  doiiuer  U  ailoa 
flnawivete  i»  ïfiui\>»itn\sr,-\ïd»Moii» 


irai 
amtl 
mi 


le  18G4  ï  tin  IS80.  On  y  voit  iiue  les  compagnies  du  Nord 
'  et  d<!  Ljan  n'ont  jsmyia  rien  rûclnmé  [lour  ce  molif,  n 
que  les  qnalre  aoLres  compagnies  ont  cntpruntÉ  en  a 
ta)  (inlirèlfl  non  compris)  ; 


iO,23S,(XH) 

EnMmbLa. . . . 

Ba3,6ia,S00 

n  sait  que  l'ialérêt  est  de  4  "/„  plus  0.65  1/2  °/d 
r  l'amorti Eseme ni.  On  comprend  dés  lors  que 
compagnies  qui  semblent  devoir  ne  plus  recourir  â  la 
Intie,  comme  le  Uidi,  aient  presque  intËrêl  à  em- 
iler  et  rembourser  l'État.  Mais  ce  rembourse  tuent 
tulefupaaleBcanvenlians  de  1857-Ë5,  car,  à  ce  litre, 
jron  et  le  Nord,  qui  n'ont  jamais  ncn  emprunté  à 
il  du  fait  de  la  garantie,  n'en  sont  pas  moins  liés, 
it  lié!  que  le  ^ord  a  voulu  rompre  ses  liens,  el  les 
s   Ij^'islatirs,     malgré    l'agrément    du     Cabinet 


In  tdtt  llnanciEn  relilir>  à  II  girkaUe  il'inUitl  cl  ï  1 
modt  de  roacUoDDCmeiit  en  ISSO  pour  les  quatre  »■ 
en»,  qui  ,  ODI  eu  recour*  : 
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iNiiîfiiïailiglill 

■If-ii  il 
lilî 


Les  deux  lalileaut  lulrnats  dètaîllenl  partieatièrc 
les  fait«  Unancie»  relalifi  à  U  gïranlie  il'inlérél  et . 
mode  di:  Ta  ne  li  on  n  eue  ut  eo  1880  pour  Ici  quatre  u 
gniee  qui  y  odI  eu  recours  : 


,   18,99.1,060 
l.  37.BB9,M3 


.583,641  t' 
39,059  ,itfl    : 

37,37e.eea  i' 

1    — 36fi.(ï4  -1 


g 
■I 


DrUa%> 

Est 

«., 

Pruduiluul 

ri'uduitnet.....'. 

F..OM. 

7t,î5î,9ÎS 
18,M3,06a 

39,ÎB0,7D0 
M,059.MS 

«,235.994 

7,124.090 

u 

B7,OÎ8,tOI 

48,701.301 
i9,60»,fiU 

-368,«1 

4S.3Sa,084 
31,387,088 

w 

u 

Tentenilul  deTi- 

-Ï.8i7.î03 

17,07ï.99fl 
-G,l9).gS3 

i* 

SoldD  pour  les  »c- 
tiDU 

33,»O0,38î 
6(XJ,OO0 

19,a4î,«0 
B84.000 
33 

ia.880.Ul 

Humbre  d'ocUuiu. 

3!iO.OU0 

Lividende tr. 

Ëft 

w 

Cours  aoloûl..tr. 

SiO 

ino 

3. s  -/. 

liaiLittciçHiUii- 

4.i  <■/, 

4,1  •;. 

»*DE  FIHUiakIB 
quartier  oii  l'on  pourra  les  b,  10,  1&,  W,  U  d 
'  rembourser  les  efFela  non  pay^s  à  présentall 
à  nuïcrt  3  bureaui  de  ce  genre  :  an,  iTM 
Carnot,  le  9  avril  18Ë1  ;  un  second  me  de  Lyon,  V 
le  tO  jnin  ;  un  troitiirae  rue  Violet,  6,  le  9  ji 
entre,  elle  preiid  i  l'escompie,  pour  les  s 
que  nou»  venona  de  meolionner.  le  papier  t 
TÎIIes  secondaires  qui  se  raltachenl  à  vingt  m 

EnSu,  l'établi^ement  de  quatre  DOQvelle»  s 
B  été  décidé  :  trois  â   Boulogne,  Cambrai  et  i 
D.  P.  dn  12  soùt  ISBO,  el  une  à  Duuai,  par  i 
7  janfisr  ISSI.  La  luccurule  de  Boulogne -sur- IH 
ouvene  le  7 juin  1880etul)e  de  Cette,  le  29aj 
deux  antres  ne  sont  pas  encore  livrées  ai 
donc  gclnellcmeni  94  saccursales  de  la  Eiaaqqe  defl 
dont  92  en  activilé.  f 

Toici  les  variations  di;|  taux  omciels  d'e*r-oJ 
Banques  de  Frunce  et  d'Angleterre  depnis  a 


L'année  1880-81  comptera  dans  les    annales  i 
Bourse  par  la  hausse  persistante  des  valeurs,  ou  (a. 
est  la  mime  chose,  prise  d'un  aulre  puini  de  vue)  ^ 
rabaissement  constant  du  taux  de  capitalisation.  Pour  (■ 
Uines  valeurs,  cela  atteste  un  fait  îndénîuiile  et  « 
lequel  il  n'y  a  pas  à  se  récrier.  L'abonilance    dct 
taux  résultant  de  la  prospérité  des  nlTaii 
et  raccroissemeni  de  sécurîti?  sont  ilet, 
youTïWuMr  de41/2â  3  ]/2Vslelaux  de  Jt'nilemenlM 
jn\Bm&  4tt  V!i"i\.  Sicirôtï  sniitt  <,rentea,   obli|;allMil 


PI  t'Amit  tSSO.  til 

général,  irréfléchi  qui  lend  A  niveler  tel 
Mqiies  :  de  pays  à  paje,  d'endroil  i  eiiilroil,  de  valvur  A 
renu  variable  i  valeur  à  revenu  fine,  on  tcnit  i  uns 
limilalion  des  plus  conirairi 
H  on  voudrait  un  seul  taux  de  ca pila lixa lion  poa^ 
Iles  les  nations  et  tons  les  genres  de  placetnent.  Oa 
.calcule  plus  si  les  dividendes  distribués  ont  chance 
lire  peroiancnls,  si  les  intérêts  payés  sont  assurée  IXL 
bne  degré;  n'importe,  on  vise  au  3  1/2  '/,  unîveritlii 
nme  certains  rêveurs  en  matière  de  monnnieB  croient 
15  1/2  universel.  Cette  tendance  bien  Bccuaée  el  irit 
rsistanle  amènera  certainement  des  mécomplen  (raVAt 
nn  moment  donné.  Ce  moment  peut  enuore  être  recuK 
mme  il  peut  se  trouver  rapproché  ;  afTaïre  d'acciduilL 
avènement  est  certain  bu  moins  sur  certaines  valeun,. 
celles  sur  lesquelles,  par  exemple,  il  y  a  ei 

H  existe,  en  outre,  comme  il  y  a  vingt-cinq  ou  tr 
I  Allemsgne,  une  lièvre  hanquière.  Les  institi 
édit  mobilier  (sans  porter  ce  nom,  tonlerois),  naissent 

se  développent  avec  une  rapidité  trop  bStive  pour  être 
rable.  Là  aussi  il  y  aura  des  mécomptes,  et  celles  qui 
luront  pas  su  se  Taire  un  Tonds  normal  el  naturel  da 
entèle  de  banque,  qui  ne  vivront  que  sur  di 
iQs  où  le  même  avenir  est  escompté  par  plut 
1,  certes,  esconiplé  avec  imprévoyance  et  trop  de  liais, 
llei-lâ  seront  appelées  i  subir  des  jours  difftcile»  d 
ut-être  à  causer  des  pertes  au  public  trop  confiant,  — 
Ktns  le  mot,  —  trop  peu  mesuré  dans  ses  appétiU 
lanciers.  C'est  ici  comme  dans  bien  d'autres  sujets, 

pnblic  qui  est  le  (irand  coupable  ;  lui  qui  ne  prolllê 
mcune  expérience,  ne  s'intruit  pas,  reste  dans  le  roo- 
le  la  plus  pernicieuse,  et  se  plaint  périodiquement  qW 
gOQTernemenl  ne  le  protège  pas  contre  ses  actes  irrè^ 
cliÏE.  i(  Jide-toi  loi-tnime.  n 

Remarquons  que  les  plus  firandes  folieE,  ou  si  l'oii 
me  mieux,  les  entraînements  les  plus  inconsidérés,  h 
nt  prodnils   dans  le   courant    du   premier  trimsitre 

""    ..  Les  cours  de  1830  n 


DE  l'année  1880.  933 

TABLEAU  DES  FLUCTUATIONS  MENSUELLES  AU  COMPTANT 

des  rentes  perpétnelles  5  Vo  et  3  Vo 
et  da  3  "/o  amortissable 

Pendant  Vannée  i880  et  les  premiers  mois  de  l'année  iSSi. 


5»/o 

3 

°/o 

3  0 

/o 

PBHPiTDBL. 

PBBP] 

Stubi.. 
PI.  b. 

AMOBTISi 

PI.  h. 

}ABLB. 

PI.  h.     PI.  b. 

PI.  h. 

Pl.b 

Janvier..  '. 

1880. 

Ii7.20  *«».»» 

82.10 

8I.10 

83.75 

8«.8S 

Février... 

lie. 50  115.90 

82.60 

82    » 

84.30 

83.50 

Mars 

— 

118.25  115.80 

83.20 

82    >• 

85.55 

83,70 

Avril 

— 

119.50  118.20 

84.30 

82.75 

85.75 

84.50 

Mai 

— 

119    »  117.85 

85.70 

84.30 

87.10 

85.50 

Juin 

— 

120.20  118.50 

86.60 

84.80 

88.70 

87.05 

Juillet . . . 

— 

120.45  118.20 

85.70 

84.15 

87.50 

86    » 

Août 

— 

119.95  118.20 

86.30 

84.65 

88.40 

86.75 

Septembre 

— 

120.40  119.40 

8V.SO 

85    > 

89.SO 

88    » 

Octobre. . 

— 

I90.8S  119.50 

86.12 

84.10 

88.10 

86.40 

Novembre 

-> 

119.25  118.40 

85.75 

85.20 

88    * 

86.80 

Décembre 

'— 

119.80  118.70 

85.90 

84.50 

87.55 

86.90 

Janvier..  1881.  120.60  119.50  85.25  83.80  86.80  85    n 

Février..  ~  119.60  119.15  84.45  83.60  85.95  85    » 

Mars —  121.20  119.10  85.55  83.50  86.85  84.85 

Avril —  121    »  118.50  84.30  82    »  85.90  83.80 

Mai —  120    »  119.15  86.50  83.60  87.70  85.10 

Juin —  119.50  118.50  87.25  85.75  89    *  87.15 

JuiUet. ..  —  119.70  118.60  86.25  84.90  87.60  86.25 

Tablean  des  plus  hanta  et  pins  bas  Gonrs  an  comptant 

DES  PRINCIPALES  TALEURB 

C*t<«a  aux  Boarses  de  P«rU,  Iiy*n,  MarasUla,  Bordeaux, 

Killla  et  Toulouse 

DURANT    L'ANHiB      1880. 

Fonds  français,  publics  et  municipaux. 

Plus  baat.  Plus  bas. 

4  1/2  «/a  1825 septembr.      118  85    janvleT ...      V.«A  ^^ 

4«'/ol830 juillet....      i%  «fô  \^tvN\w...      V^    ^ 

Obifgat.  ^  o/„  i889..  inm tâ^    »   \Mm^T...     "^^^    ^ 


^H^^t                «mm  f  luiKitm 

m 

OhUgat.**;.  1907..  inin 

»5 

jAntiw... 

ns  • 

BciDsdèp«n.S';„...  rail 

Si6 

juillel.... 

ns  > 

AnnnSiiB.  t  canani.  i»nrter-.. 

V. 

10  • 

—    Can.Bdurg. ..  ocLobra.. 

587 

octobre.. 

»n 

—    Arles-Bonc...  oclob™.. 

î(l 

—    N«»i(;.  OiBE...  mira  .... 

IWX) 

tm  • 

BoBïCan.  rtel'Oofcq.  mars.,.. 

.-olobre.. 

m  * 

SoD.ulgér.  ISOfr...  j«to 

février . . 

IW  • 

-     -      5«irr.,.mai 

relief.. 

(9S    • 

Orl.  Châl.  Annnilés  .  juillet... 

BS5 

féTrter. . . 

530   • 

Sedsii-Lernoïtlle....  Krnet.. 

515 

j'.il>el.... 

m» 

Obl.T.I'.ri8l85S-60.  jMtlef... 

513 

-      -      ISaS....  ]»nvier... 

S36 

noiembr^ 

—      —      4S69....  Janrier... 

t9S   t 

—     —     1871....  jintier... 

106 

»t   . 

—     —      1ST5....  Mplemhf. 

530 

sn  • 

-      -      1876....  «yril 

5Î8 

Bons ï.  Paria  1873..  «vril 

316 

d.tembro 

SB  1 

Obi.  ..  Aii-en-ppov.  wptembr. 

déeerobfe 

Nd   « 

—    T.  AmliuiB.....  BTrlI..   .. 

décimbrc 

m  f' 

—   T.  AnachoD...  janvier... 

507  50    Jurter... 

sarfl, 

51Ï50    jmnTier... 

m* 

1017  5[ 

tmn 

—    I.  BPiiers  1876  ïTrll 

517  50    luiviBr... 

m  • 

-    flurd«iui)B5i.iuln 

9987 

iuiTier... 

VSTM 

-         -        1863.  juin 

lOi 

dèctrabra 

W   t 

-         -        1868,  décembre 

iDiUel.... 

sod  t. 

-         -        1870.  jonTier... 

538 

juillM.... 

a»  •-,; 

—         —        1875.  réyrler... 

615 

féTrier... 

sngt.i 

-         -i;i01877.  février... 

6Î5  5[ 

wril 

4»   l|, 

-        -1/7  -     jaBriar... 

637 

juillet... 

m  i! 

-    T.  Conaumine.  jsnvJer... 

10.15 

janvier... 

995    I 

-    ..Diiakrrq.6«;.*ianTler... 

BOÛl 

SU  «,; 

-       5"f.m«™.... 

1D37  5I 

1010  P, 

500 

juillet.!'" 

us  .' 

-    *!  Ùlle'lW'.l  tèyvier.'.'. 

IDfi 

jeillet... 

w  . 

—      —       IB83...Bfril 

lOt 

jativier... 

«  • 

-      -      1868...  inin 

5Ï0 

JAnvier... 

us  * 

-       -       1877...  oolobre- 

H7 

jUITiBf.,. 

laa  » 

115150 

tmr 

1150 

juirter'.'.' 

_       -      186S-67.  iBnviflp... 

507  50    iiMlet... 

us   4 

M                  —      TOM(i.  TOWï... 

l«I>.riar... 

us  1 

_       «nï-.-'i^"'™ 

.     ^Viife  '«sj,-i«a-,. 

a»  i 

..     «.■*  V««»... 

Â 

■ippmi 

RI 

■1 

!■ 

d.ï.Kiiii«s8"/.lB7Bianïier.,. 

1076    • 

juillet.... 

.oo?T* 

—  ï.RoUBO iannar... 

HOO    . 

avril 

1080  ,m 

,— T<HiJ.41/i'>/pl868  ucLubru.. 

eiiïs 

octobre . . 

501»  ^ 

_.      _      _    1870».rii 

513  50 

février... 

MO    .     ■ 

-ï.TqnM»ingl878  soùt 

477    . 

juivier... 

-ï.  Tourt-Roub.  Janvier... 

M    . 

airiL,... 

46    • 

-T.VBrsBillEB..  .juin 

ElO    • 

février,.. 

480    • 

-dép.  Alger dicflmbpe 

avril 

1000    • 

Calïadoi..  téTriBr... 

février... 

lOio   • 

-   —    Eura mars.... 

1060    • 

juillal... 

to»  . 

-    —    Girouda  75  octobre.. 

GiO    . 

_    1879  SDÛt 

510    . 

JDlllBl.'.'.. 

500    . 

1880  décembre 

511     . 

aoai 

SOïU 

—    -    Nord eepicmbr. 

104    . 

janvier... 

95    . 

SelDi. mars.... 

m  . 

juillet... 

330    • 

Fonds  élranger,,  public,  c,  « 

unicipaaa 

H[l«i.3"/«(PBriB).  novembre 

101  3/4 

janvier.. 

981/1 

-   i«/.Caii.Haraii.  janKier... 

HO    • 

janvier... 

110 

_ n.gar.  Kiriar... 

jiDvier. . . 

-    il/î"/.Cap,.  janTier... 

99  1/4 

janvier... 

—   4  ■/.  1878  Ind.  décembre 

109    ■ 

décembre 

109 

—    U/ï-'/.lSSO-soQl 

91    . 

décembre 

90 

—  4lja";=  Québec  décembre 

500    . 

seplembr. 

485    ' 

nibuiia^  B'I,  1868  novembre 

97  1/4 

join 

84 

—      -    6'/.i871  détumbra 

91     . 

juin 

74 

ui.r.  lulslSfiO juilleu... 

1400    . 

mais  .... 

1326 

—    ol)l.duraani»1.  mai 

3U5    • 

—    I-'UISM janvier... 

705    > 

ivril...';." 

637  M 

-    -    Isa* m»™.... 

381  SS 

janvier... 

365    t 

-    5./.«rgenll/7jain 

66    . 

janvier... 

B9î/a 

-      _      -  VlOjuillBl.... 

651/8 

ocwbre... 

-     -  papier  3/8  juin 

66  3/4 

69 

—    B'/.pap.B/U  ocWbre... 

641/1 

janvier- 

Ml 

—    ff.  1S7S  ur.  lepMmbr. 

79  50 

Janvier..  . 

TU! 

IgIqueC/. avril 

108    • 

ianviar... 

104 

-       ïl/î-/,....  juillBl.... 

69  85 

jullleL... 

69( 

—     il/iB'/,18ii  avril 

106  M 

iinHer... 

104 

—     ï-^1873,.  «lobre.. 

8SB0 

Janvier... 

81 

—      4°/.  1880...  décembre 

107  S) 

106, 

bl.  v.  Anvtini  1S67.  sepumbr. 

101 1/3 

Vlbi'.'.'.'.'. 

96 

—       -.         1874.  noùi 

103  3/4 

février... 

9S1 

ioîi;î 

luivisr... 

931 

—        -         tS-4.  niar«.,.. 

105  3/4 

-   V.  Liéjd  iSfiS.  norembre 

Kir 

■ 

■ 

m 

•-•*»•).  !»«....    ««ŒfcOl 

1»  .  «.^!r 

Kinl.T-ï.  rwtbtté  ilMontire 

*W    .    i*B*Ur.^ 

m  ■ 

-     T./.r«h»70.  jntlIïL... 

K»    .    défeoU. 

K»  t 

-    T*J.  W7S....  litnet... 

»il50    Çê.ner.. 

jatn 

—  ■•j.we d^c.Bi)» 

367  W    jUTier.. 

Wï  ■; 

—   S-l.  I»;»,...  décembre 

MO    .     j«,vior.- 

S? 

Ï85    .    féïrier... 

-       —    KlaMt  jaillH.... 

aa»    .     iw.yim... 

«*• 

-    Doinu.  bip  -  "iû»«»bf« 

iM  âO    ju,.»er... 

aam 

itt-iV-exténaa.  oeloto».. 

MW    jiuHier... 

B 

-      -    inlèrKur.  déeontHfi 

231^    jBBrier... 

-    «-/.ineu*»..  juin 

565    .    rénier... 

-    S  •/.  bill.  hTP.  décembre 

M5    •    Jutier... 

tmm 

-   *-/.eH*rimr.  décembre 

i3     •    jsoyier... 

X  t 

-    ïV-lniériBor.  décembre 

361/*    mare.... 

n  *. 

-    fl'/.Cubt...   .  ûtenib™ 

H5     .    JMrier... 

utm 

-    obi.  ..  Itodrid.  décembre 

7S3/t    juiTier... 

n  r 

ÊUl*Ci>itS«;,ltI71.  juillei..- 

m  • 

-  4  lit  ■/.  1877.  d*™mb™ 

118     .     fétrier... 

mifl 

—       *-/.lg79..dÉ«iiibre 

1193;*    junner... 

IMIA 

«ricB  e-/.Uell.l879  jaiD 

US     >     DOTcmbre 

3«    t 

lUili.  18Î3 luin 

MS       .     iMTi.P... 

«OU  . 

-    8-/.I875....  nwi 

sa     .    janvier... 

HOD<luru63/3'/.B9.  novembre 

«    ■    «oai 

H   ■ 

Hongrie  S'I.ISeS..  loia 

œ?     .    juivier... 

«71» 

-     6«/.orl877.  juillet.... 

SB  B5    janvier... 

83« 

IMka'Hm juin 

89  ÎO    jsnrter... 

TïM 

-   3-;.lB8l ocuibre,. 

S*     .    jantiar... 

-ohl.V1<!i.-Enim.  acplembr. 

Î87     •    jinvier... 

3U   ». 

—  Piém.  1S(9....  DOTembre 

930    >     avril 

aaj  t. 

S77D' 

-      -      18S0...1dD.ier.,, 

877  50    janvier... 

-a'.iiie5V.lS31  ddcembra 

B7     ■    janvier... 

8B3Ji. 

-    -    «•/.BO^Bi-plembc. 

9fl/(.    i^mvier... 

85    • 

-1866.  MpWiBb. 

901/î     iuBïlBP... 

$t     •! 

—  obl.ï.Bart....  mars..,. 

60    .     «yril 

50    . 

y.  Barlettu.  «ril 

31     .    jaiiriap... 

USA 

-ubI.Y.MiluiM.Juin 

39    .    josvicr... 

30T( 

_      60.i.iiu 

Il     .    janvier... 

Id    1 

y.  Veaiae..  ayril 

Sa  50   janvier... 

17    * 

y.NaplBaSSoclohrc. 

117  50   janvier.. .- 

97» 

-    -       -     76  décembre 

390    .    janiiar... 

300    . 

—    —        —      77  dÉi-embre 

318    .    fiïrier... 

S»    .. 

—    — Fluteuco98  septorabr. 

m     .    janvier... 

m  . 

_     la.viuhra.. 

aoi     ■    janvier... 

m  • 

^«^■MknVlk''\.>L«%..ïù'» 

'i!*%\^  «nobre.. 

104   . 

^^^^^B^  b°l.VS1%..  Atosoùm 

•**\^''  >»«..., 

a 

^^^^^^^FKmt^^ 

"4 

^■b^Bu^S'f....  juiUei.... 

EDO    • 

DDïenibre 

m.  M 

681/16 

^■—      3 •!, I8li . .  d<*cenibre 

781/S 

décembre 

761/î  m 

^B—      4'/<187S..  SBpUmb. 

105    . 

ma 

(«1/1     T 

^Km(i°; 

11    • 

novembre 

161/1 

ISI/i 

junïiet... 
juillel.... 

111/1 
49  3/4 

^^Ëiigal3'"''/^im!  nyill'.'.'.'. 

^^^^-.S•|.lS^6..  décambra 

^^Kï*.lS77..  juin 

183  SO 

février.!". 

S60    < 

^^■lÉl>/.J87e.. 

457») 

décembre 

498  75 

^^^H|%'AiB67.  HTiier... 

111    . 
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